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PRÉFACE 


l.v-^  ressources  ho  lillères  de  la  Colombie  britannique  cons- 
tituent un  sujet  (l'étude  trîîs  intéressant  et  bien  que  bon  nombre 
des  bassins  liouillers  aient  été  déjà  l'objet  de  rapports  spéciaux, 
une  bonne  partie  de  ces  documents  est  aujourd'hui  de\'enue 
introuvable.  Pour  ce  (lui  concerne  les  terrain^  dans  la  réf^ion 
(le  la  rivière  Skeena,  le  long  de  la  ligne  du  chemin  de  fer  du  Grand 
Tronc  l'acifuiue,  explorés  par  M.  Leach,  les  observations  de  ce 
dernier  n'ont  pas  pu  être  coordonnées  en  raison  de  la  mort 
prématurée  de  ce  ilévoué  collaborateur  et  nous  avons  essayé 
dans  le  présent  travail  de  réunir  ses  divers  écrits  se  rapportant 
aux  bassins  houillers  de  la  vallée  de  la  Skeena.  Ce  volume 
renferme  aussi  des  renseignements  puisés  dans  tous  les  rapports 
traitant  des  bassins  houillers  en  exploitation  ou  en  perspective 
dans  la  Colombie  britannique. 

Ce  li\To  n'étant  pas  un  rapport,  mais  un  ensemble  de  rap- 
ports de  divers  auteurs,  exposant  leurs  différents  points  de 
vue,  il  est  inutile  de  s'étendre  sur  l'introduction  et  l'exposé 
général.  La  question  à  l'étude  est  présentée  sous  deux  chefs: 
(1)  les  assises  houillères  crétacées  et  (2)  le  tertiaire.  Nous  nous 
occuperons  d'abord  des  gisements  plus  considérables  tant  au 
point  de  vue  de  la  valeur  relative  du  charbon  qu'à  celui  de 
l'importance  du  développement  minier.  Parmi  les  basoins 
étudiés  dans  la  deuxième  partie  se  trouvent  de  nombreux  ter- 
rains problématiques  non  entièrement  explorés  mais  pouvant 
plus  tard  prendre  de  l'importance. 
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Bassins  houillers  de  la  Colombie 
britannique 


CHAPITRE  I 


INTRODUCTION 

C'est  à  la  suite  d'indications  données  par  les  sauvages 
aux  représentants  de  la  compagnie  de  la  baie  d'Hudson  que  le 
charbon  fut  découvert  sur  le  littoral  de  la  Colombie  britannique 
à  Suquash  et,  plus  tard,  à  Nanaimo.  On  peut  donc  dire  que 
l'industrie  minière  du  charbon  a  progressé  simultanément  avec 
le  développement  général  de  cette  province.  Au  début,  ce 
développement  ne  dépendait  presque  exclusivement  que  de  la 
traite  des  fourrures,  mais  il  fut  singulièrement  activé  lors  de  la 
ruée  occasionnée  par  la  découverte  de  l'or  dans  !a  région  in- 
térieure. 

Les  premiers  travaux  d'exploitation  furent  faits  sur  un 
gisement  relativement  petit  et,  sans  la  rencontre  de  la  couche 
Douglas  à  Nanaimo  en  1850,  eussent  été  insufifisants  pour  ré- 
pondre aux  demandes  du  commerce  après  la  décou%erte  de  l'or. 
L'industrie  minière  du  charbon  s'est  graduellement  centralisé 
à  Nanamio  où  le  ba.ssin  houiller  était  beaucoup  plus  riche  et 
les  travaux  furent  discontinués  ;\  Suquash  en  1855.  Dans  un 
rapport  sur  le  gisement  de  Suquash,  le  D'  G.  M.  Dawson, 
dans  un  renvoi  attribue  au  D'  VV.  F.  Tolmie  le  mérite  d'avoir 
été  le  premier  à  signaler  la  présence  du  charbon.  Le  vapeur 
Btaver  de  la  compagnie  de  la  baie  d'Hudson  conduit  par  le 
capitaine  McNeil  fut  envoyé  sur  les  lieux  et  ces  noms  ont  été 
conservés  dans  le  voisinage  du  gîte  de  Suquash.  Le  combus- 
tible après  avoir  été  essayé  sur  le  vapeur,  fut  trouvé  satisfaisant 
et  l'on  iirit  tout  de  suite  des  mesures  pour  établir,  à  cet  endroit, 
non  sculrmcnt  une  mine,  mais  un  poste  de  commerce  et  un  entre- 
pôt.    L'industrie   fut   négligée   par   suite   de   la   découverte   de 


ini'illriir^  '^i-cmint--  vl  11  c>t  très  possible  que,  aprCs  IS.SJ?,  il 
iif  rr>i'it  ■yui'vv  dv  \(-'iL;<'s  ik'>  tr.n'aiix  fl'cxploitation.  Lorsque 
trt'iito  an-  plu--  t.ini,  nous  \'i>itâiiu->  l'ciulroit  en  comp.ignie 
(lu  I)'  |),<\v-iin  If-  cniiilacements  de  maisons  ([-taient  caeliés 
par  la  \(;:i' tatiuii  mais  on  \oyait  encore  un  |ietit  tunnel  dans 
l'e-cirpinu  lit  au  loiid.  rei)r('sentanl  le  trax'ail  des  Muirs  \'enus 
d'Ecosse  pour  exploiter  cette  mine. 

C'est  en   KS.SO  (lue  la  présence  du  charbon  à   Xaiiaïmo  fut 


signali'e  à  \'ict>iria  et  .M.  Jos.   McKay  fut  en\'o\é 


l's  lieux 


pour  le  décoUNiir.  On  rapporte  (|ue  la  couche  Dougl.is  fut 
découverte  le  ^  mai.  !Ss(j,  cl  l'on  tit  \i'nir  de  Fort  Ru[)ert  une 
bonne  partie  de  l'ouiillai^e  servant  à  atlaiiuer  la  mine  de  même 
(|ue  plusieurs  des  mineur-.  I.,i  houillère  de  Xanaïmo  est  restée 
loni.;tem|)-  la  jilus  importame  de  la  régicui  jusc|u'à  ce  que  la 
construction  des  chemins  de  fer  sur  le  continent  aient  donné 
lieu  au  dévelojjjjement  d'autres  mines  dans  les  bassins  de  l'in- 
térieur. 


LOCAL IThS  DI-S  CLSEMEXTS 

{Vffir  carte  1J9A). 

Il  y  a  plusieurs  terrains  houillers  iinportants  sur  les  îles 
au  large  du  littoral  ijui,  de  ce  chef,  sont  très  avantageusement 
situés  pour  faire  conciirrenct  aux  autres  bassins  tributaires  du 
Pacifique.  Des  gisements  continentaux  de  première  impor- 
tance ont  été  reliés  par  voie  ferrée  aux  centres  de  commerce 
comme  par  exemple  le  terrain  Crowsnest.  D'autres  grands 
bassins  tels  que  celui  de  l'L'pper  Elk  River  attendent  qu'il  y  ait 
une  demande  suffisante  pour  motiver  la  construction  d'une 
voie  de  raccordement  et  l'installation  des  appareils  d'extrac- 
tion. Le  besoin  croissant  de  moyens  de  transport  pour  l'in- 
dustrie en  général  pourra  donner  lieu  au  développement  de 
bien  d'autres  ^^îtes,  et  parmi  ceux  qui  figurent  dans  nos  listes 
et  nos  descriptions,  il  peut  y  en  avoir  un  certain  nombre  qui 
suffiront  aux  besoins  des  colons,  des  usines  et  des  ateliers  de 
réduction.  A  l'heure  actuelle,  cependant,  i!  n'y  a  guère  d'ex- 
ploitation active  que  dans  la  partie  méridionale  de  la  province 
et  dans  l'île  de  Vancouver. 


ÂGES  DES  FORMAT lOXS  CARBONIFÈRES 
On   trouve  dj  charbon  dans  le  tertiaire  primitif  et  dans 
plusieurs   divisions   du  Crétacé.     Les    roches    carbonifères    cré- 
tacées des  montagnes  rocheu>cs  représentent  des  portions   du 
bassin  houillcr  des  grandes  plaines  et  sont  directement  reliées 
avec  les  couches  de  l'Alberta.     Les  sédiments  houiUers  crétacés 
du  nord  de  la  Colombie  britanniciue,  bien  que  du  même  âge  ou 
peut-étr-  plus  anciennes  (lUC  les  strates  houillères  des  montagnes 
Rocheuses  peuvent  n'aN'oir  pas  été  déposées  dan-  le  même  basMn. 
I  es  dépôts  de  crétacé  supérieur  qui  apparaissent  dans  le  bassin 
de  la  rivière  de  la  Paix  sont  r.robal.lement  de  la  même  époque 
que  la  formali.,!!   HeUv-Kiver,  et,  <lans  ce  cas.  sont  antérieurs 
aux  couches  crétacées  de  Vancouver  et  des  îles  (iraham,  qu. 
sont    généralement    rattachées   à    la    formation    Pierre    laquelle 
surmonte  le  Hellv-River. 

Les    sédiments    tertiaires    renfermant    du    charbon    sur    le 
litUiral  sont  supposément  en  relation  concordante  avec  le  Crétacé, 
de  telle  sorte  qu'on  le.  rattache  généralement  ;\  rÉocène.    Dans 
les   bassins   intérieurs   où    les   sé.liments    tertiaires   sont   co.tfes 
par  des  épanchements  ilc  lave  miocène,  on  attribue  tout  étage 
houiUer  dans  les  sédiments  .1  une  époque  postérieure  à  l'Eocene, 
mais  après  une  étude  des  plantes  fos.iles  le  professeur  D.   D. 
Penhallow  ne  semble  pas  disposé  aies  croire  po>térieurs  a  1  <  M- 
gocène.     Il  y  a  deux  exemples  où  des  sédiments  postérieurs  aux 
premiers  épanchements  de  lave  sont  attribués  au  Miocène  in- 
férieur.    11  a  été  démontré  cpie  les  couches  oligocènes  du  groupe 
Coldwater  sont  par  places  redressés  et  autrement  dérangés  sous 
les  épanchements  de  lave,  ce  (lui  indique  un  certain  laps  de  temps 
entre  l'Oligocène  et  les  dépôts  du  Miocène  inférieur. 


TABLEAU  DES  FnR.\fATIO.\S  IIOllLLÈRES 


Miocène 

Couches 

Côté  nord  du  lac  Kamloops; 

inférieur 

tran(iuii!es 

Stump  1-ake  au  sud  du  lac 
Kamloops. 

Oliijoci-ne 

Série 

Kamloops;      Quilchcna;      ri- 

Coldwater 

vière  Ho-'sefly;  Coal  Gully 
(vallée  de  la  Nicola):  Tu- 
lameen;  creek  (luichon; 
Similikameen;    Hat  Creek; 

Tertiaire 

Kettle   River;    Qucsnel. 

Série 

Rivière     Blackwater;        Coal 

sans  nom 

Brook  (North  Thompson); 
rivière  Finlay;  rivière  Omi- 

ÉocCne 

ncca. 

Croupe  Pugct 

Delta  de  la  ri\  ière  Fraser. 

!       Formation 
Nanaïmo' 

Nanaimo;      Comox;      Cowi- 

chan;    Suquash:    Quatsino. 

, 

supérieur             Formation         Ueliraham. 
Qiaen  Charlotte' 

Cri?tacé 

j            Grès            1  Rivière  de  la  Paix. 
1        Dunvegan        | 

Formation 
j         Kootenay 

Pn't'W-n 

Elk  River;  Crowsnest;  ri- 
vière Flathc.id. 

inférieur     i      Série  Skeena 

Rivière  Skeena;  rivière  Bul- 
kley;  rivière  Telkwa;  ri- 
vière Morice;  bassin  houil- 
Icr  (iroundhog. 

Conglomérat 
de  Tantalus' 

! 

Allin. 

'Certains  auteurs  r.ittach(nt  l'une  ."i  l'.iutre  les  formations  Quoen  Char- 
lotte et  Nanaimo,  et  l'on  peut  faire  de  même  [lour  les  formations  Kootenay, 
Skeena  et  Tantalus. 


CHAPITRE  II 
LES  CHARBONS  CRÉTACÉS 

NOTES  CÉOLOG 1 Q  UES 

Ainsi  qu'on  peut  lu  voir  dans  le  tal.k-nu  des  formations  donnt 
au  chapitre  précédent  il  y  a  ;ri  nuiins  trois  étages  crétacés  oil  se 
sont  accumulés  do  matières  végétales  maintenant  transformées 
en  couches  de  charbcm. 

CRHTACÉ    SL-PÉRIEUR 

Les  lits  houillers  les  plus  élevés  se  présentent  sur  les  îles 
de  Vancouver  et  de  la  Reine  Charlotte.  Il  est  possible  que  ces 
deux  formations  représentent  le  même  étage  ou  le  mên.c  es- 
pace de  temps,  mais  c'est  une  question  qu'il  reste  encore  à 
éclaircir.  Toutes  les  deu.v  représentent  des  couches  du  Crétacé 
supérieur  et  reposent  sur  des  schistes  du  Jurassique.  On  trou- 
vera des  descriptions  de  ces  formations  dans  les  rapports  sur  les 
bassins  houillers  de  Nanaimo  et  de  l'île  Graham. 

Croupe  Dunvegan 

Les  couches  houillères  de  la  région  de  la  rivière  de  la  Paix, 
ou  grès  Dunvegan  ont  été  dénommées  par  le  D'  G.-M.  Dawson 
grès  et  schistes  inférieurs,  dans  sa  description  générale  publiée 
en  1879.  Le  nom  Dunvegan  a  été  introduit  subséquemment  et 
employé  par  M.  K.-C.  M. Cnnell  dans  son  rapport  sur  le  district 
d'Athahaska  en  1890.  Nous  reproduisons  ci-après  la  descrip- 
tion qu'il    donne  de  cette   formation:' 

"On  a  donné  ce  nom  ;\  une  série  de  grès  et  schistes  très 
répandue  le  long  de  la  vallée  de  la  rivière  de  la  Paix  à  partir 
d'environ  quinze  milles  en  amont  de  la  bifurcation  de  la  Smoky 
River  jusqu'au  canon  Mountain  oi  Rocks.     Nous  n'avons  pas 


'  Rapport  annuel,  Corn.  g6ol..  Can.,  vol.  V,  1890-91,  partie  D. 


visité  cettp  i),irtif  de  la  rivirrc  durant  rcttc  campagne  mais 
le  1)'  SiKvvn  l'a  l'xaiiiini'  en  1«75,  et  l'on  trouvera  une  dcs- 
i-ripliiin  de  rette  furination  dan-  le  Rapport  des  Opérations  do  la 
(■(.nmii-inn  v;énliit;i(iuc  du  ("aiiada,  1875-76.  Kn  187'),  le  D' 
C.-M.  IViw-i'H  a  étudié  le  (diirs  inférieur  de  la  Smoky  River 
Il  y  a  tniuvé  le-  couches  l)unvc:^an  supportant  les  schistes 
l'icrre  di    la  Smnky  River,  mais  ayant  perdu  beaucoup  de  leur 

Vdlunif.' 

"Uan-  le  rapimrt  jirécité  le  I  )'  Dawson  étudie  à  tond  la 
nature  et  l'a^e  des  couche-  I)unvet;an  et  l'on  n'a  (lUe  très  peu 
de  nouvelles  inform.itious  ,'i  ajouter.  Ces  couches  se  com- 
pci-cnt  de  il.ille-  ma-sive-  de  i;ré-.  souvent  en  fausse  stralilica- 
tion  et  prési-niant  des  "riiii)le-marks,"  alternant  avec  des  schistes 
gris  et  noir.ltres  ordinairement  plus  ou  moins  arénacés  et  ren- 
fermant (]v^  petite-  strati-  di'  fer  concrétionné  et  des  couches 
minces  de  lit;nite.  la  formation  s'accroît  rapidement  en  puis- 
sance du  côté  ouest  vers  les  montagnes  rocheuses,  depuis  100 
pieds  sur  la  ri\ière  '^nioky  jusqu'à  600  pieds  ou  d.ivantage  à 
Dunveuan.  et  ."i  près  de  2,01)0  pieds  au  mont  TaMe.  On  n'a 
pas  découvert  le-  couche-  1  Junvegan  à  l'est  de  la  rivière  Smoky; 
il  est  probable  qu'elle-  di-,)araissent  entièrement  un  peu  après 
avoir  traversé  ce  cours  d'eau;  d'ailleurs  on  ne  les  a  pas  retrou- 
\ée-  sur  rAthab.\-ka. 

"La  faune  de  l.i  tnrmation  Dunvegan  se  fait  remarquer 
par  sa  nature  variée:  elle  renferme  des  coquilles  d'eau  douce 
telk-  «lue  Vivipara  et  Corbicula,  des  coquilles  d'eau  saumâtre 
telles  que  Corhiila  et  Ostrœn  et  même  Iiwceramus,  qui  est  un 
mollusque  essentiellement  marin.  Cet  assemblage  de  fossiles 
si  l'on  tient  compte  de  la  nature  des  couches  témoigne  d'une 
sédimentation  d'estuaire  sur  une  surface  oscillante. 

Au  point  de  vue  stratigraphiquc,  la  formation  Dunvegan 
occupe  à  peu  piès  la  même  position  (lue  le  Belly-River  de  l'Assi- 
niboia  et  lie  l'Alberta  et  peut  en  être  un  prolongement,  mais  elle 
en  difïère  en  ce  qu'elle  contient  des  fossiles  marins  dont  la  faune, 
autant  que  l'on  sache,  se  compose  exclusivement  d'espèces  d'eau 
douce  et  d'eaux  saumâtres.     Elle  se  rattache  encore  étroitement 

>  Rapport  (les  Opérations,  Com.  géol.,  Canada,  1879-80,  partie  B. 
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par  sa  faune,  à  la  formation  Rcar-Rivor  du  WyorpinR,  dont 
MM.  Whitc  et  Stanton  ont  r^amnunt  doniu'  une  description.' 
On  rtlrouve  dans  la  formation  Dunvegan  deux  des  espèces  les 
plus  caractéristifiues  des  couches  Hear-River:  Coruula  pyri- 
forniis  et  Ccrbicula  Durkcn.  Toutefois  les  positions  des  deux 
formations  dans  le  Crétacé  sont  diff^'rentcs,  les  couches  Fk-ar- 
Kiver  étant  placées  par  les  auteurs  précités  au-dessous  du 
Colorado,  alors  que  la  série  Dunvegan  surmonte  cette  forma- 
tion." 

CRLT.\CÊ   INFÉRIEUR 

Les  sédiments  du  crétacé  dans  les  montasjnes  Rocheuses 
furent  déposés  sur  des  sédiments  jurassi(iues  assez  puissants 
mais  jjénéralement  à  grain  fin.  Pans  la  partie  sud  du  has.sin 
Skeena,  ils  furent  précédés  par  une  période  de  grande  activité 
volcanique  et  l'on  trouve  aujourd'hui,  dans  ces  sédiments,  des 
couches  de  charlion  remplissant  des  bassins  dans  un  fond  ra- 
boteu.x  de  roches  volcaniques.  En  suivant  ces  couches  vers  le 
nord  on  constate  que  le  sous-sol  de  terrains  volcaniques  passe 
graduellement  à  des  sédimentaires  se  composant  en  majeure 
partie  de  tufs  et  grès  tuffeux  entrestratiflés  avec  des  schistes 
noirs. 


Formation  Kootcnay 

La  description  suivante  de  la  formation  houillère  Kootenay 
dans  les  Rocheuses  est  tirée  du  rapport  de  M.  G. -S.  Malloch 
sur  le  bassin  houiller  Bighorn.^  La  description  de  la  série 
Skeena  est  de  \L  \V.-\V.  Leach. 

"Le  Dr.  Dawson  s'est  servi  du  nom  Kootenay  en  1885, 
pour  désigner  les  séries  houillères  du  bassin  de  Cascade.  D'après 
les  indications  paléontologiques,  il  est  permis  de  douter  si  les 
formations  doivent  être  attribuées  à  la  base  du  Crétacé  ou  au 
sommet  du  jurassique. 


'  Amcric.in  Journal  of  Science,  vol.  XLIII,  p.  "Jl- 

'  Malloch,   G.-S..    Bassin    houiller   de    Bighorn,    Alberta;     Mémoire   9, 
Com.  gi'ol.,  Canada, 
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Parti lUt  où  il  a  (iv  ('fiitlic''  en  rompa^nie  (1rs  formations 
Ki)U>jai  »  iiu  ^.  ^lan.■^  iU>  l)a->ins  parralKlcs  des  RoiluLi-^cs  oricu- 
talr>,  le  K(K)tciiay  lie  iiu'nu  i|iie  ces  strates  plus  <inc  iiiini's  se 
coitui-  ra|)i(l(iiu  tit  dans  la  direction  est.  On  constatera  par  le 
relevé  siiivanl  de  la  piiissaïue  du  Kootenay,  ce  (-oinremeiit  en 
allaill  \iTS  l'est  et  l'un  rriiiaKiuira  (|Ue,  dans  lo  j;i>einenls  plus 
septenlricinaux  situés  dan>  un  ra\on  de  50  milles  du  has-in 
l'iii^li.'rn.  Il'  rétrécissenK  nt  Ji'i  si  p,i-  aussi  [irononcé  '\uc  dans 
les  inériilionauN.  l'aiis  le  bassin  Crowsnest  M.  Mi  Iaov  me- 
suti'  4  7.U)  pieiK  <le  strates  relewuU  du  Koiitena\-,  sauf  les  der- 
nii  r-  l.ni.l)  pieds  (nii  si-  enmpdsent  de  schistes  iKiirs  et  Mancs. 
Dans  le  gisement  l-'r<ink  situé  à  l'est  du  Crowiisest,  la  jxiissance 
du  Kootenay  ne  \a  ^uère  au  delà  de  742  pieds,  ce  ([ui  est  d'ail- 
leurs Il  i)uissan(e  il'ime  C(.upe  mesurée  par  M.  \\'.-\\  .  I.eaih. 

La  puiss.mce  du  K(iotena>-  entre  les  ri\ières  liow  et  K.i- 
nanaskis  est  ])rol)alilement  d'environ  2,'H)0  |)ieds  mais  les  couches 
de  l'extrèine  ^l'ininet  (inl  été  enlevées  par  l'érosidn.  Pans  les 
contrelurls,  à  peu  de  dist.uire  vers  le  sud-tst,  la  puissance  telle 
(|u'inili(|uée  p.ir  M.  (  airne-  n'est  (|ue  de  .^75  pieds.  Dans  la 
troisième  \allée  loni;itudin.ile  entre  la  Red  Deer  et  la  Clearwater, 
il  y  a  au  moins  2.M)i)  de  strates  (|ui  ont  écha|)pé  à  l'érosion,  la- 
()uelle  a  emporté  tout-à-fail  les  couches  ;.upérieures;  mais, 
d.iiis  1,1  première  v.illée  lonsiludin.ile  un  peu  au  sud  de  la  Red 
Deer,  l.t  puissance  totale  de  la  formation  n'est  guère  ^ue  de 
1.7()()  iiiid-. 

Série  Skefna^ 

Cette  série  est,  au  point  de  •.uc  écononii(|ue,  d'une  K'f'inde 
im[)(irt,mce  .ittendu  (|u'elle  renferme  pratiquciTient  tout  le 
charbon  a\anl  une  xaleur  comiTiercialt.  Les  strates  se  com- 
posent essentiellement  de  sthisies  et  grès  tendres  en  stratiti- 
cation  mince,  les  schistes  renferm.int  par  places  beaucoii])  de 
nodules  de  1er  concrétionné  arnili'ux  et  île  nombreuses  couclu'S 
de  charbon.  On  api'n,oil  ordinairement  à  la  base  tle  la  série, 
une  couche  de  conglomérat  émielté,  assez  persist.mte  bien  ((ue 
pas  toujours  présente. 


'  W  -W.  l-e.ich,  R.ip.  sorti.  Corn,  géol.,  V.Tn.,  1910.     \'oir  aussi  !e  rapport 
sur  k  iirr.iin  liouiMcr  C.roundhog  dans  le  présent  ouvrage. 


(  )!i  n'.\  j.iiii.ii--  |iii  cilitciiir  uni'  (  'iipr  cumpli"  If  ilc  ces  roclics 
en  r.ii-on  du  iii.iiKiiU'  ili-  -uilc  ilaiw  les  al'ilciircnuiil-  cl  du  di-laut 
de  (niitiiniitr  d.m>  Ic^  (duclic-i.  11  y  a  I(Mi1  liiii  de  croiro  ii'iH'n- 
l.int  (|Ur  leur  inii--,iii(r  lol.ilr  (i-(  illt-  ciiur  Ml()  cl  SOI)  pieds. 
MM.  l.iwniKr  I.anilif  cl  W.-.|.  \\'il>(in  cnl  diirrinmr  un  icr- 
l.iiii  iininliri'  lie  tus-ili--  priiK  ip.m  niriil  (ii"~  pt.iiilr--,  rtMiicilliM 
à  (li\(i-i>  rp(i(|Ui>,  d'.ipris  !cM|ucl--  (jm  piul  .iltriluitr  co  iducIics 
au  (Kl. ICC  inicricur  et  lt>  rallaclicr  à  la  m  rie  Knoicnay  du  col 
(  'r(p\\-îic>t. 

I  ,1  scric  Skcena  parait  cire  en  concordance  axcc  le  groupe 
lla/rlt<m  et  la  li^nc  t\v  dénMrcation  entre  les  di  ux  ne  i)cut  Tire 
(|u'arliilrairt-,  allcndu  ipie  le  con^jlomérat  ^jro'-r-itr  déjà  mentionné 
e^t  <dii-idéré  (nmiue  lia-e  de  la  série  Skcei'.a. 

Ce-  couches  se  pré-enlcnt  dans  certaines  petites  super- 
licii's  vn  cks  indroil^  très  e-pacés  et  sont  repliées  en  profondeur 
a\-cc  le-  terrains  N-oIcaniqne.-  |)lus  durs.  Il  -enililc  (|lie  ces  petits 
^;isement^  isolés  soient  ini  \i-tiL;e  d'un  ou  plusieurs  grands 
ha  sins  (|ui,  ^;râce  à  des  circonstance-  laxdrables,  auraient  échappé 
à  la  (iénudation.  Ces  terrains  ont  ét«''  conipl'tenient  érodés 
sur  les  inonta).;nes  et  les  crêtes,  et  ne  se  retrouxint  plus  mainte- 
nant que  dans  les  vallées  et  les  basses  terre-.  Les  gisements 
houillers  les  plus  importante  sont  situés  sur  la  ri\-ière  T;  Ikwa 
et  le  cours  supérieur  de  la  rivière  Morice  dont  les  descri|)tions 
sont  données  dans  des  rapports  antérieurs.  On  en  a  également 
signalé  sur  les  ri\ière  She^unia  et  Kispiox  et  lur  la  Bulkley 
près  de  renihouchure  du  Hoiilder  Creek,  environ  21  milles  en 
ani'  '  de  Hazelton,  où  les  dniehes  apparaissent  sous  la  forme 
d'un  lia-sin  s>'nclinal  peu  profond  présentant  de  légères  ondula- 
tions it  recoupé  en  diagonale  par  la  rivière.  Cette  dépression 
a'a  guère  plus  d'un  mille  et  demi  de  hirgcur  sur  en\iron  tiuatrc 
de  longueur.  On  ne  trouve  d'afileurenients  que  sur  les  berges 
de  la  rivière,  c'est  pourquoi  il  est  diltkile  d'en  établir  exacte- 
ment les  limites.  Du  côté  nord  les  couches  houillères  sfmt 
recoupées  par  une  intrusion  de  granité  tandis  (|u'à  l'extrémité 
suri,  il  y  a  dielocation  du  contact  avec  les  ttTrains  du  groupe 
Hazelton.  Il  s'e^t  fait  en  (et  eridroit  (luehiues  travau.x  de  dé- 
cou\'erte  et  de  prospection  sur  certaines  petites  couches  tle 
charbon. 
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LE  liASSlS  IIOVILLER  PE  CROWSNEST 

i\'(iir  (//(ii;r(iwirMC  /) 
Ir  Kr-in  li..uill.r  de  ('n.\\Mu-(  niif.rmr  le  |.liis  inii-ai.t 
^;i,.  .1,  ,l,,irl...n  n.  .Ai.lMiu.tiun  .l.i.w  <vll.'  prnvimr.  C'fst 
la  f..nn..li..n  K."it.iKiv  qui  ..mMitu.-  IVt,,^,.  Imuill.T;  elle  ^-e 
pr^.>intf  Mm>  fornu'  de  pli  -yndinal  ouivr.mt  unv  -upcrhne 
di-  2M)  niillis  carrCs.  cntuurrCr  .ir  ..iiulu's  infiTiiiiri'^  mlrossi'es. 
Par  -uilo  dr  réru-ioii,  le  KooUnay  toriiv  avec  Ifs  >tratcs  i.us- 
ja<TnH>  iiMc  >..rtv  <U'  plat.au  boni*'-  par  <l(s  dipri-.-.i.)ns  que 
riinpll-Miit  (!("-  ((niilu-^  plu-  anciennes. 

La  plupart  (!.s  imi^>aiUes  couches  de  charbon  ^e  présentent 
dans   les   2.(11X1   pieds   inférieurs  du    Kootenay.     Sur   la   colline 
Sparw.-d  pré-  de   Michel  il  y  a  encore  une  épais-eur  de  -',«00 
pie(K  <l.ui-  la  p.irtie  -uiMrieiue  de-  assises,  (lui  renternie  un  cer- 
tain nombre  <lr  (  mu  he.  mi.ues  se  comi'osant  surtout  <le  houille 
gras-r  ou  de  (h.irbuu  .ontenant  une  haute  teneur  de  matières 
vol.aiK-.     1..1  coupe  Morriss.y,  au  sud,  présente  une  puissance 
d,.  ,<,7U0  pied-  en  coiuh.-  liouilléres.     Les  -ouches  de  couverture 
qui  sont  tre-  i.ui-aule-  -e  compo-ent  ce  s;rès  et  de  con.i;lomérats. 
D.ms  Us  ((,u|H-.   n.iturelles  .\   certains  endroits   le  contenu 
d,    charbon   ne  c..ni|.nn,mt   (|ue  .le>  couche- d'au  del.'i  d'un  pied 
d'éjjai— eur  est  comme  suit: 
A    Morrissey,    U    couilie-    renferment    216    pieds    de    charbon 

dans  ,^.676  pieil-  d'.i-sise-. 
A   Fernie,   2,5   cou.  lu-  renferment    173   pieds  de  charbon  dans 

2,250  pieds  d'.is-i-e-  inférieure-. 
A  Spar\vood,  24  couches  renferment  4,5  pieds  de  charbon  dans 
2,015   pieds  d'as-i-es  supérieures. 

Les  couches  a[.par.ii-ant  dans  les  assi.^cs  supérieures  de  la 
coupe  Morrissev  meurent  probablement  avant  d'attcimire 
Fernie,  mais  on  croit  i|u':i  hernie  il  peut  y  avoir  d',aitrcs  couches 
inférieures  non  cmpri-e-  dan-  la  coupe,  de  sorte  que  le  bassin 
semble  renferniir  une  réserve  de  charbon  assez  régulière  d'en- 
viron 72  jiieds  dans  23  couches  avec  peut  être  40  pieds  addition- 
ncK  linvin.iiit  des  couches  minces  des  assises  supérieures. 
MM.  Mcl.vov  et  I.cach  donnent  le  détail  des  coupes  de  même 
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,|M'ini.'  .!,-cri|.tion  K^tK-Talc  du  iM^-in;    n.ms  (■il..ti-^  .i-.iprL^s  <lfs 
iMr.iil-  do  liiir-i  rapport.-. 

IMkAlI     1)1      HMI'OKr    m,    M.   J.    M'I.VOV' 

■I.c  tiTr.iiii  liduillcr  du  i  ni  ('r..\vMU->t  l■^t  >itu.-  imnu'diate- 

iiuiit  .'i  r<.u«-t  du  sommet  do  mon  tarifs  Kotlu'UM's  sur  le  col 

du   Nid  de  (nil.e.ui.      11  -'■  in.uvc  tout   l'iiliiT  dan-^  l.i  province 

d,.   1.1   C'olonihic   hritanirKpu  .   à    T.  Mcptioii   d'une    |>flitc   partie 

,l.,n~   U-    voi~inane   iuuné.liai    du    d.Tilé   qui    traviTM^   le    plateau 

d'épanrhrni.nt  dans  le  district  .IWll-erta.     LVtcn.lue  dis  r     lies 

rrC-ta.v,-   dans   (es   eiuiron-   e>t   .le   près   de    500   milles   carrés. 

1,,..  ,,-iM..  li(,uilU'res,  déposées  >\  l'origine  Mir  t.iUte  la  su|)erlicie, 

ont  été  rongées  et  enlevées  autour  des  bord-,  où  les  roi  lie-  -ont 

plus   lourdes  et   rei)liées,   et   le   lon^  de   (iuel<|ues-unes  îles   plus 

profonde-   vallées  (lui    pénétrent    fort    avant   d,ms   la   supertu  le, 

en  sorte  (pie  leu."  .".ndue  rt'elle  e-l  approximativement  de  2M) 

mille:,  carrés,      l'our  l.i  forme,  l'étendue  couverte  par  les  assises 

houiMères,  comme  celle  du  bassin  crét.icé  lui-même,  est  A  peu 

prés  celle  d'un  lonj;  triangle  pointu  dont  l.i  base  est  au  sud.     Sa 

plu^  Krande  longueur  est  d'environ  trente-cinq  milles,  du  nord 

au  sud,  et  sa  plus  grande  largeur  est  d'\  peu  près  treize  milles. 

C"es  chifTres  ne  sont  naturellement  c  roximatifs,  car  le  levé 

n'a  pas  encore  été  cartographie. 

On  dit  qu  il  a  été  trouvé  du  charoon  dans  cette  partie  du 
pays  il  y  a  nombre  d'années.  Il  est  p.irlé  de  son  existence  dans 
le  Rapport  des  opérations  de  la  Commission  géologique  de  1880-82 
(p.  2  n).  Il  en  est  aussi  question  dans  celui  de  1882-84  (p  1 19  c). 
La  superficie  houillère  a  été  apprrjximalivement  définie  >  exa- 
minée d'une  manière  préliminaire  par  le  D'  G.  M.  Dawson 
en  188J.  Elle  fut  encore  visitée  après  qu'il  y  eut  être  fait 
(luelque  travail  d'exploration,  par  le  D'  A.    R.    C.   Selwyn  en 

18<M.- 

■'L'embranch.MTient  du  chemin  de  fer  Canadien  du  Pacifique 
sur  le  Nid-de-Corbeau,    en  descendant  le  creek  Michel   sur   le 

'  Rap.  som..  Corn,  géol.,  Ca.i.,  1900,  pp.  97-.10.\. 

'  Voir  Rapport  annuel,  Corn,  géol.,  Can.  (N.  S.),  Vol.  I  (1885),  partie  B, 
et  Compte  rendu  sommaire,  1890-91. 
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v..r.,m.    .M.wl.nl.,!   .K-   ,n,.nt,,mi.  .,    tr,...rM-   l,i   path.   ....ni   clos 

,,„.„„.  h..nll..-      illn,,,,.   I,.   r.v.M.-  ,U-   IKUn    il-.lk,   .n   .l.s- 
o.„.l,m.  H  M„.   ,...  -1...    !..  l>un.'  .!.■  I..  li...it.'  ...■n.U.,...!.-  .U-  U 
sup.rh....  ... •....■,.  Mir  ..,..■  .I.M,.,..r  .IV..v,run  v.î.Kt-.....|  ...ill.>. 

1,.    r.l.inl    ,.w„i...tal    MUiiov.'    d.-    n.l.r.    .  r.'-t...  .■,-    tnr.-.r    m.r 

..rCtr   ,.„    u„   .Ma.",..-....-.!!    q.ii   ..>„..    ,>,.r,.lUM>-...c-..t    A   !..    r.M.rr 

,,,.  ,|V,„,  ,,   ,,  .1,.,^  ou   troi.  ,..ill.>  <lc-  cl.st,,.,,,.  ,\v  ..11.-.,       1  .. 
h.ut.i..    .1.     r.M.,ri»-....'nt    ot    a>M'/    .inif-rin-.    /.a...    .U'    .^.^10 

,\   4(1110   a.i-.l."..-  '!>■   1.'   rivurc.      A    p.n   l»'--   '^   ....->  ti-n...,   .-n 

n.u'n.Ua,,.   -....  v.r^a...,  !.■.  a.MM>  l,.a.,ll,-T.>  aitl.M.nn.   av.r  <1.'S 

1),.,    r..li.-..l..-  .I'-     f"--il'-  -l'"'-  '''^  caK-airi'.  MH,^-,aants 
,ux  r.Mlu-  ...la..-.-  ...it  .1.  p..ur  n-ultal  la  (UVoiivcrU^  .W  1>U.- 
M..„r.  -p.'.  i..Hi.~  .In  u...rc  l'nulu.lu..     Cc>  rotin-  .....  .t.'  -la-.-rs 

o.nn.u.   .l.-v.m.    ^  arh.mii.- r.s,   ...    ,....,r   la   plu.   «ra.i.l.'   par.,.-   <!.• 

l.air   .t.ii.l.u,   ..-m'   cla^-iluati.m    d.Mt    ."trr   ,  ....mtv.-.-,      la   <!.- 

,,,.1%. .  u-  .le  l'ro.liulKS  .-t,  .„-anm<.i.i>.  ...if  a.^'Z  1m... .ic  i.r.a.v  (lia- 

,Uu>  ......  i.arll.,  r.-ta..'  M.p.'.-KU,v  .!.■  la  l.,r.i.ati....  .-t  <Ur.<h'- 

iiit'iii  .  arl...iiil('rc.  ,  . 

\,.„.,l,-ta..l    l.'    ura.i.l     .-I.a.c    <U>     tniip-    <\u^    M>t    .r..l.K- 
,,„r..   K.   i:iM..u-..t-  .a.l..Miif.-ri's  et   m'ta.és,   partout   on   '«.rs 
nlali.....   r.'.ipr,..i.i.-^  ....t    pu  Mr.'  ot.^i-rvés,  on   vo.t  (lu  lU  -..H 

,,,i„,>r.la...-^      l.'at.i.ii.l.'  ^-'n-Tal.-  <U'>  n.rli...  cn'ta.-.r.  .>t  a- le 
.l'm.r  la.n.'  .\ ...  L.ial.,  ....  liUnôt  'l'...i  ba.Mîi  à  fon.l  plat,  rar  les 

U,-  -,,nt  ..Kv.-  aux  .xtivu.it.V  .K.r.l  et  >u.l  (le  la  superficie,  (le 
,iu-.u..  .p..'  ^ur  .h.'.|u.'  .■.-.t.-.  S..r  >.■>  rel.-.r.l.  -ud  vx  <.ne~t,  le 
re.lre>>eii.e.it>'e-la.-.....ii.li-..n>(auMrl.eauc.«.p<le<lérann.'ment 

(Icx    as-i^es    iKHiilUV.-.    et    .K-    lit-    Mi-j.H-ent.,    ii..ii-^    les    étages 
i„l,-,„.n.   .lu    -vM.-a.,e.   .■...iMMa.it    en    argiles   sehi^teuses   noires 
cl  e.i  argiles  ^hi-teu-e^  .  ,,l.-arif.' re>  te.i.lres,  ont  été  ^;ran.len.ent 
hrovi-  et  repli.--,      (-e-l  le  !....«  ..U  invs  .lu  reh...".!  ..riental  de  la 
superficie   <|iie   la    pl.is   grande   .lislocation    a   eu    l.eu.      la    plus 
forte  érosi....,  c(i.e.idant,  ne  suit  pas  ici  la  li^ne  de  c...itact  avec 
les  cal.aire-,  .nais  est  signalée  i-ar  une  d.-pressi..n  dans  les  cil. nés, 
laquelle  court    paralk'l. ..» m    au   cntact   à   peu   pnV   à  (piatre 
milles  en  de..à  du  rel...r.l.      l.i  (iiiel(i..e-  e.uln.its  ic,  au  CMitact 
nu'im,  ks  assises  crétacées  paraissent  avoir  été  redressées  t..ul 
d'u.i   l.l.'C,  sans  (Vra'-en.ent   ou   pression,   et   l'on   peut  espérer 
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,,„ui.  pl.i.  ,.mpU'  travail  f.ra  .LVouvrir  une  rnu[»-  où  la  inns,ancc 
,1,,,  ,.„,uh.-,  inf.'ricun-s  ,W  la  fnr.nati..i,  i.ourra  ('irc  ,m-uri-v. 
I  ,„.  ,Mr.m.-  nm|H-  m-  pnurr.ut  pa.  rirr  tn.iu.'r  Mir  !.■  ni.unl 
n.ci.K-iitai,  à  <au>r  >W  l'itat  ..uiipriinr  ,1  r.-pli.'  <U'^  ro.-lu-.  <i.j.\ 
Tiunlii'iiiu'i-^ 

Hui.  Mu'.n  ^;•■l"■■'■al  l''"i  pi'i--«'  'l"--'  'lU''  l'--  ru,tu->  «rclacees 
,,„i  ,,ri.  la  f„rnu'  <run  1,  ,>Mn  à  tun.l  i-lal,  il  y  a  l,.a.Kuiip  .1  .Mi- 
ilrnii.  ..ù  .II-  lailUs  l'H-aU-  ont  détruit  la  >yminw  ,!.-  ..u.-  .li^- 
p,.Mtio„.  n.i,l.|u.--uiu-  .!.■  0-.  failU'>  ont  <k'-  <linu'.iM.Mi>  .  un- 
M.l.ril.U-  H  .i.'viciKlront  un  fact.ur  import,. ni  <lont  il  liudra 
,.„ir  conipt.'  l..rM|u'il  >'aKira  .lu  prol,l,-nu'  <!.  lVx|.loiiati..n 
-\  ■.|rnialii|iic  lie  la  hoiiillr. 

\.ant    .rcs>a\vr  de  faire  un  exposé    détaillé  do  la  -ilu    non 
,1,-  a-i-^.-  houilkVs   il  c-t   pcul-éirf  Kon  .l'avoir   unr   id,  .■  .lu 
,  .iraitérf  vt  i\v  la  puissance  d.s  nnlifs  <réta..\>  dan^,  !.■  has^in. 
V.  rs  la  tin  d.'  la  saison,  on  a  relevé  un.'  (•.)U|)e  sur  la  fa.;a(le  de 
r.Marpeiiunt,  à  eiivir.M.  trois  niilU-  au  nord  .1.'  la  voie  .le  «ara«e 
,!>■   Morrissty.     On   >e   servit   d'un   rul.an   .l'a.  ier,   et   les   pentes 
tur.'.it    mesurées   au    niveau    A    pl-niib.      Les   résultats   ,levr..ient 
étn-  passablement  exacts.     (•-•  n'.st  <i.l.-  dans  rajustement  <|U  il 
fallait  faire  lorsciu'il  y  avait  une  t.^rsi.Mi  l.icale  .les  lits.  .jU  il  a 
pu     se     Klis-er    <iuel.iue    erreur     ai)pu-.  ialile.     l.'en.lr.)it    choisi 
p,Hir  la  .oupe  était   sur  une  petite  saillie  parlant  de  l'escarpe- 
nunt,  où  M.  IVrnie  avait  fait  fair.',  il  y  a  .luekiues  années,  des 
ex.avations  sur  l'affleurement  d.-  couches  de  houille.     Le  faite 
.le  cette  saillie  a  une  pente  moyenre  .le  près  de  30°,  et  elle  offre 
l'avantage  exceptionnel  (lue  r.)n  i>eut  y  relever  une  coupe  de  près 
de  5,1)01)  i>ie.ls.     I.el)'Selwyn,al..rs.lirecteurde  la  Commissi.m, 
publi.i  .l.ms  le  compte  rendu  s.immaire  de   1891    une  liste  des 
conclu      alors  mesurées.     La  coup.'  li-.lessous  est  donnée  dans 
l'or.lr.'   natur.l,   cnnimen.,ant   au   sommet   de   l'escarpement   et 
allant  en  descendant: 


1  ("onulomùrat  dur 

2  Cilciire   nodiilcux   gris   li.ins    un..-  .irgilc  schisU-use 

brune  ut  tcn-irc _       ■ 

3  Cunslomérat  grossier  i-t  dur  avec  cou.lie  .le  grès.    . 

4  Argile  schisti-use  brune  et  ^rOs  uoiluleux  et  tendre.. 

5  Congloniér.it  dur  avec  couches  de  grès  graveleux. 

! 


ici!  s 

l'ciuces 

6 

0 

.? 

0 

38 

0 

48 

0 

50 

0 

14 


l'icils 


16 
35 
13 
41 
30 

n 


11 

25 
4 

2 
2(t 

S  5 


>ire  l't  brimo,  avec  une  couche 


6  Caché  .  

7  Grès  ^ras  i  leux  .  ■ 

8  ArKile  schisteuse  brune 

9  Grès  j;raveleux  et  conglomérat. 

10  Grès  bleuâtre  en  lits  minces. . . 

11  Grès  bleuâtre  schisteux 

12  Argile  schisteuse  noire '" 

13  Grès  graveleux 

14  Argile  schisteuse  noire 

1;,  Gunglomérat  et  grès  graveleux 

10  Argile  schisteuse  noire 

17  liouilk •    

15  Argile  schisteuse  noire 

19  Conglomérat      . 

20  Argile  schisteuse  noi  ^ 

d'argile  schi?leuse  carl)onée '- 

21  Grès  gris  dur 

22  Conglomérat 

li  Grès  gris  dur r  y  "^. x 

24  Argile  schisteuse  carbonée.  (Uu  charbon  !■) 

25  Argile  schisteuse  noire 

26  ■•  "         brunât  re 

27  Grès  gris  à  grain  Cm • ■ ■ 

28  Argile  schisteuse  brunâtre;   lits  de  grès  tendre »+ 

29  Grès  bleuâtre  dur 

30  Argile  schisteuse  noire 

31  Uvuille ; 

32  Argile  schisteuse  brune  et  noire 

33  (irès  gris 

34  Argile  schisteuse  noire  et  grise 

35  Houille 

30  Argile  schisteuse  brunâtre 

37  Houille 

38  Grès  bleuâtre  en  lits  minces 

39  Grès  gris  dur ,  ■  '  ' 

40  Houille,  y  com|)ris  de  l'argile  schisteuse  carbonée . 

41  Argile  schisteuse  noire  et  brune 

42  Grès  gris  dur  a%ec  trois    couches    irrégulières   de 

conglomérat 

43  Argile  schisteuse  noire 

44  Houille  (pied  supérieur  impur) 

45  Argile  schisteuse  noire   

40  ( '.rès  gris  dur 

47  Profondément  couvert 


10 
« 
2 

57 

96 

34 

1 

3 

1 

14 

133 

5 

20 

1Ï5 

27 

4 

38 

î5 

100 


Pouces 
0 
0 
0 
0 
0 
0 
0 

0 

0 

0 

0 

0 

0 

0 

0 

0 

0 

0 

0 

0 

0 

0 

0 

0 

0 

0 

0 

0 

0 

0 

0 

0 

0 

0 

0 

0 

0 
0 
0 
0 
0 
0 
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Pieds 
4S  Argile  schisteuse,  probablement  avec  de  la  houille.  107 
41»  Argile  schisteuse  carbonée 

50  Houille ; 

51  Arnilc  schisteuse  carbonée  et  houille 

'52  Argile  schisteuse  noire  et  argile     schisteuse     carbo- 
née  , 

5.?  Houille  (iinpure) 

54  Argile  schisteuse  et  grès  gris  tendre ' 

55  Houille , 

5()  Argile  schisteuse  carbonique ^ 

57  '\rgile    schisteuse    noire,    comprenant    et     l'argile 

schisteuse  carbonéeet  peut-être  de  la  houille..    150 

58  Houille •  ■  ' 

5')  Argile  schisteuse  noire  et  argile  schisteuse  charbon- 
neuse     

00  Argile  schisteuse  cartxjné-c  et  houille ■-" 

61   Houille ; ,  ,'  ■ 

f,2  Argile   schisteuse   noire  et   brune,   et   argile  schis- 
teuse avec  de  minces  fi'ons  de  houille 1-10 

03  Houille  (dix  pieds  supérieurs,  impure) 36 

64  Argile  schisteuse  brune  et  noire 134 

65  Grès  dur 

66  Argile  schisteuse  noire 

67  Houille ^ 

08  Argile  schisteuse 

69  Houille ^ 

70  Argile  :,chisteuse 

71  Houille 

72  Argile  schisteuse  et  grès  schisteux •'"» 

73  Houille  (pied  supérieur,  impure) * 

74  Grès  bleuâtre  schisteux 

75  Houille ^ 

76  Argile  schisteuse  noire 

77  Houille * 

78  Argile  schisteuse 

79  Houille * 

80  Argile  schisteuse 

81  Houille  (deux  pieds  du  fond,  impure) 1|' 

82  Argile  schisteuse  noir-bleuStie ^ 

83  Grès  bleuâtre ^^ 

81  Argile  schisteuse  noire ^"^^ 

85  Houille .■ 

36  Principalement   argile  schisteuse   noire,   en   partie 

364 

couverte 


Pouces 
0 
0 
0 
0 

0 
0 
0 
0 
0 

0 
0 

0 
0 
0 

0 
0 
0 
0 
0 
4 
S 
9 
10 
0 
0 
6 
0 
6 
0 
0 
7 
9 
0 
0 
0 
0 
0 
6 

0 
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ricis 


87  //()(,;//,• 

8K  Aryilf  schi  ■    use 

S9  Houille 

yo  Argili;  schisteuse  noire,  

91  (irès  gris  dur 

92  Ar^jile  schisteuse  noire.  -  

9.^  //..;,///<• 

94  Argile  schisteuse  noire 

95  (  irès  gris  dur 

96  Argile  scliisteiise  noire  et  hrunâtrc. 


Pouces 


Tot.il 4,7.î(i 

Puissance  totale  <le  la  houille 


1 

4 

1 

3 

46 

0 

If) 

0 

Wl 

1) 

111) 

0 

■K) 

0 

10 

0 

lut) 

0 

IKld 

0 

IM, 

,? 

210 

2 

Sur  l't'paisseiir  de  houille  ci-dessus,  la  plus  grande  i  artie, 
198  pied--,  se  trouve  dans  des  assises  de  1,.S47  pieds  de  ptiiss,:nee. 
Outre  les  parties  de  la  houille  mentionnées  dans  la  coupe  c  aime 
étant  impures,  il  >■  a  des  couches  irrégulières  de  mati-.~'-i  schis- 
teu.es  et  de  carbonate  de  fer  lithoide  dans  les  plus  grosses  wines. 
En  tenant  compte  de  celles-ci,  et  en  déduisant  les  plus  petites 
veines  qui  ne  pourraient  être  avantageusement  explolurs,  soit 
troi--  pieds  ou  moins,  on  peut  dire  eu  toute  sûreté  que  la  pi:i.-- 
sauce  totale  de  la  houille  exp'oitable  est  d'au  moins  100  pieds. 

Au-dessous  de  la  base  de  la  coupe,  les  roches  sont  boule- 
versées et  brisées,  mais  les  argiles  schisteuses  noires  en  dernier 
lieu  mentionnées  se  continuent  jusqu'à  une  certaine  distcUice 
plus  loin.  Elles  sont  suivies  par  500  pieds  ou  plus  d'argilites 
sableuses  tendres  et  grises,  passablement  calcarifères  et  en  lits 
puissants.  Sous  les  argilites  vient  une  épaisseur,  de  pei>î-ètre 
1,000  pieds,  de  calcaire  schisteu.x  mince  et  d'argiles  schisteuses 
carboniques.  Rien  qu'on  ne  la  voie  pas  en  cet  endroit,  une  bande 
de  calcaire  fragment, lire  ;\  grain  assez  gros  apjiartient  à  cet 
horizon.  Les  lits  les  plus  bas  de  cette  formation  ne  se  montrent 
pas  ici,  mais  là  où  on  les  voit  ailleurs,  ils  consistent  en  argiles 
schisteuses  noires,  avec  deux  couches  ou  plus  de  calcaire  dolo- 
mitique  à  grain  (m  et  de  roideiir  foncée.  On  n'en  a  pas  encore 
constaté  la  puissance,  mais  ils  paniissent  avoir  plusieurs  cen- 
taines de  pieds  au  moins. 

Vers   le    haut   de   1,;    coupe,    1  on    remar(]uera    (\Uii    les    lits 
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consistent  en  bonne  partie  en  conRloni<'Tats  et  en  grès  pr.iveleux. 
Les    conglonu'Tcits    surtout    sont    très    durs.     Leurs    galets    sont 
principalement    de   pétrosiUx   noir   et   gris,   empâtés   dans    une 
matière   tellement   silicifiée  (|ue   les   pians  de  clivage   reccjupent 
le-  galet>  et  la  matrice  comme  si  la  roche  était  d'une  texture 
homogène.     La  conservation  des  assises  lir>M!llères  est  en  grande 
partie  due  à  la  présence  de  ces  lits  durs,  qui  en  ont  emi)êclié 
l'érosion  et,   par  leur  grande  force  de  résistance,  ont  préservé 
les    lits    plus    tendres   des   couches    de    houille    sous-jacentes   de 
l'écrasement  et  du  ploiement.     Les  conglomérats  et  les  calcaires 
sont  à  faux  lits  et  de  puissance  irrégulière,  et  l'on  ne  peut  es- 
pérer (lue  les  lits  individuels  soient  continus  sur  de  bien  gr.uids 
espaces.     Les    lits    consistant    principalement    en    calcaire    no- 
dulrux.  prè-  du  h.iut  de  la  coupe,  et  un  autre  lit  sembialile  qui 
se  trouve  à  (luelque  pieds  plus  haut  dans  la  formation,  ont  été 
reconnus  en  plusieurs  endroits  comme  occupant  la  même  posi- 
tion  relati\-enient  aux  conglomérats,   et   peuvent  être   regardés 
comme  constituants  un   horizon  défini   pour  étaljlir  la  corréla- 
tion des  assises  à  tles  endroits  fort  éloignés  les  uns  des  autres. 

Au-dessus  du  faîte  de  la  coupe,  l'on  voit  les  roches  sous- 
jat  i>ntes  en  allant  au  nord  le  long  de  l'escarpement,  le  premier 
lit  qui  la  suit  étant  dix  pieds  d'argile  schisteuse  brune  et  tendre; 
puis  \ient  la  seconde  bande  de  calcaire  noduleux  dans  l'argile 
schisteuse  brune  déjà  mentionnée,  suivie  par  200  pieds  ou  plus 
de  couches  alternantes  tl'argile  schisteuse  brune  et  de  grès,  en 
lit:,  de  six  à  (juinze  pieds  de  puissance.  .Au-dessus  de  ces  roches, 
bien  (lu'oii  ait  pu  relewr  (,à  et  là  îles  coupes  partielles,  il  y  a 
solution  lie  continuité.  Il  parait  y  avoir  en  tout  un  développe- 
ment de  4,000  à  ,S,000  (lieds  d'assises  au-dessus  du  faîte  de  la 
couiie  (|ue  nous  venons  de  donner.  Contrairement  à  ce  qui 
existe  dans  la  partie  inférieure  de  la  formation,  l'on  trouve  rare- 
ment ici  des  argiles  schisteuses  noires.  Les  principales  roches 
sont  :  une  argile  brune,  tendre  et  friable,  se  décomposant  facile- 
ment en  sable  brun;  une  argile  schisteuse  brune  se  désagrégeant 
sous  l'action  des  agents  atmsophériques,  en  blocs  anguleux; 
et  un  grès  tendre,  gris,  verdâtre  et  jaunâtre,  devenant  brun 
et  rougeâtre  à  l'air,  et  fréquemment  endurci  inégalement  et  en 
nodules.      11  y  a  quelques  lits  de  grès  gris  plus  dur  et  de  conglo- 
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nu'nit.  l'ue  ari;ili'  ï^rhistciisc  gris  fcincé  et  friable  forme  une 
partie  uppri'd.ible  île  la  série,  et  l'on  voit  de  temps  à  autre  une 
bande  d'argile  schisteuse  noire.  \'tr>  le  faite  de  la  série,  il  y  a 
un  lit  notable  de  conglomérat,  composé  de  palets  de  ciuartzitc 
pétrosiliceuse  foncée,  bien  roulés,  ([ui  ont  justju'à  six  pouces 
de  <liani'' trc,  mollement  retenus  dan-,  une  pâte  de  grès  gris 
tendre.  Il  -e  désagrège  facilement,  r.ir  on  trou\-e  des  galets 
en  abond.inct'  dans  les  lits  tles  courra  d'eau  et  rép.indus  le  long 
des  tl.mc.'  des  coteaux,  tandis  riue  la  roche  en  place,  comme  les 
aft1euren;eiUs  des  veines  de  houilles,  ne  se  rencontre  (pie  dans 
ctTt.liIl^  endroits  favor.ililemtnt   situé.~. 

I.a  puissance  totale  des  rocher  crétacées  déposées  dans  cette 
suixTlicie,  d'.iprès  les  estimations  ci-dessus,  est  donc  de  12,00U 
h  l.i.OllO  pieds. 

Il  n'est  pas  du  tout  probable  (pie  l'on  puisse  trouver 
iian>  .mcune  autre  partie  de  la  superficie  une  coupe  qui  cor- 
respondrait exactement,  ou  même  approximativement,  à  celle 
C|ui  vient  d'être  donnée.  Une  compar""'iT'  d'une  partie  de  cette 
coupe  avec  les  lits  aux  mines  sur  le  cr  .  Charbon,  fait  voir 

(]u'il  y  a  une  grande  différence  de  \>  a.'..e  entre  les  assises 
des  deux  localités.  Les  veines  ou  couches  de  houille  numérotées 
61,  6,?  et  71  dans  la  coujie,  correspondent  aux  trois  couches  qui, 
ius(iu'.\  présent,  ont  principalement  été  exploitées  eux  mines 
et  (|ui  tigurent  au  tableau  ci-dessous.  La  distance  entre  les  deux 
localités  est  d'enx'iron  sept  -nilles. 

Près  (le  Morrisscy  Creek  au  Charbon 

IlouiUc 10  pietis  10  pieds 

lits  intermédiaires 140     "  60     " 

Iluialle 36     "  30     " 

lits  intermédiaires 197     "  42     " 

Houille 6     "  6     " 

L'on  voit  que  bien  qu'il  y  ait  une  grande  diminution  dans 
les  assises  intermédiaires,  les  couches  de  houille  sont  passable- 
ment persistantes.  Cela  peut  n'être  pas  le  cas  dans  toute  la 
superficie,  mais  quelque  changement  qui  ait  lieu,  il  est  tout 
aussi  prcjbable  (]u'il  est  favorable  qu'autrement.  Les  excava- 
tions faites  i\  Michel,  à  seize  milles  au  nord  des  mines  du  creek 
au  Charbon,  exposent  trois  couches  de  houille  de  quinze  à  dix- 
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sept  pieds  de  puissance,  mais  les  donntes  ne  sont  pas  encore 
suffisantes  pour  établir  leur  corrélation  avec  celles  du  creek  au 
Charbon.  Celles  que  nous  possédons,  cependant,  portent  à 
croire  cjue  quelques-unes  des  couches  au  moins  sont  plus  puis- 
santes ici  qu'elles  ne  le  sont  au  sud. 

Les  couches  de  houille  près  du  creek  à  la  Martre  (Martcn) 
n'ont  pas  été  examinées  en  détail,  car  les  excavations  qui  y 
avaient  été  faites  à  peu  près  dans  le  même  temps  que  celles  du 
voisinage  de  Morrissey,  se  sont  éboulées,  et  il  faudrait  les  dé- 
blayer pour  mettre  les  couch"s  ;\  lui.  Des  mesurages  ont  aussi 
été  faits  en  cet  endroit  par  M.  Frank  B.  Smith,  ingénieur  de 
la  Crowsnest  Pass  Coal  Co.  et  les  résultats  en  sont  donnés 
dans  le  compte  rendu  sommaire  du  D'  A.  R.  C.  Selwyn  pour 
l'année  1891.  Cne  partie  de  cette  li:,te  tle  couches  concorde 
assez  bien  avec  la  coupe  de  Morris.sey,  mais  dans  d'autres 
partie  il  y  a  une  différence  notable.  Il  paraît  probable 
que  les  quatre  couches  inférieures  qui  sont  données  là  sont  une 
répétition  de  (luilques-unes  des  plus  élevées,  et  sont  placées  au 
bas,  soit  parce  que  l'on  essayait  de  relever  des  couches  partielles 
en  deux  endroits  ou  plus,  soit  parce  que  les  excavations  ont  été 
continués  à  travers  une  ligne  de  faille  qui  court  nord-sud, 
près  de  l'afifleurcment  des  couches  inférieures.  La  plus  basse 
des  grosses  couches  n'était  pas  complètement  découverte  lorsque 
la  liste  a  été  publiée,  et  un  travail  postérieur  a  révélé  une  bien 
plus  grande  épaisseur  de  houille  c|iie  celle  (jue  l'on  estimait 
alors.  A  part  tout  ie  succès  obtenu  en  établissant  la  corrélation 
des  couches  individuelles  de  cette  coupe  au  Marten  Creek  avec 
celles  de  la  coupe  de  Morrissey,  il  y  a  d'abondantes  preuves 
qu'elles  sont  au  même  horizon,  et  qu'il  n'y  a  qu'une  seule  série 
d'assises  houillères  dans  toute  la  superficie. 

La  formation  de  Kootenay  du  D'  Dawson  comprend  les 
lits  inférieurs  et  moyens  de  la  coupe  qui  vient  d'être  donnée. 
Leur  âge  a  été  établi  comme  étant  crétacé  inférieur,  principale- 
ment par  la  détermination,  faite  par  sir  J.  William  Dawson, 
de  plantes  fossiles  contenues  dans  les  lits  de  l'horizon  houiller. 
Il  fait  remarquer  à  ce  propos  que  la  liste  de  plantes  contenait 
"des  formes  que  l'on  regarde  ordinairement  comme  jurassiques, 
mais  que  le   plus   grand    nomlire   ont   le    faciès   du   crétacé  in- 


20 


Ni'.iiuiKiin^.   il  >■  a  d.ins  cctt*'  cniip*'  mu  moins  .^,000 


ic(!>,  (i  pn.l 
ni--j.i(('nl^  à 
1 


il<l 


i.ihicmcn 


I    une  liifii   plus  ^;r.iii(lc  p 


(le  lits 


>ti/(iii  (lui  ,1  liiunii 


pl.nili" 


Cilli 


(liiix  11  li.uilill(iu>  (i  ,inuu(iiul<-.  il  plu~icur>  autri': 


(iul  (Il  tri>u\c>  (l.ni^  (  i-s 
pas  enciirc  l'tr  (hicruiiiu-: 
de  la 


il--  iiifiTiciirs 
1.1^  riK  lu^ 


(   llIflU 


.le  I 
Kml, 


it  itiiuntf-i 
iK   n'ont 


,\r    1,1 


IMiiu-  suptriciire 


coupe  s  i-U'iuIrnl  prcilialilcnK m  i|,in--  la  (lui-niii  supérieure 
du  crétacé  re[)réseiilaiil  le  viroupe  di-  |)akiila  ou  iiiéine  ilo  éta>;es 


ilu-  éli 


il 


n  a  pa--  eiii ure  ele  lrou\"t'  ( 


le  to->ih-  (1.1 


■s  lit- 


S.ui>  le  secours  irune  c.irle  le  lr.i\ail  n'i'l.mt  pa^  encore 
compilé),  il  est  difficile  de  ilonnei  luie  dev,ri|iiion  liien  iniel- 
liyililc  de  rarileiirenieiit  et  de  r.itlitiide  des  cout  lus  de  lionille, 


mais  en  laissan 


it  d 


e  c:ite 


.  (lelail 


.  distances  et  f 


le  1 


les  él 


(A'.itions 


onu 


le  ri-: 


de  la  face  de  l'es- 
an,  les  coucIk  s  de  houile 


1  on  |>eiii  .lire  (juekjiie  (  lio-e  de  plus 
car|)enient  (jui  donne  ~ur  la  ri\"ière  ( 
coninieni  1  lit  à  se  nioiilrer  à  des  hauteurs  de  t,50()  à  2, ()()() 

Les  penda,L;es  sont    iiiiiloriii(''uei 
20^  à  40°.      lûi   reinont.int   1(    cr 


;u-(les-u- 


.1    mure. 


IV-l    - 
( 


111!^   Ile-    ,ni,L;h- 


i.irhoii    \(Ts 


n    \dit    (|ue   ces   pendanes   s'appla 

lie 


ni 

\  ers 

ai 

•k 

au 

ti' 

-st 

■lit. 

|ii-(|ii  .1  ce  (|iie.  .1  une  (list.uue  (1  environ  (iiu]  niilli 


IK 


le>   lit-   -oient    prixjiu'   liori/ont.iux.      Ils   cinserviait     ette  ,ilti- 


tu(k 


de    légères    ondiil, liions,    prcs(|iie    jusiiu'au    sommet 


entre  les  creeks  au  Charbon  et  Marteii  où  les  plon^enients 
commencent  à  être  renversés.  A  une  courte  distance  (ilus  loin, 
au  nord-ot 
plus    éle\é' 

rf. 


lu 


ininut,   CCS   pendajics   sont   considérablement 
(  t  les  liis  -uccessifs  son'   rapidement  ramenés  A  la 


uri.ice  iii-{|ii  .1  ce  (jiit 


Il  s  assises  houillères  affleurent  de  nouveau 


au  passage  du  crei  k  M.irien. 

I.e  creek  à  li  Marte  e-t  l'une    des    sources  du  bras  sud  du 


•k  M 


1  liel,  (pii  occupe  une  kirge  willée  b.issc  courant  vers 


le 


nord  jusqu'à  la  "boucle"  sur  le  chemin  de  fer.   L'érosion  de  cette 
v.illée  a  emporté  les  as-iso  houillères  d'une  lart;i>  lisière  de  ter- 


I. 


1  \',illee  suit   1,1  iiyne  (|iii  et. ut,  autretois,  proli.ililement 


iticlinale   morcilc 


ciuste   par 


U: 


soulèvement    du 


fond 


de  calcaire 
à   la   vall 


du    l)as^m. 


L'on   peut  \-nir,  cour.mt   parallèlement 


ce,   une  ( 


le   cl; 


i(|iie   cote,   di'ux 


faille- 


'  Tr.iiisactions  di;  i,i  Sociùiù  Koy.iio  du  ( 


sultant   de 


W. 


I 


21 


mc]|i\rnKiiI  (lu  tirr.iiii.  le  -(iiili'vcnunl  .1  (■{(■  plui  ki"-""'  -'H 
niii'l.  iii'i  il  \  a  im  ni.iniflnii  iK  (  aU  airr  >ailla!il  pn'-^  i]\\  ((nitluciit 
(lu  l)ra>  (Kiidinl.il.  \'ti-.  Ir  ^iid.  \v  liiii(iii;ii,iHL-  ik'  it-  iii(iii\tiiuiit 
>'i-lïacr  i;ra(lii(ilcmfiil.  it  il  lu-  ^'rlciid  (lu'à  (|iR'l(|ia'>  milles  au 
sud-est  (le  rinilxiuclimc  du  t ni-k  à  la  M.irlr''. 

Au  delà  de  la  vallée  du  lira-^  sud  du  crcek  Michel,  les 
assises  ilouiUère^  at'lleurelil  .i~-v/.  haut  dans  le  llaiic  de  la  iiKHi- 
taRlie,  où  elle^  ((iiiNcrNi  !il  la  uiêuie  attitude  v\  l.i  ui(*iiie  (xisition 
relatix'enienl  au  coui^  d'e.iu  (|Ue  celles  (|u'(m cupeiit  U's  lits  sur 
la  fa(,'ade  de  l'e-iarpeiueiil  de  la  ii\i('re  de  l'I-.lan.  Les  assises 
se  '.(mliiHient  x'ers  re--t  en  lorniaiit  une  autre  syncliiiale,  plus 
étroite  (|ue  la  première  di'^crite,  sur  le  c(*)té  oue-^l  de  la  '.dlée,  et 
elles  c]e\Talent  .illleiirer  de  nou\eau  dan>  le-,  montai^no  près 
(lu  reliord  de  l.t  superheie  crétacée.  ("e()endant,  on  aurait 
liesoin  de  plu>  .unples  rensti^neinent.^  à  ce  .-ujel. 

Au  nord  du  crei'k  ,iu  tharlion,  dan--  la  superheie  située 
cnire  le  lira>  -ud  du  creek  Michel  et  la  rivière  de  l'I-^lan,  les  lits 
ne  (on-(r\ent  |)as  l(inj;temj)s  la  forme  réi;ulière  (|u'ils  ont  le 
loni;  du  (  re(k  même.  A  (|uel(;ues  milles  au  nord  de  celle-ci, 
la  tran>ition  des  pen(la^;es  élevés,  en  awmt,  .\  la  position  horizon- 
l.ile  (|u'il-  prennent  en  arrière,  est  plus  lirusque,  et  à  une  légère 
di~taiice  plus  loin  au  nord,  il  se  produit  une  interrui)tion  bien 
tr,tn(hée  a\ec  plus  ou  moins  de  rejet.  Cette  faille  se  continue 
\(t-  le  nord  justiue  vis-a-\is  une  pointe  entre  les  stations  de 
llo>mer  et  de  Sparwood.  Plus  loin,  les  lits  reprennent  ime  atti- 
tude normale  comme  celle  qu'ils  ont  près  du  creek  au  Charbon. 
Sur  le  C('té  i>t  de  la  tille,  les  roches  plongent  au  sud  sous  des 
angles  de  10°  il  15".  Il  en  résulte  (jue  les  assises  houillères  sont 
ramenées  plus  près  de  la  surface,  et  on  les  voit  affleurer  dar.s  le 
tlani  d'inie  profonde  coupure  faite  dans  les  collines  par  un  petit 
cours  d'eau  (|ui  se  jette  dans  le  bras  sud  du  creek  Michel,  en 
.iv.il  du  continent  de  la  fourche  orientale.  Ce  cours  d'eau  cause 
une  autre  solution  dans  le  contour  des  assises  houillères,  au 
nK)ins  d.ins  leur  partie  sui)érieure.  A  l'est  de  cet  endroit,  les 
lits  se  courbent  graduellement  pour  rejoindre  ceux  du  creek 
Michel,  sans  aucune  autre  dislocation  grave.  La  faille  ci- 
dessus,  mentionnée  cour*^  généralement  en  arrière  de  la  fat.ade 
de   l'escarpement;     mais     jr   une   distance   de   quelques    milles 
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VIT-.  If  iiDnl,  .1  |),irtir  d'un  point  vis-A-vi-.  Hcismcr,  elle  cn.isf  le 
(Icv.int  (le-,  lollincs  .\  (]iiil(|ii(>  di-tanic  en  Ims  du  Mitnnict. 
tVIa  donne  une  .ipparenie  (  (.niplif|ii6f,  (jni  est  l,i  m  ulf  cxc-ptioii 
ù  l'iinilorniitr  des  assiM.>  sur  Inulc  leur  f,i(..idc, 

A  rcridnut  où  k-  iTcck  Miilitl  p,i-~M-  à  tr,i\.rs  l.i  p.irtif 
nonl  (K  la  Mip.  rficic,  \,:  ba-in  c^t  étroit,  tt  lYroNJon  a  enleva- 
la  iMilic  Miptricurc  des  a^siso  li.uiiliirfs  dan>  la  vallée.  I.e 
fond  de  la  synclinale  est  probalilement  à  |ieu  <le  distance  A  i'(-i 
(ie  la  station  de  Michel,  et  elle  paraît  s'élewr,  tant  au  nord  (pi'au 
sud,  avec  le  point  le  plus  bas  du  bassin,  (|ui  se  trouve  ini  peu 
au  sud  du  (liurs  d'e.iu. 

Il  y  a  des  failles  et  irrégularités  senjndairis  d.in-  les  roches, 
et  même  a\-ei  l'aidi-  des  connaissances  ac(|uises  par  la  compagnie 
houillère  dans  ses  exploitations  en  cet  endroit,  la  situation  n'est 
pas  tont-à-l,iit  cl, lire. 

An  nord  du  cours  d'ciu,  les  lits  se  continuent  sous  l,i  forme 
d'une  synclinale  s'élev.uU  Kraduellement  sur  une  distance  d'en- 
viron six  milles.  Au  del.'i,  bien  (|ue  des  roches  crétacées  oc- 
cupent le  fond  de  la  vallée  de  l.i  rivière  de  l'Klan  jusqu'à  une 
cert.iine  distance,  il  n'y  a  .lucun  si^ne  d'assises  houillères  sur 
vini;i-(in(|  milles  au  moins.  Sur  plusieurs  milles  de  cette  dis- 
tance, les  roches  crétacées  sont  complètement  absentes,  et  les 
calcaires  et  ([uartzites  carbonifères  se  montrent  A  la  vue. 

Sur  les  collines  à  l'est  de  la  "boucle"  du  chemin  île  fer 
à  l.i  bifurcation  du  creek  Michel,  il  est  resté  de  minces  «iébris 
des  roches  crétacées  par  lambeau.\,  et  il  y  a  encore  (lueUpies 
p.irties  des  deux  couches  de  houille  les  plus  basses,  mais  les 
assises  houillères  ont  pour  la  plupart  été  enle\écs  par  l'érosion. 
La  plus  étrr.ite  synclinale  d'assises  houillères,  sur  le  côté 
est  du  bras^  sud  du  creek  Michel,  se  continue  vers  le  nord 
au  delà  de  l'interruption  causée  par  le  bras  est,  et  se  prolonge 
sur  une  courte  dist.mce  en  travers  du  principal  plateau  d'épan- 
chtment  jus(|ue  d.ms  le  district  d'Albcrta.  Les  assises  houil- 
lères, dans  ce  prolongement,  affectent  la  forme  d'un  long  con- 
tref<,rt  partant  d'une  montagne  ù  quatre  ou  cinii  milles  au  sud 
du  sommet  du  Xid-de-Corbeau  sur  le  chemin  de  fer.  Elles 
sont  pa.ssabieineiu  plates  pour  la  plupart,  mais  sur  le  côté  ouest 
du  contrefort,  fai.-aul  f.ice  A  l'ancien  sentier  de  bât,   un  pli  ou 
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imi'  f.iillc  à  pic  a  donné  .lux  roches  un  ix-ndanc  de  60^  à  H)" 
m  nord-ot.  Dans  cfs  environs  et  surtout  sur  les  couches  de 
houille  (|ui  se  trouvent  d.ins  la  partie  l.i  plus  raide  des  r(i(  lies, 
la  lintnh  American  Coal  Company  a  f.iit  d'assez  gran<lcs  >xplo- 
rations.  Les  couches  ont  été  mises  à  découvert  à  la  surface 
en  he.uicoup  d'endroits,  it  d.ins  le  cours  de  l'été  dernier,  elle 
a  connnencé  un  tunnel  dans  li  hut  d'atteindre  les  couches  i\ 
(|uelque  distance  au-dessous  de  leur  aftleureinent.  L'endroit 
(II")  se  fait  le  tunnel  est  h  600  |)ieds  in  remontant  la  colline; 
mai-  les  'ouches  se  montrent  plus  has,  et  il  n'y  a  aucun  doute 
i|u'<iii  les  trouvera  prés  du  pied  de  la  colline  i  un  endroit  fa- 
\nralile  pour  rix|)édition  du  charbon. 

Dans  la  partie  des  terrains  houillers  décrite  jus(iu'ici, 
Il  ne  se  trou\e  pas  de  bien  grandes  superhcies  qui  soient  intactes; 
mais  comme  les  assises  peuvent  facilement  être  atta(|uées  en 
différents  endroits,  il  ne  sera  pas  nécessaire  de  faire  beaucoup 
de  transport  souterrain.  Les  couches  de  houille  n'atteignent  pas 
Mlle  bien  grande  profondeur,  c.ir  elles  sont  prescpie  entièrement 
,iu-<k'bsus  du  niveau  de  la  rivière  de  l'Élan. 

Les  assises  situées  au  sud  du  creek  au  Charbon  occupent 
une  étendue  de  terrain  pour  ainsi  tlire  ininterrompue  de  douze 
milles  ou  [ilus  de  l.irgeur  et  d'ime  longueur  un  peu  plus  grande. 
Le  long  de  leur  façade  donnant  sur  la  rivière  de  l'Élan,  les  lits 
(diiserxent  leurs  pendages  uniformes  vers  l'est  tt  se  comportent 
roiiime  ils  le  font  sur  le  creek  au  Charbon.  Le  creek  Mor- 
1  issey,  qui  se  trouve  à  di.K  milles  au  sud  de  celui  du  Charbon,  fait 
une  légère  entaille  dans  leur  contour  et  otïre  un  bon  emplace- 
ment pour  l'exploitation.  Au  sud  du  creek  Morrissey,  l'es- 
carpement ou  rebord  du  bassin  commence  à  se  courber  vers 
l'est  et  continue  cette  courbure  le  long  de  la  limite  sud  des 
assises  par  le  creek  Lodge-fHDle,  tournant  définitivement  au 
nord  jusqu'A  la  rivière  Flathead,  à  l'encoignure  sud-est  de  la 
superficie.  Ici  se  trouve  l'escarpement.  Les  roches  plongent 
régulièrement  vers  l'intérieur  tout  autour  de  la  courbe.  Elles 
s'applatissent  graduellement  jusqu'à  prendre  une  position  plus 
ou  moins  horizontales  à  quelques  milles  du  rebord,  sans  frac- 
tures apparentes,  mais  en  ce  faisant,  elles  sont  portées,  dans  cette 
partie  méridionale  de  la  superficie,  à  une  plus  grande  profon- 
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,|..,„   .|u..u   i...nl.     Inr  oMii»'  nl.v.-c  vers  Tmi.  -t  A  partir  <lu 
crc.k   Mnrri--.v  Ifr.iit  voir  <iur  K-  ,i>M>ts  li<)iiillî'rt>.  .ipf ,  -^  .Ire 
,r,.lK.r(l  r(o.url..'rs  ,\  tiiif  p.,Mli.m  li..ri/ont.ito,  sï-lèvcnt  im  i»u 
,1,„.   ,„„.   .,tilirl,n.iK'   A   rani]»'  il'Hur  .-t    v.Mit   vuuxU-  .n    i.cnlc 
n.Mst.iiit.-    |u-M>i'.''   «'•  'l'iVlU'.   atuiKn''>'t    l.'ur   phi>  V.r,iUiW  I)n.- 
f.m.kur   .l.n,^    tuuf    !..    MiiK-rluk'      I  «■    P'-'it    U-    plu.    pruinn.l 
nV^t  (in'.'i  trui>  .m  <lii.Ur.-  mill.'s  .lu  rebord  oruiit.il  (lu  t)asMn. 
Les  roches  à  l.i  Mirf.ue  sont  celles  des  lits  les  plus  ^''.evôs  de  Ui 
coupe  pr^Tédeiniiunt    douiuV.   et    elle-,   plongent    encore   .>    1  e>t. 
l'ne  vallée   lu-e,   coiivirte   <W  drilt,   se   trouve   entre   ce   |)oint 
et  le  rebord  ..riental,  où  K-  lit.  le.  I>lus  bas  de  la  forniation  sont 
relevés  conin    le.   nionta>;ne.  <le  cal.  aire.      U   ;  .i   i.n-bable  que 
cette  rai)i.l.-  tran.itM.n  a  .■t.'  ai.l.'e  par  des  failles,      l'ar  suite  de 
I.,  protond,  nr  .le.  as.i.e.  .lan.  cette  i)artie  int.'rieure  orientale, 
il    ,-t    .|onnu\    .|n.'    l'on    |)ui..e    avantaK'eusemenl    extraire    le 
charbon       l'our  l.i  plu.  urand.    partie,  cependant,  les  cnditiolis 
,rexpl.,it.nion   ..ml    .1.../    tav.,rables.      Les  creeks   au   Charbon, 
Morri...v   et    l..Ml^;e-p..le  ..mt   tou.  des  en.lroits   pn.i.ices   p..ur 
c.nnmiu.r  1.-  ..p.'rati.ms  et  l'on  peut  atteindre  une  i)artie  .le 
1,1  Mip.rtui.-  hnuill.r.'  .n  partant  du  bras  sud  du  cre.  '    Michel. 
1  ,-  min..  .U'  la    •fr.iwsne.t  l'ass  (  oal  ("ompan\  reek 

.,u  Cli.nbnii,  dont  il  a  déjA  été  (lue.ti.)n,  o..L  commence  à  e 
.Nploit.,-    lor.iiu.-   r.'mbranchement   Crowsne.t   du   chemin   . 
1er    Cana.li.n    .lu     l'.i.ili<|ue    fut    onstruit.     Sur    cette    liRne, 
pn'-.  .lu   .n.i-.'nunt   .lu   1  nek  au  Charbon,   s'est  élevée  la   ville 
de    Fernie.     ■  hi       ..  .nt   L-    c  =ne?   à   partir  de   Fernie   par   un 
tron.,<.n  de  chemin   p.irtant  de  la  liKue-mère  et  s'avança-r  d.- 
(luatre    mille,    et    ilemi    en    remontant    le    creek.     L'exallence 
(lualilé  du   charbon  est  m.iinteiiant  si   bien  établie  qu'il  e.t  su- 
perllu  d'insister  sur  ce  sujet.     Le  rendement  s'accroît  r.ipide- 
ni.nt  .lepuis  quelque   temps,  et  il  est  aujourd'hui  de  plus  de 
LdOO  tonnes  par  jour.     A  i>cu  i)rès  la  moitié  de  cette  (luantité 
e.t  .-.uivertie  en  coke,  360  f.-ur.  en  ruches  étant  constamment 
en  activité  à  Fernie.     Le  coke  pn.duit  est  d'une  qualité  supé- 
rieure, it  l'.m  se  prépare  à  augmenter  le  nombre  des  fours. 

Outre  l'exploitati.jn  des  mines  sur  le  creek  au  Charbon, 
la  compat^nie  a  récemment  commencé  à  travailler  sur  les  couches 
du  creek  Michel,  et  déjà  elle  extrait  du  charbon  propre  à  l'ex- 
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,,,,|iii(.ii.  Rlle  :•  sur  k-h  lieux  lus  mat^'ri.iiix  nécessaires  pour  la 
(oiiMrut  tinii  <ie  fours  A  coke,  et  cette  localité  promet  de  devenir 
(l'un      Miportaiice  ^^aW-  i  l'ernie. 

nuoi(|ue  l'étendue  des  terrains  lii.uiliers  dans  la  sui^r- 
li(  !,■  ne  pui-e  encore  être  estimée  ([u'un  peu  A  la  >;r()s-,e,  l'estiina- 
1,.,,,  ,|ui  .11  a  été  faite  (2.Î0  milles  <arré.)  .luit  être  à  peu  prèa 
.i-M  /  ex.K  tr  pour  srrvir  de  ha-^e  à  ua  calcul  de  la  quantité  totale 
de     houille    iiu'iU     i)euvent     imxluire.     I.a     ()ui-.san(e    adoptée 

I r  c  ciU  ul  est  le  minimum  iléj,'.  doimé  il.-  100  |)ic<l-'  de  'ujudle 

cxploilalile. 

s,i|„  rli.  i.   tut. lie  (les  tcrrnins  linuillcrs 230  milles  c.irri-s 

=147,200  acres 

L'ne  aire  avcr    1(K)  pieds 

(le  charlxm  donnerait  '  V?,4i<()  to.uus  de  2.1M  livres 

^11.0(11)  acres  donneraient  7  .67  4  .(MK), 000 

IIT.JIM)  aires  donneraient  22  ,595  ,  200. 0(KJ 


li 


COt  l'I  s  Mk  I,.\   llKANClli;  bLU   Ur    CKLl.K.  MlCIll-.l.' 

(Mxtrait  du  rai)port  de  M.  \V.-\V.  I.each) 

I.,.^  a-MM-  homllères  aftkurent  dan>  la  vallée  de  la  branche 
-ud  du  rui"e.ui  Midul  A  10  milles  ]  au  delà  de  la  "hoiule"  de 
l'i  Milirani  hciuent  Crowsiiest  du  cliemin  de  fer  Canadien  du 
ra(iti(iue.  et  à  une  altitude  de  WO  pieils  i)U-de>sUs  du  chemin 
de  fer.  I.a  \allée  a  donc  une  pente  relativement  favorable  à 
1.1  (on~tructiop  d'une  ligne  de  chemin  de  fer,  et  comme  elle  est 
hr...  a  luiie  u  \  .  'mplement  place  pour  l'établissement  de 
fours  ;\  coke  et  la  construction  des  édifices  nécessaires.  .Mnsi 
(|iie  l'a  fait  remaniuer  M.  McF.voy,  on  trouve  ici  deux  failles, 
une  de  cli,i(|ue  c(")té  de  la  vallée  et  parallèles  c\  celle-ci;  la  faille 
du  (("ité  e-t,  est  la  i>lus  importanteionnel'apassuivie  vers  le  nord 
,ui-delA  de  la  bifurcation  de  la  branche  si:d.  Vers  le  sud  elle 
se  prolonije  dans  une  direction  parallèle  au  ruisseau  et  à  un 
mille  environ  de  celui-ci,  jusqu'à  près  du  sommet;  à  ce  p(Mnt 
la  vallée  tourne  vers  l'est  et  traverse  la  ligne  de  failles  qui  se 
prolonge  au  delà  du  sommet,  et  suit  la  vallée  d'une  des  branches 


'  Rap.  som.,  Com.  géol.,  1901,  pp.  83-85  A. 
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de  la  rivi(R'  Flatluad.  Cette  faille,  due  à  une  poubsée  venant 
de  l'est,  a  donnù  lieu  à  un  chevauchement,  car  les  roches  de  la 
v.illée  à  l'ouest  de  la  cassuie  sont  en  grande  partie  des  conglo- 
mérats et  des  grès  grossiers  avec  des  couches  de  schistes  arénacés 
bruns  et  jaunts,  qui  caractérisent  les  assises  surmontant  les 
■  issises   liouillères. 

La  faille  du  côté  ouest  débute  au-dessous  des  couches  de 
houille  qui  affleurent  sur  la  façade  de  l'escarpement  et  dis- 
paraît à  un  mille  et  demi  au  sud  du  ruisseau  Marten.  La  struc- 
ture est  ici  difficile  à  suivre  à  cause  de  l'épais  manteau  de  sol 
et  de  la  végétation;  les  affleurements  sont  très  peu  nombreux. 
11  est  possible  qu'il  y  ait  eu  ici  chevauchement  par  poussée 
venant  de  l'ouest:  si  tel  est  le  cas  le  f-nd  de  la  vallée  serait 
constitué  par  les  assises  houillères,  mais  il  faudrait  plus  de  détails 
pour  déterminer  avec  ceititude  -'c'iure  de  ces  couches. 

Nous  avons  ii.levé  la  coup-  ci-dessous  ;\  un  point  situé  sur 
le  côté  ouest  du  ruisseau,  à  deux  milles  et  demi  au  sud  du  ruis- 
seau Marten.  Les  couches  inférieures  n'y  sont  pas  comprises, 
car  elles  affleurent  dans  la  vallée,  qui  est  recouverte  f>ar  une 
épaisseur  de  sol  trop  considérable  pour  nous  que  nous  fassions  des 
fouilles  vu  le  temps  limité  dont  nous  pouvions  disposer.  La 
direction  générale  est  environ  N.  9°  O  -ec  un  plongement 
de  25°  vers  l'ouest  qui  va  en  diminur .i<  t. s  le  nord  le  plon- 
gement reste  à  peu  près  constant  sur  une  distance  de  un  mille, 
c'est-à-dire  jusqu'au  début  de  la  faille  mentionnée  ci-dessus. 
Vers  le  sud  les  couches  de  houille  disparaissent  graduellement 
sous  le  lit  du  ruisseau,  qui  a  ici  une  pente  assez  rapide,  jusqu'à 
ce  qu'on  atteigne  le  sommet,  où  elles  butent  contre  la  faille  du 
côté  est  et  ne  reparaissent  que  quelques  milles  plus  bas  le  long 
de  la  vallée  de  la  rivière  Hathead. 

Pieds 

1  Schistes    argileux    arénacés    gris    avec    quelques    minces 

couches  (le  schistes  noirs 46-2 

2  or-          61-5 

3  Schibic,  sris ^'^'^ 

4  Hoirlle. *-^ 

5  Schistes  gris 30 '0 

6  Schistes  noirs 3-2 

7  Houille 2-8 
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Pieds 

8  Schistes  noirs _ 

9  Schistes  gris  avec  iiitercalations  de  couches  minces  de 

schistes  noirs 

10  Schistes  gris ^'^ 

11  Schistes  noirs '"'" 

12  <-^^^ : 8-4 

13  Schistes  gris  et  noirs °  ^ 

U  Scliistes  gris ■*' '^ 

15  Houille '^   -^ 

16  Schistes  gris  avec   intercalations  de  couches   minces  de 

schistes  carbures 

RI  •  7 

17  Schistes  gris "  ' 

IS  Houille  avec  feuillets  de  schistes ^-O 

10  Schistes  gris ''* 

:0         "        noirs ^'^ 

M         "        gris '■' 

21  Houille "  ° 

J!  Schistis  gris °Z'' 

n  Houille  avec  feuillets  de  schistes '  "^ 

:î  Schistes  gris  noirs  avec  un  peu  de  houille •  ' 

26  Schistes  (îris ^^'^ 

27  Houille *'^ 

IS  Schistes  noirs 3 

7  -2 

29  Schistes  gris ' 

M  Houille 1^'^ 

.?1  Schistes  noirs ^'^ 

M  Schistes  aréuacés  avec  couches  minces  de  grès 31  -0 

,*,î  Schistes  gris  avec  un  peu  de  houille ^3  •  S 

M  Schistes  carbures  et  houille 

.<5  Schistes  gris ^'^ 

M-,  Houille ^"J 

.Î7  Schistes ^^'^ 

^SCouvert 32-0 

39  Grès y  ^ '^ 

K)  Schistes  arénacés  avec  couches  minces  de  schistes  carbures  32  0 

41  Schistes  noirs  et  carbures  avec  minces  couches  de  houille  ^  2-1 -4 

42  Houille  avec  feuillets  de  schistes ^'^ 

43  Schistes  noirs  avec  feuillets  de  houille 46-1 

44  Schistes  gris  foncé 

45  Houille  avec  feuillets  de  schistes 25-2 

46  Schistes  noirs  avec  minces  couches  de  houille 10-0 

Total 9218 

Epaisseur  totale  de  houille ^^  '  ^ 
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Si  nous  rapprnrhons  cette  coupe  de  celle  mesurée  l'an  dernier 
par  M.  McK\()y,  nous  obtenons  la  comparaison  suivante: 


Branche  sud  du  ruisseau  Michel 


Conciles  numérotées  l  Pieds 

24  llouille     avec     feuillets     de; 

M-liistts I        7-i 

("ouches  interniéiliaires |     47-0 

30  Ilouilk- I     13-0 

I 
Couclics  intermédiaires t  115-1 

36  llouille j       2-1 

Couches  intermédiaires |   112-7 

42  Houille    avec    feuillets    de| 

schistes 7-1 

Couches  intermédiaires 61-7 

45  Houilles    avec    feuillets    de 

schistes  


Près  de  Mossissey 


25-2 


Couches  numérotées 
Houille 


Couches  intermédiaires. . 
et  55  Houille  avec  feuil'cts 

de  schistes 

Couches  intermédiaires, ... 

Houille I 

Couches  intermédiaires. . .  .' 
Houille i 

! 

Couches  intermédiaires,  . .  .  i 

Houille  (10  pieds  supérieursi 

sont  impurs) 


P-ds 
70 

35  0 

140 

1540 

3-0 

120-0 

10-0 

1400 
360 


On  [Hut  ju.ner  d'a{)rès  le  tableau  ci-dessus  que  les  couches 
de  houille  sont  assez  continues,  si  l'on  tient  compte  du  fait 
que  ces  deux  points  sont  éloignés  de  plus  de  dix  milles  l'un  de 
l'autre.  Les  roches  intermédiaires  diffèrent  plus  entre  elles 
t  1  ont  ime  tendance  notable  à  s'amincir,  surtout  dans  la  partie 
inférieure  de  la  coupe. 

I.KS  MI. NE  s 

Les  extraits  suivants  du  Livret-Guide  n"  ')  publié  à  l'usage 
du  Xlle  Congrès  géoloiii(]uc  international  traitent  des  travaux 
d'exploitation  et  des  couches  exploitées  dans  cette  région. 
M.  W.-W.  Leach  en  est  l'auteur. 


Corbin 

.\  Corbin,  un  affleurement  semblable,  reste  des  assises 
houillères,  est  exploité  par  la  Corbin  Coal  &  Coke  Company. 
Cette  compagnie  exploite  deux  mines:   la  n"  1  est  ouverte  près 
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du  niwaii  <!f  la  vallée  au  moyen  d'un  tunnel  qui  suit  l'allure 
ck  la  louclie,  tandis  que  la  mine  n"  2  est  située  presque  à  1,000 
pds.  (305  m.;  au-dessus  du  fond  de  la  vallée.  La  patenté 
.L;é()loKi<lue  de  ces  deux  excavati(jns  n'a  pas  été  encore  bien 
élaborée  et  il  se  pe'  e  la  même  couche  soit  représentée  aux 

deux  endroits.  A  la  mine  n'  1,  la  couche  est  presque  verticale 
et  sa  dimension  varie  beaucoup,  d'une  puissance  minimum  de 
10  pds.  (3  m.)  à  un  maxinumi  c!c  presque  250  pds.  {7f>  m.  2); 
cette  grande  différence  peut  être  due  à  un  [)lissement  monoclinal 
comprimé.  A  la  mine  supérieure,  le  charbon  a  été  dépouillé 
près  du  sommet  de  la  ccjlline  et  montre  la  houille  dans  un  bassin 
synclinal  de  370  pds.  (112  m.  1)  à  peu  près  de  largeur;  la  puis- 
~,ince  de  houille  près  du  centre  du  synclinal  a  été  reelevé  i.u 
niovii.  de  sond.'ges  et  dépa>so  100  pds.  (30  m.  5). 

(  )n  arrive  de  la  \allée  à  la  mii.e  ^u[)érieu^e  au  moyen  d'un 
(lu min  de  fer  "switch-back"  et  la  houille  est  exploitée  en  tran- 
rlurs  à  ciel  ouvert  à  la  pelle  à  v.ipeur.  Le  rendement  en  1910 
pour  la  mine  n"  1  seule  s'e>t  élevé  à  142,000  tonnes  environ. 

Michel 

.\  .Michel  près  du  centre  de  l'auge,  la  "Crowsnest  Pa.ss  Coal 
Company"  exploite  ime  gratide  houillère  e!  usine  à  coke.  La 
compagnie  a  exploité  7  couches  en  tout,  quatre  du  côté  sud 
(le  la  vallée  et  trois  du  côté  nord;  parmi  les  premières,  les  couches 
.ipjielées  respectivement  n"  3  en  haut,  n"  3,  n"  4,  et  n"  5  ont  les 
largeurs  resi)ecti\-es  suivantes:  10  à  12  pds,  (3  à  3  m.  6);  4^ 
à  51  pds.,  (1  m.  3  à  1  m.  0);  6  à  8  pds.  (1  m.  8  à  2  m.  4);  tandis 
f]ue  du  côté  nord  la  couche  n"  7  est  épaisse  de  \)  ;xls.  (3  m.  5) 
à  peu  près  avec  une  cloison  de  2  pds.  (C  m.  76)  ;  le  n"  8  a  de  8  à 
14  pds.  (2  m.  4  à  4  m.  2)  et  le  n"  ')  n'a  pas  été  exploité  depuis 
quelques  années.  Toutes  les  mines  de  Michel,  sauf  la  n"  3, 
sont  exploitées  à  la  méthode  des  chambres  et  piliers. 


Ilnsnier 

A  Hosmer  est  située  la  houillère  du  Service  des  Ressources 
Naturelles  du  chemin  de  fer  Canadien  du  Pacific.  Un  tunnel 
rocheux  traversant  les  assises  a  été  pratiqué  en  un  endroit  à 
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600 
de  • 
des  dimcn>ioi.s   suivantes 


COU  pd~   (182  m.  4)  au-dessus  du  m  de  fer  ^ur  une  distance 

de  4^U  pds.  (1,508  m.)  qui  a  t>  ..cr.é  dix  couche,  de  hou.lle. 


lu-  N" 

1 

N" 

2 

N" 

,? 

N 

4 

N" 

3 

N" 

6 

N 

'     ( 

N 

'  S 

N 

'    <) 

N 

'  IC 

CoulIu-N"  1  18  pds.  (5  m.  4) 
1.'  ixls.  (.1  m.  (i) 
?2  pds.  (6  m.  7) 

4  pds   (1  m.  2) 

5  pds.  de  houille  (1  m.  5) 
10  pouces  de  salbande  (2.^  cm.  4) 

13  pds.  de  houille  (3  m.  '») 
8  pds.  8  pcs.  (2-6  m.) 

4  pds.  (1-2  m.) 

5  pds.  (1-5  m.) 
8  pds.  (2-4.) 

grande  couche. 

De  ces  diverses  couches,  les  n-  2,  ')  el  10  sont  à  présent 
exploité,  et  il  e.,  probable  c.ue  les  n"  .  e,  ' <> -"f  ro"al  C  re  k 
couches  n-  2  et  1  re.pec.ixenunt  de  la  houdlere  dr  Coal  C  rcek^ 
Les  n  us  bas.,es  couches  traversées  d'abord  <lans  le  tunne     on 
des   pônRements   à    Test   de    65°,    le    plongement   s  aplal>ssant 
à  ^a ni        Ta,  à  un  minimum  de  25  degrés  à  peu  près.     Kn  plus 
dercouc les  du  tunnel,  la  con^pagnie  exploite  une  mme  sur  1  ai- 
fleuret;  nt  de  la  houille,  et  là,  la  couche  n»  2  est  explom.  .  u 
n'm rd-un  talus;   cet  endroit  est  à  plus.eurs  centames  de  puds 
plus  haut  que  l'entrée  du  tunnel.  ,K„h-,c,„ 

'  Du  tulnel,  la  hou.lle  est  at,aissée  au  n.veau  du  cubultagc 
lU  moven  <i'une  voie  double  inclinée,  "seam  actuated  -.  de  la 
u\  sn  ,rt"e  au  cubulteur  au  moyen  de  locomotives  a  a.r  com- 
J;  mî  'arpareil  de  cubultage  construit  en  aaer  est  mun, 
de  ible  e^  de  courroies  de  triage  et  de  bennc-s  ro.ervo.rs 
•un  Ipacité  de  2,600  tonnes  de  houille  et  2,400  tonnes  de 
1  nu  menu   est  traité  au   moyen  d'un   laveur   Robmson 

r  400  tonnes  de  capacité,  le  produit  lavé  étant  utd.sé  pour  la 
'  b  ication  du  coke  dans  une  batterie  de  240  fours  ruches. 


^ 


1 

1 


.'■3 
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Cnal  Creck 

,      c-,nl  Creck  e.t  un  affluent  de  la  rivière  Klk,  venant  <le 
l.c-  (  nal  l  recK  t  ,     ;        ^^^  profonde  entaillée  dans 

'/"  ''^Z:^:T^^^^r.^.r.,.  convena.,le  ^u.- 
1,  -  roches  cietacCes    ce  qu  soulève    pour    ren- 

i;::,;rJ:.£i».u,  couche,^ 

'"7'  S"  :«  î:™:  àes  i:  s»  :=  c=,?  <i„'c™^ 


,.  amches  exploitées  sont  les  suivantes; 


N-o  1  Puissance  moyenne  10  pds.  (3  m.) 

■  u  "  4èpds.  (Im.  3/). 

'^.„  ^  «  «         12-14  pds.  (3  m.  6  à  4  m.  2) 

.     ■  u  "8  pds.  (2  m.  4). 

p  «  "31  pds.  (1  m.  6). 

,  ,,,-hes  n-  1    2  et  5  ont  été  les  plus  exploitées;  les  n"  1 

-       nV  èxÏavés  dû  côté  nord  de  la  vallée  tandis  que  tro^ 

--:  r'^"^  ;^P;ÏÏ"  •  2    t     du  côté  sud  de  la  vallée.     La  houille 
,lu  ,oU-  nord  et  les  n     i  et  o  uu  „„„aite  oar  la  uiéthode 

,!.  toutes  les  couches,  sauf  le  n    2.  «^^^ J-f /^  ^^ P"^^^^,  „..  2  on 


;S-! 
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Les  niinrs  Cirhoiiado  „nt  été  inaciivfs  «lepuis  (luHqucs 
années,  him  qui'  nviii  couflics  au  moins  aient  été  exploitées  en 
différents  tcnip^,  et  (lu'une  Rrande  installation  de  240  tours 
ait  été  construite.  La  nature  excessivement  gazeuse  de  !i 
houille  en  cet  en.lroit,  (jui  a  provoqué  beaucoup  <r,.xpl,,>ions 
(!<•  K.iz  sérieuses,  a  fait  ju^;er  prudent  d'abandonner  la  houillère 
ptiu-   le   [irésent. 


IIKAM m;    NORD    m-    (  RKI'.K    MKlIi:!.' 

(Extraits  du  rapport  de  M.  W.-F.  Robertson.) 

l'ro:,ii  Coal  and  Coke  Company 

Les  notes  suivantes  sur  les  concession  de  la  'Trown  foal 
and  (  nkc  (  oniiuny"  situées  sur  la  branche  nord  du  creek  Miche! 
sont  tn-éc-  d'un  rapport  sur  cette  mine  par  M.  Chas.  L.  Howcr 
mgénieur  .les  mines  de  Johiistown,  Pa.,  et  nous  ont  été  gracieuse- 
ment [irétécs. 

Kmim..\<  HMKNT  i,i:  I.A  MiXK.  La  mine  de  la  "Crown  Coal 
and  (,,ke  Company"  se  compf)se  de  certains  terrains  houillers 
situes  dans  le  sud  de  la  Colombie  britannique  près  de  la  fron- 
tière de  r.Mbert  i  (lonR.  114'^  25'  ().,  49°  45'  N.)  Elle  est  à  en- 
viron ,|uarante  huit  milles  au  nord  de  la  frontière  internationale 
et  son  extrémité  sud  est  à  six  milles  au  nord  de  la  voie  ferrée 
du  (  anadien  du  Pacifique,  où  elle  croise  la  ligne  de  faîte  conti- 
nentale à  travers  le  col  Oowsnest  A  une  altitude  de  4,425  pieds 
au-dessus  du  niveau  <le  la  mer.  Ce  col  est  l'un  des  moins  élevés 
dans  les  montagnes  rocheuses. 

ni'.scRîPTioN    I,,.:    ,,A    MiNK.     La    mine   entière   est    sur    le 
plateau   d'q.anchement   de    la    branche   nord   du    creek    Michel 
un   atfluent   <le   la   rivière   Klk.     Sur   une  certaine  distance    œ 
creek  en  constitue  à  peu  près  la  limite  ouest  et  la  mine  gît  sur  le 
versant  occidental  <le  la  chaîne  SentincI  des  montagnes  Rocheuses 

Les  assises  plus  tendres  ont  été  en  majeure  partie  enlevées 
paHes  agents  naturels  jusqu'aux  roches  consistantes  et  calcaires 

'  Rap[,ort  du  ministCrc-  des  Mines,  C.B.,  1911,  pp.  \2i-\15. 
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qui  forment  maintenant  les  crêtes  et  sommets  des  grandes 
chaîner  des  Rocheuses,  et  ce  n'est  que  dans  certains  endroits 
ixtrêmeiiient  favorisés,  dans  des  zones  étroites  lonj;eant  les 
grandes  chaînes  et  abritées  par  celles-ci,  que  les  terrains  houil- 
1ers  du  Crétacé  ont  pu  échapper  ;\  la  ili>truction. 

GÉ0LO(;iic  I)K  LA  MiNii.  C'est  ainsi  que  le  mont  Crown 
a  survécu  et  la  coiffe  de  conglomérat  dur  (ui  recouvre  les  assises 
houillères  expliijue  en  partie  pourquoi  e"es  n'ont  pas  été  em- 
portées. Dans  le  voisinage  de  la  mmedela  "Crown  Coal  and 
Coke  Company,"  se  trouve  le  mont  Crown  qui  est  un  massif  de 
strates  redressées  exposant  ;\  la  vue  les  bordures  de  la  formation 
Kootenay  (terrains  houillers  crétacés)  sur  son  escarpement 
oriental  et  disparaissant  sous  la  chaîne  de  calcaire  du  côté  ouest. 

I'hospection.  Les  travaux  de  prospection  sur  cette  mine 
n'ont  guère  été  poussés  au-delà  des  quatre  sections  concédées 
par  la  couronne  sur  le  mont  Crown.  Durant  ces  (juatre  der- 
nières années,  cette  partie  de  la  mine  a  été  examinée  à  fond  et 
l'on  a  établi  la  valeur  de  la  mine  comme  réserve  de  charbon  et 
déterminé  les  avantages  naturels  au  point  de  l'extraction. 

1  )eux  camps  ont  été  installés  sur  cette  partie  de  la  mine  et 
les  travaux  de  recherche  ont  été  conduits  d'une  manière  nié- 
thci(li(|uc  et  complète.  L'on  a  mis  au  jour  une  coupe  entière 
(les  .is^ises  présentant  huit  couches  exploitables  et  l'on  a  pu 
vérifier  la  continuité  des  assises  en  suivant  la  couche  "C"  autour 
de  la  montagne  sur  une  distance  d'environ  trois  milles. 

I,'(in  n'a  pas  encore  découvert  de  charbon  sur  les  claims 
méridionaux.'  Le  gisement  de  charbon,  si  vraiment  il  existe 
à  cet  endroit,  n'est  pas  de  découverture  aussi  facile  que  dans 
la  partie  septentrionale  de  la  mine.  Si,  par  suite  de  nouvelles 
recherches,  on  reconnaît  que  cette  partie  de  la  mine  est  stérile, 
les  (litférents  c' ^  -ns  qui  sont  retenus  à  bail  devront  être  aban- 
donnés, à  moin^  qu'ils  tenferment  suffisamment  de  bon  bois  pour 
être  concédés  par  la  couronne. 


'  D'après  des  informations  fournies  à  la  Commission  géologique  par 
.M.  B.-I..  Thorne,  on  sait  maintenant  qu'au  sud  de  la  bifurcation,  plusieurs 
couclies  ont  été  découvertes  sur  le  côté  ouest  de  la  vallée,  ce  qui  fait  supjxîser 
Kl  présence  possible  d'un  é-troit  bassin  houiller  d'environ  deux  milles  de  lar- 
Kcur.     D.B.D. 


AssisKs  iioi  ii.i.KKi;s  SIR  i.A  l'Koi'KiKii';.  I.t'^  assises 
liouilliri-,  (lu  Kodti'iiay  affleurent  sur  le  côté  ouest  du  ireek  en 
face  l'extrémité  sud  de  la  mine.  I-^lles  suivent  le  cours  d'eau 
en  direction  parallèle  avec  celui-ci,  et  traxcrsent  le  bras  occi- 
dent,d  ."i  en\iron  2.000  milles  en  amoi.t  de  i.i  hifurc.ition.  A 
partir  de  cet  endroit  les  affleurements  contournent  l'extrémité 
sud  du  mont  Crown  et  ,ipparaissent  sur  son  escarpement  oriental. 
Les  assises  montent  graduellement  vcr-^  le  nord  et,  sur  la  mine 
Crown,  elles  sont  à  environ  2,000  pieds  au-dessus  de  la  branche 
orient, lie  du  creek. 

Ia's  terr.iin-,  houillers  ont  iTi\iron  .SOO  pieds  de  puissance 
et  renferment  au  moins  huit  touches  exploitables  de  charbon 
form.int  une  épaisseur  totale  de  65  pieds.  Comme  il  a  été  dit 
I)récédenmient,  l'une  des  couches  a  été  suivie  sur  toute  la  pro- 
priété ce  qui  établit  définitivement  la  continuité  des  assises. 

I.i>  >euls  signes  de  bouleversement  sur  le  terrain  sont  le 
long  de  l'ocarijcnient  oriental  de  l.i  montagne  où  l'on  constate 
(lu'ii  \  a  eu  dislocation  des  strates  non  loin  île  leur  affleurement; 
il  >  .1  .lu-si  près  de  l'endroit  où  le  mont  Crown  se  rattache  à  la 
ch.iîne  principali'  du  côté  nord,  un  pli  cjui  a  recoupé  les  assises 
tout  prè>  de  1,1  limite  nord  de  la  mine.  D'une  façon  générale 
le  |)end.ige  est  de  25°  à  l'ouest. 

<Jt  ANTITK    ICI     OtALlTÉ    Di:    CHAkliu.v     UK    LA    MIMC    CROWN. 

Les  tableaux  suivants  indiquent  la  qualité  du  charbon  dans  la 
p,inie  do  Kl  ])ropriété  concédée  par  la  Couronne: 


1 

I 


1 
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Contenu  de  charbon  dans  les  propriétés  du  monl  Crou'i 


Couches 
exploitables 


A 

B 

C 

D 

F 

H 

K 

Nouvelle  couche 

ruissino-  totale 


l'di.     Pi  s- 


6 

0 

800  + 

5 

0 

900+ 

16 

5 

1,100+ 

6 

5 

1     1,200+ 

,S 

5 

1 ,300  + 

i; 

0 

1 ,400  + 

s 

0 

1,5(X)  + 

6 

0 

;     1,600  + 

7,21)0,000 
6,750,000 
26,4(K),0(H) 
n.5lK),()tK) 
11,200,000 
25,2lH),ltOO 
lS.tX»0.(KX) 
14   400.(100 


Total  de  charbon  exploitable  connu 


.l«(i/v,\(',s-  des  roue 


lies  de  eharhon,  mont  Crovn 


lUrmciits 


Couche!  Couche!  Couche!  Couche 


I 


C. 


D. 


H, 


Humidité !     7-9 

M, uii-re  volatile. .    23-00 
Carbone  fixe \   71-55 


Cendres 
Soufre,.. 


5-45 
010 


Couche!  Couche  Couche 


J- 


K. 


6-7 

8-3 

7-5 

5-6 

21-60 

22-20 

23-55 

19-60 

69-00 

69-30 

70-90 

74-65 

9-40 

8-50 

5-55 

5-75  1 

0-22 

0-30 

0-55 

0-59  1 

4-4 

18-80 

73-40 

7-80 

0-51 


Les  analyse,  ci-dessus  ont  été  faites  par  M.  Wm.  H,  Stowe  1 
de  StK.kane.'  Les  échantillons  provenaient  de  divers  prospects 
sur  la  propriété.  La  plupart  de  ceux-ci  étaient  de  simples 
trcms  de  prospection  sur  la  couche  exploitable  et  par  suite,  le 
charbon  renfermait  un  excès  d'humidité  et  des  impure  es  pro- 
venant de  la  surface.  En  profondeur  le  charbon  ne  doit  pas 
contenir  plus  de  deux  pour  cent  d'humidité. 


36 

I  tu-  fui.-,  les  corrccliuns  f.iites  rfl.itivcincrit  A  l'excès  d'hu- 
iniclii,-'  If  résultat  suivant  est  iiiif  nicyLiiiiu  de  vingt  analyses 
lie  iiiiiic-  li~  ((Hiclics  (|(>  la  iiiiii,.: 


Mi'ynnii  i/cs  (inaly.sr-^  de  Imites  Irs  couihcs,  n.ovt  Crtru'H 

""'"''''": 2-IK)  pour  cent 

C  onii(Ustil)Ie  volatile 21  OS         " 

Carbone  fixe 72  ■  1  '         " 

Ccnilrc-- 

Uriti-h  ihcriiKii  units 


.    OSU 
14,212 


TERRA rx  Timil.LER  D'ELK  RIVER 

(  Vuir  dmuramvic  E) 

Au  nnrc!  du  \,i>te  pli  synclinal  que  l'on  uin,ir(|ue  <lans  le 
terrain  lioiiiHer  <ie  Crowsnest,  les  montagnes  sont  disposées  en 
chaînes  correspondant  aux  axes  de  failles  en  blocs  é-tn.ites  et 
parrallèles  avec  aliKnemcnt  Kenéral  nord  et  su.j.  La  frontit-re 
orientale  de  la  Colombie  biitannique  suit  la  In.rdure  orientale 
redressée  de  l'un  de  ces  blf.cs  .lepuis  le  col  frowsnest  en  allant 
au  nord  jusf|u'à  la  source  de  la  rivière  Klk,  et  les  roches  à  dé- 
couvert sur  sa  rampe  ouest  .ont  des  <alcaires  et  des  <|uartzites 
des  âges  carbonifère  et  perniien.  Sur  les  pentes  inférieures,  il 
doit  y  avoir,  bien  <|u'on  raper(.oive  rarement,  une  formation 
schisteuse  renfermant  des  couches  dont  l'âge  oscille  entre  !e 
trias  et  le  jurassique  supérieur.  I.a  nature  du  relief  porte  à 
croire  (]ue  les  grès  du  Crétacé  inférieur  renfermant  les  couches 
houillères  de  la  formation  Kootcnay  forment  une  longue  et 
étroite  bande  dans  la  vallée  à  l'ouest  de  la  chaîne  des  sommets, 
et,  là  où  il  n'y  a  pas  eu  trop  d-  dénudation,  on  les  voit  se  pro- 
longer très  haut  sur  la  rampe  occidentale  de  la  chaîhe.  Il  y  a 
par  [)laces,  dans  ces  couches  une  épaisseur  d'au-delà  de  1,800 
[)ieds,  it  r„n  y  trouve  jusqu'à  22  couches  de  charbon  dont 
plusieurs  ont  beaucoup  de  valeur  tant  par  leur  épaisseur  que 
par  leur  qualité.  Le  terrain  houiller  ainsi  constitué  est  borné  à 
l  ouest  par  les  roches  surélevées  de  la  continuation  du  synclinal 
de  Crowsnest,   près  de  la  bordur.-  ouest  duquel  la  rivière  Elk 
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i,,ulf  ,111  iinr>l  jii-fiii'A  iMi  iM.iiit  -itiu'  A  M  niilk^  au  nord  .!.■  Spar- 
v,,i(k1  (hi  ((  iili  ~yruliii.ll  .-i  (.bli(iiiiTni'nt  fracturù  i>ar  mif  faille 
tranMirsili'  it  chcvauilR'-  du  côté  n(ir(l-()Ui'>,t  par  un  Mcu  plus 
(kv''  (|iii  >c  proliinKc  vers  le  nord  jusqu'iri  Alhvrta.  i.a  i)artie 
lu.rd  du  synclinal  de  CVowsncst  là  où  i-llc  a  (-u-  rlu'vauclu'.  ir 
!.,  failli-  de  Mo(s  suivante  ii  l'ouest  et  au  nord,  est  iirolMblenieiit 
r,  plirr  (i,in~  un  pli  mticlin.d  serré  et  se  trouve  .il),iis-te  èl  tel 
point  (lue  les  couches  houillères  cr.'tacées  apparaissent  de  nou- 
\.,iu  et  sont  amenées  en  contact  avec  les  niênu's  assises  dans  la 
f.iille  de  hlocs  du  lôté  est. 

le  bassin  semble  donc  très  élari;!  vers  le  centre  [)uis(iu'il 
n  tilernie  les  mêmes  assises  recouvrant  un  bloc  conli^u  .\  plon- 
gement  orient. il  du  côté  oue>t.  connu  sous  le  nom  de  terrain  de 
Creen  Hills;  ('est  ainsi  (ju'il  forme  .iiiparemment  un  vaste  [ili 
syndin.il.  Du  (ôté  nord  les  assises  sont  prob.ibkment  en  bloc 
monoclinal;  du  c(*)té  sud  on  constate  un  pli  synclin.il  parti- 
culièrement ,1  l'extrémité  du  bassin  sur  le  Ndrth  Michel  creek, 
mais  dont  l'.ixe  est  probablement  près  de  l.i  li^;ne  de  f.iille. 

I.'(\trèmité  nord  du  bassin  est  ésouttée  par  le  cours  su- 
périeur de  la  rivière  Klk  et  l'on  remaniue  des  Rrè's  et  des  con- 
v,loniér,its  du  Kootcnay  plongeant  à  l'oiu-i  sur  les  deux  c(')tés 
de  II  rivière  ius(iu'au  pied  de  rcscarpemeiil  sur  la  rive  occi- 
dent.lU.  I.a  rive  orientale  est  généralement  occupée  par  la  partie 
inférieure  des  assises  houillères.  Il  y  a  bien  (iiiekiues  petites 
coudies  de  charbon  près  de  la  lit;ne  de  faite  entre  les  rivières 
i;ik  et  K.inaskis,  mais  plus  au  sud,  près  du  creek  Aldridi;e,  où 
Il  rivière  l'.lk  se  rapproche  le  plus  de  la  bordure  orientale  de  la 
\allée,  la  plus  prande  partie  des  assises  se  présentent  sur  la 
rive  orientale  et  l'on  remarque  à  eet  endroit  une  assez  grande 
•  lire  (lui  pourrait  être  cxpkiitée  au-dessus  du  niveau  de  drainage. 
Entre  les  vallées  des  creeks  Wcary  et  .Mdridge  il  y  a  un  gîte 
de  cette  nature  sur  lequel  des  prospecteurs  ont,  en  IW.S,  mis  ;\ 
découvert  environ  22  couches  sur  le  flanc  oriental  d'une  colline 
composée  de  couches  crétacées.  Nous  ne  donnons  qu'une 
simple  estimation  de  la  coupe  et  malgré  que  les  couches  furent 
asse/  bien  exposées  par  l'excavation,  il  est  impossible  qu'elle 
renferme  du   charbon  errati(iue  superficiel. 
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Estimation  i\v  U  coiipo  sur  le  flanc  on.ntal 
au  nord  <lu  ir.rk  .\l(lri<lKc.  <ic  haut  .n  \kï> 

.\sMM->   rcnfirmaiit    (lualr.    i«'lin-   n.u.hc-.   au 
la  (  (illiiir. 


«le   la   colline 


(  hnrhun  

AssiM'^  -.urilis  

(  A,;r^(lPl  .iv<i   ir.unri-  sdii^lcu-c  .111  rcnlri' 

AssiM->  -.tcrilcs 

Chitrhi'ti   

AssiM-s  Stérile» 

Chiirhon 

Assises  stérile» 

Charbon 

Assis»->  >li  rile» 

i'harh,<n       

As^ixi's  ï'i"'' ilf» 

Cluirhon     

As.si>es  stériles 

Chirlion   


Assises  stfriU'S 
Chiirhon. . 
Assist'S  stériles. 
Charbon 


Argile  smisiiusc 
l.'hiirl>on  ... 

.\r^;ile  schisteuse. 

Charbon  

Assises  stériles. . . 

Charbon 

.\ssises  stériles.   . 
Charbon 


sdllHlH'l     lit' 


Nhistcs 

Charbon 

Ar^;ilc  seliisteuse 

Charbon .    

Argile  schisteuse 

Charbon 

(  ■rès  i  la  base  des  assises ~ 

Total   • 

Charbon  signalé  dans  la  coupe  précédente. 


'» 

IJ(» 
M 
7. s 
!,>< 

(,.■; 
11 

(1 

1)0 

11 

(jS 

is 
')(( 

H 

so 

14 

5 
22 

b 

\M) 

17 

(18 

i 
32 

7 
10 

2 

2 

5 


,169 

175 


l'ou 
0 
II 
(I 
II 
(I 
II 
o 
II 
II 


(I 
0 
II 
II 
l) 
II 
0 
II 
ti 
,t 
0 
0 

I) 
(I 
(I 

0 
0 
0 
0 
0 
0 
0 


11  tï-t  probable  que  plusieurs  de  ces  couches  ont  été  pros- 
pectées dans  leurs  affleurements  sur  le  creek  Aldridgc  tt   Ion 
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trouvcT,.  .1.-  o.MM.U.  r.n.iu^  plu.  r<Vn,t>  .1.-  . .-  trav.u.x  <l.in, 
l,.s  extraits  .lu  r.,,.|.nrl  -lu  M  W  -1-  Kolurlson.  Ou  ..  analyse-  : 
(1)  des  ^■.b.iiitillnns.l.'  .l.arlM.u  pruvrn.uil  d'un  IuiukI  au  .n'rk 
AUlri.lgi'  rt  pnl.v('  <ruuc  .(.ucli..  d'cnvinMi  Mpt  pud-;  (.'i  <1  un 
irlKintill.m  .1.-  Mirf.i.r  pn.s.uaut  <l'unr  cnu.lu'  .Ir  -ix  l>ir.|s  i 
IVst  <lu  lac  llk;  l't  Uh  'l'uu  tVliaiitillon  rk-  surfad'  provinant 
,i-unc-  couche-  de  trci/c  pk-ds  ^ur  la  Hk.u   .1.-  faite,  a  la  rmulicro 

dL'l'AllKrta. 

(1)  (2)  '■'» 

ii,„n„iw >-6o^;     ■•■""'•     ,^;;''^ 

Cmlmsuble  volatile .U■*^  '"<"-  ;1      ! 

CartK,nef,x. 63-44  56.f,U 

,.      ,  240  H-44  1-  '"I 

l.s  rai.ixirts  suivants  traitiut  .le  (irtaiiu-  auv.  ,lrirnu.s 
par  diverses  c..n>p.'Kims.  Ces  aires  sont,  .ru.u-  l.u.<.i  v;-';;''-.''''. 
M.ppM-é.s  o.u.prendre  les  portions  suivantes  du  l..issn.  a  1  .tu.le: 

\orth,-rn  Coal  and  Coke  Company,  depuis  la  Irontiere  <lc 
l'Allnrla  en  .dl.int  au  sud  jus(iu'au  (  nek  AldridKe. 

Canaduiu  l'acijir  Kaihniy  Company,  depuis  k-  creek  Aldndu 
jUMiu'au  creek  llenrietta  conipren.inl  l's  Creeu  HiU- 

llu-  lmp,-rml  Coal  and  Coke  Company,  dci)Ui.  le  .  reek 
Heiirielta,  en  allant  au  sud  jus.pi'au  creek  Grave,  attluent  de  la 

ri\ière  l'oldin^;. 

The  Croun   Coal  and  Coke  Company.  \  la  source-  de  Nortl. 

Mie  lui  creek.  ,    , 

Des  renseignements  sur  (iuel(|ues-unes  de  ces  au'es  ont  ete 
empruntés  aux  rapports  des  in^;énieurs  et  complétés  par  e 
minéralogiste  provincial:  nous  donnons  ci-après  un  extrait  de 
son  rapport, 

l'.xtraits  du  rapport  de  M.  W.l'.  Rohertson- 
l,a'   iurniation  houillère  crétacée  de  cette  aire  occuiu-   une 
dépressir,n  entre  des  hauteurs  de  calcaire.     Pu  côté  est  .le  1  aire-, 

'  Ranixjrt  des  .^nalyscs,  F.-C",.  Wait,  Div.  .les  Mines,  N»  .S'). 

=  Report  of  ihe  Minister  of  Mines,  B.C.,  pp.  176-183.  

3  llmpruntO  à  un  travail   par  le  prof.   .\.-\V.-G.  Wilson,  <ic  I  un.versUe 
Mr(,ill  (le  Montréal,  KMcieii^cment  fourni  par  M.  W.H.  .MdridKe. 


EU.- 


40 


cette  format  il  m  repose  en  concordance  sur  les  calcaires;  du 
côté  ouei-l  les  calcaires  ont  été  pnjjetés  sur  les  roches  crétacées 
fortement  |)lissés. 

l'.ntre  les  deux  i  haines  de  calcaires  sont  les  vallées  de  l'Klk 
rivei  1 1  de  son  affluent  la  Fording;  et  entre  les  rivières  Klk  et 
Fordiny;  s'intercalent  deux  rangées  de  collines  proéminentes,  les 
(ireen  Hills,  formées  par  des  terrains  crétacés. 

Les  collines  dreen  présentent  l'aspect  d'ini  large  b.issin 
synclinal,  dont  l'un  des  lianes  est  formé  par  la  chaîne  méridionale 
(le  ces  collines  et  l'autre  par  la  chaîne  septentrionale;  la  dépres- 
sion topographi(|ue  entre  les  deux  chaînes  forme  une  caisse  syn- 
clinale  dont  l'axe  affect.-  une  direction  \.().-S.K.  A  l'ouest  de 
la  ri\icre  l.lk,  près  d<  la  limite  sud  île  l'aire,  il  y  a  des  témoins 
indif]uant  la  présence  d'un  pli  anticlinal  dont  l'axe  est  ù  l'est 
de  la  rivière  et  dont  la  voùU'  a  été  érodée.  C"et  anticlinal  se 
trouve  donc  intre  le  grand  bassin  synclinal  et  les  colline-  en 
calcaire  de  rejet  du  côté  ouest. 

Le-  .issisis  houillères  (jui  ont  été  travaillées  jusqu'A  présent, 
sont  toutes  à  l'est  de  la  rivière  Elk,  sauf  une  aire  relativement 
petite  près  de  l'extrémité  sud  du  terrain  qui  repose  probablement 
sur  le  i)li  anticlinal  précité,  et  qui  n'a  pas  encore  pris  beaucoup 
d'importance.  Il  est  possible  cependant  que,  d  ms  les  petits 
affluents  supérieurs  de  la  rivière  Klk  près  de  sa  source,  on  arrive 
à  découvrir  du  charbon  sur  une  petite  distance  à  l'ouest  de  la 
rivièri'. 

La  base  dts  assises  houillères  est  nettement  caractérisée 
par  un  grès  massif  persistant  qui  affleure  sur  les  deux  lèvres 
du  iiassin  synclinal  et  supporte  plusieurs  centaines  de  pieds  de 
schistes  --tériles.  Les  roches  des  assises  houillères  sont  des  grès 
gm-^icrs  et  d'autres  à  gr.iin  tin,  des  schistes  argileux  compacts 
i  t  <U-  argiles  M'histeuses  à  stratification  épaisse,  surmontés 
p.ir  une  bande  de  conglomérat  qui  a  été  toutefois  enlevée  par 
l'éro'-ion  d.uis  la  chaîne  méridionale  des  Green  Hills.  La  puis- 
sance tôt, de  des  assises  houillères  est  d'environ  1,800  pieds. 

Le  ttrr.iin  liouilkT,  autant  c]ue  nous  sachions  est  détenu 
print  ipaleini'iu  p.ir  des  compagnies  ou  svndicats,  à  savoir: 
le  syndicat  représenté  par  ^L  \V,-H.  Aldridge  et  connu  là-bas 
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M.h-  \v  nom  de  "Canadian  Pacific  Kaitway  Syndicatc;  l'Impérial 
(  imI  .ukI  t'oke  Company;  et  la  Northern  Coal  and  Coke  Com- 
pany." 

Terrain  du  Canadian  Pacific  Raihuay  Syndicale 

l.'txtn''mité  sud  de  cette  aire  est  comprise  dans  le  lot  4,588 
appartenant  à  la  compagnie  du  Canadian  Pacific  et  acquis  par  la 
compai;r.ie  de  chemin  de  fer  British  ColumJiia  Southern. 

Immédiatement  au  nord  de  ce  lot  et  sur  quatorze  milles 
en  remontant  le  versant  des  Green  Hills  qui  fait  face  à  la  rivière 
i;ik,  on  constate  que  les  affleurements  de  charbon  sont  à  une 
ailitu'ie  d'entre  1,500  et  2,500  pieds  au-dessus  de  la  vallée  de  la 
rivière  Klk,  et  comme,  par  conséquent,  il  ne  sont  pas  au;  ri  avan- 
tageusement situés  pour  l'exploitation  immédiate  que  certains 
autres  daims  détenus  par  ce  syndicat,  ils  n'ont  été  que  gros- 
sièrement prospectés;  on  y  a  bien  constaté  cependant  la  pré- 
sence des  couches  et  leur  uniformité  générale. 

Environ  trois  milles  plus  au  nord  sur  le  claim  C.  H.  Cill, 
lu  (i()-17,  le  D'  Wilson  a  consigné  les  affleurements  de  onze 
f.'iches  de  charbon,  et  donné  des  analyses  du  charbon  prove- 
nant de  sept  de  ces  couches  dont  que!que-une>  ont  une  puis- 
sance de  8  à  20  pieds.  Elles  sont  situées  à  des  altitudes  os- 
cill.int  entre  6.000  et  6,500  pieds,  on  entre  900  et  1,500  pieds 
,111  (k>sus  du  niveau  de  la  rivière  à  cet  endroit.  Ces  couches 
Iil(ini;ent  au  nord-est  sous  des  angles  d'environ  28"^  et  de  nouveaux 
tr.uaux  de  prospection  révéleront  sans  doute  autant  de  couches 
(lue  >ur  le  lot  3142;  quant  à  ei-r  continuité  il  y  a  plusieurs 
tranchées  entre  les  points  qui  en  témoignent.  On  aperçoit  ces 
aftleiirements  à  flanc  de  coteau  juste  au-dessus  de  l'entrepôt 
(le  la  compagnie  connu  sous  le  nom  de  C.P.R.  Headquarters, 
vir>  ier|uel  il  y  a  une  route  carrossable  depui^-  Michel,  sur  la- 
(|uellc  on  transporte  du  matériel  i-vec  attelage  \  deux  chevaux, 
le  voyage  d'aller  étant  de  trois  jours  et  celui  de  retour,  sans 
(h.irycment,  de  deux  jours. 

A  un  mille  plus  au  nord  à  partir  des  Headquarters  sur  le  lot 
6,04f<.  on  retrouve  ce  qui  [jarait  être  les  mêmes  couches  mises  à 
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découvert   par   une  si'ric  de  puits  C"  recturchc  et  ayant  une 
inclinaison    au    nord-<'st. 

Les  Grcen  Hills  sur  toute  cette  distance  ont  une  altitude 
moyenne  maxima  d'cnvi-or  7,000  pieds,  bien  qu'il  y  ait  des  pics 
se  dressant  jusqu'à  8,000  pieds  dans  un  certain  rayon^  qui  re- 
présenterait une  couverture  maxima  sur  les  couches,  d'environ 
2,000  à  3,000  pieds. 

En  allant  au  nord  depuis  HeaiUiuartcrs  pendant  dix  milles, 
les  affleurements  apparai^sent  à  tlanc  de  coteau;  sur  le^  pre- 
miers cinq  milles  leur  plongement  est  au  nord-est  après  c|uoi  il 
devient  sud-est  ce  qui  indique  (lue  là  où  se  produit  le  changement 
les  couches  croisent  le  bassin  du  pli  anticlinal  et  que  le  charbon 
trou\é  au  nord  fait  partie  du  Hanc  oriental  du  bassin  anticlinal 
précité. 

Au  creek  Abbott  sur  le  lot  6823  à  environ  trois  milles  au 
nord  de  Headquarters  et  au  creek  Aldridge  sur  le  lot  6825 
plusieurs  couches  on  tété  piospectées  et  constatées. 

Sur  le  premier  de  ces  crecks  le  D'  Wilson  signale  une  hui- 
taine de  couches  qui  ont  été  exploitées  sur  une  épaisseur  de 
400  pieds,  c'est-à-dire  entre  les  altitudes  de  5,800  et  0,200  pieds, 
et  il  en  donne  des  analyses.  La  direction  de  ces  couches  est 
N.O.-S.K.  et  leur  plongement  au  S. F.,  sous  des  angles  variant 
entre  43°  et  62°  à  l'affleurement. 

Sur  le  creek  Aldridge,  lot  6825,  le  D'  Wilson  donne  les 
analyses  de  sept  couches  dont  les  affleurements  sont  recoupés 
par  la  vallée  du  creek.  (Voir  le  tableau  des  analyses,  échantil- 
lons n"'  60  à  66.) 

Le  creek  Aldridge  constitue  virtuellement  la  limite  nord 
du  grf)upe  de  claims  détcm-s  par  ce  ^yndlcat  si  l'on  en  excepte 
un,  le  lot  6826,  <iui  cc.mprcnd  la  vallée  de  la  rivière  sur  une  mille 
en  plus  du  côté  nord. 

Les  couches  du  cre-k  Aklridge  sont  incontestablement  les 
plus  faciles  à  aborder,  et  celles  ciuc  l'on  peut  attaquer  et  exploiter 
le  pK.:  rapidement  et  avec  le  plus  de  profit,  et  qui,  autant 
que  nous  poi.-ons  juger  pour  le  présent  nécessiteront  le  moms. 
de  frais  d'abatage;  c'est  par  conséquent  à  cet  endroit  que 
s'est  fait  le  plus  de  'ravail  durant  ces  dernières  années.  M. 
Dowling  de  la  Conmiission  géologique,  dans  son  rapport,  donne 
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cmme  i-paisseur  totale  du  charbon   163  pieds,  sans  toutefois 
préciser  le  nombre  de  couches  qui  composent  cet  ensemb  e. 

IVap'ès  le  rapport  du  bureau  de  direction  à  Aldndge 
,r.ik  douze  couches  ont  été  en  partie  abattues;  les  quatre 
,„^ulus  les  plus  inférieures  ont  été  exploitées  sur  la  mine  de  la 
Nurilu  rn  C'oal  Company  (celle  de  la  compagnie  Canadian  1  acitic 
étaiu  en  partie  recouverte)  ain^i  que  dans  les  terrains  plus  plats; 
,,n  -r  propose  de  foncer  des  puits. 

1  ,.,  cinq  cmches  suivantes  sont  les  plus  à  la  portée  pour 
Ctrr  immédiatement  attaquées  et  ce  sont  celles-là  qui  ont  été 
1,.  plu-  complètement  exploitées  par  le  syndicat. 

\„us  avons  examiné  ces  cinq  couches  Tété  dernier  et  leur 
,x„n.  trouvé  une  puissance  de  U  pieds  2  pouces,  19  pieds  9 
pouces,  9  pieds,  3  pieds  4  pouces  et  10  pieds  respectivement. 
1  -on  trouvera  des  analvscs  de  charbon  provenant  de  ces  couches 
.lan-  le  tableau  des  analyses  qui  accompagne  ce  rapport,  échan- 
tillons n""  35  à  38. 

Surmontant  ces  cinq  couches  exploitées,  sont  trois  autres 
ivant  10  pieds,  15  pieds  et  4  pieds  d'épaisseur  respectivement. 
■  Ce.  cinq  couches  exploitées  affleurent  sur  la  rive  sud  du 
cr  ,k  Mdridge,  environ  un  quart  de  mille  ou  un  demi-mille  en 
ar>nnt  <le  la  terrasse  en  banquette  dans  la  vallée  de  la  rivière 
1,1k,  et  il  .st  probable  que  l'on  construira  une  rallonge  de  voie 
firnc  le  long  de  cette  banquette. 

I  es  fronts  d'attaque  sont  tous  à  peu  près  à  la  même  élé- 
vation c'est-à-dire  juste  à  la  hauteur  voulue  pour  installer  iine 
,;!,m  forme  de  culbutage  au-dessus  de  l'embranchement  de  che- 
mm  ,!e  fer  projeté  le  long  du  creek  depuis  la  vallée  de  la  rivière. 
\oi,i  <lans  quelles  conditions  nous  avons  trouvé  ces  cinq 
C(iurlu-  au  mois  d'août  1909: 

I  a  galerie  n"  1,  longue  de  153  pieds  était  creusée  sur  une 
couche  de  charbon  de  14  pieds  2  pouces  de  puissance  dans  lane 
dinctinn  S.  10°  K.  (astron)  qui  représente  l'allure  de  la  couche: 
son  plongement  est  de  45  degrés  à  l'ouest.  La  couche  est 
.vmpte  de  cloisons  schisteuses  nuisibles,  nous  l'avons  échantil- 
lonné sur  tout  le  front  d'attaque;  on  trouvera  le  résultat  de 
l'anaUse  dans  le  tableau  des  analyses  sous  le  n°  1.  Le  mur  de 
la  couche  est  en    grès    et    l'on    trouve    au-dessus    du    charbon 
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1  pied  2  pouces  de  terre  ou  d'argile  schisteuse  dure,  puis  vient 
le  toit  en  grès.     Ce  charbon  fait  un  excellent  coke. 

La  galerie  n"  2  est  de  154  pieds  sur  une  couche  de  même 
direction  avec  plongement  de  41"  à  l'ouest.  Le  mur  de  la  couche 
est  du  grès  supportant  4  pieds  de  bonne  houille;  \ient  ensuite 
une  cloison  schisteuse  èpais.se  de  9  pouces,  puis  14  pieds  de 
charb(]n  surmonté  de  un  pied  de  terre  ou  d'argile  schisteuse, 
et  fin, dément  le  toit  est  en  grès.  Nous  avons  échantillonné  la 
couche  de  14  pieds  sur  le  front  d'attatjue  et  donnons  l'analyse 
dans  le  tableau  sous  le  n"  2. 

La  galerie  n"  .?  s'enfonçait  de  U)0  pieds  dans  la  même 
directicjn,  et  au-dessus,  séparée  de  celle-ci  par  un  pilier  de  40 
pieds  on  pratiquait  alors  une  galerie  transversak'  dont  .^5  pieds 
ét.iient  creusés.  La  couche  plonge  à  l'ouest  d'environ  70°; 
le  mur  est  en  grès  surmonté  de  trois  pieds  de  charbon  puis  de 

2  pieds  de  cloison  schisteuse,  après  quoi  viennent  9  pieds  de 
charbon  recouverts  (xir  un  toit  de  calcaire  compact.  L  'lyse 
des  y  |)ieds  de  charbon  figure  au  tableau  ci-joint  sous  le  n"  .■!. 

La  galerie  n"  4  avait  alors  93  pieds  dans  la  direction  S.35°E. 
suivant  l'allure  de  la  couche;  le  plongement  ét:iit  de  58°  à 
l'ouest.  Le  mur  était  en  grès  surmonté  de  7  pieds  de  charbon 
^ale,  un  mélange  de  charbon  et  d'argile  schisteuse  ne  valant  pas 
la  peinc'  d'être  exploité.  Viennent  ensuite  4  pieds  .5  pouces  de 
charlii.ii  exceptionnellement  dur  et  compact,  recouvert  de  1  pied 
,1  iKiuces  de  terre  ou  d'argile  schisteuse  dure  surmontée  par  un 
toit  de  grès. 

La  galerie  n"  5  s'enfonçait  de  91  pieds  suivant  la  direction 
d'une  couche  de  cliarbon  inclinée  à  .^7°  vers  l'ouest.  Le  mur 
est  en  grè^,  puis  viennent  10  pieds  ch  charbon  surmonté  de  1  pied 
6  pouces  d'argile  -chisteuse  compacte  recouverte  par  un  toit  de 
grc>.  Le  charbiiîi  de  cette  couche  d'après  son  apparence  au 
front  e-t  particuHèrinient  dur  et  exemt)t  d'impuretés;  on  trou- 
vera son  anaUse  d'après  un  échantillon  mo\en  sdus  le  n"  4 
du  tableau  des  analyses. 

Comme  nous  r<i\-oiis  dit  plu^  haut  le  syndicat  possède  un 
cani[i  minier  appelé  I  leacl(|uartei~  avec  de  bonnes  constructions 
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en  \n\\c-  où  l'on  appfirte  par  \ 
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Cette  couche  doiin 
où  en   et. lit    rendus   k 
r.ii-on  de  s.i  proxi 


.lit  de  bonnes  e-pér.uues  mais,  .ui  point 


travail 


X,  le  ch.irbon  était   très   mou 


mité  de  l'affleurement  décomposé  à  l'air. 


46 


Tableau  des  anaivses  de  charbon  prmenant  des  couches  du  ^anadian 
Pacifu   Kaikiay  Syndicale  à  la  rivière  Elk.     Échantillonné 
par  le  wmcnilosiiile  prcnnncial.     Analysé  par  l'essayeur 
provincial 


l'rimn.iiuc  ilr  Tri  liant  illon  i  llumi- 
'     <iité 


Comb. 
vol. 


Car- 

lx)ne 
fixe 


I  Cen- 
î  drc 


Cokéi- 
fica- 
tion 


1  Couclu-  n"   1,  creck  AMridge        '"c 
C.  I'.  R.  Symi '      M 

2  Couilic  ir  2.  <rci-k  Aldri(l>;e 
C,  1".  R.  Syiid 10 

3  CourliL-  TV  .\  cTcek  AUlridgf 

C.  1".  R.  Synd <»-9 

1    Cuticlic  11"  5,  i-rei'k  Aldridge 

I         C.  r.  K.  Synd 0-9 

5  !Coui1h>  (k'  10  pds.,  daim  J.-R. 
\Vil~on,  Klk  Rivtr  llcad- 
quarters 0-9 


23 -.î 
23-9 


690      6-6 
65-9  !  9-2 


22-4     I     64-4  il2-3 


189 


17-9 


67-4  ,12-8 


73- 


Bonne 


Terrain  de  la  Xorlhern  Coal  and  Coke  Company 
!.,i   "Niirllu'in   Cial  and  Coke  Company"  (It'tiiiit  plui-icurs 
terrain^  hnuilUr,  .lans  la  vallée  de  l'I-lk,  immédiatement  con- 
tinué- du  rûté  nord  à  ceux  du  "Canadian  Paeitic  Kaihvay  Syn- 
dicatt'." 

(  'est  M.  I".  Cardiner  «lui  avait  été  chargé  de  surveiller 
l'exploitation  de  ces  terrains,  mais  il  était  absent  lors  de  notre 
visite  et  les  irav.uix  avaiint  été  confiés  à  un  contremaître  du 
nom  de  McDonald,  très  peu  au  courant  des  alTaires  de  la  com- 
p,i,:;nie  -auf  (luant  aux  travaux  (pi'il  dirigeait  et  qu'il  exécutait 
."i  r.iide  de  trois  hommes. 

D'après  ce  qu'on  nous  a  dit,  les  concessions  de  cette  com- 
pagnie commençaient  à  la  rive  nord  du  creek  Aldridge  et  s'éten- 
daient sur  en\in)n  huii  milles  au  nord,  comprenant  environ 
trente-huit  mille-,  carrer  de  territoire. 
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Nous  avons  trouvé  les  hommes  à  l'ouvrage  sur  le  quatrième 
1,;  ,c  ep  amont  du  creek  Aldriclgc;  ils  menaient  dans  le  grès  une 
„  ,l,.ric  <le  prospection  transversale  de  5  pieds  sur  7  avec  très 
Thu  <le  (UMlage.  L'altitude  barométrique  de  l'entrée  de  la 
,,Urie  était   de   5,500   pieds  c'est-à-dire   ;\   peu    près   celle  des 

;„k.urenH.nts  du  creek  Aldridge.  Le  Q  août  on  était  arr.vé 
•.  SO  pied,  dans  une  direction  N.  60°  E.  sans  avoir  encore  ren- 
'..,„tré  du  charbon,  il  fallait  même  que  le  charbon  pour  affûter 
1,.   perforatrices,  fût  apportée   à  bras  d'homme  depuis   le   creek 

^MridKc-  nous  savons  maintenant  qu'ils  ont  finalement  attemt 
1,'.  .  harbon.  La  colline  à  l'est  de  la  rivière  Elk  est  légèrement 
nnduleusc  et  les  couches  plongent  toutes  vers  l'est  sous  un  angle 

d'iiiviron  44°. 

\  200  yards  au  sud  et  à  100  pieds  au-dessus  de  la  galerie, 
,1  V  a  dan-  une  petite  coulée  une  pointement  de  couche  de  char- 
1„.M  (lui  n'a  pas  été  atta(iué,  mais  fiui  a  été  dépouillé  par  le  torrent 
,lé(oulint  de  la  colline  au  printemps. 

1  )•  iprès  les  mesures  qu'il  nous  a  été  possible  de  prendre  cette 
couclie  à  une  épaisseur  de  charbon  de  20  à  25  pieds  surmontée 
par  deux  pieds  d'argile  schisteuse  et  d'un  toit  en  grès. 

I  'aflleuremcnt  était  mou,  sale  et  déchiqueté,  mais  un  echan- 
tillnn  <le  la  surface  a  fourni  à  l'analyse:  eau,  8-6;  matière 
.uml.ustible,  20-5;  carbone  fixe  54-7;  et  cendres,  16-2.  Cet 
écliiiuillon  ne  convenait  pas  ;\  la  fabrication  du  coke. 

II  parait  que  sur  ces  terrains  des  galeries  avaient  été  menées 
drpui-^  le  creek  .-\ldridge  sur  des  couches  de  charbon,  mais  que 
par  suite  des  éboulements  que  l'on  n'avait  pas  prévenue,  il  était 
impossible  d'v  rien  voir.  . 

Hien  qu'il  n'v  ait  encore  que  très  peu  d'abatage  de  fait 
par  crUv  compagnie,  les  travaux  exécutés  par  le  syndicat  du 
Cmadian  Pacific  Railway  de  même  (lue  les  relevés  géologiques 
démontrent  sans  qu'il  y  ait  de  doute  possible  que  les  couches 
de  charbon  exploitées  par  ce  dernier  syndicat  doivent  se  con- 
tinuer sous  les  terrains  détenus  par  la  "Northern  Coal  and  Coke 
(-oinpanv;"  il  est  évident  qu'on  finira  par  les  trouver  et  en  re- 
connaître la  valeur  sur  plusieurs  des  aires  immédiatement  au 
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nord  (kl  crink  AldriclRC  sans  allcT  on  grande  profondeur  et  situai- 
do    uWc    la^on   à    pouvoir   tire   tacilemint   el   {cunoiniquenunt 

travaillées. 

Terrain  de  l' Impirml  (.'pal  Company 

Ce  lirrain  comprend  environ  niiatri-  vini;l-di\  lot^  ^ur  la 
rive  sud  de  la  rivière  l'"or<lini;  et  entre  cette  rivière  et  la  lit;ne 
frontièri'  de  la  Colombie  britannique.  Le-  elaims  de  la  coin- 
paj;nie  sont  comiques  du  côté  sud  à  ceux  du  (\inadian  Pacific 
Railway  à  l'est  de  la  rivière  1  olding  et  s'étendent  au  sud  depuis 
le  creek  Henrietta  sur  eiuiron  vini;t->ix  milles.  I.a  superlicie 
couverte  par  ces  daims  comprend  les  str.Ues  (•rétacée^  gisant 
à  l'oue-t  des  chaînes  calcarilèro  de>  monta^;nes  Rocheuses 
environ  iuMiu'à  la  vallée  de  la  rivière  l'ording.  l'Iu-ieurs 
grand-  cours  d'eau  ile-cendant  des  montagnes  \<rs  l'ouest 
jiis(|u'à  1,1  rivière  ["ording  ont  creusé  de  profondes  willées  (luel- 
(luel'ni-  larges  et  à  fond  plat  à  traver-  les  assises  houillères,  ce  (jui 
rend  les  couches  <le  charbon  facilement  accessibles  i)our  l'exploi- 
tation. ('h,i(|ue  v,illée  de  creek  -emble  donc  présenter  un  terrain 
houiller  distinct  à  exploiter;  il  v  tn  ,i  .un^i  huit  (jue  l'on  peut 
désigner  tout  naturt'llement  p.ir  le-  nom-  de-  creek-  dent  les 
v.iUée-  en  rendent  r,iccè-  f.icile.  t'e  sont  le-  creek-  Henrietta, 
Clodi  ,  l.ewi-   Smith,  l'.win,  ('.race,  l.ine  et  ('.rave. 

I.e  creek  llenriett.i  pos-ède  une  largi'  vallée  (itii  s'élt've  en 
pente  bien  douce  <le|nii-  l.i  v.illée  de  l.i  rivière  de  sorte  (ju'on 
pourr.ut  y  étal)lir  de-  voies  ferrées  conduisant  .uix  diver-  gites 
de  charbon.  I.a  compagnie  Imp»-ri,il  détient  deux  lots  et  demi 
près  de  l'embouchure  du  creek.  les  numéros  6711,  6700  et  une 
fr.iclion  du  (ÛV).  Sur  ces  .lire-  les  ,issi-es  plongent  <iu  sud- 
oue-1  -ou-  un  .ingle  trè-  f.iible  dans  la  p.irtie  occident, île  mais 
,\  en\-iron  45^  sur  l.i  bordure  orient, lie. 

I.e  <reek  ("Iode  est  très  étroit  et  très  r.iide  et  il  n'e-t  guère 
lirob.ible  (lu'on  l'utili-e  comme  iioint  de  (lép,irt  i)our  pr,iti(|uer 
des  exc.iv.ition-  d'où  l'on  pourrait  extr,iire  le  ch.irbon  ;  il  ser.iit 
plus  facile  d'atteindre  ces  couches  au  moyen  de  galeries  menées 
depui-  le  creek  Henriett.i  du  côté  nord  ou  le  creek  Lewis  du 
côté  sud. 


Â 
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1  ,1  v.ilU-f  (lu  «-nik  l.twir.  i^l  à  fniiil  pl.it  <1  .lonmr.iit  f.ii  ile- 
nuiit  ,i(CiV  au  iduclits  [j.ir  voie  (trr.'i'  iii  pcntf  douce,  (vlli>-ci 
(l.iiil  -iluii^  ^-ur  k'S  collinv^  t\v  (li.i(|Uf  lûté  de  la  valU'c.  Le 
111,1111  l..ii;lc  (lui  Idriiif  le  tl.inc  ndrd  de  l.i  v.illir  de  <<•  <  rick  est 
,1  une  -iruiture  syrulinale;  du  mté  ouest  l.s  ((Hiehe--  plonneiit  au 
NI..  .MUS  un  angle  de  20°,  du  côté  est  elles  plon^;enl  de  40°  au 
s  (  )  ,  laiidi-  (|u'.ui  (ciitre,  deux  milles  à  l'e-t  (le  la  riv'ère  ForduiK, 
elle>  soin  sur  ([Uehiue  di>tcUue  pre^iue  liorizontaU>.  On  dit 
(|u'il  y  .1  Huit  (ouclies  de  bon  charbon  en  exploitation,  dont  une 
I   .;i    pieiU  de  pui-'-.uue  et  donne  lui  combustible  de  premi(:-re 

i|ii,ilil.'.' 

Dan-  le  inoni  Castle  ([ui  lorme  le  tl.mc  sud  de  l.i  monta^;ne, 
la  lorni.ilion  e>t  l.i  niême  (|ue  dans  le  mont  Kagle.  11  sembleiait 
(|iic  le  nuilleur  endroit  pour  atta(|uer  les  couches  dans  eh.icune 
il,-  ((  .  iiionlaiiiies  -erait  suiv.uit  l'axe  du  pli  synclinal. 

(  r  i  reek  donne  acccl's  aux  couches  i\  l'extrémitt'  mkI  du  mont 
(  ,1-tle  ei  \  l'extrt'mitd'  nord  du  mont  Cirouse;  on  pourrait 
iMUiilui-  atteindre  ces  couclie>,  k>  unes  par  le  creek  l.ewis 
,lu  ((*)lé  nord  et  le>  .lutres  p.ir  le  creek  Kwin  du  aAv  sud  en 
iiuiiaiit  de-  t;alerie-  dans  leur  direction,  ni.ii-  cel.i  entr.iinerait 
Mil  rnula'-;!-  -ou-  terre  d'environ  (|uatre  milles  au  maxinuim. 

I.c  (reek  l'Avin  (jos-ide  luie  larRC  valKV  à  fond  plat  s'(:-le- 
\ant  en  pinte  douce  (lei)uis  la  v.ilk'e  de  la  rivi(Ve  et  présente 
un.  (AdUdUr  -urface  de  terre  pour  l'^'^tablissement  d'une  vaste 
limiillire.  De  tous  les  terrains  de  cette  compaj;nie  c'est  pro- 
babl. ment  l'endroit  le  plu-  favorable  pour  l'exploitation  et  c'est 
ici,  de  lait,  (lue  le-  travaux  ont  vXv  pou--('>  le  plus  activement. 
La  comi)aunie  y  a  coii'  truit  toute  une  bonne  install.ition  coni- 
pren.mi  un  bureau,  un  entreix")!,  une  cuisine  et  une  salle  à 
nian^ir.  piii-  inie  couple  de  ^;r.tn(les  maisons-dortoirs  <livi-(:'es  en 
plusieiir-  iliambre-,  toutes  ces  b.'itis-es  sont  en  bille-. 

l)an-  le  mont  (".rou-c  du  côti''  nord,  au(|uel  on  arrive  par  le 
même  (Ktk.  il  y  a  six  bonnes  couches  de  (  harbon  qui  ont  été 
en  p.irlie  exploilres,  plongeant  à  l'ouest  sous  des  angles  d'en- 
viron 45";  elle-  peuvent  toutes  être  travaillées  ou  moyen  de 
.i;aleries  menées  -ur  les  c(iuches  le  long  de  leur  direction.' 


'  \'c;ir  nnic  ti"  I. 
-  \  fiir  Muti.'  n  "  1. 
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Sur  Ir  mont  Ri-ar,  situe'  ,iu  mkI  (1(>  la  vallée  d' 
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surmontée 


deux   ou    trois   pieds   de   charl 
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he 


ni, Us  l.i  toLc 
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pied 


l'rofondeur  de 


le  est  ent.iillée  de  telle  façon  (|ue  la  pui 


la  s^alerie, 


ssance  i 


100 
le  la 


couche  n  .1  pu  être  déterminée.     I.e  charbon  de  la  halde  est  un 
bon  combustible  et  pro.'  lit  un  bon  coke. 
Couche  C.     Prés  de  -^00  yard 


dtit 


s  au  nord-oiust  de  la  couche  B; 


U( 


le    5,525    pieds.     la   g.ilerie   est    profonde   d'environ    150 
pieds  m.iis  elle  s'était  allaissée  h  l'entrée.     La  couche  plonge  à 


ouest   et   sa   puissan(e  est   d'au   moins   6 


pieds. 


-^e  prête  bien  à  la  f.ibric.ition  du  coke  dans  un  fo 


.e   c 


harbon 


Coitrlir  I).     ( 


:che  C 
On 


ver  découvert, 
elle-ci  est  environ  150  pieds  .m  nord-ouest  de 

de  bon  char- 


et  se  compose  d'à  peu  près  ,?  pie( 


ven.ut  justement  de  commencer  une  galerie  dont  on 


avait  [iratiqué  seulement  l'ouverture.      X 
d'éch.mtillon    pour   l'.in.ilvse. 


ous  n'.ivons  pas  prélevé 


Couche    E.     C 


pie( 


ette   couche    ne    présente   ([u'environ    4   à   5 


Is  de  (harbon  propre  supporté  par  ^  pieds  d 


e  cnarlMin 


lie 


et  siirnionté  d'un    pied  de  charbon  sale    recouvert   de  charbon 


schi-teiix. 


Le  pi 


plongement  est  dt 


l  l'ouest. 


Amilvifs   ticchtinliltous    par   If    mini'ralovjsli-   provincial,   lOUchcs 
lie  l' Impérial  Coal  Company 


1 

Pour 

l„ni 

M.C. 

1   Carbone 

Cendres 

production 

vol. 

fixe 

du  coke 

Couche  A 

1-4 

I<)1 

7(1- 1 

8-1 

lion 

Couche  B 

o-y 

l\u 

(>'»  ■  5 

SO 

Couche  C 

2-H 

22S 

()'J-4 

5  0 

Couche  E 

4  4 

111 

()2  ■  S 

lO") 

Mauvais 

Couche  F 

1-4 

23   1 

()4  •  2 

11   3 

Bon 

Couche  Ci 

13 

24" 

(>1  ■  S 

1 

11-2 

! 

Voies  ferrées  en  perspective 


l.i's  ((nnpajinif-  de  chemin  de  fer  Canadian  du  Pacitu'  etGreat 
X^rtlurii  (lin  toutes  dt  x  de  bcinnes  voies  ferrées  remontant 
1  1  rivitre  l'.lk  jusqu'à  Michel  Prairie,  à  l'embouchure  du  creek 
.Michel.  Depuis  ce  point  en  allant  au  nord  la  configuiation 
du  pays  exige  qu'une  voie  principale  remonte  la  vallée  de  la 


■.i 
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Comhe  G.  Située  16.S  pieds  à  l'ouest  de  la  couche  F.  l'ne 
^Mlerif  était  (iratiquée  sur  IW  pieds  suivant  sa  direction  et  l'on 
voyait  1.1  ciiuche  plun^;tr  ,'i  .<.S  degrés  vers  l'ouest  présentant 
de  5  ik  ')  pieds  de  bon  charbon  avec  bande  de  ch.irbon  s(  histeux 
de  1  pieds  de  puissance. 

Couihe  II.  Située  KSO  pieds  ù  l'ouest  de  G;  est  seulement 
in(li<|iiée  et  non  travaillée. 

Couche  l.  Se  présente  420  pieds  .\  l'oui'st  de  la  coudu'  C; 
(  t  |irr--  de  l.i  bordure  <ie  l.i  propriété  I..i  «.ilerie  est  à  une  alti- 
tude d'environ  h.S  pieds  et  l'on  voit  la  couche  s'incliner  vers 
l'iiuest:  il  y  a,  ;\  la  bise,  8  pieds  de  bon  charbon  surmr)nté  d'ime 
cloison  i^réseuse  de  ()  pouces,  puis  2  pieds  île  charbon  recouvert 
d'.ir^'ilc  --chi'-leuse. 
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riv'u'ro  l'.lk  <>•  (|iii  m-  |)r*'s<iitf  .iiiciiiif  ilittuiilii  ,  ilr  f.iii,  U-^ 
ariHiilcur-.  (Hil  iiu--iiri''  iiiu-  lii;ii<'  oriiiili»-  ni  iinrd  iumiu'.iu  crci'k 
AlilridKf.  -<iii  une  ili--i.iii(i'  (11'  (iii.ir.iiitt-luMt  milU -.  On  a 
C.ilcult'  qu'il  (-1  p()v~.i|)|v  (le  :  iii~lrilirf  iiiu'  \iiic  iii-'|llf  1,^  .ucc 
une  I  iiM|M  (l'mi  pied  polir  iiiit  tt  lomnif  Ir  Ir.is.iil  ^f  ftr.iil  en 
Miivanl  1.1  valli'c  ilf  la  rivitrc  lf>  «liltiriiltr'^  fl  U-  Ir.ii-  iif  -.raient 
pa-  inh-iiltralilt-  l.f-  as-i-r-  lidiiillrrc-  ('■t.mt  tmitt-.  -itii^rs 
à  l'c-i  (le  l.i  vallée  de  l'Ilk,  il  laiidraii  iiunir  de  p(tit>  cmhran- 
iluimiit-  d'ciuircn  un  niille  depuis  ta  vn'w  priiK  iiialf  jlis- 
(|ii'aiix  iH)iiU- nii  l'i'ii  déiidcrait  d'.ilta(|urr  le  iliarlmii.  Depuis 
!(  .  rerk  .\ldrid^<'  la  voie  pourrait  -e  icintiniier  au  nord  en  re- 
liioiilalit  la  rivière  1.1k  iii-<|u'à  -on  eolir'.  -upi'rieiir  et  aprè- .u'oir 
ti  i\iT-é  11'  MMiiiiU'l,  de-diiilre  le  lony  de  la  isanana~ki-  l't 
Venir -e  ratlailier  à  la  voie  priiuipale  du  (anadian  du  l'ai  ilie 
prè-  de  1,1  -tatioll  de  Kanana-ki-. 

Il  ne  serait  pa-  aii-si  fat  ile  de  con-truire  un  chemin  iW  (er 
pour  atldndre  le-  terrain-  liouiller-  le  lonv;  de  l.i  ri\ière  lordinn 
pui-(iiie  le  cours  inférieur  de  (ette  rivière,  (lUeUiues  milles  en 
,iiiiont  de  -on  i  inlliient  ,\ec  l'I'lk  e-t  trè-  r,ipide  et  coule  d,ins 
une  ^or^e  étroite  ,i\-ec  une  déeli\ité  tr'p  r,iide  p<iiir  l.i  construc- 
tion d'une  voie  ferrée,  Aii-de— u-  de  (ftte  ^or^e  la  willée  de  la 
Fordinii;  peu'  «tre  tr.i\r-ée  en  ton-  sens  .i\ec  une  r,inipe  de 
nioin-  d'un  pour  <ent  de  sorte  (lUe,  une  foi-  .irri\é  ,"i  cette  \,illée, 
le  pidlilètne  est  pniliqiiemei't  ré-olu.  Pour  ,itteitidri-  l,i  v,dlée 
supérieure  en  ([uestion,  on  a  fait  des  me-ur.iKe-  pour  une  voit' 
d'emlininchenient  et  découvert  (|u'il  était  très  pr,ili(  .iMedel.i  f,iire 
p,n  lirde  l,i  voie  princip.ile  d,ms  l,i  vallée  de  l'I'.lk  prèsd'l'.lk  Prairie, 
tourner  ."i  l'est  iiis(iii'.iu\  C.reen  Hills  <t  contourner  ,iu  sud  l'ex- 
iréiiiilé  méridionale  <le  ces  colline-  pour  ,irri\er  d.iiis  l.i  \-.illée 
de  l,  l'ordi'ii;.  Pour  .itteindre  citte  v.illée  les  tr.iwiux  de  l'etn- 
l)r..iu  liemeni  -i  raiein  onéreux  ei  coOteiix  ni.'.i-  la  r.inipe  est 
,isse/  f.iihli  I  in  pourr.iit  en-in".  mener  depui-  cette  voie 
princip.ile  et  ces  einlir.uK  heiiient-  de-  \die-  en  cul-de-s.ic  a\ant 
de  un  ,"i  (|iiatrc  milles  de  longueur  ,i\ec  r.iinpes  truhablen  jus- 
(|u"i  l'un  ciiielconque  de-  tiite-  de  cli.irbon. 
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Ixlr.iil.  (lu  r,iii|Hirl  de  M.  ' '■    SiMi.llxrK 


\(>lf  u     I. 

Sur  h-  »i,>iil  l'M^lr:    '.[roul'i-  II"  I. 

|.,,,^l„.,  ,  ,,  .)_'  <.()()()  pii  1-  ,111  ni>nl  (lu  crrck  I.fwi>  fl  A 
,,,  ix.ii  ,r,,liiin(l.'  Mir  k-  mont  KanK',  •  "Ik  hc  <lf  S  pir.!-  (>  poiKC^; 
I  .  Il  (  li.irlii'ii. 

|>rr.-p"  I    "      -^       '■""  1'''"''"  '''   '''-'    '■'    -'^   '"''''"   .Hl-(lf-llN  (lu 

„■■  22;  coiK  hc  .le  I''  I>i<(l-^  ''  poiif'^.   tn-  Im.h  .  li.irlHm. 

"VvoHpci  I    II     2>:     500  pied-  .iu-(l(--ll-  (lu  M'  2.^;     (OUI  lu-  (le  .s 
pi.ti-  7  iK)Uic>;    a-srz  l«in  di.iil'Mn. 

|>r(.s|Krt  n"  25:  5(1  pic'l-  ,iu-(li»u-  du  n"  24:  '..udic  de 
ih.irlMm  7  pied-  '>  («nKc-. 

|'ro>ipcct  ir  ^'>:  i?'>  pi'd^  .lu  nord  du  n"  25;  xhu  lie  de  '> 
pit'il-  f)  poiKi-;    liou  (li.irliou. 

l'ro-p"'  "'  -"■  -''^  ''''"'^  au-dcsMi^  du  n  2f).  cnurlic  'e 
S  pieds  .<  p'.ucc-:    bon  ih.irbon. 

|>r()hp.il  11'  ^S:  150  pii'l>  au-dt-'-u-  du  IV  ?7:  ((.uclic  de 
17  |ili  r|-;    (  h.irlioii  --aie. 

Prn-prrI    ir    2<):     200  picd>  au-d>"U-.  du   n'   2S;    couclr-  de 

•  h,irl".n  de  1  pifd    1  pouces. 

|'i.,-ptrt  n  M):  50  picd>  au-df^sUh  du  n'  2'';  coudic  de 
1  j.,,,1  f,  pouic-:    a-^i'/  l>ou  charbon. 

l'n.-i)((I  M'  U:  200  pk(l>  au-di-->u-  du  n"  .^0;  (on,  lie  de 
1  piid  5  pciu.t-;    bon  (hariioii. 

l'ro~p,rt  n'  S2:  150  |)ied>  au-(le>Mi-  du  n'  .M  ;  couche  (le 
^\  i)ied>:  charbon  de  tri-  bonne  (pi:dil(''.  Il  y  .i  dans  cef.e 
(Miulu-  environ  '>  pieds  de  (  harbon  schisteux  et  1  pied  de  schiMe. 
(  ,-i  un  ^;ite  nraar(iuaMe,  ni.-uranl  ')!  pied>  à  la  surtace  entre 
le-  iK  ux  t'ponlo.  ^ 

l'ro-pirt  11"  .VI.  250  pied>  au  nord  du  u'  24;  couche  de  . 
pii  <l-  0  pouce-:    cli.irbou. 

Au-de-u-  du  n"  U  cl  juMiu'au  sommet  il  y  a  plusieurs 
petites  couclv-  d'un  charbon  de  (puliti'  tn'--  supérieure. 

I.e  ploni;einent  des  couches  sur  le  mont  l'.anle  est  d'environ 
2u    .,u  X.E. 


fi 
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Au  nord  du  mont  Eagle  il  à  travirs  une  vuWC-e  d'environ  un 
demi-mille  de  large  au  sud  de  la  limite  nord  de  ce  terrain,  on 
aperçoit  distinctement  deux  énormes  pointements  de  charbon 
(lui  sont  apparemment  une  continuation  de  deux  des  couches, 
probablement  les  n'"  23  et  M. 

Au  sud  du  mont  Eagle,  et  .\  travers  la  vallée  du  creek  Lewis 
sur  le  mont  Castle,  les  pointements  de  charbon  apparaissent  à 
bon  nombre  d'endroits  bien  que  ce  versant  soit  très  épaissement 
l)()isé. 


Xnic  n"  2. 

Sur  le  mont  Grotisr;  Groupe  n"  _'.  (Knviron  6  milles  au  sud 
(lu  mont   lCaj;le. 

Prospect  n'  1:  500  pieds  au-dessas  de  la  vallée  du  tlanc 
occidental  du  creek  Smith;   couche  de  7  pieds;   charbon  sale. 

Prospect  n"  2:  ^1  pieds  à  l'ist  du  n"  1;  couche  de  2  pied.- 
2  pouces;    charbon  proi)re. 

Prospect  n"  3:  environ  .^00  pieds  A  l'ouest  du  n"  1;  16 
pietb  de  chari)()n  en  bou(iuets  dont  6  pieds  6  pouces  en  charbon 
propre  et  le  reste  en  mixte. 

Prospect  n"  4:  au-dessus  du  n"  ,<,  il  y  a  10  pieds  de  charbon 
schi>teux. 

Prospect  n"  .S:  environ  500  pieds  au-de.^sus  du  n"  4;  couche 
de  n  pieds  8  pouces;  bon  charbon.  Ce  j^isement  donne  de 
ma^'iiiliques  espérances. 

Prospect  n"  6:  100  pieds  à  l'ouest  du  n'  5;  puissants  af- 
lleurements  de  S  pieds  6  pouces. 

Prosi)erl  n"  7:    au-dessus  .l'un  dyke  île  près,  200  pieds  au- 
de>>us  du  n"  (■;   couche  de  2  pieds  10  pouces;   charbon  très  dur. 
Pror-pect  n"  S;    environ  150  pieds  A  l'ouest  du  n"  7,  on  re- 
marque de  bons  affleurements  de  charbon  en  couche;   puissance. 
3  à  4  pieds. 

Pro-pect  n'  '):    sur  le  flai      occidental,  environ   550  pieds 

à  l'ouest  du  n'^  8;   couciu'  de  ?  pieds;  charbon  de  forage  très  dur. 

Pro-pect  n"  10;    100  pied.s  ,\  l'ouest  du  n"  ')  sur  la  crête  du 

talus;    couche  de   charbon  exceptionnellement   dur  et   de   toute 

prt  niière  (lualité,  8  pieds  île  l.irgeur.      I.e  charbon  pur  est  exposé 


i  1 ,  .urlac  in  cet  endroit,  et  cette  couche  aiïeure  aussi  de  même 
„,  H,u-  IV  Mir  le  mont  Bear,  deux  milles  plus  au  sud. 

|'n.^l.ect  n"  11:  environ  50  pieds  à  l'ouest  du  n"  4:  couche 
,1,.  .barlK.n  extrêmement  dur,  de  18  pouces  :\  2  pieds. 

Au-ilessus  du  n'  8  jusqu'au  st.mmet  il  parait  y  avoir  plu- 
si, m-  autres  couches  de  largeur  inconnue. 

Toutes  ces  couches  sur  le  mont  Grouse  plongent  h  1  ouest 
-,,u-  un  ani;le  de  4,S°. 


n 


•ERKAIX  IIOUILLER  PK  FLATIIEAP 


(Voir  diagramme  II) 


I.a  partie 

w-ne^t  s'éi:ou 


(1  du  gran 


id  terrain  houiller  appt 


appelé  bas-in  de 


tte  dans  le  cours  supeneu 


r  de  la  rivière 


Mat- 


,  ,  „,       \  r,-i  et  au  sud,  on  remarciue  dans  la  vallée  trcs  petits 
,    ,-it,    ,1e    roches    houillères    apparemment    isolées    dans    des 
l.il,  -  ,1,.  blocs,  se  composant  principalement  de  calcaires  dé- 
v,„H....,rbonifêres.     Le  premier  terrain  est  à  i)eu  près  «lirecte- 
„u  nt  au  sud  de  C-orbin  à  rembouchure  du  S(iuaw  (  reek  et  juste 
:,  r,,ue~t  du  (ol  de  North  Kootenay.     A  cet  endroit  la  Hathead 
s-i„tl,Vl,ii  prcMiue  à  an^le  <lroit  et  semble  suivre  dans  son  cours 
-uiH-rieur  une  vallée  orogénique  formée  pa-   une  faille  de  1  est 
à  r,„u-l  as  ce  lejet  du  cÔté  sud.     Le  bloc  i   .oté  t>t  un  calcaire 
carbonifère    avec    strates    supérieures    d'une    teinte    rougeatre 
,|..r  M,nt,  s>    ■  du  Permien  ou  lu  T.ias  .l.ins  les  parties  supérieures. 
Au  point  de  i.lus  profonde  dépression  près  de  la  ligne  de  faille, 
.  ,,  ,,  tr.  nvé  un  vertige  du  Crétacé,  renfermant  (lueUiues  couches 
M    .l.al.on  .ivant   peut-être  une  valeur  commerciale.     On  y  a 
l.ni  (U  ~  travaux  de  prospection  et  mis  au  jour  plusieurs  couches. 
I  ,.  1,1,, c  le  plus  rapproché  de  la  ligne  de  faille  a  été  un  peu  de- 
l„n..'    ,!,•  sorte  (juc  les  affleurements  donne  l'impression  qu  il 
,    :   ,.,,lié  en  forme  d'auge  prè=  de  la  faille.     Ces  affleurements 
,  ,a  clé  examinés  en  cassure  fraîche  i-ar  M.  W.-F.   Robertson. 
minéral,..  >te  provincial,  le<iuel  a   publié  à  leur  sujet,  <lans  le 
r„,iu,rt  ,1.1  ministère  des  mines,  C .  IL,  1000,  page  175,  les  notes 
suivantes: 


•I.c  tint  clos  travaux  de  1<)00  était  prinripalcim'nt  <le  vérihcr 
lu's  (le  (li.irlion   au   nioyi'U  ik'  i;alcrii's  et 


.1  rdiuimnif  ik's  roue 


(.■  puit-  iiK  Ihus. 


sur  II'  tcrraui. 


1. 


11  y 
i  (-(lurlu' 


(|uatrc  ("Cl 


(le  charbon  hituniiuinix 


iv  1, 


(  |)ai> 


6p 


a  rtô  atta(UH'C 


au  mo\'i'n  (U-  >,'a 


k'ric 


s    et    puits    H 


^i^  (lillcrints  ciu 


In  lit - 


nur    ilr-    u 


iliTio  a  ('té   i)ralu|U(c 


ilan-   If 


iliarl)on   jus(iu  a    /  ,i 


iHils.      1  a  couclu'  iV  .1.  ( 


k'  10  pied-  .<  pouii>  <1  i-p. 


u<sfur,  est  la 


(ilu--  pr(i(lnili\i'  ( 
nient    propri 


le  ri-  terrain;    le  eliarhi 


.11  eu  i~t  exceptionne 


11e- 


nfenue    une    liauti-    teneur   de    (\\ 


une  (Il 


et     rel 
rric^   .1   ('■!('■    UK  lu'c 


rbone   lixe; 


1    tra\cr- 


eel  le    coiirlie    lU^'l^'  ' 


?()  pied--,  (  t  de   là,  on  a  lonee  un  piut-  inelnii-  i 


i\v  Ai)  p 


1-  dan-  k 


eliarlion.  (iiu    l'on   a    lroii\< 
\-ard-  de  i<i   endroit  on  ,i 


dur  et   (on-i-taiit. 


i  u\  iroii    I 


(10 


inclini''  dr 
dit 


M)  pu 


qualité  du  charlK 


comme  .lu 


f(ine('    >'ar  la   même  («.uelie   un   puits 

dans  celte  nu'me  ■duche  et  con>iali'  (pie  la 

m  et  i\'p,j--eur  de  la  couche  (' taient  absolument 

,1  (ouche  II"   1  de  U>  pied-  de  puis- 


premu  r  eniiroit 


;ance  a  été  attacuiic 


.■1-  endroits  au   moyen  de 


ciels  ou- 


rts  et    d'une  paierie   nu  luuf   l'eiu 


traiit   d.ais   le   charbon   jus- 


M)  plid-  là  où  il  >~t  <lar  et  KHi-i-i.mt. 


„i  di-t.mce 


uche-  >  -i  d  eiui 


rmi  ,^00  pied-;    leur  direction  i -t 


.ntre 
N  K  ., 


O.  '  S.()..  Il  leur  ploii'^^ement  de  40''  au  nord 


1  r   il  rraiii   -e  limite  a 


une   bande  (  troit(.'  oru  iilee   a   1  oU( 


kpiii-  le  (ol  de   North   Kooten.iy;    -on  extrennle  (.ue-t   ii  a  pas 
•,,-.  ,l,i> nniiuc  mai-  ne  va  pa-  beaiicoiil>  ail-d.  là  du  S.piaw  Creek. 

u  -ud  et  suit   probablement 


atluad  tourne  a 


le    t]r    ea--un 


ou 


)ru-i|ue- 


.ndulatioii- 


auiron 


,s   mille' 
reniar(|lie   un 


lu  -U'\  de  ic   tournant  du  eoie  oii'. 


iilie-    crél.icée: 


>t  de  1,1  vallée,  on 
suite 


redressées  soit    par 


d' 


laill 


tk'-chi-ement  des  couche-,  on   n'a 


pa-   pu    -a\ou-   au   ju 


•  te.      1  ).m-   ce   b 


eouipo' 


.lient  (1  une  i  retc  de  coni;li 


ililerat  de  ( 


nord  et  sud 


n   p 


iilu-  à  I  ouest 


.11   .) 


roi  lie-  exposées  se 
liroition  à  lieu  (irès 
■■ii.inert   .la   moyen 


de    liaiichi'cs    plii-ieur-    coiiche- 


(k'    charbon.      Le    blo 
11 


.ins  deux   mille-   -mv.mt    la  dirri  lion  de-  roclu 


.  étend 
-.     Au 


il.iim    Donald 


.lie 


hfs  de   charbon    Iroiivct-  jUs<|U  ici 


à   l'ouest   du   ((.iii;loniérat   se  pn'-enleiit    p-ob.iblement  dans  un 
1.Ï0  nied-  du  coimlomérat.  et  se  composent  de 


sjrouiie 
deux  c 


.1  1  lu'iron 


■he<  de  -ix   pied-  el    une  (i.uclle  de  iiuatre   pieds,   puis 


/^/.it/u.-^li/  rouJ^tf^^'i^ 


1  .^;«  ^-«y 
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,,,„„,  „,i..Hm.  «„uh.  ,k.  -luarantc  pic-ls  H  deux  autres  variant 

;:,'  ,0  ,,i..l..     on  n'a  pa>  .reusé  as.e/.  Ion.  p-ur  penotrc;    ^ 

^;;;   , /charbon    .K.o,mpn..   de   sorte  ciu'il   a  ô.e   nnp«ss.hlc 

''■''t:"r;r:;ii::::'Hi^^ 

,„,Ju„  ..   plus  en  aval  sur  !a  l-latluad.  à  S  nulles  et  6  mdle. 
n.~p.Mivenu.nlaunonl.le        „ne  Iront.ere. 

'    \  ,.,   ..ndroit   la   valkV    est  lar^e  et   tap.ssee  de  dehns    lu 
,,„1  -  ..    .laeiaires  recouvrant   la   -urfaee  apl.m.e  <les  eouehes 
:     \,,  ,:  Kr.iaire  d,.U   la  vallée  était  part,ellenu.ntre,,t,^. 
,     r,é  e^t  ces  dépùts  reposent  sur  les  lianes  des  terra.ns  cam- 
.,    pré...ml---     nu   eôté   o.e-t.   on   vo,t    poutter   des 
:  ;,  .  ,  he,  dévono-earboniféres  près  de  la  U,..  Ir.mtK-re. 

:    ,,,       .,uat,  nord  du  creek  Howell,     Entre  ces  deux  at.leure- 
.         .,-,    une  a,re  oeet.pée  par  des  eolhnes  b.Msees  sek.ant  a 
-,  1       „s   de    11    vallée,     ("es    eolluies    mettent    en 

1.(10)    pud-    au-dessUs    (le    la    \aiin.  ,  .......^ 

...  .i,,,„e   le   loUK   de   researpemenl   oriental   <les   ^res   et    autr  . 

i"^.  dre-  .h.  Crétacé.     On  a  trouvé  à  deux  endro.ts  st.,;  le 
-  d^  e.  coteaux  des  couche-  de  cl     .bon  appare.nntent  bu^ 
:    k.  pour  l'exploitation.     Celui  MUc'  nous  avons  exam.ne  lor 
;:,„,;.  ,i_,,  ,;,,,  „K.  tlu  crée.  Howell  "";"«--  ;-;;^-^ 
,1.    !„   lladu.ul.      i.a  colluu.  boisée  qtn  constnt>e  >c    la  boure 
„„,,,    ,.,.  u  vallée   ^c  dresse  bruM,uentent   a  près  de  -00  p-eds 
:,::unep...necou,éesurson.,anc,Mnutts.,u.etu.cha^ 
,1,.-  tru-aux  de  prospection  a  prat><,ue  pinceurs  pc-t.t ys  >;akr.cs 
, .  :  :  :  .hverse'  couches  exposée.     Les  a^s-es  vont  a  pç.t  près 
,K.  l,.,t  à  l'oue.t  et  plongent  25^  au  sud.     ^.x  .ran.les  --  hes  on 
.-.é  mises  à  découvert  et  sur  chacune  ou  a  r.ratu,ue  des  cxcaNa 
,„        La  couche  n'  1  prés  du  sont.net  .le  la  coulée  est  sup,.^ee 

,,n.  à  pet,  de  distance  au-dessous  du  --^1"--'^  ^  '^^-j^Xn 
,M  de  2S  pi,  ds.     l-a  couche  .V  2  présente  ,U  pu  d.  .le  charbon 
.•  ,r.-.s    nr<..)re      C'est    probablen.ent    la    couche 

pur  (1  apparence    très   propre,     v   i       .  ,„nnt  ..toos 

Ir.pparen.e  la  plt.s  favorable  dans  la  part.e  st.c  de.  -^^^^^ 
c,  lie  devra.t  d..nn.r  une  t.>rte  ..uant.té  de  charbon  n  or- 
cca,.x.  La  couche  n'  2  a  16  pieds  de  pu.ssance.  la  couche  n  4 
lu  pieds,  et  la  grosse  couche,  c'est-à-dire  ,t-  5.  peut  avo.r  ,1a  s  ^ 
50  pietls  .nais,  là  où  elle  était  attaquée,  para.ssa.,  le  ch.  .  n 
...nblait  friable  et  écrasable.     Cette  couche  est  a  la  ba.se  d.   la 


^ 
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e„M„u.  .1   pn,b,a.l.nH.n,  «l'un  ..<■«■>  lacilc.  mais  çV~t   pn.l.abl.. 

'*";,,,.  ,,„Uo  oHKlK.  a  .-u-.  trouver  au  ,m..l  de  a  n.lUnc  nu,- 
„„  ,  .,,i,u  ,ra,.n..  .a  Mtua.i.M.  qu'clk.  fût  déplaav  par  .un. 
,,■„,  ,,,„„li^.     ^a  pui^suuc-  était  .r.nv.mn  U  im.!.. 

1    .   valUV  d..   la   rivièr.   .i'n.blan    l.i.n   .o   prH.r   a   la  c.„  ^- 
,ru..Hm  d'un  rhcnutt  de-  fer  .,>ai-  pour  r.li.r  cchu-a  avcr  Us 


autre; 


réseaux  .-anadieu-  il  y  aurait  une  monlai;ne  a  «ravir. 


ri-RKM\s  iioriLi.i-Ks  m-  cowicii.w  et  de 

.V.l.V.l/.UO 
(l-lxlraits  des  rapp..rt.  de   f.    M.   Clapp) 
(Voir  did'.'.ramiiif  1 1 1^ 
INTRODl  CTION' 

1,^  r„ehe.  se<li,nenta>res  non  .m.tamur,.hiKe.  du  méso- 
.„H,ué  et  peut-être  du  eeunz„u,ue  (E.-eéne)  int.  rieur  dau.  lesud 
de  nie  de'vaneouver,  faisan,  partie  d'au  nK.ins  .leux  ..rnia  u^ 
di.o,rdantes  ne  peuvent  pas  Olre  distinguées  le.  --■■<>-  ^^  : 
„„  „„i,u  de  vue  lithoU„i.,ue  ,.u,  du  moins  a  présent,  ., na  ■ 
U.u  -trueture  et  -ont  par  conséquent  rangées  provisoir  t 
'„>.  le  nom  général  de  .roupe  Couiehan.^  La  majeure  pana 
du  groupe  appartient  évidemment  à  la  h,rmatu,n  oti  seru^  Na^ 
,,„„..  ulle  que  delmie  par  Ki.hardson.  ^'-'--^      . '^^^'  ;^. 

,.,  ,n,upe   fowiehan   se  présente  en   trois  principaux  te 
,-,.i,.  et   bassins  délimités  par  Richards.m»  et  appelés  j.       m^ 
!,a--in  romox,  Nanaim.,  et  Cowichan.     Les  bornes  '^^     -^ 
C„,nox  et  Nanaïmo  sont  à  peu  près  tels  que  decnts  par  Rid.ard 

Minioirc    iJ.  Com. 


'C.    II.    Cl.M.l'.    l''"-tie   -u<\   .1.:   Tilo   il.'   \  .u»ouvrr. 
"'"'■^  c"  ïl    Cl  u.p       Rapport  >omn,„ir,.,  1900,  Cm.  «éol.,  Canada. 

,  UL^  Ki'ii..  J.'  K.n;..ort ..  les  -^^'"^ -i^:, -,^:;:: 

Comox,  Cowichan.  Hurranl  Intel  et  S_,ukc,  l  .  1^.      K-M>I 
1876-77,  Com.  géol.,  r.m.ula. 
«  Ibid. 
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t  il  f^t 
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-m 
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ri-tallnu-'  de 
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,rd-oUf>t   dcpi 
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le  Sickfr  au  sud  de 


Crofton;    i 


ardeur    e^t    de 


cûte   orien 
S    milles. 


taie  sur  la   baie  de 


,■-1   lia   lac  (dwichan, 


-oit   u 


ne  distance  d'envi 


i).in>  -a  p.i 
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lie  de  Saanich  et  ks  ik 
■lit  bassin  dans  la  partie  ^up(:■rleu 


)hi>ieurs  de-  petites  ilci 
l'i't.it  de  Wa-liington. 


rc  de  la  vallée 
lans  le  di-irict 


riiir 

mire  1.1  pénin-u 

il  y  ,1  lin  lietit  Hassiu  «lan^  (.>  i..>.-- 
,l,l.lv,kMl,ih,l()millesàl'estdulacShawmi;an  (1 
,  .  M  LlMU  f.  un  bassin  bfaucoup  plus  grand,  .épare  du  bassin 
.  ''::l„.x  du  Cté  est  par  une  large  b  inde  de  '-rain^^^k  - 
„i.„i,.  du  Vanoaiver.  app.iraît  dans  e  voi^nage  d  .Mlxrni, 
f.lant  If  <ou.-snl  df  la  large  vallée  de  1  Albernt. 

Les  terrain-  du  groupe  COwichan  étant  moins  rcs  stant- 
.,„(,  ,(,  roches  cri.tallines  sous-jacento  (>nt  ^^^  ^;-^^^^Z 
L  durant  l'époque  pré-glaciaire  et,  au-dessus,  .1  ^-'JZZct 
p,„i,,.s.  Celles-ci  furent  recouvertes  de  dnft  ^l"-";';/';  ^^ 
„(,.ne.  et,  par  conséquent,  les  aftleiirements  sont  ^^^^^ 
excepté  le  long  des  rives  et  dans  les  hts  de  nviéres.     .Xu  nord 
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iiiiiile 
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(le  1er,  et  c.iU  ile. 


L'ilniéniic  passant  au  leucoxéne  se  présente 


i. 


.i„,s  U~  Kn>   I-s  ,1.-^   ,>o,phvr,.v.  i    ,..l,hr.,-di<.rUu,ue    de   la 
"■"  U^^'ur-  -'.n.    ~-v.n.   .■„    ,n,...^  .nnorplu.   inr.uan,    ,nvo 

'iJlou  .K'ux  l'un  .1..  la.Mu..  Un  nm..-.,u.-  parl,,,^  d..  ;r.> 
£.,"  n>  .n  n.Kle  KÔnérak.  k.  .rè.  .rdinur.s  ..n,  d  une 
:.iti..n  très  u.uf.,r.ne  et  ne  présentent  pas  de  l-andc. 
,1„L  Le>  Krès  sont  ordinairement  cnerefonnc.  et  ks 
^I  euses  corî^rètions  varient  de  1  pouce  à  pkMeur,  p>ed^ 
rlamètre.  U  eiment  de.  eonerétion.  e^,  '--^-;-  - 
.akarifère.     On    remarque    rarement    ,1e.    .raMUelure.   <,u    des 

"""';rSistes  sont  ordinairenun,  d,  enuleur  .r,-  olive  ou 
chamois  foncé  et  sous  le  microscope  apparai.sc.U  "-^^.^'^'^'^ 
,H.,i.s  «rains  de  quartz  anguleux  .lans  tnu.  pate  ar.deu.  n 
.runie  par  la  pré-enee  de  .«attires  cha.hunnen... 
tières  se  montrent  .n  nua.es  muTo.copu.ue.  -nn  d.^  ,  n  t 
p,u>  foncés  vers  le  centre.  On  tr-uve  souvent  d  la. 
;,,,,,,uefois  en  veinules,  nK,i>  rarenunt  en  grande  .,-...nta.. 
la  niuscovite  apparaît  en  ,H-tite>  pmportHm-,. 

les  schistes  .,nt  trcs  rarement  une  ekn.un  Mh,.teu>e  n  ttc 
„„,„  caractérisée,  tnai-  .ont  relatixen.ent  compacts;  -'I-";  ;'"'^; 
.,.x  qui  son,   à  .rain  tin  .,  moin,  arénacés  -'l--"!"-      ^I 
IH.its  feuille,..      11  arrive  l.eaucoup  plus  souvc-nt  m|k;  le-  .  In.t  . 
se  décomposent  concentricinenu.nt  ;    et  là  .  ■„  la  .  aU  >,e  C   ■"  / 
..l,.,ndantc  dans  la   pâte  ils   tournent   à   une   a,-,.k.  l-rtm   <  la  r. 
1..-   cncrétions   gréseuses   sont    très    no.nl.rcuM-   e,     da   .    U. 
M-histes  ;\  j;rain  tm,  le  charbon  s'acco.npa^ne  de  petite.  e.,nc re- 
lions calcarifères  arrondies.  ,;,.;.-.rr. 
Dan-  le  petit  !.a..in  de  la  partie  supérieure  de  la  mure 
K,.kMlah,   on    remarque   en    compagne   d',m    grès   argileux   ,.nc 
r,.,he  homogène  foncée,  pre.que  noire,  con.i.tan,  en  grain.  tm> 
„  ..rromlis  de  .alcite  ou  de  calcaire  dans  une  pate  charl.nmeusc 
.t   aruiku.e.     D'autre,   roches   calcarifères   ciu.   renterment   ce- 


\ 

? 
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|HTi(l,mt  'iiMiicoiiii  <Ii'  fnssilcs,  apparai^Miil  (jn"-  ilc  le  li  i-i'  fit'  I.i 
Inrmalinii  Nanaimo,  dans  la  p.irtir  nord  du  lia^-iii  de  Nanaimo.' 


I<\ss|\    l»l     (  (»\\  |(   Il  W: 


(  )ii  Ile  piiil  p.i~  di'^  à  pic'-cnl  -l'p.inr  liilu  ■liii;i<l'"''"''" 
la  lia-riii  di-  (  (iwiili.in  in  di\i  idii-  ^;('■n(ralt■-,  pane  «lu'il  m- 
oimpoM'  df  t()iiy;liinitr,ii~,  ^n-  <  i  -(lii--tt>  m'  di'i  uitipo-aiit  rapi- 
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.  Ml  I.  montre-  un  u-rr.iin  ^nibialili  <lan-  l,i  (Miiic  -iiimtk  lire 
(Il  la  v.illii-  «k-  l.t  Koksilah;  nais  dans  ce  cas  tous  1<  .  indict-s 
(l'un  uraml  pli  ^ynciin.il  vers  K-  muI  (!.■  la  vallrc  d.  !,i  (  ..widi.in 
..lit  l'ti   i'm|Hjrl6  p,ir  lïrosion. 

(."est    if    (li.iili'ii    iiui    (i.nstitiic    .lujuiiid'lnii    l.i    priiu  ip.ilc 
11.  Iii-SM'    niinitrc   «If    lilr    <li-'    VaiU(iu\rr.     I.<     .ImiIx.ii    tMiail 
(-1  unu  variété  liituniinfiiM  'if   pri'niitri'  (|ualitt-  (lui-  l'on  dliti.  nt 
prt's  (If  la  base  <lf  la  Iwrinaiion  Nanaimo  du  j;r()UfK-  Cowiclian. 
On  l'fxtrait  en  Kraiulc  ipiantilé  le  Ihiik  di-  la  ir,tc  nriintali-  soit 
<\<'  la  partie  nord  (lu  bassin  de  Nai'  iimo  ou  du  li.i->iii  dv  Coinox. 
On  a  cru  (pi'il  y  aurait  de  bonnes  ri''sir\t  s  de  cliarhon  dans 
lo,  ,  li.issins  (U-  roilifs  sédiiiuniaiies  du  urouiK.-  (oui.  Iian, 
Il  des  noinliriU'i^  indications  aperçues  ainsi  (|U(   i\y  K  iir 
pio.Mi..  té   et    de    li'in     ri's«»'n)lilaiuf    litholo<;ir]ucnicr.l     i\n     k- 
assiscs  houillérfs  des  bassins   Nanaimoct  (  oniox.     l  lu-  ii  iiau- 
partie  des  rix-hes  du  ^roup*-  CoNvichaii  relt\ent  de  l.i  ti'rination 
Nanaimo,  mais  il  est  iinpov>il)le   uluellenu  ni  d'établir  li  corré- 
lation exacte  de  l'étage  houiller  d.m-  Ir-  ditlérents  bassins      I.e-~ 
roches  >ont  bien  en  évideiui    et  iMiurlaiit  on  ne  conn  lit   pa-  de 
couches   piii-  inte-   on    éteiuhii-;     il    y   a    ioutefoi-<   des    petites 
couche-  Kiilii  nl.iire-  ([ui  altleun  iit  d,m-  la  parti,   sii'  du  l>a->in 
'r   Nanaimo  it    la    [lartie  est   du   bassin   Cowichan.      I  lU-   ont 
rarement   plu-  d'un   pie<l  de  (uiiss  ini  r    bien  rj  l'il  -e  liuu\c  des 
(dUchfs   de    mau\ais    (  li.irbon    -abknx    (t    -i  lii     eux     iv.int    de 
trois  ;^  -i\   tiierl-  d'épaisseur.     On   trou\-e  des  plante-  fo--il.  -  à 
ili.irlKin  it     le-  rouelles  mince-  de  -ulistaïKe  houillèn'   n'a>ant 
-iiére  plu-  <1  lin  pouce  d'épaiss'iir  <lans  la  p.      u-  ouest  du  b  i—in 
Cowiclian   et    dan-   le-   bas>ins   de   moindre   iinportame   (]       af- 
l'eurent  (i.ni     Ir-  \  allées  -iipérieure-  de  <  "hemaiiii      et   Koksilah. 
D'apré-   ce  (|ue   l'i'ii   a   de   n    -e-i^,     'ments,   le  charbon    -< 
présente  près  de  la  base  de  la  formati.   i   X  inaïmo.     I'ui-(iu'i! 
r-t    reconnu    que    les    roches    de    la    forniati'        Nanaimo    furent 
,1,|), ,.,'.,..  .-iir  une  surface  d'un   puissant  relief,  et   r)uc  la  sédi- 
iiuntatioii   a   probablement   débuté  d'abord   dans   la  déprcssiim 
voisine  de  la  mtr  orientale,  il  semble  probable  que  le  terrain 
aujourd'hui  recouvert  par  la  formai  m  Nanaimo  était  au-de— us 
du  niveui  de  dé[M)sition  durant  la  [h  riodc  de  formation  houillère. 
1   i  formation   Nan,.:  no  de  même  «lue  les  sus-jacentes  en  con- 


m 
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Cfinl.iiKf  Mini  I  .'(■-.  |)iiisr..int«>,  v.iri.mt  cnin  d.OlM)  il  11), 0(10 
piciN;  cl  |iiii-.<|ii<  11-  tirr.iin--  di-  l.i  partir  -u''  du  l).i.s>in  Nanaitiwp 
,1  ,|i:  1m.-iii  C.iAuti.m  "lit  (ir  rtrof  '\>  r  rcplir-.  Titane 
|i,iiiil!ii,  (|in  -c  puxiiic  (iinimr  <>ii  l'.i  i<f  nn  de  lu  l)at>e  de  la 
intiiMiiMn   Nanaïnio  <li'ii   ripL-cr  |)riii  •  .nt  en  très  uri""'*" 

pr<ilnii(kur      !.<>  in"..iu\  «le  pru>pi(  ti.  .it  c()n>i(iïT.i!>lcintiit 

i-iitr.ué--  par  le  |)li-:,emtnt  et  li>  di>locati<ins  et,  dati-  la  p.iitie 
!-ud  d(  s  tiassin»  <!<■  NaiMinmii  d(  l  <i\\ii  liaii.  l'ii!  «luit  poiiriclte 
r.il-i'ii   ntinniir  à  toute  ex()liiitatiiin. 

Il  -1  -t  lui  lKaiii'iii|)  de  prii-piM  liiiii  ri  '|iH'lf|ue>  tentaii\es 
iriAplMiialii  11.  particulièrruHiit  il.iii-  1.:  pu  lie  e^t  ilu  has.sin 
lit  (  iiwiili.in.  mais  nu  n'a  p  i>  iiinin  ohtiini  de  résultats  appr^'- 
,i.il,l(~  il  u\  a  uih'ic-  ilr  (  tianees  de  troiixcr  du  cli.irbon  ex- 
pl'ii taille  (laii-  la  |)artii-  mkI  de»  lias>ins  de  N.inainio  de  ('dwiclian 
l't  autres  l)a-->ilis  d'ilii|ioitaii(  e  MCdiulaire  ;-aiit  celui  d'AlluTiii. 

HASSI\   Ilol   II  il  k    i)i     \.\N.\IM() 

<;ÉOLOGIE   liî.NÉRAI.l.' 

I  a  11  itiire  it  l'âuc  di-  a— i^e-.  houillères  du  distrirt  <|e  Na- 
naiiuci  étaiehl  ("tiiiar-.  ei  niu  ('it'-  drrrite»  depuis  les  riiU)Uintes 
denilrres  année-,  iii.ii-  il  -'i-t  lail  p<  u  di  lr.i\,i.l  yéiirral  nu  c'i 
corrélation  et  il  ne  -'rsl  |)a-  puMié  de  cirle  ill-ciui-  \i  r-  1S7(). 
A  cette  épo(|nr,  I<i(  liird-ou  lr.i\Mill.i  ciil(|  au-  -ur  le-  leirains 
liolliller-  de  1,1  lôle  l'iiiiil.ilr  de  l'Ile  Wuiioinel .  le  ré-ull,lt  de 
-e-  tr.iv.iux  et  int  piiMié  d.iii-  le-  r.ipport-  de-  tra\MU\  de  l.i 
t  l'inmi— ion  i,;éoli  i-ii|ue  pour  le-  .luiii  e-  1S71-72,  l')7-'-7,i  it 
lS7()-77.  '^oii  dernier  r-ipporl  ré-uiue  sou  tr.iN-.iil  et  e-i  .icconi- 
p.iupé  il'uiie  c.irte  à  l'éelielle  de  4  milles  au  potuf.  Durant 
IVa.uiuii  <le  Kieli.ird-on.  Iie.mcoup  de  to— i'e-  oiu  été  réuui- 
et.  avec  iieaiKoup  d'autres  recueilli-  ilepui-,  oui  été  décrits, 
principalement  par  le  d<icteur  Wliite.nc-  il  s'est  fait  bcau- 
(■(.iip  de  pr(  -pectinii  et  d'ex.iiuens  p,!rticulier-  depuis  les  rapports 
de  Ki(lMr(lsoii,  mai-  peu  des  renseignements  ainsi  obtenus  ont 
c'té  i)iililié-.  l-^n  1005,  il.  S.  i'oole  a  recueilli  queUpies  données 
qui  ont   p.iru  dans  le  r.ippn-'t   de  la  Commission   i;éoloi;i(iue  (U- 
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l'J(l5.  I.Hir.iiit  k-  tr.i\  iil  .iiinrnur  df  r.iiiK  iir  ^iir  I  ilf  \.in- 
couver,  cflui-ci  s'est  p<u  <"  (  ii|«-  ilu  i.rr.iln  luniillt  r  «U-  N.uMimn 
et  il.ins  sf!»  r.ipivirts,  luu  a  tl«'  piilili.-  à  leur  Mijit.      I  ne  Ki.nwl.' 

IMIlii'  (les  (Inlliu'-C-.  rirucillir-,  .I.IIW  le  «iistrilt  r>t   ciltir  U-  111.1111-. 
\1,  W     I    SiiUiiii.  urclu-iu-  de  1,1  Ciii.idi.in  C  ullil■ri^■■^  iDmw- 
iiuiiri  lunipaiiv.  li(|ti<l  .i  ^i  n ''i'--''""  "'   ir.iv.iiMc  uVfC  l'auteur 
.ni  pp-fiU  cxati.i  n 

I  -  roches  rristaliini  -  -nr  li<|iicll<'s  rcpowiit  en  (li-conlaiii  t- 
|.  ~  rcrhc-  >^'diiru'ntairi-  i\r  i.i  -<rir  N.inaimo  coii'i-li  nt  <  ii  m>'- 
tan-orphupii-s  Vdlcaniinu-  appan.  iiaiit  au  k^'^'P»'  Vaiicniivcr 
ft  roches  l)athi'liiiii(|U(-  irnipiivc-  i-.llo  cMMcni  in  trois 
ariti-s  basses  aliaiii  \ir-  rf>t  <l(i)iii'.  !i>  lianti--  uin-  d.-  mchcs 
cristalline*  à  l'uiH-t  d.  l'éicnda'.'  Naiiai'U...  i.a  iirciin'rf  arric  . -t 
dans  la  partie  iiord-olic-^t.  de  iairr  au  nord  de  la  liaic  I  )>  p.irlurr 
it  cV-I  la  frontièrt-  Mptcntriniialc  du  lia— in  cjc  Nanaiino  la 
.onde  arête  est  le  llam  i,-iiiiial  du  Mi  Hni-on  i  i  <-^i  -iiué<- 
a  l'ouest  de  Nan.iimo.  I.a  troi-ièuie  ai."lr  e-t  le  innv;  de  l.i  tron- 
tière  méridionale  ^le  1,!  i  .irl.'  et  ((in>tilue  l.i  fror.iière  méridionale 
(lu  liassin  N.ininiUi  le-  deux  premières  arête-,  son»  laites 
enlièrenu-ni  de  \olr,imiiU(-  "Vaiuouver  et  l'aréle  méridionale 
(■(insiste  en  grande  p.irlie  eu  nu  lu-  lMlliolltiii(Hie-.  l'ieii  i|u  il 
y  ait  dans  la  p.irtie  oceideiU.ile  une  petite  aire  (!■■  vol<aiiic|ues 
iiH'ian-,orphi(|ue-. 

k.jw.-.ml  (Il  di-cordaud'  -ur  les  roches  cri-tallines.  il  y  a 
d'é|)aisses  sério  de  roches  M-dinientaires  du  (  réta<  é  Mipérieur 
<\m  rontienuent  de-  couche-  h(.uilléii-  du  di-tru  t  Nati.umo. 
les  lernu"^  mtérieur-  de  cette  •  érie  -ont  tos-ilil'er(--  et  otu  été 
.ippeli'-  par  l),i\\-ou'  l.i  -érie  N.;n  umo  (groupe).  Toute  l.i  -érie 
de  -édiments  (li-(d-.(laul-  e-t  cependant  t;éiiéralenient  app.  U'e 
la  série  ou  l.i  fi.iiii.iiiou  Xanainio.  Comme  le  terme  non  fossi- 
lifère (i;rès  iialiriol.ii  ditïère  heaucoup  du  grès  éo((ne  pr(-  de  la 
ville  de  Vancouver,  et  e-t  he.uicoup  |)lus  «lurci.  il  e-t  In-  dou- 
teux qu'il  -oit  de  répofiue  fàicène,  comme  le  suppo-e  M.  D.iw.-on.'' 
I)  parait  donc  préférable  d'élargir  l.i  portée  du  nom  de  .Nauaimo 


'(,.  .M.  lVr.vM,n.     "Thr  N.in.iimo  f'.roup",  .-\ai.  Jour.  Soi,,  vol    V),  l,SÇ)0, 
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i\r  l'.u.nii  à  iiirliirc  toute  la  >rvk-  cniu  onl.mtc  ilc  r(i(lu'<  ^t'-dinicn- 
tairc-.  Il  n'\  .i  aiiciin  des  tcrmo  intVritiir-  du  i^nuipc  ('iivvicli.m' 
d.m-  rrtnuliK-  de  la  carte  Xan.iimi). 

I  a  -érie  Naiiaimo  peut  être  sul)di\'i-ée  -euleiiieiit  -ur  le 
tmain  lilli"l('yi(]ui-  <  ar  Imites  les  forniaticMis  inférieuri's  crjii- 
liiiiiuiit  uiK  laune  idi  nlique  tandis  que  la.  formation  sU[urieMro 
e~l  11(111  tn--ililère.  I  ,e-- di\-er--e-.  sulidi\-i-inii-.  on  lormatiuiis  sunl 
]ihi-(iii  iHciiii- (  aracléri--ti(|\ies  t't  liieii  détmies.    . 

et  k'iir  di-lrilmliiMi  et 
Il  ur  caractère  lillinici-iqiie  sont  décrits  ci-de-~i.u^  jiar  nrdre 
d'aiu  ieimeté,  1(-  plu-  lia-se--  et  le-  plu-  aiu  ieniK  -  Inrniations 
l'iant  dc'c  rites  les  première-. 

I  ,1  lijrm.iliim  i5en-nn  e-t  le  cim;^I(iiiu'rat  de  lia-e  de  l.i  -érie. 
Il  e-t  \i-iMe  et  ap]  i.irenitiieii  I  dé\-el(ii)pé  IdC. dénient  -eiileinent, 
-urldiit  .lUlour  du  liane  nord  de  i'é|)eron  e-t  du  Mt  lieiison  et 
d.m-  Il  p'irtiiiii  -ud-oi;e-t  extrême  di-  l'aire  sur  le  creek  lla-Kim. 
riK'  e-i  liieii  \i-ilile  au-~i  -ur  'a  ri\i'  de  la  haie  I )eii,irtiire.  I.e 
coiiLiliMuèral  lie  ba-e  wirie.  d'un  co]ii;l"niér,it  ^ro-sier-t\pe 
conipii-é  lie  ^ros  lr.ii;nients  de^  roches  sous-j.ici'ute-,  roche-  (]ui 
yiseiit  d.in-  K-  creux  des  volcani(]lies  \'ancou\'er  le  loni;  de  la 
ri\c  ii.ird  d(  !i  li.iie  Dep.irtiire  à  un  coniiloiuérat  .1— e/  tinenient 
l^renu  com|)c-è  |,riiu  i(),ileinent  de  fra.unuiits  volc.mi<|U'.-  .irrondi-, 
enirestratilié-  .i\i-c  des  ^rès  à  arko>e  (lui  renioi  i<nt  ,inx  arkoses 
et  ,mx  j.;rè-  -i  lii-i^  ux  entre-lr.ililié-  ([ui  car.icléri-eiit  l.i  torm.tlion 
11. il. m;  -n--i.icei-.te.  l.'ép.ii--eur  maxiniiini  d'i  con^;loniérat 
Hen-on  e-t  de  lIK)  pied-  .1  peu  jirè-. 

1.1  lorm.ition  1  l.i-lain  -uriiionle  le  conKloiiiér.it  lîen-on  it 
-ou\-int  ri'p<i-c  <lirectement  -ur  les  roche:-  crist.illines  soils- 
i.iceiite-.  l-.lle  coiisi-te  princip.ileuient  en  yrè-  schisteux  et 
en  schi-tes  saldeux.  i.e-  ^;rès  -clli-teux  sont  inênie  -ur  le-  lieux, 
apjielé-  '!f-  -chi-tes.  à  cause  de  leur  ditïéreiici-  prnn-uicée  .ivec 
lis  i;rè>  à  i;r,iin  ^ro-sier  pri'ih  minant-  de  l.i  série  Nanamio. 
I..1  fdrni.itinn  e-t  ai^pelée  -ur  le-  lieux  ■•-clii-Ie-  UKirin-"  à  cuise 
de-  lo--ik'-  m.irins  (lu'on  \  troiue  occ.i-iuiiiu  Ueilient.  I..1  l'or- 
m.iti'ai  11, 1-1. un  -'étend  le  loiii;  du  li^rd  incident, il  de  l'.i  re  en 
une  lisière  d'un  (luarl  de  mille  .1  .<  milles  de  largeur  et  su.  porte 
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liii.ili's   (tmitt^   dan;,   la    parliu   crntr.ilf   de 


pas  -    I  ■_  .,.1,1^,1..  ^ont  KraplHtiqiii->,  de  roiileiir  «ris  pâii-  à  imir. 

niR  MLiiiluV  av«-  Ifs  K-hiMi-  sableux  types,  il  y  a  de  min<e>  lits 

i-  uri-s  tniciiuiit  Kn'mi>  et  M.uvent  assez  siliceux.     C  e>  ^r's  .Mit 

..;,  moviniu    m. .in.  d'un  pie.l  d'épaisseur  mais  ([uelciuefois    -.ft 

„  >;rand  nuinlire.     Ver>  la  lia>e  de  la  formation  k>  inter>trates 

,1,  ^ris,  hi.  n  Ml"'  n'étant  plus  aussi  nombreuses  sont  plus  épaisses 

it   généralement    à    «rain    !>lus   gn^s.     llUes   passent   à   l'arkose 

j;r..ssière  l.ien   .|u'entre>tratitiées  avec  le   schiste,   montrent    une 

tranMti..n  liru-(iue  ,iu  coi.v;lomérat  de  l.a>e  lî.-nson  oa  reiiosent 

direcleiurnl    mu'    K-   roclies   cristallines   sous-jacinte-.      i.e    lon« 

de  1,1  rive  nord  de  la  b,;ie  Departure,  la   formation   Iia~l.im  se 

<omiX)se  de   co-iuilles   brisées    méliui^ccs   à   be.iucoup  de   sable; 

eelle  n.,lu    loniposée  d.'  sable-coquilles  ou  de  fragments  .le  cil- 

caire  e-l  ai^pelé.le  la  c.dcarénite,  bien  (pie,  dans  ce  cas,  la  roche 

s..it  un.'  .  ,il.  .irénite  impure.      I.'.'iiaisseur.le  l,i  (..ruLition  U.islam 

p.ir.iit  élr.-  assez  uniforme  et  e-t  eu  moyemie  de  600  pieds. 

l.a  i...rti..n  suiH-rieure  .les  schistes  llasl.mi  rem..nt.-  preMpi.' 
invari.ibUnunt  à  un  t;rés  à  gr.dn  m..yen  ou  |>lut.-.t  tl.is.iue  appelé 
près  r..i~t  \\\  nini.;lon  .>u  <  st  limitée  imitormémen'  par  ce  gré-. 
Le  gré-  van,  .le  J.^  à  50  l.i.'.l-  d'ép-u-eur  et  ..nu  'il  iiuel.iuet..i- 
,!,■  miiu.  -  uil.istiat.-  .le  -chi-t.  -  s.ibleux,  i.len'i.iue-  aux  schiste- 
Haslani  sous-jacents.  Plus  rarement  le  grés  est  à  grain  grossier 
et  contient  des  interstr.ites  de  conglomérat  du  grain  lin  au  grain 

nio\en. 

I  e  grès  last  Wellington  sui)p()rte  1,»  couch.'  houillère  Wel- 
lington. l.,i  .ou.he  '.st  -unnont.V  par  la  f.irm.iti.ni  l'.xt.  nsi..n 
.1,  p..r  pl.ices,  :i  un  Dit  de  schiste  et  dans  .l'autres  .as,  un  toit 
.II'  (  (illglomérat. 

l.a  formati..ii  l'.xtension  consiste  principalement  m  un 
conglomérat  tié-  car.u  léri-ti.iue.  l.a  l..rmation  supporte  une 
l.irge  li-iére  cn.isarit  entièrement  l'étendue  avec  un.'  allure 
N.  M)  ( '.  l.a  lisière  a  une  TiDvenne  de  plus  d'un  nulle  de  lar- 
geur, sauf  dans  la  iiartie  centrale  ou.  p.ir  suite  de  11  répétiti.m 
.les  c.di.  lu-  à  cause  <lu  iilissement  ..u  des  failles,  elle  a  2  milles  \ 
.1.  Lircur.  I.e  .  .mgl.iménit  va  .lu  grain  moyen  au  grain  g.ossier, 
les   fr,.gnients   avant    une    moyenne   d';\    I)CU    près    trois   quarts 
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,1..   puu.v  .t.-  .lianu-trc.      \.v>   fra^nx-H-   vci.l    <lu   v,.i~-an«ulfiix 
au  M.u^-.irr.in.ii  d  -mi  ...mpnM--  pr, -<,•-'   «ntirrcnu-nt  .le  .jti.ir!/, 
vu  -iu'-l-  pruviriHunt  de  liliMi-  di'  <,uarl/  fl  .If  nRlu-  >ili.vu-.i- 
À  uraui   uv-  Im  <ii'  !■>  -''n''  Ne  l<'r  rt'>-.fmMant   à  .lc>  iKln.Mlfx, 
,v  <|ui  lait  .pr.iu  U-  apiullr  .mum  -nr  1>-  11' nx-      1  >-  trai;MU'in> 
,1,.-   N,.l.ani'im-   nu-tauiorpluqu.-   1-'  ''--  'I"   :-;n.upc   Vaiu..uv,T 
M)iit    raiv.      I.i-    frauiurnl^   -,,nt    daii-    nur    pair   -aliKii-r   ur.i^- 
sKT,    «lin  >-l   iinliiiair.nuiil   ,u  ■^r.tiMW  quanlih'   tt   l.~  .onKlnint- 
rats  iypo>  pa-cnl  au  i;ri'-  à  '^raui-  i;n.-iir--  n  à  i;aU  t~^      11  v  a 
aiis-i  (lucl-iur-^  lio,i/,„u  ,],■  -,l,i--t.^  .-.,M>  u\  .1  dr  v;i'-  m  hi-t.'Ux 
,l,,:i^   la    loiuKitinu    lAl.n-inii.   Ir-   i.lu^   'IMis   ay.un    Ml   l)aMl>   a 
p.u   prr~,      l.r-  l,.,ri/..n~  de  -<ln-tr  -..al   l.al.iluclU  uu'iit  aw.n.'-, 
,,    ,1,     luu-    vnnr^   .  ■!.    l.nlilU-   df   li..nill>-.      \i    K-    lM.ri/..n-,   dt 
mIuMc.   ni   1.-  c.iirlu-  .1.-   bcuilK    uc   pfrMMriiI    mit  .Ir  v;rand.s 
.-l.iuhu-.      Kaii-  Ir-   parti.  -   ..iin.d.-  v\   nu  ridi..iialr  d.-  la   /..n.- 
-ui.iii.rli-f    par    la    t.irinaP.iii    !"NUn-l..ii    K-   i;n-   .1    L-    ^.  la-tt- 
<,nU  liiiuti>  à  .1.-  .nu.-lrat.-  i.  laliwni.  an   nnn.  .-  .lan-   \r  ...M- 
v;l,.mrrat  nia>-it   ivp,-.      Dan-  !.■  n..r,l  .U-  la  /.m.'  .rp.n.laul,  au 
v..i-iMa'^.-   <l.'    l'.a-l    \V.'lliniit..M.    L-     ^l»>    pi''l-    int.-n.  ur-   il.'    la 
|..rHiaii..n  .cn-i-i.nt  m  ^^raudc  p  uli.'  .n  ur.-  ft  -<  lu-l<-  l't   Ir- 
4(10    |ii.-.l-    -up.-ruur-    ,..n-i-l.nl    pr.-<iu.-    mlu' r.-uuia    ru    ...n- 
t;i..m.Tat    nia-ii.      I  .'.-pai-M'ur  .Ir  la   f..rmati..n    lAl.'M-i..u   vanr 
ih-  7(1(1  à  l.SdO  pu'd-.  la  phw  t..rtr  rpai--rur  .'tant  atlrintr  -rulr- 
uiriil  i!an-  la  parlir  nu'iiili.'nak'. 

l.a  t..riuati..u  Cranl.rrrv  -uruic.nt.'  la  fi.niMti..ii  l-Al.n-i.)n 
r!  ,,(rupo  lin.'  /...u-  .nii  .-t  .n  ni.iv.iuir  .l'un  <Uiiu-nulU-  .!.■  lar- 
Krur  aviT  un  aiaxiuuini  au  .-.ntr.'.  dr  l-hi-  .l'un  mill.'  par  suite 
ilf  rrp.'-titi.Mi-  .lui-  aux  faill.-  ri  aux  pii-.ni.nl-.  l.a  f,.rmati..n 
cousi^tr  iir;ncii)al.-ni.nl  .n  >;n's  -<  hi-t.aix  ri  r-t  t..n.-.-  et  plu  ■ 
r.ir.nunt  ,u  -.  hi-tr-  -.il.l.nix.  Dan-  Ir  .vntrr  .Ir  la  /.>nr,  à 
r..ur-l  .!.■  N,utli-\V.'lliiv^l..n,  il  v  a  .m  n\..in-  un  li..ri/..n  rpai- de 
r<.n'4l..nu-Tal  rr-.anl.laut  au  r..ni;l..nirral  l-xlrn-i..!!  ^  un  .lu'il  y 
.ni  la  l.rau.-..up.l.-lrai;mrnts(k'r(-c!irii\<>liani.iiir-.  Dan- ..•ttr 
p.ulu'.  I.;  t..rni.iti..n  Cr.inbrrry  nVst  pas  nrtt;  UM-nt  tra..-r  et 
dr-rrnd  ura. lu'.-llrnirnt  à  la  tnrntatinn  l-.xl.-n-.. .n  .m  rrin..nt.' 
aux  -,  lu-u-  rarirtOristi.iu.-  .1.-  la  f..rniali..n  N.w.a-tir  -us- 
jac-cnU'.      Au  nor.i,  elle  est   u.ltrnuiil   ira.rr  ri    ui.r.-rnlr    une 
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1,1  i(iiii  lie  I)mu(;1.i~.      I.,i  (iimlic  ■j.'W.  (le  J5  à   llKi 


Jii-dc— -IN 


lie   i.i   (cuirlu'    .\t-\\i  .i^lli 
l'il.-     Niwc.i-I 


I. 


f-l    IJifli    iliA  iici|i|iic   iIli    iioki    lie 


r    ,111    --11(1    (If     1.1     ru  M  Vf 


|-,,ir 
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>(|1I1M1,1 
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I.,i  IciriiKilidii  .\i'\vi',i~r 
(■,ir,ut(ri-ti(|iic  de  i^rt'--  (|lli  o!  le  iiU'ilk-iir  rv\ 
~('ric  X.in.nnio.  I  .'lu  ,ri/i)ii  c^I  .ij'iici^  liTiiMlinn  l'r.iticlicii 
m  r.iiM'H  (II-  -"'Il  i|('\clMppcmiTil-l\  i  »■  .-tir  l'ilc  l'rcili  (  tii  iii.  Il 
>iipp(irlc  iiiic  /('lie  ,ill,int  il(  ri](  \(U(',i-llc  ,'i  l.,iil\ -niilli.  'i.iii;^ 
(le    1    niillc  .'i    \\    iiilllc  (Lin-  >.i   |i,irlic  -.(  pli  iilrii 'U.ili'  ii    -r  kHi'- 


(■i~>,iiil   ,1   m  nn-  d  un  iju,!!  1 


iiiilli 


(le    nulle   (le 


■  ii^iiir  il,iii~  1,1  |Mirlioii 
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Surninnt.nl  W  ^rluMi-  CcMlar  .li^trirt  avi-c  une  zoiu'  di' 
truiMtiun  qui^sr  .le  100  A  200  pie^l^,  i!  y  a  un  horizon  .'(.ai^  et 
uniforme  de  grès  appelé  l<.rmation  DeC.iircy  à  caii-c  d.  mmi 
,i,-.\vioppcMm-i.t  tyi-e  dans  k  Kn.upc  d'iU  -  app.  i.-  groupe  .  V- 
(niircy  La  formation  DeC'oi.rcy  ^Y•tcnd  de  la  |)onHi-  Ja(k, 
|„„nue  p.intc-  étroit.  .\  rot  de  Nanaïmo,  à  la  hauf  (haine  de 
cUines  du  côté  est  du  port  d.  i  a.lN-niitii.  la,  raison  du 
grand  n.-mbrc  de  plis  -  uvertr  qu.  comporte  >ette  formation 
son    afileuremcnt         une    largeur     nuiximum,    dan-  i.artie 

méridionale,  de  4  mille- ù  p<  u  près.  La  formation  rons.  te  prin- 
eip.,lenient  en  grès  gris  à  grain  assez  grossier,  tournant  géné- 
ralement à  un  brun  jaunât  ■  sous  l'action  atmo-pl- ruine. 
|.,ie  contient  aussi  de  minces  horizons  de  gré^  schi-teu\  et  de 
schiste-  saliU  \  carh  nacés  aux(|ue!s  sont  associés  d.'  minces 
lentille-  de  houille  imiiure  d-nt  .lucune  n  de  valeur  commer- 
li.ile.  L'épaisseur  de  la  h  iti<.n  DeCourcy  est  en  moxmnc 
de  Sl«(»  i)ieds  mais  le  m.ixiiu  im  dépai->eur  (iii  ait.  .nt  1 ,  K)0 
f  ■,•<!-  ,1  |»eu  lire-.  »  -t  dan-  l.i  partie  méridionale. 

la  fornu.,  ;i  UeCourcy  e-t  limité-  p.ir  un  hori/.>ii  -us- 
j,„,î,i  persistant  de  schistes.  Ces  schistes  ressemblent  aux 
sehi-tr-  Cedar  District,  mais  dans  leur  porti<m  supérieure, 
dan-  i.s  dir.  étions  verticale  et  latérale,  ils  passent  irré^iilii  re- 
I  lit  aux  grès  ou  l'in-  -tricteinent  sont  reniplaié-  p.ir  .'es  grès 
et  de>  conglomérats  gros-ier:-  comp.-és  d'une  grande  v.ariété 
de  fragments.  Cette  formation  consistant  en  -tln-tes  grés  et 
en!iJoniér,Us  gro-iers  hétérogènes  est  apix'lée  fdrmatioii  North- 
umlKilind  et  <-t  xisilile  surtout  au  nord-e>t  du  dienal  de  N..rth- 
UMil-erlaml  le  lu.ig  de  la  ri\c  Mid-.nest  de  l'ile  C.,diri..la.  Les 
si!ii-ti-  \,,rlhnmbertand  sont  n  isibies  aiis^i  le  long  de  la  rive 
nord-i-t  -le  l'ile  Cabriola  et  m.mtrent  la  présence  d'une  s>  ndinale 
qui  iraver-e  l'ile.  l.'éj  :.-eur  de  la  forniati-n  va  de  1,100 
(lied-  ,'i  peu  prés  à  1,200  pied-. 

Surmontant  la  Idrmation  Xortlnimberlan.l  et  séparée  d'elle 
par  un  horizon  de  schistes  plus  ou  moin-  persi-tanl,  il  y  a  une 
série  très  épaisse  de  grès  mas-if-  a-se?  unilorme-  qui  a  été  ajipelée 
formation  Cabriola  vu  (lu'.lle  comiiose  la  i-lus  grande  partie 
de  nie.  Cette  formation  est  la  plus  élevée  de  la  série  Nanaïmo. 
Il-  .rès  sont  du  grain  moyen  au   grain  grossier  assez  concre- 


tiniiii.iirr-.  1  .1  -Irmliiif  (ciu  n'iiniin.iiri  ii  le  liiiuiii  ■-(lUilil'' 
lc>i  ont  fitit  ^'nxIcT  in  fornic-s  fanta>tif|iii's  ou  "Kali-rits"  h\  où 
dk's  (int  l't^'  MHiniiscs  à  la  solution  |iar  l'iViinn.-  il'eaii  i\v  nur  ou 
par  If  Mnt,  ou  par  l■r<)^iun  dis  \anuos.  I.a  formaiioii  a  1,400 
|>ii"(Is  à  jxni  prî-s  d'c'pai^si  iir,  dans  l'aire  de  la  (.iiir  iK  N.niaïnio, 
ni<iis  l'i-pai-sfiir  aui;incnic  ai-  sud-i'st  jii>(|ii'à  1111  iii.ixinuim  de 
plus  de  .^,m)  piid-. 

I.is  rocla-s  «le  la  série  Xan  iiino  (^iit  m  s;*'"  rai  une  allure 
nord-i,ue~t  si;d-est  et  un  ploiimiiuiit  prédominant  aux  nord-e-t. 
Au  l...r(|  M  |ili  iilrioual  du  liassin.  d.uis  le  xoisinair  de  la  baie 
Depirture,  l'allure  (générale  tourne  au  nord-est,  taudis  (|ue  le 
ploni;einent  est  au  sud-esl  it  au  sud.  Sauf  le  pli  principal 
(pii  dessine  le  h.issin,  la  série  inuic  1  ntière  n'isi  pas  ineluse  dans 
un  Kr-ind  pli  unirjne.  Mais  il  y  .i  l.eau(cu|)  de  plis  plus  petits 
inrluant  une  fjii  |)lusieurs  formations.  In  de  ceux-ci,  le  plus 
S;rand  et  le  plus  imiiorlaut ,  et  une  antidinale  «loin  i',i\«'  sup- 
pfirte  la  \'allée  l'.\t«  n--ion,  une  .iiilri'  antiiliuale  polluant  ^111 
nord-(Uiest,  dont  l'axe  su|iport<'  le  (lun.il  i'i  iuroin.di  tt  une 
s^llclinale  sur  l'île  Ciahriol.i.  !,«;,  deux  .lUlii  liiiale--  peuxiiit 
«*tre  appeli'-es  l'anticlinale  |■.xl(■n^ion  et  l'autic  lin  île  Trinconi.ili 
et  !a  s\nrlinale.  la  ->  lu  lin.ile  C.il.riola.  I.c  Iouil;  de  l'axe  de 
l'aniidinale  Kxien-ioii.  t,n  \oii  U -,  -clii-ii-  ll.i-luii.  a\(  c  le  j;rès 
r'ast-WelIinpti'ii,  la  (ourlie  liiiiiilli'rc  Wtlliu-lnii  «■!  !<■  con^ici- 
mér.it  h'.xten-ion  \i-ililr--  de  (ii,i(]ne  lôlé  el  d.m-  les  arêtes  en 
fa(;ade  sur  la  \-.illi'i-  aiilic  liiiale.  l.'.ixi'  <lc  r,iiitirlinal«'  Triti- 
comali  (-1  in  LiiiKic  pu  lie  xuis  l'iau,  ir.ai-  Ir  L;rès  l'iotcclion 
est  \-isiliIi-  -ur  nue  pililt-  île  a[)pilé«'  l'Ik-  Kniiilr,  près  de  l'axe. 
Les  îles  l)e("our(\-  Ir  Inni:  du  llauc  iiord-i-t  i]\-  l'anticlinale  et 
la  îi\r  (le  l'ilc  X'.im  (  1  i\-ci-,  le  loni^  du  liane  sud-niicst  snnt  sup- 
I  ori('~  p.ii"  l<  ~  -(Jii-,1,.^  (edar  District  «-t  les  i;ii"-  1  )i  ('onri\-. 

1  >i  -  l.iilli  s  (le  faiMe  importance,  rarement  plus  lorli-  f|iie 
dis  I  ni(Milen;(  l'.l-  liniipies  ,i\(c  un  tn's  lév;«T  drplai  entent 
nel  s(,ni  fn'i|i!rn!e~.  Dans  |,i  p.iriir  1  ccii  !i  ntale  (cnlrak'  fin 
l)assin.  il  \  a  deux  vr.nidi-  f.iilh  ~  n  r.vi  t-('<>s,  ou  d(  conipri'ssion. 
(  es  «leux  lailK-  (|i!i  se  pn'~(  iili ni  d.uis  le-  -ud-oiiest  d'I'xtinsion 
ont  des  alliiii-  nmil-i  i!r-l.  sud-c-l  cl  (!i-  ploni;«'Uients  .ilirupir- 
au  nord-i-i.  I  r  Ion-  de  |,i  plu-  i;ranil(  faille,  celle  du  nord-tst, 
les  silii-lcs  11. 1-1, un,  -ur  le  lAlr  sml-niirsl   el   soulevé  de   la   f.nllc, 
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sont  <'n  niiilact  a\ir  li  (  iiii;,l'ini('i,il  l'Aii'ii-imi  -iir  \r  rûir  iinrd- 
c-t  cl  raliatlii.  l-f  n  jt  l  ili-  l.i  tailli'  ot  d'à  jx-ii  pn' -  .^(l()  |)i('tis. 
I.i  ti'uiln'  himillùrc-  Wrlliilt;!''!!  t~t  ,iii--i  ,mu  lu'i-  ,'i  la  -iirlace 
Mir  le  n'ili-  rclfvé  «If  la  faille.  I..i  i  nllc  plu-  p(  iiic  <  -i,  ( mnini'  nu 
l'a  ilil.  <k'  nu'iiif  nature,  le  rûté  sml-niR-t  t'iaiit  rek\é.  l.e  rejet 
«iitiiimie,  elle  a  100  pieds  à  \wu  pn-  là  où  (m  la  rec  (innait  pour  la 
lireniière  fuis,  près  de  l'ancienin'  niiiu-  n  1  de  la  WVlliiiutnn 
Cnllit-ries  ('(iiiipany,  mai~  rien,  à  im  mille  à  pn:  pn'-  du  -iid-cst. 
1..I  f.alli-  U  été  suivie  ùaii--  U  ■'  tr.!\au\  MHiUiiaiii-  de  la  mine 
lAiinsion  n"  3. 


(,:.i)i.iH.ii.  Ai'i'i  ii.'i  11-. 


I  (    |.a--iil 


11 


d,     Nail. 


mil)  r-t   -iliic  dan 


l'anj. 


(1- 


iiu-t  de  l'élcndue,  et  à  l'iAcapiinn  d'une   peliU'   partie  dans  les 
iii\iri)iis  de  Wellinutnn,  il  ->•    liMii\e  entièrtnient    cotupris  dans 

iiiiill."  rc-    aituellement    en 


imiti>>  i\f  la  c.irii^     L'étendue 

les 


eiuiriin,    m n- 


h  feuille  de  Nanannn;     iMiit(~   K 

i\pl..ii,iiii,n  se  trouMui  dan- 

pri.iliii'live  n'emhrassr  (|iic  'â    mille> 

Il  trains  contenant  d<  -  i(uirhr>  r\pl'iitalik>   niit    une   Mii)erficie 

i|Ui-lt|Ui'    |X'U     plus    grande,      l.r     ihulmn     e-t     [irincipalement 

iiiii!fiHi  dans  les  assises  inléritiin-.  <le  l.i  série'  de  Nananno,  en 


inn^  nmehes  ou  veuR 


-.  1. 


W'ell 


muton 


la  N. 


la  l)<)Uj.;las.     La  couche  inférieur 
delà  formation  l!\tcii-ion,  et  n|) 


\\'(llin;4ton,   e-t 
ir  le  grcs  East  \\ 


i-lle  et 
la  hase 


(■llni'jton. 


soit  à  700  pieds  (ii\  iron  au-dessus  de  la  ha-e  fie  la  série  de  Nanaï- 
ni").  La  x'eine  Newcastle  est  à  l,i  li,i-e  de  la  formation  \e\v- 
easlle.  à  800  ou  1,000  pieds  an-de--n--  de  la  couche 
La  couche  Doii'^las  se  trou\'i'    iu~-i  au  sein  des  a~^i^ 


W( 


1 1  e--t  séparée  d 


i  Conclu 


Icn.nns. 


.Ains 


1  ([ue  nous 


l'W  >'a-lle  p.u'  J,-»  a 


déjà 


100 
1 


pieil 


hn,L;ton. 
Newcastle 
-  de  morts- 


lin-  modérément  ^lér,ln^;ées,  et  ont  une  structure  générale  mono- 


(Ut.-   les  assises  ne    -ont 
rak 


1  lin, il 


lie,  a  p!on.;('nu  nt  pln~  rauK 


•d-est. 


y  a  ccpell- 


iaiil   (|uel(ines    larges    plis    ou\erts,    et    plusieurs    petits 


O 


uel 


f.iilk 


mineures  traversent    le-  assises,    et  dans    la  partie 


Mi'moirc  51,  ( 'oiiuiii--i.iii  ^;i'()K)»;|i|ik',  CitmiI.i. 
'  (ioolo);ie  structurale  de  U  série  .le  Nanaimo. 


su(l-(iiu  -t  (lu  li.i'-in,  au  n\<ni\>  cku\  f.iilK-  in\ir~r^  lonnitu(linalL>, 
et  ixiii-.'trc  fiii.iirc,  .ivcr  clt-'.  ri'jrt-  de  !i)0  A  500  pieds,  atïcctcnt 
la  (dui  liu  >fu!e  de  U'cllin^iton, 

l.o  troi>  couilii'N  de  i  harhoti  ont  uiu-  c  (ititimiitr  rctiiarquahle 
si  l'on  tient  compte  du  carac  tère  vari  il)le  (U->  rnuchcs  associées, 
mais  l'épaisseur  et  la  (jualité  eu  sont  peu  stables.  Parfois,  on 
observe  un  chan^jement  de  2  à  ,>  pied-  de  Imuille  ini[)ure,  dislo- 
quée et  à  surf.ices  de  glissement-,  à  M)  pieds  de  beau  eharbon 
brillant  sur  une  distance  latérale  de  100  pied-  Il  -enible  <iue 
cette  variation  soit  due  à  un  plissement  ou  pini  (  ment  de  couches 
de  houille  impure  ou  sclii-teuse,  .dors  (|ue  le  i  harhon  était  h 
l'état  i)lasiique  ou  pâteux,  lui  permettant  de  couler  des  endroits 
où  s'exen,ait  une  pression  verticale,  et  de  s'aina—er  sur  les  lianes 
des  llexures  où  il  y  avait  une  diminution  de  |)res.sion  •  orres- 
pondaiitc.  Il  y  a  au--i  des  étendues  dans  les  couches,  provenant 
d'ent;or);ements  di  -ables  et  de  boues,  ou  autres  causes  analogues. 
Ouel(|ues  petites  tailles  affectent  1.  s  couches  de  charbon,  quoi- 
c|u'(lle-  causent  rarement  une  ruiiture.  la  houille  ayant  cédé  le 
lonp  du  plan  ou  de  la  /otie  île  la  (li^location.  II  est  rare  que  ks 
veine-  aient  été  affectées  [jar  des  tle.xures  ou  des  rides  sans  subir 
une  \,iriation  appréciable  d'épaisseur. 

I.t-  charbons  des  diverses  veines  se  ressemblent  beaucoup, 
et  ont  tous  une  teneur  élevée  en  matières  volatiles.  La  pro- 
portion de  carbone  fixe  des  bonnes  qualités  varie  entre  45  et 
60  pour  cent,  et  la  teneur  en  cendres  de  5  ."i  10  pour  cent.  La 
houille,  surtout  celle  de  la  veine  Wellington,  s'agglutine  facile- 
ment et  pnjduit  du  bon  coke.  Nous  donnons  ci-de— ous  les 
analyses  (jue  noub  avons  pu  réunir,  des  ch.irbons  du  bassin  de 
N'aiiaimo. 
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Analyses  de  charlmns  du  hnssin  dr  Xinia'i 
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1    2U 
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71   0 

74   46 

4-7 

4« 

S   42 

12 
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1.1  4 
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8-44 
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10(1  0 
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12,470 

12,S.10 

6,  «80 
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6,930 

7.470 

N"l 
N'2. 
N    J. 

.V  4. 


(harhon  "toul-venant,"  Ea.t  UVIlinKton.  Mi,„.  n"  I.     Vjnrouv.-r  .\anain.a  Cnal  Mining 
«.u.    Echantillon  pris  |iar  C.  H.  Clapp.  analsie  i.ar  I'.  G.  W.m. 


onipany. 


Oiarboij  •■tout-%cnanl,"  Mines  n^  1    2.  3,  Extension.  Canadian  CoUierio,  C 
Echanullan  pris  jar  C.  H.  Clapp.  analyse  [.ar  l",  G.  Wait. 

{r'.';;'"'',"""  ,?•■,,' '■•"'»"  commerual.  p;i«sf-  au  crible  If  .-t  (pierrf.  Mme  K.«en5.on. 
,1  \îi  .  CoIlLTie,  Co.  (Cana.  ,an  Loi  ..-n,.,  (.o.l.  HM«.ir  SlansMJ.  U.-pjrterne.it 
>U^  M.n..s        Le,  Charbons  Ju  Canada."  Vol.  U.  Tableau  LXVlll.     Calculé  sur  une 


I.  UV"iern  Fuel 
.arbons  du  Canada." 


Échantillon  commercial,  pas»*  au  crible  de  2'  et  épierré.  .Mine  N'o 
lo  «■■Jeri-  du  Nord  c.Mche  inférieure.  Hilgar  StansfieU.  'Les  Chari 
Vol.  II.  Tableau  LXVlll 

É:hatilil!on  commercial,  passé  au  crible  rie  2',  et  épierr*.     Mine  n»  I.  W.-^t.-rn  l-Hel  To 
ILtIwmIi   l'x'viu"'^''^  ^'"^'   '^'*"  Stanifi.dd.     "Les  Clurbous  du   Cinada.  "     Vol'. 

Oi.irbon  "tout.venant"     Mine  Soutl,  W-lli.iglon,  Pacific  Coast  Coal  M.nes.     Échin- 
tUlon  pria  par  C.  11.  c  lapp.  analysé    lar  K.  Ci.  Wait. 


I  .•<  an.ilyws  r(imtm'ri..ik>  t|iii  Miivrnt.  sont  rtiiroiluitcs 
(iu  mIpIimu  ili-  l)uwlin>;,  il.in>  mui  U.iv.iil,  i)u!ilif.itiuii  N  .  1035, 
C'.im.  p'ul.  lin  *'.Hi.  1')!)') 


Auahifs    commeniali^    de    iharhous    du    bn^-'Ui    ili-    Xannimo 
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i, 

(•)  Hi>uillJ>rF   Nanalmo.    Pulti 

n"  1     

1  M 

33  27 

S4A7 

9-40 

0-70 

1-64 

11,672 
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(•)  Houillère  Southficld.   Pui» 

208 

35  7« 

S«  26 

S  60 

0  2» 

1-57 

U.26I 

■ 

(')  HouilUre  Southkld.  PulU 

2  06 

3407 

56-94 

6  67 

0-25 

1-67 
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Rffrrfnm:  .    .     ^ 

(')  Kapport»  Com.  CM.  du  Canada.        .        ,  ,  ,  .  j       ,.-.  . 

bl  RaiiTOrt  «ur  la  valeur  de  divt-r»  romhmlililm  en  uw«  mir  lei  valiaeaux  de»  ttat»- 

Ini».  l"''!  "'••.     Hureaii  of  F.niiii.m.iit.  \V.T.hin>iti)n.  IWS. 
(■)  Rapiort  Mjr  l.i  '-aleur  de  divrn  lomtmutililc»  en  u»aue  «ur  l«t  vaincaux  dn  EUta- 

Ini!-.  t'i'X.-yK.     Bureau  of  Knuipment.  W.inliimitun.  fw. 
(•I  RapiKirt  du  Mininre  de*  .Minn,  Col.  brit..  I'«i2. 

Dans  la  partie  nord-oucsl  l'xlrêmc  du  hass^in,  nue  («titc 
roiR lie  d'une  f'paissinir  moNL'iiiH'  de  deux  pied-,  appcli'f  "i.ittle 
WVlliiiKtoii,"  siirniDiitu  loi.ikiiK'nt  la  cniidie  Wcllingtfin  à  une 
di^talKe  verticale  de  20  à  60  pi.-ds.  On  l'cxplnitait  aux  anciens 
charlionnaKt's  Wellington,  (lui  se  trouvent  d.ms  retendue  de  la 
feuille  de  la  carte,  par  le  puits  Nu.  1,  et  on  rapi^rle  l'avoir  aussi 
exiiliiitée  à  l'anciinne  mine  Kast  Wellington,  aussi  dans  les 
limites  rie  notre  feuille.  Très  de  l.i  rixièie  NanaiiiK),  au  sud 
d'Extension,  une  auln  <  'UK  lie  luiiice  se  trouve  à  80  ou  100  pieds 
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ill-ili-SSU!<  <!'    I.l  '  "III  II''  ^\' li'lls'""        (  illi-  (iiUi  lif     tIli-<     .'l  iliidll- 
\irt  au  puits  de  fouille  "Jack,  "   »nr   l.i   ri\i    ni  I   ili    l.i   lixii'ro 
N.iii.iimo,  A  friti^-'iuartH  iji    inillc  tu  .iiiiniil  ilu  p<<iii  ilii  ■  luiiiiii 
le  f(  r  <U'^  (liarlH)nnaK»'s  (rKxtcnsion,  a  uiif  tp.iisstur  ilr  |(i  |)ii(U, 
t  riinsi>t«-  ti»  un  schi.sl».'  «harlmnnrux,  avec  am.is  li-nliiuiains  do 
I  h.irlHiti  impur,  l't  ron^tilui-  iii.i    iiiicrc.il.iiiDii  ilan>-  U>  lonulo- 
in.'r.its  l't  IfH  grès  Kxtension.     A  iinlU  |)ii  ils  i\  l'est,  ce  qui  semble 
irf  la  inriiie  «■ouiho  .iffleure,  l't  (■oti>isti'  ii»  trois  pii-<l>  de  houille 
(  lii-tiiiM.',  avicdi's  eiitrc'hamlfs  de  urès  l't  «If  loiinlonu'r.it.     Il 
.  lunr»;  un  autre  jKlit   tilon,  d'une  ipai>seur  maximum  <lc 
h  ii\  à  troin  pie<ls  an  •^ciii  de  la   formatinii   |-;.\t<ii-in!i,  ,^  21)0  ou 
'Ml  pieds  au-<l<'>sii>.  de  li  «  ihji  lie  \\ .  Ilini,i.iii.     < 'il  l'a  rencontra 
,  iM>   plu''ieiirs    liirak;<s   aux    environs   d'I-Mi  n~iMU,    et    A    nmius 
a  l'un  demi-mille  au  iinril-e»t  il'l Alen-iun.  jirè-.  de  l'aniieiiiie  voie 

Jl  i'i  rliemiii  <le  Irr,  nu   trouve  un  pi  ni   piiii-  de  prospejtion  sur 

^  (■  >ini  -cmMc  être  un  allleurement  de  cette  même  coudie.     ("est 

\'\    M  hi>te    rliarlionneux,    conlenant    des    lentillo    île    charbon 
Impur. 

Outre  le-  pilili-  rnuihes  (pie  l'on  to  u\i'  au  >ein  des 
,,,-i.t.s  Kxten--i"ii,  il  e\i-te  lie  ii"ni!ireu\  aina-  lenticulaires 
tli  irlmimeux  au  sein  dr^  l.irm.itioiis  l'rotei  lloii,  ("edar  l)i-Iriet 
et  De  Courcy.  La  plupart  de  ces  ama-  lenlii  ni  aires  n'ont  (pie 
'piel'pies  pouces  d'épaisseur,  mais  (pulcpu— un-  atteiiincnt  de 
-  ■;  4  pit'<ls.  On  y  a  fait  de-  travaux  de  touille,  mai-  en  tant  (jue 
n"U-  avons  pu  nous  en  a— urer,  aucun  n'a  di-  dévilojjpenient 
latéral  dépassant  (p;.  l'pn-  pied-,  et  il-  n'nnt  .um  une  valeur 
iriciuslrielle. 

Ou  a  txpliiiié  la  \eine  \\'ellin.;loii  à  Wellington,  A  r.ast 
\Ve!lint;ton,  HarewrHKl  l'hiins  et  extension.  Actuellement  la 
V.ui  ouver-Nanaimo  Coal  Mining  Compmy  A  F.ast  Wellington, 
et  la  ("in.irli,m  Collicries  (Hunsmuir)  Company,  iirèsd'Kxtinsion, 
l'iit  de-  chnrlMinnases  sur  tettc  veine.  Généralem<nt,  on  exploite 
i-t.niMe  les  couches  Newcastic  et  Dougl.is,  et  il  y  a  des  mines 
:  '.riantes  <lans  les  environs  de  N.inaimo,  exploitées  p.u  la 
"  '  m  l'uel  Company.  Il  y  a  tu  aussi  une  ixtrirtion  mn- 
iMe  de  la  veine  Douglas  au  sud  de  Nana'imo,  notanuuciit  \ 
I  :  .  River,  Southfield  et  South  \Vellin>;ton.  11  n'y  ,i  .uiiul- 
!•  i:.    a  (pi'uno  seule   houillère  eu  o[H''r,iti  )n  d.m-  ce    li-lriet,  la 
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iiiine  Sniuli  \\  rlliii^tiiii  (\|il(iili'f  p.ir  la  l'.i<il'ic  ("d.i-t  rollicrics. 
Tout  ri'icillim-nt,  nll  a  !n|U  r  deux  ]juil-  ju-ijd'.'i  la  rc  ai(  lu-  1  )(iuglas, 

l'un  à  la  iniuf  Rcsc'r\e  c'e  la  Wcstirn  l'uc!  Cduipaiiy  mit  le  tcr- 
rildire  de  la  réserves  des  SauvaRCs,  (iris  de  l'iMiiboiu  hure  de  1,' 
rivière  Xanaïmo,  profond  i\v  l.ool  pinU.  1. 1  l'.iutre  à  la  niiiu' 
Mordun,  <Ic  la  l'arifir  ("oasl  (Ollicries  entre  Sijuth  Wcllinuldn 
et  la  rivière  Xanaïmo,  profond  de  610  piid-. 

I ,  i  nii-e  en  \aliu''  du  lia-^sin  liouilli  r  di-  Nanauuo  commen(,'a 
iii  1M52,  et  a\-ant  la  lin  de  1!^5^,  on  axait  extrait  einiron  2,000 
tonnes.  Depuis  cette  i']j(ic|iie,  !e>  rliilTres  de  prndiirtion  ont 
aceiis''  une  <roissanee  eonlinue  (|Uoi(|ue  wirialile.  l'.n  1875,  le 
eliilïre  aiHiuil  de  production  dépassa  pour  la  [irtinière  foi-. 
1(111,001)  tonnes,  et  en  l'^OO,  il  (l,|M~~ait  1  ,o()ll,(iii()  ,\v  tonni  ~. 
l.e  ehilTre  le  plus  éle\  é  fut  celui  de  1411,  soit  1,184,719  tannes, 
représent.int  une  \  aleur  de  plu>  de  S4,000,(KH).  Ceci  représente 
plu--  du  tiers  de  la  proihu  lion  totale  de  la  Colonihie  britannique, 
qui,  di'i)uis  quel(|ues  aunée>,  atteint  luie  inoveune  de  ,>,II00,(K1U 
lie  tonnes,  quoiqu'elle  resta  au-dessous  de  ce  chilïre  en  1911  à 
cause  de  différends  ouvrii-rs  dans  le  district  de  Kootenay 
F.  -t.  [..;  production  liloh.ile  du  h.i^^in  ."i  l,i  d.ite  du  M  iléceml>re, 
191 J  et, lit  ai)priixim,iti\"enuiit  de  24,500,001)  tjrosses  tonnes 
-oit  les  troi— cin(|uièiues  i\o  l'extraction  totale  de  la  Colonihie 
britannique. 

I.'.nenir  de  l'industrie  houillère  t -t  des  jjlus  rassurants, 
ni.il.uré  le  l.iit  (|u'il  f.iudr.i  mettre  eu  wileur  à  bret  déi.ii  dis 
veini'--  phi~  prolnnde--  et  plus  nunces.  .\in>i  que  nous  l'ax'oti- 
nienlioiuié,  deux  nouveaux  puits  viennent  d'atteindre  la  \-eine 
Doui;l,i>,  .\  cause  de  la  nature  et  de  l'allure  v.iriable  des  couches, 
et  le  tu  itKine  de  renseignements  mis  à  la  dispo;-ition  du  public, 
il  n'est  pas  facile  de  donner  des  chiffres  c.\acts  sur  les  réserves 
houillères  de  N.maïnio.  Mais  en  se  basant  sur  une  extension 
modérée,  en  profondeur  et  en  superficie,  du  bassin  houiller,  en 
tenant  compte  des  veines  de  un  pied  et  au-dessus,  .'i  une  pro- 
fondeur de  4,000  pieds,  on  peut  les  estimer  à  1,,U0,000,000 
grossi  •  tonnes.  Cette  estimation  est  calculée  sur  la  présence  de 
3  veines,  ayant  une  épaisseur  totale  de  charbon  de  10  pieds,  et 
une  superficie,  en  grande  partie  comprise  dans  la  feuille  de  Na- 
naiino,  de  181  milles  carrés,  et  de  1,000,000  de  tonnes  par  mille 


;<) 


carri!'  ûc  .-iiptriicic  ci  jiar  pinl  d'i'iiai-^si-iir,  c|ii()ique  aucune  des 
veines  ne  ciuix  rc  !'(' tendue  tmit  cnticre. 

La  \eine  Wellin_i;t.m,  (|ui  rc|jcl^e  sur  le  près  Hast  Wcllin.nton 
et  la  formation  F.xteiisitin,  attleure  le  long  de  la  bordure  oticr-t  de  la 
[euille  de  la  carte,  lille  est  iucn  développée  dans  la  [lartie  nord 
de  la  carte,  dans  les  environs  de  Hast  Wellington,  où  son  épaisseur 
iitclnt  une  moyenne  de  .>  à  6  pieds,  et  où  elle  consiste  presqu'en- 
tièrenieiil  iii  beau  char! ion  net,  sans  salbandea  ou  intercalations 
c()Iltinue^.  Dans  celte  partie  septentrionale,  on  ne  \oit  l'.il'lleure- 
meiit  (]ii'à  un  seul  e'idroit,  à  l'ancien  puits  iticliné  Jin..lç  Prit  au 
m  rd-ouest  de  la  mine  Ntw  I-^i-t  Wi  lliu-ton.  (\i  aliirurmient 
-'inllécliit  autour  du  flanc  c-t  du  innnt  lienx.n,  ([uoiquc  l'on  n'ait 
pa>  déterminé  l'allure  ni  la  (|u,:lité  de  la  coi  ,lu'  dan--  ci->  en\  ir'  m.-.. 
l'Ius  au  sud.  raftleurenu'nt  est  bien  relevé  à  Harewnod  Plains, 
ii.ir  trois  ou  c|uatre  t;alcries  inclinées,  foncées  sur  la  couclie. 
',  '  I  ciiilroit,  la  \eine  atteint  une  é|xu->eur  de  10  [licd-,  mais 
''luiuit  d'éjjaisses  intercalation>  de  schistes  charbonneux,  et 
parfois  l'épaisseur  de  charbon  net  ne  dépasse  guère  un  pied. 
I.'aflleurement  de  la  \-eine  est  visible  des  deux  côtés  de  la  vallée 
i;\trn~ion  le  lont;  des  Ibincs  de  l'anticlinal  Extension,  et  l'axe 
'!'■  la  couche  plonge  sous  les  conglomérats  Extension,  au  bout 
-iid-e,-l  de  ranticlinal,  à  1  mille  -J-  au  sud  de  la  rivière  Xanaïmo. 
le  charbon  est  à  découvert  en  plusieurs  endroits  des  deux  côtés 
■le  la  \allée  anliclinale.  Son  éi)ais,-eur  moyenne  est  de  6  à  10 
pieds  le  long  de  la  \allée,  mais  en  [)lusieurs  endroits,  plus  parti- 
culièrement sur  le  ilanc  nord-est  du  pli,  la  veine  contient  d'épais- 
ses i( niches  de  schistes  charbonneux,  [.a  jambage  sud-ouest 
'!e  l'anticlinal  est  brisé  par  deux  failles  inverses  longitudinales, 
i\ic  des  rejets  de  500  pieds  et  de  150  pieds  respectivement. 
Sur  une  distance  de  près  de  4  milles,  la  couche  de  charbon 
.itlleurc  ;\  (luelques  verges  au  sud-ouest  de  la  faille  nord-est,  qui 
e^t  la  plus  importante,  dans  la  lèvre  relevée.  Plus  au  sud-ouest, 
la  veine  aftleure  sur  le  tlanc,  plongeant  vers  le  nord-est,  du  pli 
synclinal  au  sud-ouest  des  failles.  Le  charbon  n'est  à  découvert 
i|ue  lorsque  la  veine  traverse  la  rivière  Xanaimo,  mais  sa  position 
a  pu  être  déterminée  par  les  travaux  souterrains.  Sur  la  ri\ière 
X.inaimo,  au  sud  du  ruisseau  Berkley,  une  épaisseur  de  quatre 
pieds  de  charbon  net  est  exposée  sur  une  longueur  de  25  verges. 
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lianes  (11! 


(Ir     l'alit 


H  linal 


Att'ii~i<in. 


Sur 


l'affleiiri  nu 


lit  (lu   iKuu-  >ud-oui 


^^t  ik'  l'anticlnial.  on  (il) 


(le  l(mill>.-(l"nt  le-  l>.inii: 


--(int  niauilcnan 


-erve  un 


t  efinndrôes, 


'"   ,    ur  la  hal.U.  -le  (■(■■Ln.  nn  ,r.,uv.  des  fra.uH.,,,-  ,1e  -  harh.m 
?  (,„  dit,--       \u  ~u.l  (le  la  rivière  Nanauno,   -  ,ut   sur  le., 

;,;:;;;  linaf Lu....,  U-  pr,.l..n.enu.,u  (le  la  ( che 

Î"    pn    .lén.a,ic,ue.    mai>    «n    a    a>-e.     exac,en,en,     (le..rmu,e 

y^Z   ('■■    ranleuren.ent  ou(-t  de  rivr^en   houdl-r      A  cause 

,";,,,    nianteau   de    sabler    et    uravier^    C„Kv,..ddu    (  el  a 

,   N    naun(,.   on   ne   peut   d.-.(nnin,r   le   pn,l(,n,en,ent   >u( -est 

r      i-linall-xten-iunel   L   p,  .....n  de  ra.lleurement  de  la 

;;Sr;;:;,  ";:■':-;  aar,(.n..r.l-e.  de  rant.cHnal^^^^ 

ÎJ    -  houillère,  altleurent  dan-^  la  vallée  au  n(.rd-e~t  de  la  (rete 
i;,;.,nt    nav(.s.  (Uu.  .(.  pli  n,..„,.e,inal  de  ce,   '•;'  --^|;;;^^ 
orient(.c  vers  le  nord-e>t  et  .,ui  a  une  uvhna,..n  ra.de.     Nou^  ne 
""  ,;!    voir  la  couche  de   houille  elle-nu-.n>e.   n.u,   on   rapi>orle 
^  trouve  le  charh.,n. lu.  Urai--eauHu-h,o     c-e  cour,  dc^ 

entaille  le,  assises  houillère.  Le  prolongement  de  la  veu  e  NCn, 
C  ;Ït  hKléterminé,  nru,  il  nV-t  uuère  douteux  (,u  >  le  ,  étend, 
;,:  ;u;e  èpais,eur  var.l  ,1e,  au-^  lelà  de  ra.Wu.jru.nt  d(.  coud.es 
Newcastle  et  Doublas,  .'i  une  profondeur  de  SOI)  .i  1,-0)  P  ul. . 
eTrÏÏ  possible  qu'elle  se  contuuu-  encore  heau(-oup  plu;  lo.n 
rux  divers  endroits  où  elle  e^t  exploitée,  la  veane  W  (  hn.ton 
vuie  c".  épaisseur  .l'un  simple  filet  à  près  de  30  p.eds,  et  la  nvn- 
Te  est  probablenK-nt  entre  4  et  7  pieds.  On  peut  ntu-u..  se 
;^Uo.>!;pte  de  cette  extrême  variation  en  ètudutnt  la  struc  ture 
de  la  veine  et  des  assises  qui  la  renleruK-nt. 

1  c  mur  de  la  veine  est  presque  toujours  le  grès  l.a^r  \\   1- 
Ungton,  solide,  mais  en  entiches  minces  à  dèht  fac,  e.      1   .rto,, 
V  "des  amas  lenticulaires  de  schistes  entre  le  charbon  et  le 
mur    et  on  observe  des  intercalations  schisteuses  datrs  le  «res 
^:     arcment,  certains   des   lits   de   grès   sont   ca.Uouteux   et 
pLnt  à  un  conglomérat.     Le  caractère  du    to,t   e^t    au   c„n- 
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tr.irc  ni-  Narial.lo.  l'.n  vi.'m'ral,  c'est  un  schiste  gréseux,  char- 
1„„„„UK  par  i)laces.  Sun  épaisseur  varie  de  rien  à  20  ou  25 
ni,  ils.  et  près  (le  Kast  Wellington,  il  e>t  surmonté  par  des  grès, 
,„,,i-.  près  d'Kxtension,  il  -upporte  les  con.ulciniérat-  Kxtension 
,/pi.iu.s.  Aux  environs  d'Extension,  le  conKlonier.it  lui-même 
constitue  le  toit  <le  la  veine.  p:n  quelques  endroits,  ce  toit  est 
une  couche  de  ^'rès. 

Près  de  Easl  Wellington,  la  couche  de  charbon  ne  renferme 
p.,s  (le  sall-.andes  per>istantes.      l'ar  places,   généralement  dans 
1,-^rcntlrineiUs,  la  couche  consiste  entièrement  en  charbon  net,  et 
ne  conti(  nt  <iue  (|Uel(|ues  petites  lentilles  de  ch.irbon  impur,  tendre, 
épaiw-  d'un  p.aice  ou  moins,  et  dépassant  rarement  un  develop- 
m,m-ni   horizontal  de  10  où   15  pieds.     Au  contraire,  dans  les 
„i„rr.n,nts,  le  charbon  est  très  impur.     Très  d'KxtenMon,  les 
partir,  non  dérangées  de  la  couche  Wellington contiennetit  des 
iutercaUitions  schisteuses   plus  ou   moins   perMMante-.      A   c-t 
endroit,  la  couche  consiste  généralement  en  trois  hts  de  charbon, 
séparé,  par  des  salbandes  de  charbon  impur   (rash).      D  autres 
parties  de  la  veine  montrent  les  trois  lits  de  charbon  séparés  non 
seulement  par  des  salbandes  de  rash,  mais  aussi  par  une  épaisse 
couche  de  schistes.  . 

I  a  c.mpoMtion  du  charbon  impur,  ou  rash,  e-t  indiquie 
par  l'analvse  suivante,  effectuée  par  M.  F.  G.  Wait,  de  la  D.viMon 
des  Mine-,  Ministère  des  Mines,  d'un  (■chantillon  recueilli  par 
nou-  -ur  la  couche  Wellington  à  Extension.— 

Humidité   ^■'-''l 

Maliére-  vol.  comb 24- 1^ 

tarbone  tîxe l'^-> 

Cend.es 54-97 

100-00 

Sauf  les  salbandc.  de  schi-tes  et  le  charbon  impur,  (rash), 
les  impuretés  sont  -an.  imi-orlance.  Le  charbon  contient  plus 
ou  moins  de  pvrile  de  fer,  particulièrement  le  charbon  schisteux 
et  impur;  on  observe  au-.i  de  nombreuses  veinule,  de  calcite, 
.lui  remplissent  les  plan>  de  j..intage  de  charbon,  ma-  elles 
n'augmentent  pas  beaucoup  la  teneur  en  cendres. 
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sans   ir.m-ition.   re\ient   a\ec   une  épai--eur  de    10  à    li   pieds. 
Ouoi.iue  le   mur  deni.ure   pre-<|u'uni,   le   tuii,   en   passant  de  la 
partie  mince  .'i  la  partie  .•■pai>-e,  est  piis-é  d'une  t.içon  aigué,  et 
géMiéralement   remonte   irrégulièrement.     Même,   il   e>t   sf)uvent 
dérangé  en  un  pli  courbé,  sur  une  distance  de  25  jiieds  en  un 
endroit.     Ces  dérangements   ^ollt  appelés   •'l.iilK-"   locilement. 
Invari.iblement,  là  où  la  couche  est  pincée,  le  cli.irlion  est  sale, 
et  à  surfaces  de  glissements,  tandis  que  ilans  les  parties  épaisses 
ou  renllements,  il  est  net  et  noir,  avec  un  éclat  presque  brillant, 
et  n'est  brisé  que  par  <iuel<iues   factures  irrégulières.     On   n'y 
trouxe  d'impurclés  qu'au  sommet  et  à  la  base  des  renflements, 
et    aussi,  ([uoique    rarement,  en    intercalations   minces   et    non- 
continue's,  vers  le  centre.      Parfois,  le  charbon  est  net  et  solide 
mais  généralement  il  est  brisé  et  ojntourné.      Dans  les  plis,  d 
est  toujours  bri-é.     L'orientation  des  plis  coïncide  toujours  avec 
celle  des  couches,  c'est-à-dire  nord-ouest  à  ouest,  et  les  pince- 
ments de  la  couche  se  trouvent  toujours  du  côté  nord-est  ou  nord 
des  llexures,  avec  des  renllements  correspondants  du  côté  opposé. 
Lorsqu'il  y  a  juxtaposition  en  biseau  dans  la  couche,  la  partie 
supérieure  est  toujours  au  nord-est  ou  au  non!. 

Près  d'Extension,  quoique  la  couche  atteigne  des  variations 
d'épaisseur  encore  plus  marquées,  passant  de  5  pieds  à  26  pieds, 
les  plis  du  toit  sont  moins  brusques,  quoiqu'il  y  en  ait  quelques- 
uns  très  rapides,  avec  des  dérangements  de  3  à  4  pieds.  Parfois, 
dans  les  parties  courbées  de  quelques-uns  des  plus  grands  plis, 
qui  affectent  la  couche  tout  entière,  la  veine  est  pincée  et  le 
charbon  est  entièrement  remplacé  par  des  impuretés  (rash). 
Sur  les  flancs  des  plis,  le  toit  est  affecté  par  des  flexures  graduelles, 
qui  remontent  irrégulièrement,  formant  un  renflement  de  charbon 
net,  brillant,  peu  brisé,  n'ayant  que  quelques  impuretés  au 
sommet  et  à  la  base. 
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l.c  charlMiti  df  la  rourhc  \Vfllint;ton,  iDMju'i'lk:  n'i'-t  «[tiiVc 
(l.TanKc'c,  c>l  unir  et  possède  un  et  Lit  sii!)-brillaiu.  l'arfoi-^.  il 
est  lamclk''  en  lit>,  en  d'autres  endroits,  il  est  massif  et  comp.ict; 
le  charbon  lamelle  contient  des  toiite>  petites  lentilles  d'impurc- 
t,\.  I.,i  couche  e^t  recoupée  par  des  plans  de  jointage  ou  dia- 
,1,-,-,  .lui.  dans  le  charbon  lamelle,  sont  A  angles  droits  des 
lliii-  de  délit.  Le  charbon  est  assez  dur  et  solide,  sa  fracture 
L~i  eHiuilUuse,  et  il  ré>iste  bien  aux  intluences  atmosphérif|ues. 
Il  contient  parfois  de  la  pyrite  et  sur  <iuelques-unes  di's  frac- 
tures on  voit  de  minces  pellicules  de  calcite.  I.e  charbon  est 
riuelquelois  contourné  et  à  surfaces  polies  et  brillantes  causées 
jiar  des  >;lisscments  et  frottements. 

Ainsi  que  l'indiquent  les  analyses  données  ci-dessus,  le 
charbon  Wellinijton  est  im  charbon  gras,  relati\cment  riche 
(H  matière:,  volatiles,  et  sa  com[K)<ition  ne  diffère  guère  île  celle 
,k-  .lutres  charbons  de  Xanaiino.  Cependant,  d'après  les  essais 
(le  Stanst^eld  et  <le  Porter,'  il  semblerait  être  beaucoup  mieux 
adapté  à  la  f.ibrication  du  coke  (|ue  les  houilles  des  couches 
Unuglas  et  Xewcastle.  A  présent,  on  ne  s'en  sert  pas  comme 
charbon  à  coke,  et  il  est  entièrement  utilisé  comme  charbon  pour 
génér.iuurs  de  vapeur,  pour  la  fabrication  du  gaz  et  pour  usages 
(!onu'>ii(iues. 

La  couche  de  charbon  Xewcastle  se  trouve  intercalée  entre 
les  formations  Cranberry  et  Xewcastle.  Elle  traverse  la  partie 
centrale-ouest  de  la  carte,  et  possède  une  orientation  générale 
de  X.  20°\V.,  affleurant  de  l'île  Xewcastle-nord  au  sud  de  la 
rivière  Xanaimo.  Elle  est  à  découvert  des  deux  côtés  de  l'île 
Xewcastle,  et  elle  traverse  probablement  l'île.  Elle  aftkurc  à 
l'ouest  de  la  mine  Brcchin  sur  la  pointe  Fimbury,  le  puits  Brc- 
chin  foncé  jusqu'à  la  couche,  n'ayant  qu'une  profondeur  de  84 
pieds.  A  cet  endroit,  la  veine  a  une  épaisseur  moyenne  de  30 
;\  40  pouces,  et  renferme  une  ou  deux  salbandes  persistantes. 
Il  n'est  guère  douteux  que  la  couche  soit  continue  entre  la  mine 
Brechin  et  Xanaïmo,  quoique  l'affleurement  ne  'oit  pas  exposé 
au  jo:ir.     On  l'a  mise  à  découvert  par  une  couple  de  puits  inclinés 


'I.ts  Chorbons  du   Cun.ida.    Ministm-  des  ^:ines,    Pub.   n"  8.^,  \ol.  I, 
1912,  Partie  VL  paiçes  205-233,  et  tableau  XLIV. 
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40  pouces  quoiq.ril   -..l   .  .,,,nr,é  .,uVll..  atteuit   un.  -IMip-ur 

sur  une  distance  .r.n,  null.-  ...  .l.inMlm-  la  va  l,vM.  la  ma. 
Cl,a<e.  et  elle  a  été  nii.e  à  <le.nuv.rt  <lan-  .lUe  .,uc^,  travaux  .K| 
fouille,  et   dans  le  puits   in.liné   Doublas  de  'a   N\-t-"    ^-f 
Companv.     l.a  veine  a  un,    pui-~an.v  moyenne  de  6  a  R  p.ed.. 
n,ais  ne  contient  .,u..  2  :,  4  pa.U  d..  ,harh..n  net.  traver..s  pa, 
des  rubans  <le  M-hi-...'^  .harhonneux.     Au  ~ud  .l-  la  r.s  un.  l  ha.... 
il  .M  ,l,.uu.nx  .|ur  la  couehe  New.^.~tle  soit  exploUahlc  mai-  ell.; 
est   l.i.n    .létnu..    jusqu'à   Sou.h   WVllinutm,   et   elle  e-t   m-e   a 
dénmv.r,    par   plu-i,  ur-   puit-   d..    fuuille.     Snn   épa^Muir   vane 
entre  18  pouces  et  6  pie.l-,  mais  elle  con--te  .urtnut  en  -harho 
très  impur  et   en   lits  de  schistes  charbonneux.     1  n,re  s„uth 
Wellington   et    la   rivière    Nana.n...,   la   v.ine   n  e-t    pa-   exp..see 
aujnur,eton,teconnaitni-anaturem.,nallun^     Au  sud  de 
la  rivière  .le  Nanaimo,  .m  a  mi-  à  .l.'.cuv.rt dan.  un.,  .alenc 
i,„,,n.ée  <1..  rech.rch...  -nr  le  tlanc  sud-ouest  .lu  synclinal,  <lont 
Taxe  plon^ic  v.'r-  l.'  sud-e-i .  et  -(ui  lait  partie  .le  la  crête,  ou  cuesta 
en  forme  de  cn.i-.ant-ei.tre  la  voie  ,lu  chemut  .le  fer    ..sqmmalt 
et    Nanamio  .t   le  ch.min   .le   fer  des  charbonnages   extension, 
c,.   nui    cnn-.i.ue    prniublement    un    pn.l.ui^emeut   de    la   veme 
\cwca-tle.     La  cuche  a  6  pi...ls,  mais  consiste  surtout  en  char- 
bon pierreux  et   schistes  charb.^nneux,   avec  amas  lenticu  aires 
de  charbon  atteignant  une  épaiss.ur  ,1c  10  pouces      11  est  fort 
,,„uuux  „u..  la  s.ine  .e  prolonge  beaucoup  au-.lela  .  .  cc^  endroit 
Un  ne  cnnait  pas  son  extension  v...  l'est.     La    ^-^"'    I-"--! 
Cmpanv  l'a  exploitée  prè>  -le  NVaiaim.,  a  ,.lu-  .1  un  nulle  au 
large  de' la  u.éve,  et  elle  s'étend  probablement  beaucoup  plu. 
loin      Au  su.l  -le  la  rivière  Chase,  où  la  couche  à  son  affleure- 
ment c-l  mince  et  schi-teuses,  son  prolongement  est  prnblema- 
ti.uic  et  ne  doit  pas  être  très  grand. 

■  \nu-  ne  p.)uv.ins  donner  que  peu  de  détail^  concernant  la 
couche  .le  Newcastle,  car  n.nis  ne  la  vîme.  pas  dans  les  travaux 
s,)uterrains.  L'épai>>eur  moyenne  où  on  1  expl.nte,  est  ck  .0 
à  40  pouces,  variant  entre  les  extrêmes  de  20  p,)uces  et  6  a  S 
picl-.     Donc,   ciuoiciue   plus   mince,   elle  est  beaucoup   plus   re- 
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lion  Cranbrrrv.  1  -■  lH  varie-,  m1.>..  L.  .-Mnpo.ith.n  dv  U  1-r- 
n,ali.m  NcwcaMU-.  du,,  -rhistc  gn-scux,  à  ..„  «rès  gro^>ur,  ot 
num.  à   un   con,lon.crat   à   ^•Umonts   fins,     ^^'^^^^^^^^'^o 

,1.  la  rivicTC  Cha-o,  .t  à  S.u.l.  W  >  !li,v;tun,  tan.l,^  ■luvU-  autres 
n.hrs  ^un.    >n   majorit/-  a    Nanauuu  rt    pr,"-  .1.  la   mur.   Na- 

"'""a  en  jnu.r  .i'apr^.  K'^  -i'Hilu»  analy-.-^  qu.  1^  >  inut 
,l,H.nir,  particulièrement  cclK-  ,ir  -.tan-hcl-l  mt  l.  .iiarl.m 
,.„„auercial,  le  charbon  Neuca.tle  ne  .lilïère  pa.  -1  une  luarur. 
prononcc-c  <!e.  charl-nn^  \Vrllin,t,.n  -i  i>"nja..  r  c-,  un  char- 
bon uras  à  haute  teneur  en  n.a.i.'rr,  ^.,latik-;  n>a.>  .1  m  n,h  c 
.-■tre  ph,.  pauvre  en  carbone  Ils.-,  et  nu-n,e  en  teneur  complète 
,k.  c.ubone,  et  plii>  riche  en  (•x>>;ène  et  en  cendre,-..  Il  ne  s  ag- 
f;luiine  pa.-  lacile-ment  en  coke.  On  en  lait  usa^e  surtout  pe.ur 
les  j-e'-nérate-urs  île  vapeur. 

I  a  couche  de  charbon  Doublas  se  trouve  au  sem  des  as^se-s 
elc  Neweaslle,  surmontant  de  25  à  100  pkds  la  m-hu-  de  Niw- 
castlc;    donc  son  arik-urement  .-t  la  surface  se  tre.uve  e  e   100  a 
1,000  picels  à  l'est  de  celui  de  la  veine  Newcastle,  selon  le  carac- 
tère eia  relief  et  l'angle  de  plongenunt.     11  -'éteml  de  1  .le  New- 
castle nord   jnsfiu'au   suel   de   la   riviè-re   Nanaïmo,   et    peut-être 
jusqu'à  Ladvsmilh.     La  veine  est  à  découvert  dans  un  y,eux 
puits  (mine  Fitzwilliam)  sur  le  cÛté  ou-  st  ele  l'iU'  ^'^'^;'^^]^-  ""^ 
on  (lit  qu'elle  a  aussi  été-  exposée  du  cé.té  nord-est.     l.lle  aOk-urc 
à  la  mine  Brechin,  où  un  puits  incliné  l'attaque,  et  <,uo>,,u  elle 
ne  soit  pas  à  elécouvert,   elle  se-  p  clonge,   pre.babk-ment  sans 
l.icnne,  jusqu'à  Nanamio.     On  ne  l'exploite  p.is  à  présent  pn-s 
de  la  surface  dans  les  environs  de  lile  Neucastk-  nord,  n.  a  la 
mine  Brechin,  mais  les  travaux  souterrains  des  mmes   n'  1    et 
Protection   s'étendent  en   profondeur    juseiu'au-.kvs.nis    de-   \  île 
Newcastle.     L'épaisseur   moyenne   est    probablement    la    nu  me 
que  plus  au  sud,  soit  environ  5  pieels.     Prés  ele  N.mamio   il  y  a 
plusieurs  puits  inclinés  foncés  sur  la  veine,   tous  actuellement 
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South  Wellini;l( 
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ont  été  foii(,és  sur  l.i  \cine,  et  il  >•  ,i  lui  découvert  A  un  deini-inille 
au  ^U(\  de  South  \\'ellini;ton.  pré-  de  la  voie  <hl  (  heiiiin  de  fer 
de  l.i  conip.iynio  l'.ic  ilic  Coa  t  CoUierie-,  l'ré-  île  la  rivière 
t'hase,  vt  à  South  \\'elliuv;ton,  l,i  \eine  a  ime  épaisseur  nio\-iTine 
de  5  pied-,  in.ii-  les  v.iri. liions  extrêmes  -ont  d'un  sinii)le  tilet 
."i  plus  de  M)  pieds.  Sur  la  ri\e  -nd  de  la  ri\  iére  Nan.éimo,  la 
\-eine  est  bien  (lévelo()pée  et  a  été  iiii-e  à  déciuuiTt  [xir  une  ex- 
cavation de  fouille  sur  son  ailleurenient.  l'.lle  ,i  8  pied-,  et  consiste 
en  Kf^'ide  partie  en  charbon  net,  a\ec  des  intercalations  lenti- 
culaires de  charbon  schisteux.  l'Iu-  ,iu  sud,  la  couche  n'est  pa- 
exposée  au  jour,  mais  sur  le  rui— eau  iîu-li,  pré-  du  pont  du  che- 
min de  fer  de-  charbonna^'es  l-;xttiision,  il  y  a  un  allieuremenl 
de  schi-te  ch.irbonneux  a\ec  des  lentille-  de  iharbon,  (|ui  re- 
pré-ente  |)rol).iblenu-nt  la  po-itimi  de  la  \eine;  non-  en  avon- 
donc  indi(|ué  le  prolongement  au  sud  de  l.i  rivière  Nanaiino, 
quoifiue  dans  l,i  p.irtie  sud,  elle  ne  soit  peut-être  iiiwrv  exploi- 
table. A  l'e-t  de  son  affleurement,  la  couche  occupe  une  étendue 
d'un  mille  et  demi  au  moins  et  prob.iblemeiit  plus.  Avec  l.i 
touche  (il-  Ne\v(,i-tle,  on  l'a  ex[)loitée  pré-  de  Xanaïmo,  sur  une 
di-tance  de  plus  d'un  mille  au  l.irjie  de  la  rive,  et  plus  au  sud 
on  a  rele\é  sa  présence  par  plusieurs  forages  près  de  la  partie 
inférieure  de  la  rivière  .Nanainio,  et  ainsi  (lue  nous  l'avons  inen- 
tionné  plus  haut,  on  l'a  atteinte  récemment  dans  ce  di-trict 
]),ir   di  iix   puits  d'extracti(jn. 

Le  mur  et  le  toit  de  la  veine  Douglas  varient  entre  un 
grè-  gro--ier  ou  conglomérat  à  petits  éléments  ;\  Xanaïmo,  et 
im  -ilii-te  gré-eux  près  de  l'ile  nord  Newcastle,  et  à  South 
Wellington.  Près  de  South  Wellington,  le  mur  est  généralement 
un  -rhi-te  gréseux,  et  un  cfuiglomér.it  à  petits  éléments  avec 
des  fragments  de  matière-  cli.irbonneuses  et  des  intercalations 
minces  et  schistes  diarbonneux  bri-és  et  jiolis  par  glissements. 
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Le  toit  consiste  surtuiii  en  iiii  >;rî's  schi-'Hiix,  .uci  iU->  ((uiclu's 
de  Kf'Si  fliins  lcs<nitll(s  on  i.li-cTVi-  (h->  .iin.i>  Iciiiiiiil. lires  de 
ntnnliitn<'T.it>i  A  v.r.{'\\[  lui.  I.  rp.iiNMiir  di-  I.i  niitU'  varif  Immii- 
loup  l'ntri-  un  (ilit  «i  .<0  pird-,  ,i\ii  uni'  inoyiniii'  de  5  [licds 
irivinm,  (|iiiii(|iic  iiir  ilc-  viraiiilc^  ricndiii-^  l'i'l).iis--riir  ixpIniiiMi' 
iW  (h.irlii'M  Ile  dt'p.i^M'  p.i-'  .<  iiil  4  pied--.  (  i  intrair(  iiiriit  .iiix 
amditions  qui  n'-Kiu'it  il. m--  l.i  imulii'  \\  iHiiivjidii,  Ic^  irn  v;ul.i- 
riti>  liaiis  la  (ouilii',  les  l'Ir.inv;!!  uuiil^  tt  it>  u  iilltiiuiit-^,  Mint 
(■auK's  par  rirr<''Kul.iiiir  du  mur.  (.u  le  luii  rst  us.sez  uÉulurinr 
Lfs  |)lis  dans  le  inui  i\v  (<  itc  \riiii'  ne  --iinl  pas  aussi  iirus(|ui's 
rt  niar(|Ui-s  (|ui-  (  (  u\  du  h'ii  dr  l,i  m  un:  W  illiiiuldu.  l'arluis, 
le  mur  rcnnnitc  in~(  |u',iu  tnil .  (  i  .ui  i  i  iuiraui-  en  d'autre  l'ndniits 
s'alïaissf  plus  (lU  nuilns  l)rus<|ucuiLiit.  la  dirti  liciu  de-  lli  \urcs 
mjiuidc  avec  nlK-  dts  assises  c'est-à-dire  einimu  N.  Si)  W  , 
mais  varie  cousidi  ralliement,  et  de  plus,  les  [iji-,  ne  sdut  ni  .uis-i 
kili^s  ni  aussi  réguliers  (|ue  ceux  de  la  <iiU(he  W'elliuk;!' iii.  1  ,e 
lîilé  abrupt  des  surla(  fs  reniuntaiitis  t>t  uénéraK  nu  m  relui 
(lu  sud-ouest,  et  di-s  surfaits  aliaisséo  ceux  du  mird-isl. 

Aux  étranglements,  i,i  \eine  est  pres(|u'entièrement  i  ^m- 
piisée  lie  i  harlinn  imi)ur,  ci  m  une  dans  le  c.ls  de  l,i  \  ciiii'  \\  ellin^- 
tiiii,  i|Uiiii|u  i-n  ^éni'ral  i c  rh.irlion  imiiur  sdit  plus  dur.  1  >ans 
les  renllemrnt-,  le  (li.irhon  ist  net.  .'i  ii  xture  <  (Hiip.ute,  ,'i  l'c  lai 
terne  à  sfini-lirillarit.  Il  est  dis  isé  en  Kf'^  blues  di'  lormes  irn- 
k;iilii-res.  Dans  les  étrant;lements  le  i  harbon  est  eontourné 
et  en  observe  des  surt.ices  pulies  de  i.;li-s<niciit ,  mais  |i.r-i|Ue 
tes  earaetéristiques  sont  de%el(i[)pées,  la  teneur  en  eendri  s  est 
élevée.  I.i-  mur  des  endroits  déranijés,  est  invariablement  étiré 
et  ."i  surfaces  [)olies,  et  parfois  le  toit  .i  .iiissi  ces  cir.ictéristiques. 
La  veine,  t.mt  aux  é'r.mj,dements  'lu'.uix  rentlements,  il  même 
là  où  elle  n'est  guère  dér.m.uée.  ne  renferme  p,is  d'interc.d.itions 
uiiUiuues,  mais  parfois  dos  coui  hes  éjjaissts  de  .siliisles  i  liar- 
b'iiiiieux  renipl.icent  entièrement  la  veine,  mais  disparaissent 
rapidement  dans  toutes  k-s  directions. 

La  \tine  est  aussi  dérangée  p.ir  de  nf)mbreuses  petites 
failles,  i|uoi(|u'il  y  ait  rarement  fracture  complète,  le  charbon 
ay.mt  ^'té  refoulé  le  long  du  plan  ou  de  la  zone  de  disloc.ition 
Plus  rarement  Li  couche  tout  entière  est  légèrement  riflée  sans 
variation  appréciable  dans  l'épaisseur. 


l.(,r-(|iic'  11'-  pli-,  li'>  ('■ir.in^k'nu-nts,  Ir-  taillfs  ^■l  les  ncii-s  st- 
troiivciil  .'i  prii  lie  profondeur,  leur  prrMMice  c-t  liéiu'-nik'trent 
indunHT  .1  1,1  Mirf,ici'  par  des  \,vùw-  m- 1.-  dont  un  tl.mr  forme 
un  csrariH  inrnt  ,i-./  r.d.lc  ."i  anule  droit  des  pl.ins  de  si'dimon- 
tation,  t,uidi>  (inc  l'.iutn-  inutc  dév.ik'  en  pente  à  peu  pu-, 
parallèle  ."i   la   >tr,itiriiation. 

l,e  charl.Mn  de  l,i  \eine  Dou^'las  est  noir,  à  éclat  brillant 
à  >cnii-lirill,int.  I'  e-1  in,i->it  et  tnversé  par  des  plans  de  fr.ic- 
lure  irrév;nlier-,  .jui  don,  nt  lieu  à  des  ..■a--ures  esquilleiisi-s. 
H  e-l  ,i--e/  dar  et  ré-i-le  bien  aux  intluenre-  atntosphériqres. 
.\in>i  ciu"  ilan-  le  e,,-  ,Iu  ch.irlion  Wellini^ton.  on  <il)>erve  I.- 
pelli;nl.-  <le  e,ili  il<-  -ur  cert.iin-  de-  pLuis  de  fraeture.  l'.ir 
plare-  où  la  \eine  a  été  dér.m^ée,  il  v  a  des  surf.iets  polies  et 
irrésuliére-  de  ulis>enient~.  entre  lesquelles  le  cliarl»m  a  un 
écl.it  plu-  lerne,  I..1  eouelie  e-t  r.irement  contournée,  mais 
,dor-  le  (ii.irl.on  e-t  impur  et  la  teneur  en  cendres  est  élevée. 

Le  (  h.irlion  i)oui;l.i-  e>t  inie  houille  riche  en  matières  voLi- 
lile-,  c-l  .lin-i  que  l'on  peut  voir  i).ir  les  an.ily-es.  il  ressemble 
be.iucoui)  ."i  la  houille  de  II  veine  \Vellin:J:ton.  i)',iprè<  les 
,inal>-e-,  il  -embleniil  «lue  le  charbon  de  Southfield  et  (K  Soi 
WeHuvjton  -oit  phi-  riche  en  cirbone  fixe  et  plus  pauvre  en  vu. 
(ires  que  celui  de-  en\iron-  de  Xan.nmo,  et  il  -'.i.t,"^lutine  iilu- 
facilement  en  (oke  On  fait  ii-ai;e  du  charbon  Douvilas  dans  Us 
uénér.iteiir-  de  vapeur,  pour  la  fabrication  du  gaz  et  pour  usages 
(lonie-tique-. 

\<.u-  n',i\ ons  que  lieu  de  données  sur  l'oriKine  de  ces  couches 
de  charbon.  Les  as-iscs  houillères  ont  été  déposées  sous  .le^ 
on  ditions  (|ui  pa-saient  rapidement  de  conditions  m. innés  à 
(les  conditions  terrestres,  et  les  couches  reposent  indistincte- 
ment sur  des  schistes,  des  grès  et  même  des  coni;lomérats,  a\ec 
absence  d'ar.yile  ,'i  la  base  des  veines,  et  contiennent  très  peu  (In 
restes  fosHies  de  racines.  11  ne  semble  i;uère  probable  (lue  le 
charbon  ré-ulte  de  l'accumulation  de  matières  vé.^étales  (lan- 
des s^rands  niaréc,ii;es  C(-)tiers,  à  grands  arbres  et  à  brousse  luxu- 
riante. Ce  charbon  résulte  pluti't  d'accumulations  de  matières 
véRétale-  d.ins  de-  tourbières  formées  dans  les  lagunes  ()Ui 
étaient  séparées  du  bas>in  marin  extérieur  par  des  barres.  11 
semble  donc  probable  que  les  veines  ne  se  prolongent  pas  111- 


89 

(Il  Tminuiit  \ors  le  nord-i'st,  sous  It-s  eaux  du  dttroit  de  Géorgie, 
ni,ii>  -ont  au  contrairt;  restreinte.-.,  (lius  ou  moins,  aux  environs 
(i(^  aiieiennes  lignes  de  côtes  tles  mers  qui  ont  précédé  les  temps 
crétacés  supérieurs.  Les  couches,  surtout  lorsqu'elles  ne  sont 
jjuère  dérangées,  ne  sont  pas  composées  de  charbon  pur,  et  on 
iihserve  des  alternances  de  charbon  net  avec  des  schistes  char- 
liniiiieux,  et  même  parfoi>  la  \eine  entière  ne  contient  que  des 
iharlions  schisteux;  on  peut  déduire  de  ce  fait  cjue  les  vases  et  les 
limons  l'taient  déposés  dans  les  ba--t'onds  en  même  temps  (jue  la 
tourbe,  et  en  quantités  suffisantes  pour  former  les  "noi-.eux" 
(Ml  p.'irties  à  peu  [)rès  stériles  des  \eines  de  charbon. 

Ainsi  que  nous  l'avons  indiciué  dans  l.i  description  de  la 
>iriicture  géolojjiciue  de  la  série  de  Xanaimo,  les  assises  ont  été 
Millicitées  par  des  efïorts  venant  du  nord-est.  Des  déformations 
lucak's  -ont  arrivées  pendant  fiue  certains  i]i-^  lits  n'étaient  pas 
encore  --nlidiluV,  mais  les  dérangements  et  les  <lislocations  ma- 
ieurs  n'eurent  lieu  fiue  longtemps  après  le  dépôt  des  couches, 
(•n  est  porté  à  croire  que  ces  déformations  locales  causèrent 
i|ticl(|ues-uns  des  dérangements  des  veines  de  charbon;  car 
tout  --rinble  indiciuer  riue  lorsfjue  les  premiers  mouvements 
eurent  liiu,  le  charlxjn  net  se  trouvait  à  im  état  plus  plastique 
<|ue  le  charbon  impur  et  schisteux  ou  "rash."  II  se  trouva  donc 
prts-uré  des  endroits  qui  forment  des  étranglements  au  sommet 
<li-  plis,  là  où  il  y  avait  augmentation  de  la  pression  verticale, 
pour  s'accumuler  dans  les  lianes  où  régnait  une  diminution  de 
pres-ion  correspondante.  C'est  ainsi  (pie  s'expliquent  les  renfie- 
mints  (les  veines,  qui  consistent  en  charbon  net,  à  part  les  minces 
/"lu  ■■  impures  au  sommet  et  à  la  base,  tandis  (juc  les  étrangle- 
ments sont  composés  presqu'exclusivement  de  charbon  .schis- 
uux.  ou  "rash."  Comme  c'est  généralement  le  toit  de  schiste 
gréseux  de  la  veine  Wellington,  et  le  mur  relativement  faible 
lie  roche  analogue  de  la  couche  Doug'as  qui  sont  déformés,  il 
semblerait  cjue  la  résistance  relative  du  toit  et  du  mur  aient 
(lélerniiné,  en  général,  l'importance  des  dérangements.  Il  est 
[)fi~-iljle  (|ue  des  irrégularités  primitives  dans  K>  veines  aient 
'l'iirmiiié  les  endroits  où  ont  eu  lieu  les  petits  dérangements. 
l.t>  mouvements  ultérieurs,  plus  import.mts,  (jnt  provoqué  les 
amples  tlexures  et  les  failles  <pii  affectent  les  couches,  et  ont 
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aussi  causé  les  failles  mineures  et  les  rides  qui  sillonnent  les 
veines  Ces  mouvements  provoquèrent  un  ajustement  latéral  des 
assises,  par  des  glissements  des  lits  les  uns  sur  les  autres,  et  on 
peut  croire  (lu'unc  grande  partie  de  ces  glissements  eurent  lieu 
aux  contacts  des  couches  de  charbon,  laissant  après  cet  ajuste- 
ment, des  surfaces  polies  et  usées  et  des  dislocations  dans  le 
charbon,'  aussi  bien  dans  le  mur  et  dans  le  toit. 

Divers  observateurs  ont  déjà  signalé  des  petits  dérangements, 
des  variations  locales,  des  interruption,  et  des  lacunes  dans 
les  veines  de  charbon,  semblables  à  ceux  qui  affectent  les  couches 
houillères  de  Nanamio.-  Us  doivent  leur  origine  à  diverse^ 
causes,  irrégularité  dans  le  mode  de  dépôt,  par  érosion  contem- 
poraine ou  ultérieure,  mais  surtout  par  des  déformations  quel- 
coiuiues,  comme  dans  le  cas  des  assises  houillère^,  de  Xanaimo. 
Ces  causes  présentent  un  intérêt  économique  autant  <iue  scienti- 
fique, car,  comme  on  l'a  déj.\  dit;'  "le  retour  constant  des  ditïe- 
rends  industriels  est  dÛ  dan-  une  grande  mesure  aux  difhcultes 
qui  se  présentent  d'élaborer  des  cf.nveniions  satisfaisantes  pour 
l'exploitation  des  couche-  en  endroits  anormaux,  où  le  mineur, 
aux  conditions  ordinaires  ne  peut  se  faire  un  salaire  qu'il  con- 
sidère rais(jnnable." 


1  \oir  Bailey  Willis,  Some  Coal  Ficlds  ol  l'iiget  Sound,  Rapport,  United 
St.  ("icol.  Survev,  K-<i'ie  \ol.  annuel,  1S<)7. 

=  1  es  travaux  dont  les  titres  suivent  traitent  de  ce  sujet  : 
Hain,   H.  F.,  "Origin  of  C'ertain  features  of  Coal  Basms"  Journal  of 

Conl.,  Vol.  3,  '895.  ,,      ,.    c    r-     i 

Collier,  A.  J.,  "The  .\rkans,.s  Co.il  fields,"   Bulletin  .>26,   l.  S.  Oeol. 
Survev,  190",  pages  4S  et  suivantes.  ^.     ,    ,, 

C.resley,   \V.   S.,    '■Cl.iy-veins   vertically   interseetmg   Coal    ^Ieasurc^ 
Bull.  C.eol.  Soc.  of  Am.,  V(,l.  9,  1^9S,  pages  .VS-,SH. 

Keyes,  C  R.,  "Coal  Deposits  of  lowa,"  (ieol.  Survey  of  lowa,  \ol.  -, 
1894   pages  49-,S3,  papes  178-189,  pages  229  et  249. 

'Willis,    B.,   "Some   Co.d   fields  of   Puget   S.jund,"    U.S.   C.eol.   Sur^ey, 
ISniu  rapport  annuel,  Partie  111,  189()-97. 

Woolnougfi,  W.  G.,   "Stone   Rolls  in   Bulli  Coal  seam   in   New  South 
Wales,"  Journal  R.  Soc.  of  N.  S.  Wales,  Vol.  44,  1910.  .      -       c     .k 

'Woolnough,  W.  G.,  "Stone  Rolls  in  the  Bulli  Coal  seam,  in  New  Soutti 
Wales." 
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DESCRIPTION  DES  MINES' 

Il  y  a  quatre  compagnies  qui  exploitent  le  bassin  houiller 
,1,  N.in.iimo:— La  Western  Fuel  Company,  la  Canadian  Col- 
li,rit>  (Dunsmuir)  Company,  Pacific  Coast  Collieries,  et  la 
WiiiKinver-Nanaïmo  Coal  Mining  Company. 


VANCOUVER-NANAIMO    COAL    MINING    COMPANY 


La  Vancouver-Nanaimo  Coal  Mining  Company  exploite 
1.1  iinuillèrc  de  New  East  Wellington,  à  East  Wellington.  Cette 
iiilnr  fut  ouverte  en  1907  sur  la  veine  Wellington.  On  atteint 
1.1  cDiKlie  de  charbon  par  une  galerie,  ou  pUr.ôt  un  puits  incliné, 
paralU'le  à  une  ancienne  galerie  foncée  sur  la  veine  Little  Welling- 
tnii.  La  couche  Wellington  a  une  allure  uniforme  dans  les  tra- 
vaux souterrains,  avec  une  légère  inclinaison  de  5  à  10  degrés 
viT^  le  nord-est,  mais  vers  le  sud-ouest,  la  veine  de  charbon 
t-t  <li-l()quée  par  une  série  de  failles  en  gradins,  et  elle  affleure 
.:ii  ]Mur  au  sud-ouest  de  l'installation  de  surface  de  la  veine, 
a\ii  un  plongement  très  raide  vers  le  nord-est.  On  exploite 
par  la  méthode  de  chambres  et  piliers,  ces  derniers  étant  finale- 
ment enlevés,  et  le  toit  supporté  par  des  boisages  remblayés 
ou  "cogs."  On  a  bien  aussi  exploité  quelque  peu  par  grandes 
tailles,  mais  cette  méthode  n'est  guère  pratique,  à  cause  de  la 
grande  \ariation  dans  l'épaisseur  de  la  couche,  telle  que  nous 
r,i\on^  déjà  décrite.  Partout  où  on  peut  le  faire,  on  sous-cave 
la  taille,  mais  en  général,  on  abat  par  coups  de  mine  sans  havage 
pn'Iiniiu aire.  Le  halage  souterrain  se  fait  tant  à  l'aide  de  treuils 
<|u'avec  des  mulets.  Le  toit  étant  faible,  on  boise  fortement 
et  ain-i  iiue  nous  l'avons  dit,  lorsqu'on  abat  les  piliers,  on  les 
n  inplace  par  des  boisages  remblayés.  La  mine  est  aérée  par  un 
ventilateur  et  l'air  y  est  bon;  il  n'y  existe  virtuellement  pas  de 
gaz  délétères.  La  production  de  la  mine  en  1911  a  été  de  72,918 
grosses  tonnes. 

'  Niùrnoire  51,  Commission  gCologique,  Canada. 
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Company.     Ce  charlHiiinatio  consistf  vu   (lualri'   inmcs,   toutes 
situées  sur  I.i  \eine  Wellington.     Les  miiio   n"  1,    2  et    .^   sont 
situées  sur   U-   liane   sud-ouest   ilc   l'antidinal  <rr'..\len~iMn.  et  la 
mine  n°  4  sur  le   tlanc  nord-est,  soit  a   1    mille  i  .lu  sud-est    de 
l'entrée  prineipale  ou  galerie  à   flanc  de  ( otcau  (\iù  dcs^ert  les 
trois  autro  mines,  dans  la   ville  nu'nie  d'Extension.     La  veine 
dans  ce-   mines    1,    2  et   ,^,   est   di>lo(iui'c   par  une  faille   inverse 
lonuiludinalc  ayant  un  rejet  de  près  de  .^dH  pied-,     i.a  mine  n"  1 
se  trouve   sur   la   lèvre  nnrd-esl,  aliaissée,  de  la  faille,  t.mdis  (lUc 
les  mines   2  et   -i   sont,   ,ui   contraire,   sur  la  lèvre  soukvée.     A 
présent,   on   atteint   le-   mines   p,ir   tnie   j;,derie   traver--lianc   ou 
tunnel,  longue  d'un  mille  qui  tniverse  la  couche  de  la  lèvre  abais- 
sée,  inclinée   vers  le   sud-ouest,   puis   le   plan   de   la    faille,   pour 
atteindre  la  couche  de  la  lèvre  -oulevée  'lui  plonge  aussi  vers  le 
sud-ouest,    i-a  mine  n"  2  e-t  située  au  sud-est  du  fond  de  la  galerie, 
ctlen'  ,1  au  nord-ouest.      Les   deux  parties  de  la  veine  disloquée 
afllenrent  au  jour,  et  les  galeries  inclinées  des   inines  n""    2  et  ^ 
sont     enll•etelUle^     et     Utilisées     pour     l'aérage    et    le     roulage. 
Du  côté  de  la  lèvre  abaissée,  la  veine  plonge  vers  le  sud-ouest 
sous  des  angles  qui  varient  entre  5  et  20  degrés,  (luoitine  près 
de  la  faille,  il  y  ait  des  rides,  et  même  parfois,  elle  se  rcflrcsse 
contre  le  plan  de  faille.     Kn  d'autres  endroits,  la  veine  plonge 
sou-  1,1   f.iille,  (|ui,  ainsi  (juc   nous  l'.ivons  décrit,  semble  quel- 
(]uefois   plonger   légèrement   vers   le   sud-ouest,   et   être   un   che- 
v.iuehemenl.     1  Hi  céité  relevé,  la  veine  a  été  plissée  en  un  ample 
s\nclinal,  ou  tiivette    peu    profondi',  qui  est  dérangé  dans  la 
]),irtie   nord,   mine   iv   .^,   par    une    faille    longitudinale    inverse, 
dont    le    rejet    varie    entre    zéro   cl    \M)    pieds,    le   déplacement 
augmentant  vers  le  nord-ouest. 

L.i  méthode  d'exploit. ition  ciue  l'on  poursuit  est  en  g'rand 
partie  celle  de  chambres  et  piliers,  avec  dépilage  subséquent. 
Parfois,  dans  la  mine  n"  2,  où  le  toit  est  un  cf)nglomérat,  on 
adopte  les  grandes  tailles.     L'abatage  se  fait  à  la  main,  et  par 
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diverses  méthodes  selon  la  nature  et  répais>eiir  de  la  veine.  On 
triM^porte  par  des  nuilets  ou  avec  des  treuils  juscpi'.iux  galeries 
priiiiipales  de  roul.ige.  Des  locomotives  électriques  ainèniiit 
alors  les  trains  de  wat'onnets  au  jour,  par  la  lonj^ue  j,'alerie 
tra\ers-h.me.  l'.n  ^'énéral,  le  toit  de  la  veine  est  un  lit  de  schiste 
préseux,  et  la  mine  est  soigneusement  boisée;  lorsque  le>  piliers 
sont  enlevés,  le  toit  e-it  supporté  [)ar  des  caissons  de  boisa^'e 
n.niblayés  ou  "cogs."  Cliaqui'  mine  est  bien  .lérée  par  un 
M'iitilati  !ir  di-tinct. 

A  la  mine  n  '  4,  la  \eine,  fine  l'on  ex[)loite  par  un  puit,> 
prol.iiid  (le  J8()  pieds,  ploni;».-  \  ers  le  nortl-est  sous  un  aii^le  de 
15  degrés,  et  elle  allkiire  à  l.OOO  pieds  en\iron  au  sud-ouest  du 
puits.  L'exploitation  se  f.iit  par  chambres  et  piliiis.  La 
mine  e-t  boisée,  le  toit  supporté  par  des  l'ogs,  et  l'aéragc  se  fait 
par  lin  puits  distinct,  foncé  au  sud-ouest  du  puits  principal. 
Lu  I')ll,  1,1  iircifluctioa  des  mines  Extension  éî,iil  di-  ,vU.576 
i:rosscs   tomies. 


l 


\Vi;r,TKRN  IL'i  I.  (  OMP.\NV 

La  Western  Fi'.el  Company  e.cploite  rleux  charbonn.iges  dans 
le  bassin  de  Nanaïmo,  les  houillères  Xanaimo  et  Xortht'ield  ou 
brecliin  Ainsi  (]ue  nous  l'avrms  mi'ntionné,  la  compagnie  a 
n'.  enuiniu  foncé  tin  puits  dans  le  territoire  de  hi  réserve  Sauvage, 
.'i  l'enibotichurc  de  la  ri\ière  Nanaïmo,  et  une  galerie  inclinée  sur 
la  veine  Xewcastle  (abandonnée  en  1912').  à  son  aflleurimeni 
(lins  l.i  v.illée  de  la  rivière  Chase.  La  description  qui  suit  des 
mines  de  cette  compagnie,  que  nous  ne  \isitâmes  p.is,  est  en 
grande  [lartie  extraite  du  travail  de  T.  C.  Denis  donné  ,ui  cours 
(lu  rapport  sur  les  Charbons  du  Canada,"  "  l'ublication  n'  8,î, 
\o!.  ].  p.irtie  11,  Ministère  des  Mines,  Division  des  Mines, 
l'*12,  et  (lu  Rajjport  de  1911  de  l'inspecteur,  Thomas  Morgan, 
,iu  -Ministère  des  Mines,  Colombie  britanni(iue. 

A  l.i  mine  Nanaïmo,  on  exploite  les  veines  Liouglas  et  New- 
castle.  Ou  les  atteint  par  le  puits  n"  1  (Puits  Esplanade)  près 
(le  la  grève  d.ins  la  partie  sud  de  la  \  ille  de  Nanaïmo,  la  veine 
Dc.'.iyl.is  à  640  pieds,  et  la  veine  Xewcastle-  à  700  pieds,  et  aussi 
par  le  puits  de  l'Ile  Protection,  sur  la  pointe  sud  de  l'Ile  Pro- 
tection, .^81  pieds  A  la  veine  Douglas,   et  652   pieds   à   la   veine 
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Ncwcasile.  Les  travaux  souterrains  qui  s'étendent  sous  le 
havre  de  N.uiaïmo  et  sous  le  delta  de  la  rivière  Nanaïnio,  sont 
très  considérables,  et  les  chantiers  extrêmes  de  la  mine  sont 
distants  3  milles  l'un  de  l'autre.'  Le  plongement  général  des 
as>ises  est  de  in°  vers  l'est.  On  exploite  la  couche  Newcastle  par 
grandes  tailles,  la  veine  est  sous-cavée  par  un  havage  ;\  la  machine; 
pour  la  \eine  Douglas,  on  emploie  la  méthode  par  clicunbres  et 
piliers,  et  on  opère  le  dépilage  des  piliers  lorsque  la  couverture 
excède  500  pieds.=  I.e  transport  souterrain  se  fait  en  partie 
par  des  locomotives  électritiues  et  en  partie  par  câble  sans  fin, 
jusqu'au  pied  du  puits  n"  1.  La  mine  est  aérée  par  des  ven- 
tilateurs, l'air  descendant  par  le  puits  Protection  et  remontant 
par  le  puits  n'  1.  En  1911,  la  production  de  cette  houillère 
était  de  411,  909  grosses  tonnes. 

A  la  mine  Hrechin,  qui  est  située  sur  la  pointe  Pimbury, 
on  n'exploite  actuellement  que  la  veine  Newcastle,  quoique 
les  travaux  souterrains  soient  reliés  à  la  veine  Douglas.  On 
atteint  la  couche  de  charbon  par  un  puits  de  84  pieds,'  et 
une  g.'lcrie  inclinée  qui  débouche  au  jour,  et  les  chantiers  s'éten- 
dent jus(iu'au-dessous  de  l'île  Newcastle.  L'inclinaison  générale 
des  couches  est  de  5  degrés  vers  le  sud-est,  mais  en  profondeur, 
elle  appuie  plutôt  vers  l'est  et  raidit  quelque  peu.  On  exploite 
par  longues  tailles,  et  on  sous-cave  avec  des  haveuses.  Le 
roulage  se  fait  par  câble  sans  fin  jusqu'au  puits.  L'aéragc  se 
fait  par  ventilateurs,  la  descente  d'air  se  trouvant  sur  l'île  New- 
castle. En  1911,  le  chiffre  d'extraction  de  cette  mine  fut  de 
161,852   grosses   tonnes. 


y    -SS 


P.VCIFIC  CO.\ST  COLLIKRIHS 

La  société  Pacific  Coast  Collieries,  qui  a  repris  en  1912  les 
mines  de  'a  ^acific  Coast  Coal  Mines,  exploite  la  houillère  Fid- 
dick  ou  South  Wellington,  à  South  Wellington,  et  tout  récem- 
ment a  foncé  un  nouveau  puits  de  610  pieds,  à  Morden,  à  un 


'  Rapport,  Ministre  des  Mines,  Col.  brit.  l'Ml. 

'  Denis,  T.  C.   "Coals  of  Canada,"   Division  des   Mines,   Ministère  des 
Mines. 

•  Denis,  T.  C,  Coals  of  Canada. 
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mille  à  l'est  de  South-Wellington.  La  mine  South  Wellington 
est  située  sur  la  veine  Douglas,  et  on  y  exploite  par  deux  galeries 
inrlinées  fon(,écs  s\ir  la  veine.  La  •;.;u<-he  de  charbon  a  une 
intlinaison  de  10  degrés  vers  le  nord-est,  mais  elle  est  affectée 
pir  ilivtrs  dérangements,  et  à  cause  de  l'irrégularité  du  mur, 
,  11,'  t-t  sujette  à  de  grandes  variations  d'épaisseur.  On  exploite 
par  chambres  et  piliers,  mais  lorsque  la  couche  mince  est  d'épaisseur 
iiiiifornu-  sur  une  certaine  distance,  on  adopte  une  modification 
lie  la  méthode  à  longues  tailles.  On  mine  le  charbon  avec  explo- 
sifs sans  coupures  préliminaires.  Le  roulage  souterrain  se  fait 
pir  chevaux  et  par  treuils  actionnés  à  l'électricité.  Il  faut 
li(.i~cr  le  toit  avec  soin,  et  lorsque  l'on  exploite  par  longues 
t.iilli  s,  il  faut  supporter  le  toit  par  boisages  et  remblais.  La 
mim-  est  aérée  par  des  ventilateurs.  En  1911,  la  production 
al  teignit   205,048   grosses   tonnes. 
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TERRA  LMIOUILLF.R  PE  rO.UO.V 
(Mxirait-  du  r.ippdri  ik  M.  J.i-.  Riiluir(lM)n) 


(  l'oir  ilia'j,rariuni-  1 1') 
ill. 


M   1. 


..,1  ii.irtir  i\v  II-  terrain  (lue  ii<iu>  allcii-^  iléirirc  i-l  luirnic 
,111  ^iul-uiH>t  par  l'cxtriinité  Ml(l-f>l  ilf  la  di.iiiu-  lU-  nvn\{.i^uv> 
Hcaufiirt,  rt  plu-  loin  au  ^lul-^■^l  par  K>  nuuit-  Mark,  WV^lfV  et 
autres,  vari.iiit  iii  luiuiiur  (Itpni-  l.F^M)  À  5,420  pieds. ^  KIU 
est  bornée  au  lu.rd-e-t  par  le  détn.it  de  (".enraie,  et  retend 
depui-  la  rivitre  Sahli'  au  nord-i.ue-l  ju-iiu'.'i  la  baie  Ncirtli- 
we-t  au  -ud-esl.  >(>it  une  <!i>tanee  de  lrenle-^ix  niilU>. 

\)v>  UH-uraLie-  <iiit  été  fait>  ^ur  la  lii;ne  côtière,  partie  en 
1S72  et  paiiie  en  bST.V-  depui-  la  ri\  ière  Sable  ju'(|u'à  I  )eei)  Hay 
en  face  de  l'extrémité  sud  de  l'ile  Denliani:  île  là  im  ex.uiien  tlu 
littoral  fut  fait  sans  niesuraRe-  ju-(iu'aux  rivière'^  Créât  Ou.i- 
liciini  et  l.itlle  (Jualicuni.  lKi>ui-  cette  dernière  on  fil  de-  nie- 
suraiies  justiu'à  la  rivière  de-  AnL;lai-  et  le  littoral  fut  examiné 
sans  mesurâmes  depui-  là  ju-i|ii'à  .\orih\\e-t  Hay. 

On  a  fait  éi;alement  de-  n)esurai;e-  en  remontant  un  <(Uir- 
dàau    (|ui    se   déverse   dan-   le   détroit    de    liayne-   (luelciue    peu 
à  l'i-t  de  la  b.iii'  l'amiy  ou  cleux  milieu  et  demi  au  -ud-est  de  la 
rivière  Sable;    en   remontant    la   rivière   I)on,dd.-on   qui   -e  jette 
dans  le  même  détroit  environ  deux  mille-  plu-  à  l'est,  et  t'Ucore 
ei\   remontant   ju-ciu'à   mi-ehemin  entre  ( ctle  ri\'lère  et   l.i   Deep 
iViy.     l.e-    me-nr.i^i-    -mv.ml-    ver-    li-    -ud-e-t    furent    faits   le 
lonu   du    cliemin    .\lberni   et    <K'   li    ri\-ière    l.ittle   Ou.dicuni,   et, 
plu-    loin   encore,    cette   rivière    fut    :emonI(f   -ur    une   distance 
d'environ  -ix  ou  sept   milles;    mai-,  en   rai-on  de  la  dirhculté  à 
pénétrer  dan>  le  boi-  le  lont;  de-  rives,  et  du  fait  (lUe  les  -eiil- 
aftleiirentents  gis.iient  dans   le   lit  du   cours  d'eau,   il   a   f.iUu   l.i 
remonter  en  marchant  dans  une  eau  claire  et  froide  vari.int  en 
profondeur  de  un   à  (juatre  pieds,  et  l'on   n'a   pu   f.iire  aucun 
mesurage.     l.e  seul   autre  cours  d'eau   ex.iminé  sur  tme  courte 
distance  en   remontant,  se  déverse  dans  le  détroit  de  C.eorgie, 
environ  cinc]  milles  au  sud-est  de  la  l.ittle  (Jualicum. 

'  R.ip[Kjrt  (les  Opérations,  Corn,  gé'ol.,  Can.,  1876-77. 
2  Voir  rapiKirts  de  1S72-73  et  de  1873-74. 
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I.(--  (Ifux  Kr.inili-^  ili--  Tcx.id.i  tt  I  .i-i|ii(li  app.irlii'iuiciil  en 
milité  à  <i-  tcruiii,  <!f  nu'tiu'  (lu'mi  ccrt.iin  tinmlnf  di-  pclitus 
il,  -  .m  nord-t^t  rt  .m  Mid-iilifbt  de  ci'tlf  dcriiirn'. 

l.is  infi'rrn.iti<in>  (il)ti'iiiii'>  [)ar  r(\,iiTicii  de  ce-  .itlUiirt  iniiit;- 
dans  k'S  cour-  d'rau  de  menu-  <|Uf  Mir  le  littoral  et  le-  ile-.  -'Mit 
[ilulôt  r>i'"  iii'iiilireux  et  -i  l'im  excepte  le-  ii(iiiili|-eii-e-  loiipe- 
liien  earactéri-ées  (|ui  aiiparaisseiit  dan-  le-  eiiiir-  d'eau  iilii-  au 
miril-ouest,  ain-i  tiue  •  iir  le-  ile>  Dennian  et  Hornliy  uc.r  le 
rapport  de  1M72-7.?),  un  n'a  ipie  tri-  peu  de  ren:-ei^;nenient- 
permettant  de  déterminer  la  >tru(ture  dn  terrain.  Tciitefoi-, 
eu  nuui>ï-ant  les  r(>nnais^ance^  déjà  atciuises  avec  le-  tait- 
aduellenient  en  évidence,  nous  espérons  arriver  assez  près  de  la 

vérité. 

Dans  le  rapport  de  1872-7,S,  pa^e  00,  les  divers  groupes  avec 
puissance  vérifiée  sont  donnés  comme  suit  de  bas  en  haut; 

/'l<■</^.       l'OUiCS. 

A.     Hoiiiller  pmeluctif '^'^  *• 

1^     Schistes  infOrieiirs 1  .<»<>"  » 

('.     ConiiloniLTats  i  iférifurs 900  0 

U.     Schistes  mitoyens '''  '* 

K.     Conglomérats  mitoyens l.lOtl  0 

F.  Schistes  siipérieiirs '"''  '^ 

G.  ConKlomér.its  supérieurs •'^"  " 

4.972  0 

Dali-  le  -.iiên'e  rapport,  on  donnait  huit  coupes  des  assises 
houillères  i)rodueti\-es  dont  les  plus  occidentales  étaient  sur  la 
rivière  I?ro\vn.  un  .illhaot  de  la  l'uiitledjje.  Cette  coupe  com- 
pi.rtait  une  |)ui-sance  totale  de  7 M)  i)ieds  ()  pouces,  avec  neuf 
couche^  de  eluirhon  d'une  éiwisseur  variant  entre  six  pouces  et 
-epl  pieds;  la  couche  de  sept  pieds,  cepentlant  n'était  pas  tou- 
jours per?istante.  La  puissance  totale  du  charbon  est  d'environ 
^eize  pieds  six  pouces.  La  coupe  suivante  était  sur  la  i'unt- 
le(li;e;  mais  les  dét.iil-  ne  se  voient  pas  très  bien  et  l'on  ne 
dislinKue  .uuiine  des  couches  de  charbon.  A  environ  deux 
milles  et  troi-  (pi.irts  du  déversoir  du  lac  Puntledge  en  direction 
S.  48°  E.,  se  trouve  l.i  coupe  n"  3,  au  claim  Union  Mine,  dans  un 
rocher  preMjue  \ertical.     La  puissance  totale  apparaissant  dans 
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le  122  pi.cN,  ri'nftrm.inf  onze  coiulus  di-  charlxm 

1^  d'('■p.li^^s(•llI    (orm.iiit   un  criMTnbli'  <li"  vin^;t- 

4  est  à  vinut-iicuf  ch.iims 


I-  Irow  iiDLicc; 


I. 


;i  coupL'  Il 


ifc 


lu^  houil- 


au  ii,.rd-niu-i  df  la  o.up.-  n"  .i  <t  rcntcriTu-  tr(.i>  o.iic 
lm>  o.miMirt.itU  un.-  puissaïuv  tntaU-  de  .|.iiiiA'  liic'l-  mx  ikjuccs, 
c\st-à-dii.-.  de  1m>  in  haut,  iiuata-  pi.d^  mx  poucvs,  deux  pieds 
H  trois  pi>VH  rc-pictivi'imiit.  11  o^t  p..-il,k'  (im-  cittr  K.upc 
.,,il   dan-  -Ml,  ,ntuT  <ui  in  partir  uiu'  (  oiitinuatioii  de  la  coupe 

Il  '  .î. 

r„  menant  une  li;;ne  S.  ,ÎS°  l'..,  depui.  la  eoupe  i  >ur  deux 
nulle-  et  un  tiers  <le  distaiiee,  .m  atteint  la  rivière  Trent  ou  iiou> 
avons  obtenu  les  .létails  de  la  eoupe  n  5.  Iri  la  puissance  totale 
des  assises  mesure  710  l)ieds  7  [louees  et  renferme  trei/e  couches 
,1,.  .ii.irlM.n  d.mt  lYpai-seur  varie  de  deux  A  (|uatre  pieds.  C  V-t 
m  ereek  Hra.ll.v,  un  atilueiit  <le  la  Trent,  que  nous  avons  eii- 
-nite  retrouvé  les  .issises  dans  cette  direction,  à  une  distan.e 
d'en  vin. n  un  mdle  de  cette  rivière  du  côté  sud-esf,  nous  avons 
,,,,,„.l,-.  ,^.,,..  ,,,up.':  n"  6.  lai  raison  .lu  pendai^e  très  irrésuier 
,.t  .les  -uriaees  consi.lérahles  (lui  sont  cachées,  il  était  très  dit- 
fu  ile  d'ei.  estimer  la  puissance.  Ce  .lue  Ton  a  pu  voir  du  chai"- 
l,nn  se  présente  en  .|uatre  couches  ayant  de  huit  pouces  i  trois 
pieds  huit  pouci's  d'épais-eur. 

Le  dernier  endroit  que  nous  avons  r-xaminé  est  la  mine  de 
rharLon  de  Havnes  Sound,  sur  la  rivière  Sable  (coupe  n»  7). 
Cette  mine  est  à  environ  cinq  milles  et  ilemi,  direction  S.  53  K., 
de  la  base  de  la  coupe  n"  6  sur  le  creek  Br.ulley.  Cette  coupe 
,omi)rend  220  pieds  10  pouces,  et  renferme  deux  couches  de 
charbon  ayant  resiiectivement  ciiui  pieds  dix  pouces  et  six 
pieds;  on  y  trouve  aussi  une  strate  de  six  pieds  se  composant 
principalement  de  schiste  noir  ^raphititiue  p<;rtant  des  empreintes 
de  plantes;  il  y  a  également  des  couches  de  bon  charbon  de 
deux  à  huit  pouces  d'épaisseur.  Dans  certaines  parties  la  plus 
forte  proi'ortion  de  toutes  la  couche  consiste  en  couches  minces 
de  charbon.  Dans  le  dernier  rapport  cité,  nous  disi-ms  (page 
4?)  qu'il  se  présente  une  faille  qui  tranche  les  assises  en 
question,  le  sous-sol  .le  la   faille  allant   S.  62°  E.,    <38'.     Du 


'  Rapport  lie  1872-73,  pp.  44,  45. 
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côté  «'^1   < 


le  1,1  ili-l()<-.iiiiiii.  l'i'i  il  y 


icli'V  iiiciif,  oïl   rtnicirciiii' 


ashiM's  i 


pai^^^.■s  ilf  \U>  pit<l^  ((oupc  H}  <|ui  ploiiK<nt  -< 


Mhi>us  (le  la  ilivi>i  -n  l.V  l..i  minf  <lr  l»ayiK'>  Sound  i'>t  située 
à  (li-ux  milles  et  troi^  (iiiart-,  liirn  tiou  liane  oiH>t,  dv  r.niiioii- 
thiire  (k-  la  rivière  Sal.le  (|ui  m-  «livir-i-  dan-  la  bair  1  aiiiu  ; 
,1,  ain-i  (lu'il  a  été  déjà  dit,  cVst  lA  l'atlU-urim.  nt  du  liouill.r 
prn<Uuti(  le  iilu>  éloigné  .lu  sud-i>l  (lui  -oit  décrit  d.in^  le  rapport 

(le  I,s72-7.V 

l.e  prciniir  ciidn.it   r.ur   l.i  contiiui.ition  des  assises  Ncr-  le 
>U(l-est,  où    non-   ,ivon>   pu   oliKnir  (iucl(|ue   renseignement    lut 
au  relèvement  s.  52°  I'..,  depuis  la  har-e  de  la  eoiipe  7,  à  trois 
milles  et  (|U,nt  de  di-l.nur  et   ."i  envir.T.  deux  iliil'a-  de  la  (<*>le 
,n  (lireition  (.rlhov;onale,  d,ins   la  nor^;e  du  ruisseau  s.ms   imm, 
nienti()tinépri'(éd(inmenl  <|ui  se  déverse  dans  le  détroit  deHiyiies, 
«liicKiile  i)eu  ,1   i'e-t   de  l.i   l'.'i''   lanny.     C'est  dans  ,>.!,■  ^;.,rKe 
profonde  à  tr.ivi  r-   la,|Uelle  le  ours  d\vu   -e   fr.iye  un   chemin 
jus(|ua  la  n.le  (|Ue  se   pré-elitenl   le-  conclus  ,|ue   nous   venons 
dVnunu'rer,    reposant    -ur    un    mur    de   dioriie    brun    \ird,"itre. 
Surmontant    inmu-.li.itemenl    la    dior.te,    il    v    a    iiiie    .nue  lie   de 
harhon  à  (ii\iron  (in'|ii.inte  iiieds  au-de-Mi-,  du  lit  du  rui"('.iu; 
nui:,  en  rai-oii  de  -a   position   inace-ible  et  de- déhri-  (|ui  l'en- 
tourraient    non-    n'.ivons    (las    pu    en    déterminer    la    luii-.'nce. 
l'.lle  ne  semblait   [i.is  .ivoir  cependant    plu-  de  (U  i,x  pieds  bien 
>|iic  l'on   puisse  -e   tromper  de   b(aii<(.up.      l.e   plon^;emeiit  (les 
.n's  -ous-jacent-  e-t    N.  .S°   i:..    <    1 -^ '■      l'ar  suite  de  la  nature 
-cirpée  des  ber^;t.-  et  de  la  rapidité  du  courant,  il  et, lit  im|K)s- 
-ible  -nr  une  longueur  de  douze  ch.iine-  et  demi,  d'examiner  le 
lii   ,1c   la   rivière  en   aval  de   l'aftli'uremcnt   de  charbon.     Après 
Mtte  distance,  le  ploni;ement  est  N.  M°  K.,   <   2,^;    et,  à  deux 
(haines  plus  loin.   ,ii)parait   une  seconde  couche  de  charbon  de 
un    pied    six   pouces   .'i   deux   pieds   d'épaisseur,      lue    troisième 
couche  épaisse  de  trois  pieds,  apparaît  à  seize  chaînes  plus  loin, 
puis  à  <iuatorze  chaînes   plus  en  aval,   l'aflleuremenl   disp.irait. 
En  raison  de  la  laiisse  stratification  et  de  la  difficulté  d'eNaminer 
les  aftleurenients  dans  le  lit  du  cours  d'eau,  nous  n'avons  pas 
pu  déterminer  exactement  le  pendape  mais  il  nous  a  paru  être 
en  moyenne:    N.  35°  E.,  <  9°.     D'après  ces  données,  la  coupe 


KMI 


slli\Mntr   '•(iiil    ,i|i|>ii'\im.ili\i  1111  ni    c  \,u  Ir,    -,iiil    i|u'il    puisst-  y 


avilir  II  1 


11-  Il  ■  iiMiiilmu-i' 


|i.irlu--  1 .11  lu 


I-  I  irl.uiic-  c  niu 


Iv.  il, 


cli.irlMPii  (lui  n'uni  |i.i~  iii'  .ipiri.uc 


l'ifdi   Pnu(e\ 

l  harlmn ^  " 
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i.ii  ('wiliLiiit  .'i  -i>i\.inu-lrri/'i'  pii'il-  1.1  ilt'illvi'''  'Ir  l,i  ii\irr., 
ici.l    lli.U-  ijnmir   polir  irtir  (iMIlH'  linr   plli  — .illir  i  .ippn  iiil.int 

bciiunup  ik'  cflii-  lit-  rniipi'-  inc-iin'r-  l'iii-  li'in  .111  niiril-iiiii-t 
>ur  li's  riviiVrs  Trcnl  it  Hrnwn-  il  nui--  p(>ii\"ii-,  |Mr  i  (ni-i'iiuriil, 
raiMiniLililciiKiii  pn-imirr  iin'illr  rcnUrmc  pnM|iif  tmii  Ir 
hiiiiillrr  prnilMiiif,  »i  iin'illr  et  imim'ili.ili'imnl  Miivic  ili- 
M  hi-lr-  plu-  liiiiln-  ili-  1.1  (iivi-idii  I?.  (lui  M  i.iinil  in.i-<lii''-  <"  "' 
l'iulri'il.  S'il  en  r-l  ,iin-i,  l.i  div^-ioii  A  il. m-  tnulc  -.i  t,irv;rnr 
pcrpindiiulairt-  à  l.i  ilircctii)n  (luit  ÎIii'  (l'im  inillr  il  «Uiui  i" 
ir.iMT-  ili'S  assises,  t'i,  -i  l'un  i  uiiipriiiii  lt>  schistes  i\v  i.i  ilivi-i'>n 
I{.  iliil  -'('■tendre  -ur  einiron  un  mille  iliimi-  l.i  rûle. 

A  lieux  mille-  ili'  1.1  l>.i-i  (le  1,1  i  niipe  pn'i  ilée,  <l.m-  l.i  di- 
rcelion  S.  .?8°  I'..,  un  Kr.md  enurs  d'e.iii  (|iie  nmi-  .ivnii-  menlinnni 
antérieurement  relie  l.i  rivière  Dimalil-nn  à  un  point  >itiié  .'i 
mnin-  il'uî'.  demi  mille  d'une  ,'n-e  i)eu  pri.luiide  «'.in-  le  délreil 
de  15,1  vue-,  et,  liien  «lue  l'on  ait  rem,ir(|ué  de-  melies  de  la  m  rit 
cri-l.illine.  prineiixilenient  <le  l.i  dinrite  eri-t.illine  eomiiaete  i 
dn— ,1111  ilepui-  1,1  li,l--e  terri'  m'U-  lurme  de  haute-  f,il,ii-(- 
héri--ées,  <in  e-t  fundt''  ,"i  croire  qui'  l.i  l'.i-e  de-  .i— i-e-  houilliTi- 
n'est  pas  *:'l(>ii;née;  car,  -i  l'on  continue  d.ins  l,i  même  direclien 
S.  38"  E.,  -ur  (|uel(|ue  peu  ,iu-ilelà  de  deux  niille>,  dan>  un  rui- 
seau  situé  ."i  un  mille  et  Iroi-  quarts  de  la  côte  au  fond  de  l,i 
Deep  lî.iv,  on  .iper(;oit  de-  v;rès  gisant  sur  une  diorite  niourlietée 
d'un  vert  foncé  avec  ()etites  i;éodes  de  qu.irtz  hhinc.  (\s  tjrès. 
qui  sont  prohahk'infnt  à  la  base  des  assises  liouillùrcs  ont  une 
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les  plu--  infrrifurL'.-  de  ((•'.tf  division.  Auiune  des  roches  cris- 
tallines n'aniiiire  en  cet  endroit  et  le  seul  témoignage  de  leur 
présence  e-t  l'ahondanc-  de  Inas^e^  libres  rccou\Tant  le  lit 
de  la  riviéie  >ur  une  di-tance  de  dvux  à  trois  milles  au-dessus 
des  plus  basses  couches  à  découx'ert  du  houiller  |)roductif.  Ce 
dernier  se  présente  ici  sous  forme  de  schistis  noirs  tendres  entre- 
stratifiés avt'C  (lueliiues  couches  de  grè>  gri^  iégèrenienl  calcari- 
fères,  en  strate?^  de  deux  à  iiu.itre  pi.uct^  d'épaisseur.  I,e  plon- 
gi  nunt  est  N.  10^,  it  l'angle  change  bientôt  de  4°  à  5°  inimédiate- 
iimil  en  aniont  du  coutle  de  la  rivière  en\-iron  deux  milles  en 
amont  mais  à  un  mille  seulement  ik'  la  côte.  Au  tournant,  le 
pendage  va  N.  75^  1".  <  4",  tandis  (m'en  a\al  il  \a  \.  63°  E. 
<  5°,  à  environ  trois  ([uarts  de  niille  de  la  côte.  lù.  descendant 
la  ri\ière  il  n'y  a  pas  d'al'lleuremeiit,-.  ("eux  qic  l'on  aperçoit 
en  aniont  Miiit  des  schistes  entrestratifiés  a\ec  des  grès  semblables 
<iux  plus  basses  couches  exposées  plus  haut.  On  n'a  pas  rc- 
manitié  de  ch.irb  .n  mais  (]uel(iues-unes  i\v>  couche^  de  >chi-tr 
portint  <le>  eniprrinU'S  incomplète-;  de  feuille^  et  renlerniitit 
du   boir-   fo>>ile. 

Calculée  d'après  le-  plongements  ci-de---'U>  ~ur  un  aligiK - 
nu  Ht  ,\  tr,iver>  le-  .i— •i^es  norm. dément  à  l.i  côte,  la  puir-^aïuc 
tot.ilr  e--t  de  7(14  ])ie(l-.,  dont  on  pi'Ut  déduire  jusqu'à  180  pieds 
poiu'  1,1  décli\ité  de  la  rivière,  ce  (jui  met  la  puissance  à  .S24 
,r;e,l>. 

Si  dans  cette  coupt  l'on  ,i  .itteini  l.i  ba^e,  ce  i|ni  en  pré.--enre 
i\v>  t.iit-^  ét.ibli-  peut  êtri-  revo(|ué  (  n  douti',  et  si  l'on  estime  à 
aii-deh'i  700  i)ied>  l.i  pui--ance  moyenne,  alors  le  sommet  de  la 
«livision  doit  être  à  (piehiue  distance  au  large  sous  les  eaux  du 
détroit  d;   (  'leorgie. 

.\  en\iron  six  milles  S.  85"  F.,  de  l'einbouchure  de  la  Little 
Slijcum  se  trou\'e  l'embouchure  d'un  ruisseau  sans  nom;  en 
remon'  ait  (.(■lui-ci  -ur  un  peu  plus  d'un  (]u.irt  de  mille,  on  ren- 
contre une  pi'titt'  ép.ii'-seur  île  conglomérats  interstratifiés 
avec  des  grès  gris.  On  rencontre  aus>i  ini  allleurement  de  cou- 
ches analogues  sur  le  littoral  environ  un  niille  plus  à  l'est.  Dans 
le  ruisse.ui  le  plongement  est  N.  62°  E.  <  5°.  et  sur  la  côte, 
N.   27°   K.    <    .s'.     Bien   (|ue   n'ayant   i)as  aperçu   d'autres  af- 
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tkiircmint>  avant  d'attcinclre  ce  ruisseau,  j'ai  placé  la  base  ;\ 
deux  inillLS  (l.ui-  l'intérieur  en  confnrmité  de  la  direction  observée 
unit-à-fait  en  li.uit  tie  la  rivière  l.ittle  (Jualicum. 

Kn  .illant  depuis  le  ruis^eau  '.usqu'à  trois  milles  et  demi 
vers  l'est  t  t  à  un  peu  moins  de  trois  milles  à  l'ouest  de  North- 
west Bay,  il  y  a  un  j^rand  cours  d'eau  appelé  rivière  des  Anglais 
(|iii  se  jette  dans  le  détroit.  Bien  cpie  l'on  ])rétende  avoir  trouvé 
(lu  charbon  dan>  cette  rivière  à  un  peu  moins  de  deux  milles 
(le  la  côte,  je  n'ai  pas  visité  l'i^udmit  en  rai>on  de  la  ditticulté 
d  pénétrer  dan^  l'épaisse  forêt  et  à  trav.iiller  dans  le  lit  d'un 
oair-  d'eau  rapide  et  profond.  Sur  cette  rivière,  j'ai  pl.icé  la 
luM-  à  un  peu  moins  de  dt^ws.  milles  de  la  côte  en  direction 
niintiale,  ce  (|ui  concorde  d'ailleur>  très  bien  avec  sa  position 
présumée  sur  le  ;ôté  sud-oue.-t  de  la  Northwest  B.iy,  c'est-à- 
dire  environ  "<  milles  franc  est,  depuis  les  rivières  (k>  Airclai.-. 
('i>  couches,  oii  on  les  rencontre  sur  la  rive  est  de  Sh.illow  Bay 
jiiMlu'à  Northwest  Bay  se  composent  des  grès  grisâtres  variant 
cil  épaisseur  de  deux  pouce-  à  cinci  |>ieds.  belles  plongent 
\.  43^  E.  <  lo',  tandis  ciue  plus  à  l'est  prè>  du  fond  de  North- 
we-t  Bay  il  y  a  des  strates  semblables  qui  plongent  X.  12''  (  ). 
<  7°,  leurs  bords  venant  apparemment  buter  les  roches  cris- 
tallines (lui  forment  la  pointe  Tongue  sur  le  côté  nf>rd-est  de  la 
luie.  Sur  toute  répai>seur  qui  est  ici  d'au-delà  tic  100  pieds, 
on  rencontre  des  feuilles  de  iilantes  indistinctes  et  du  bois  fossile, 
(le  iiiênie  que  des  cof|uilleb  fossiles  qui  n'apparaissent  pas  au 
nor(l-(]uest;  ina's  ([ui  cependant,  comme  nous  allons  le  \'oir, 
ciractérisent  la  base  du  houiller  productif  dans  k;  terrain  de 
Xaiiaïino. 

i'arnii  les  fossiles  les  plus  caractéristi(|ues  recueillis  en  cet 
etidroit  sont:  Ammonites  corn  plexus  var.  siiciacnsis,  A.  hrr.ccri, 
liwceramus  itndiilatoplicatus,  Cucullaca  Iruncata,  Axinaea  veat- 
chii,  Tri':onia  nansi,  et  Astartc  conradiana. 

Commençant  à  l'extrémité  est  de  Tongue  Point,  il  y  a 
environ  \ingt  pieds  de  grès  semblables  à  ceux  des  live.-.  de  la 
luie  du  côté  opposé.  Ils  occuDent  la  côte  ici  pendant  près  d'un 
dtnii  mille.  Quelques-unes  des  couches  sont  reni[)lies  de  fossiles 
rcoembl  mt  à  ceux  cpie  nous  venons  d'énumérer,  mais  trop  abî- 
més pour  être  recueillis. 
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et  de  cin(|  à  sept  pieds  de  hauteur:    leur  poids  irait    peut-être 

ju:-(|u'à  150  tonnes. 

Les  renr-eignements  obtenus  par  l'étude  des  divers  affleure- 
ments rencontn's  deiniis  la  rivière  Sable  au  nord-ouest  jusqu'.\ 
Northwest  15. ly  au  sud-est.  une  distance  de  trente-six  milles, 
sont  plut(^t  mi'diocres,  mais  il  est  toutefois  évident  que  ncnis 
a\-on-  -Lir  ce  parcours  une  continu.ition  du  houiller  productif 
enire  les  rivière  lîrovvns  et  Sable  où  l'on  aper(;oit  des  couches 
de  cliarbon  exploitables  dans  les  coupes  (lui  mettent  toutes  les 
couches  en  évidence.  L'on  ne  peut  donc  guère  supposer  «lUC, 
dan.s  sa  continuation  au  sud-e-t  jusqu'à  Northwest  Bay,  les 
bonnes  couches  houillères  exploitables  fassent  complètement 
(léf.uii.  De  fait  il  semble  (ju'il  y  ait  toutes  les  chances  de  les  y 
trouver,  ("eiiendant,  du  fait  fine  les  coupes  sont  peu  nombreuses 
et  mal  exposc'es  comparativement  à  celles  du  nord-ouest,  le 
seul  niiiven  praticable  d'établir  la  valeur  de  cette  étendue  rela- 
tivement considérable  du  houiller  productif  est  de  sonder  ou 
de  foncer  un  puits. 

(  )n  a  déjà  |)lusieurs  fois  attribué  à  ces  assises  une  puissance 
d'.ui-delà  de  700  pieds,  et,  en  se  reportant  à  la  carte,  on  aperçoit 
f,icilem(.nt  le  sommet  de  la  formation  excepté  où  il  gît  en  dessous 
du  détroit  de  (".eorgi.  l'our  sonder  sur  une  partie  quelcon(iue 
de  ces  as-iscs  il  faudrait  transpercer  au  delà  de  700  pieds  avant 
d'. Il  teindre  la  base  et,  bien,  (\uv  l'on  ait  trouvé  des  couches  de 
charbon  vers  le  sommet,  celles  (jui  sont  exploital)les  sont  ap- 
parue- juMiu'à  pr(''sent  dans  l,i  seconde  moitié  de  l'épaisseur, 
de  -orte  (|ue,  d'une  fa(,-on  générale  pour  forer  un  trou  de  sonde 
(iU  un  puits  (jueUiue  part  entre  le  sommet  et  la  base,  il  suffirait 
(le  tr,ni--p(Tcer  seuleineiU   l.i   moilié  de  l'ép.ii-eur,  soit   dans  le- 
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I.'.iftliurenient  se  présente  un  peu  au-dessus  du  sommet  de  la 
division  A.  Les  seuls  autres  affleurements  du  bassin  de  ("omox 
ont  été  décrit-  déjà  dans  le  rapport  de  1872-73  (page  44);  la 
majeure  partie  de  cette  division  est  cachée  soit  par  des  dépôts 
Mipertii'iel>  soit  s(jus  les  eaux  du  détroit  de  Géorgie. 

Les  tlixisions  (',  D,  I",  F  et  (i.  n'affleurent  pas  dans  le 
-siii  de  Coniox  .lu  point  de  pou\'oir  être  étudiées  au  cours 
de  cite  compagne  nais  on  trouvera  des  descriptions  de  leurs 
pointement-  sur  les  îles  Dcnman  et  Hornby;'  il  est  évident 
qu'elles  ()i-cu[)ent  une  largeur  considérable  sous  les  eaux  du 
(lélriiit  de  (  ieorgie. 

Il  >•  a  (|uel(iues  lambeaux  non  encore  mentionnés  et  sem- 
blant appartenir  à  la  division  A  (|ui  affleurent  sur  les  îles  Las- 
(|iieti,  Texada  et  autres  petites  îles.  Le  plus  mériditjnal  est  sur 
l'Ile  Sangster,  environ  un  mille  au  sud  de  la  pointe  Young, 
ik'  de  Sasqueti.  II  se  compose  entièrement  de  grès  et  conglo- 
mérats, re^  derniers  étant  faits  principalement  de  cailloux  arron- 
di- de  (|uartzite  blanche,  jaune  et  brunâtre  dont  le  diamètre 
varie  depuis  un  demi  pouce  jusqu'à  quinze  pouces,  et  d'  mtres 
cailloux  .irrniidi,  de  roche  dioritique.  Ces  cailloux  sont  en- 
rolié-  dans  une  pâte  de  grès  brun  verdâtre.  Sur  l'île  Lasciueti, 
au  iinrd-oiiest  de  la  pointe  Young,  il  y  a  des  roches  analogues 
qui  liordi'iu  le  rivage  sur  environ  trois  quarts  de  mille.     Pour 


'  Voir  It  rap|x)i    de  1872-73,  pages  54  à  60. 
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Mir  le-  roches  dioritiques,  ([ui  contournent  la  baie;  cette  île  se 
,.,,,„po-e  de  couche-  <le  gré-  calcrifére  re-emblant  en  tou. 
peints  à  ceux  au  nord  de  lalse  Hay.  -    i     i    ■ 

L'affleurement    le   plus  septentrional   se   présente   à   la   h  ,ic 
Cillie-   sur   le   côté   sud-ouest  de   l'ile   Texada.      11   y   .i,    .uitour 
de  cette  baie,  des  grés  grisâtres  qui  apparaissent  à  la  surla.e 
entrestratif^és  en   un   endroit   avec  des  sc^iistcs  arg.lo-,^rénuu^ 
noir-  et   gris  renfermant  de   nombreuses  feuilles  de  plante-  .t 
re semblant  à  cet  égard  à  la  ba-e  <lu  houilUr  productif.     Oan^ 
le  rapport  de  1872-7,5,  page  57,  il  est  .lémontré  <iue  l.i  fc.rmat.on 
à  l'est  de  Tribune  Bnv  constitue  le  centre  d'une  dépression  e!  e>i 
roniplètemcnt  occupée  par  la  division  G  (conglomérat  supérieur). 
Il  V  e-t  dit  également,  à  ce  propos,  que  "l'on  est  en  droit  du 
sui)poser   que    l'exhaussement   des   as-i-c^s   sur    le   côté   nonl-est 
de  ce  bassin  ressemblerait  à  l'exhaussement  au  sud— ouest  sur 
le  côté  Comox  du  détroit  de  Géorgie  et  qu'il  existerait  sur  ks 
deux  côtés  <le  l'a.xe  anticlinal  une  largeur  égale  de  la  formation 
houillère.     S'il   en   était   ainsi,   les  assises  s'étendraient  sous  .e 
détroit  de  Géorgie  jusque  dans  le  voisinage  des  roches  crl^tal- 
lines  sur  le  rivage  de  l'île  Texada." 

D'.iprès  ce  qu'on  a  pu  observer  dans  la  baie  Gillics,  il  sem- 
blerait évident  (lue  le-  couches  en  cet  endroit  sont  en  réalité 
un  pointement  du  houiUer  productif  du  côté  nor<l-est  de  la 
dépression. 
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Aii'iNDirr. ;   corri;s   dans  i.i-;  ti:r:;.mn   iioiili.kr   roMox' 

Le  point  lo  plu>  occideiU.il  qui  ait  été  (.•xaniiné  est  sur  la 
rivirro  Hrown.  .\  neuf  nù\\v>  à  (xni  près  N.  H2°  ().,  du  (juai  du 
palais  dv  justice  ou  du  dil)ar(\idèri',  sur  le  <  'pté  nord  du  havre 
(le  ("oniox.  Ici  il  >■  a  at'tleiirement  continu  des  strates,  formant 
le  lit  du  cour^  d'eau  sur  une  ligne  droite  d'un  iiiiile  et  tnjis 
(juarts,  avec  luie  direction  X.  84°  \:.  11  présente  la  >e<-tion 
suivante  dans  l'ordre  ascendant: 

f'uds  Pouces 
Houiili-  ili.  Impure,  et  d'après  los  app.ircnri's,  en 
masses  séparées,  dont  deux  furent  observés  sur  la 
direction  des  assises  sur  la  largeur  du  eours  d'eau 
(entre  trente-cinq  et  ([uarante  piedsl,  l'une  à  la 
droite  d'à  peu  près  cinq  pieds  de  longueur  et  sept 
pieds  d'épaisseur,  et  l'autre  à  gauche,  de  sept  pieds 
de  longueur  et  deux  pieds  d'épaisseur,  toutes  deux 
se  terminant  brusciuemcnt.  ICllcs  sont  éloignées 
de  huit  à  dix  pieds,  et  le  schiste  carbonifère  avec 
un  pâle  filet  brunâtre  et  une  odeur  argileuse,  rcm- 
I  li>MTt    l'espace    entre   elles   et    semblent    même 

occupir   l'espace  au  delà 7  0 

lires  gris-brunâtre  légèrement  calcarifère,  dont  les 
grains  se  composent  de  quartz  mêlé  île  feldspath  et 
«luelques  écailles  de  mica  et  un  plus  grand  nombre 
de  («tites  paillettes  de  matière  argileuse  noirâtre. 
l.a  masse  est  divisée  en  couches  d'une  épaisseur  île 
trois  pouces  â  quatre  pieds;  beaucoup  de  ces  der- 
nières présentaient  de  fausses  stratifications,  mais 
fournir  lient  en  général  de  la  bonne  pierre  à  bâtir.  .        IM  (^ 

Houille  (2,).     l'ure  et  brillante ■' 

Grès  gris-brunâtre  comme  ci-dessus 94  0 

Houille  (3,).     Pure  et  brillante '  3 

Grès  gris-brumâtrc  comme  ci-dessus 33  0 

Schiste  noirâtre  argileux  avec  un  filet  blanc,  mêlé  tie 

minces  filons  de  houille  pure  s'entrelaçant .''  0 

Grès  gris-brunâtre  comme  ci-dessus 110  0 

Houille  (i).     Pure  et  brillante,  variant  en  épaisseur  de 

six  pouces  â 1  0 

Grès  gris-brunâtre  comme  ci-dessus 92  0 

Houille  (5j.     Pure  et  brillante 1  8 

'  extrait  du  rapport  de  M.  Jas.  Richardson,  Rapport  des  Opérations, 
1872-73,  p.  41. 
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l'it'ds     Pouct'i 
Schiste  noir  argileux  avtr  un  fili  t  lil.iiu   et  ih-  minces 

hlon?.  de  houille                                                            .  .  .<           0 

r.rès  >;ris-l)runâtre  X(i           (1 
Schiste  noir  argileux  .ivee  de  minces  |il,ii|ues  de  i  h.irlion 

s'entrela(,ant .  U)          Il 
(irès  massif  Rfis-cLiir,  en  coik  hes  v.iri.inl  de  deux  à  ilix 
pieds,  laissant   \oir  |ieu  ou  point  de  fau-se  strati- 

fic.ition   ...                            ')S           I) 

Houille  (fi).     Bonne  et  pure 1            f 

Schiste  noir  argileux 4           0 

<"irè5  gris-clair,  siniblaMe  au  dernier 2S          0 

Schiste  noir  ..rgileux  avec  un  filet  blanc  mêl/-  de  minces 
|)l.i(iues  de  charlmn  s'entrelaçant,  dont  (|uel(iues- 
uns  séparées  par  un  espace  d'un  ixjuce,  et  faisant 

ense.nble  dix  .\  \ingt  pour  cent  de  la  masse  3           l) 

Houille  (7).     l'ure  et  bonne   1           H 

(  irès  gris-ciar.  semijlable  .lu  dernier 21            0 

Houille  (81.      litmne  et  pure    6 

Schiste  noir  arj^ilcux                      1            i 

Houille  .'>).      Pure  et  l.rill.uitc            0           S 

I.fs  ('pais.'^t'iir.s  dos  ^rè's  dans  la  [jR'céde'titc  section  sont  lal- 
ciiU't's  d'.ijjfôs  les  nR'suragcs  horizontaux  à  angle  drviit  avec  la 
direction  des  assises:  et  la  pente  est  déterminée  par  les  plon- 
gements  des  filons  de  hoiiilk'  et  des  schistes  au-dessus  et  au- 
dessous  des  grès,  .tin  d'éviter  les  erreurs  produits  par  la  fausse 
stratification.  Les  plongeinents  changent  de  direction  de  K.  M)^ 
N.  à  K.  22°  S.,  et  les  angle>  irinclin.!is.()n  de  0"^  à  20°,  ,1  l'exception 
de  deux  ou  trois  à  mi-distance,  qui  sont  lui  peu  à  l'est  du  nord, 
avec  une  inclinaison  de  2°  à  7°,  et  indi(|u.int  une  ondulation  ou 
irrégularité  pour  la(]uelle  on  a  laissé  une  marge  sutTisante. 

Ouoitjiie  vers  l'ouest  de  cette  coupe,  sur  l,i  rivière  Brown, 
on  parccuirt  lui  mille  avant  'pie  le  tlanc  du  mont  Heecher  s'élève 
|)()ur  indicpuT  la  présinre  des  roches  cristallines,  on  suppisf 
cependant  (]u'elles  sont  cachées,  ,'i  courte  distance,  par  l'alluvion 
sur  le  côté  ouest  d'ime  dépression  peu  profontle  qui  semble 
s'étendre  au  Mi<l-e~t  jus(|u'.'i  lui  coude  de  la  rivière  l'untledei' 
La  dist.uice  juscjuau  coude  ist  d'à  peu  ])rès  deux  milles,  et 
jusqu'i'i  ce  point,  la  partie  supérieure  de  b;  rivière  coule  dans  la 
nu'uK   dépression  à  partir  du  l.ic  sur  ime  distance  d'un  millet' 
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(Jcn.i.     <  <  lit   (Irpro-ion  tii;ir(|iic  la  dinction  «Ici 

roiht-  .|u.'  Vi'u  Mi[)|)(,s,.  .ipparitiiir  A  la  ^ôric  criMallinc,  apparaît 


a'i'^ises,  et  une 


im    rapide   justement    au-doMUi-,   de    la    dé.  liar^e   d 


l.attlturemciit,  dont  la  longueur  ne  (i( 


u    lac. 


■  compose  d  un<-  roche  iKnée  passant  un  br 


passe  pa>  (|uarante  pieds, 


M.  FI 


larrin^iton.  lorsciu'elle  est  fendue  et  exan 


un  indi(|uant,  d'après 


une  structure  à  la   fois  c 


dfs  cristaux  disst 

IIIK'  I 


une  au  microscope, 
)ncnHi(,nnaire   et    porph>riti(|Ue,   avec 


minés  (jui   senihlent   être  ( 


In    fel( 


|iie  les  cnncretions  sont  composées  de  deux  nnnéraux 


l^•pat^l,   tandis 


\iiir  une   strmture   ra%onnée 


I. 


(|ui  laissent 


irs(|ii  on   la    traite 


roche  prend   une  couleur   léKèri'nunt   ^rise   par  suite 
|i>irition  di   l'oxyde  de  fer. 


acide 


Il  n  "■     i  pas  heaucoLp  de  doute  (|ue  l,i  h, 


isc  de.' 


quoKiLie  culiee, 


I. 


la  dis- 


()r()- 


taiidis  f|iie  1 


coiUTc    initnédiatenient    celte   roche. 


e  sommet  afjjiaraît  sur  la   l'untledge 


i|iiart  à  pli;   près  plus  1 


à  un   mille  et 


)as  (|iie 


mude, 


laiKt'iM-  directe  de  la   di 


lémoiitrant   (|iie  c'est 


sur  ce  C(nirs  d  e.in. 


sommet  siir  la  l'uiuledge  est  franc  sud  du  même  h , 

rivière  i5r.,v  n,  et  à  un  mille  et  demi  à  |)eu  près  de  cette  riv 
(  cpindant,  les  détails  de  la 
pas  bien  ••\|X)scs  ci  aucun  fili 
el, 


I. 


la  flivision  sur  la 


F'unil 


lori/on  sur  l,i 


lere. 
Iedi;e   m-  sont 


le  houille  n'est  \isilile.     On 


ippelcr  cela  ia  coup.e  2.  (|Uoi(iu'elle  .soit  très  imparfaite. 


|)eut 


Depuis  le  dél.ouché  du  lac  Puntledj,' 


.«tinnt  l'extrémité  de  la  U^uv  du  cht 


la  mine  In 
lac,  I 


une  direction  S.  48°  I". 
de  fi 


«ii:  , 

trois 
falais 


sur  le  côté  sud  d 


emm  de  fer  i)rojeté  jusqu':\ 


i  distance  entière  étant  d';\ 


u  lac,  et  a  un  nnlle  à  peu  près 


(|uarts 


l 


ne  coupe  cpii  se  tnme 


•c  pr<s(|ue  .'i  pic, 


[icu  près  deux  milles  et 
cette  mine  dans  une 


(■lllt'\V    tnus    I 


front  de  la(|uelle  un  él 


loulemcnt  avait 


petit  cours  d'eau  ( 
(l.in 


es  arbres  et  la  terre  détachée  sur  le  côté  nord  d'un 


m  se  jette  dans  le  lac 


tiedg 


;e,  a  été  donnée 


l.ins  k-  nippori   de  l'année  dernière   (Rapport  des  Opérât 


\^:\--2 


Cl 


f. 


p.    70).      Mais  [)res(|ue   touies  les  parties  de   la   falaise 

pouvant    être   atteintes,    l'épaisseur   d'un    grand    nombre   de 

ii's  ne  pouwiit  être  calculée  qu'approximativ 

•eiiu'à  xiied'iril.      Tn  temps  plus  f,i\dr, 

'  drsci'ndre  sur  tout  le  front  et  de  faire  des  inesuraKe: 

un  -arbre  sur  le  haut  de  la 
l'ndant. 


roiich 


••te  niesun' 


■tte  f: 


:oi.- 


enient,  n'ayant 
ible  me  ()ermit. 


L'.v.icts  au 


alaise. 


d'un  câble  attaché  à 


( 


e  qui  ^  uii  est  une  C()U[)e  corrigée  dans  l'ordre 


no 


14 


(  ori'i:  ? 

Pifds    Pouces     /'(frfv    l'ouffs 

Grin  n''''-'"'uii"il''i'  "Il  iiiirroii  i  l.ur  l't  sdiistc  noir 
argileux,  c-ntrt'str.itifti's  et  contenant  tous 
deux  <lcs  ti,{es  aplaties  de  plantes <>  " 

Houille  (1).  l>'un  asix'Ct  terreux  s,ile,  et  conte- 
nant au-delà  cli-  vingt  pour  cent  de  iciiclris. 
d'après  l'analyse  du  Pr.  T.  Sterry  lintil 
(Kapiwrt  des  Opérations  1871-73,  p.  'J.S). 

Houille  (2).     l'ure  et  hrillante   '  ''  "_' 

Sihiste  noir-brun.ltrc  argileux ' 

Houille  (.1).     Pure  et  tirill.inte 

Schiste  noir-brunâtre  argileux 

Houille  (l).     l'urc  tt  brillante 

Schiste  noir-brunâtre 

Houille  (5).     Pure  et  brillainc- 

Schiste  noir-bninâlre  arnileiis,  mêlé  'le  ^r' ■-  '"■"■ 
nâtres  et  de  couches  dures,  ferrugineuses, 
passiint  au  jaune-brunâtre,  de  deux  .\  (juatre 

IMjuces  <l'épais:ieur  

Houille  l'i).  i'ure  et  brillante.  Ce  filon  occupe 
la  façade  de  la  falaise  sur  une  distance  de  vingt 
pieds  seulement,  venant  de  la  ilroite,  et  en- 
suite se  termine  liriis(|iiement,  l'espace  cor- 
resixHid.mt  sur  la  direction  à  gauche  étant 
renifili  de  schiste  noir  argileux  i DiUeiiant  de-, 
filons  de  houille  interstratifiés  -  I' 

Schiste  noir-bniiiâtre  -  '^' 

Houille  '7i.  Pure  et  brillante.  t"e  filon  occupe 
1,1  I  ilii-i-  -.ur  une  longueur  de  soixante-six 
pieds  à  [i.irlir  de  la  droite,  et  se  termine  brus- 
quement cniiinie  le  premier;  mais  à  main  droi- 
te, on  y  trouve  une  bande  de  schiste  noir- 
brunâtre  argileux  de  deux  pieds  d'épaisseur, 
avec  de  minces  plai|ues  de  houille,  et  occupant 
,'i  |)eu  près  vingt -cinq  pieds  sur  la  direction  des 
assises  avec  à  p<ni  près  trois  pouces  de  hoiilUe 
au-dessus  et  au-dessous      .        .  -  ^ 

Schiste  noir-brunâtre  argileux '  '* 

Houille  iSi.     Pure  et  brillante,  variant  de  cinq  â 
douze  ixîuces  d'épal-seur  par  suite  d'inégalités 
quel()uefois  au  sommet  et  quekiuefois  à  la  base       1  d 

Schiste  nnir-brunâtrc  argileux -t  " 

Houille  lO).     Pure  et  brillante 1  ^  l^» 
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l'ifili    l'iHiifs      l'iiil\     }':imr\ 


-.  ni-u  iioir-hrun.llrf  argileux 

Houille-  lll)}.     l'iirc  et  lirilla;!! 

S.hi»H:  iioir-brunàtru  arKilciix 

Houille  (  U).     l'iirr  et  hrillante 

i.n'^  Kri->-l'run.itre  ou  marron,  Ifg^remcnt  calcaire, 
ilunt  k'S  ({rain-.  (|ucli|tn-  ptu  tins  sont  rom|)Otét 
lie  <|Uartz,  fi'l(Up.ith  et  un  [x-ii  d'!  mica  avec 
de  iit'titcs  paillettes  noires  con)[x>»ées  de 
schiste  ar^iU  ux  ou  (  harlxmneux.  La  masse 
se  divise  en  courbes  il'nn  à  i  iri(|  pieds  d'épais- 
seur, dont  ijuelques-uns  indii|ii(  iit  <\r  l.i  f.iiissc 
stratification 


l'I 

u 

2 

K 

1 

0 
1 

30 
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l.i>  ili'l'iit^  ilf  (  (iti-  ((p|i|ic  r(|)(i^(  nt  M^ihlt-mnil  -iir  le-- 
rorhi's  cristalline-  (|iii  |),i\('iit  If  rin~>c.iti  .m  ha-,  l.,i  dinc  timi 
(lu  ruisseau  ist  sud-i'st  l'I  iKinl-uucst.  Dan.-,  l.i  priiiiiiTu  di- 
rection, ces  nulles  s'i'lcv'ciit  ^;ra(lufllemeni  parmi  les  strates 
iiduillères,  it  à  la  distaïuc  d'à  peu  prc^  un  (iiiart  de  mille  en 
remontant  le  rui-^eau,  s'avancent  jiiscm'à  dix  pieds  des  j;rès  du 
siinnut.  Kiiireles  grès  et  les  roches  cristallines,  il  y  a  dans  le 
rui»eau  une  \eine  de  houille  dont  l'épaisseur  n'a  pu  être  eon^- 
titée.  vu  la  |inifondeur  de  l'eau;  au-delà  de  cette  veine,  le^ 
-ir.iîcs  ne  -nui  p,is  \isil)les.  V.n  descendant  le  ruisseau  \er-^ 
le  nord-oue-t,  la  série  cristalline  est  vi-ihle  sur  une  lon^'ueur 
il'à  peu  près  -ei/^e  ch.iînes,  et  à  treize  chaînes  plus  loin,  une  \eine 
lie  'loiiille  de  (juatre  pieds  et  demi  était  visible  l'année  dernière, 
plongeant  N.  48°  F.  <  11°;  mais  elle  était  alors  couverte  par  im 
(liDukineni.  A  dix-sept  chaînes  à  travers  les  assises  \'ers  la 
droite,  on  a  ol)ser\é  deux  nouvelles  veines  de  houille,  avec  une 
espace  de  192  pas  entre  elles,  plongeant  dans  la  même  flirection; 
1.1  plus  basse  est  de  deux  pieds  d'épaisseur,  avec  une  inclinaison 
(le  tint]  degrés,  celle  du  haut  ayant  trois  pieds  d'épaisseur  avec 
une  inclinaison  de  onze  degrés.  D.ins  l'ordre  ascendant,  une 
-cciioii  xcriic.ile  serait  comme  suit: 


Hoiiilli- 
Assise»  cach6««. 

Ilouillu 

A»»i«s  rachi'i's 
lluuilli' 
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(  ol   l'I      1 


1  <i 
54  U 

2  0 
52  0 

.<  0 
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ili-    l.i 

l-.llcs    sl.llt 


pi-  tr.mi  h^"c>*  d'essai  ont  «'ti'  pr.itinii<''es  sur  U-  ili-iix  vi'ini's 
-iipi  II.  iirt-.     mais    .\    caiiH-  dis   inlci  v.ilU-  cailit's,   il    ni)Us  ot 

à    pi.-.. m     ililliillr    ilr    .lir.'    (iiIimi.lU     le-    Uni-    ~c    r.ipi"  iricill    J 
(illi-ilr  1.1  -rrtiipii  ])ir(  idtllU'  (.<!. 

D.iii-  mu-  <lir(<  linii  S.  38°  K.  <K'  la  M'itinn  ;,  nnr  lik;iir  'i' 
,!,  ii\  TuilK-  «1  un  lur-  alttiiKlrail  la  vaili'»'  <li-  la  riviiTi-  Tniit 
.'!  .inclc-  ilic.il-,  à  (  in(|  Miillc-  cl  i|Uarl  à  peu  prr-  ilf  1,1  (  *i;c.  I,i- 
nu  lu-  (  ri-tallint-  -c  inuiilnnl  à  moin-  iriiii  mille  et  ilcmi  plu- 
loin  (lUf  la  valli-f.  -ur  un  p.lil  Iributairc  ([ui  a  ('■lé  mcnlininir 
ili'ià,  IV    l'i^int   l't.uU  à   ircntc  ihaims  A   peu   pris  au  dv\:\ 

jciKliiin   ilu   iriliulairc  cl   du  ((nir-  «l'eau   ptincii 

de  oiulcur  v<Tl   tniuéc  uiuarrce  et   roHuc  -aie,  et   |)ré-cnlcnt  une 

-truclure    idiurétinmiaire    et    porpliyritic|ue.    e.nnme    l'allleiirr- 

ment  à  1.1  dérh.ir^e  du  l.ic  I'uiilledi;c.      Kep.i-.uit  sur  ces  riKhr-. 

la  -eriion  -uiv.inte  a-ccnd.uUc  <hiui)c  raflluetit  et  le  cours  d'eau 

prin(  ip.il  -ur  une  di-l.iiue  d'un  mille  et  .|n.ut. 

(ori'i:  s 

r,/e  Aï.   r<h.  Pn 
lloiiilh    '11.      l'un- et  lirillante,  r(.|K)s.int  sur  îles  roc  lies  iris- 

l.illiiH- rouues  et  vertes.  . 
Schiste  noir  charbonneux  avec  (le  minces  pl.Kiue^.  de  houille. 
Grès  gris  hrun.'itre  ou  marron   à   «raiiis  tins,  en  couches  de 
six   pouces  à   cinc]   pieds,   qui   (.)urnir.iient   de   lK)nncs 
pierres  i   bâtit,   de   même  <|ue   probablciiuiu   d'assez 
Ininnes  pierres  à  aiguiser 
Houille  i2'.     D'un  aspect  terreu.\  s.ile 
Grès  gris-brun.âtres  ci-dessus  . 

Houille  (3).     D'un  aspect  terreux  sale  ,iiu"lé  avec  du  sclàste 
noir  carbonifère 


Il      J 
4      11 


1)2      II 


1     0 
.î     0 

.?     0 


Grès  gris-l)run:itres  ou  marron?,  vus  imparfaitement   . 


75      V 


Il  ? 


N  histi-  noir  .ir^ilciix 

(■ro  ^riii-lirunAtrt',  intcntratifié*  avec  du  achiste  noir  ar- 

Kilvux,  k'S  grét  doniin.int,  m. ils  v  ni  irii,  irr.illcintrit 
Houille  (4).     l'ureet  bnll.inti' 

■^iliiste  noir  aruiU'UX  uvci  ili-  iiiinirs  xtniis  di   lupiiillr 
lluuillc  (i).     l'urr  et  hrill.intr 

Grt's  gri»-l)run,Ure»,  niClés  <lc  schmlr  noir,  li>  uns  ■Icjiinn.iiit 

Houille  (b).     l'iire  et  brillante 

Gris  i{ri»-briin.'àtre,  interstratifiés  avec  du  ttrhiste  noir  ar- 

nileux,  les  urès  dominant 

!îchiste  argileux,   noir,   taché   de   nniillc.    ivic   de   courtes 

pl.Klue»  de  houille  s'entrelaçani.  il'.i  |nii  pn^  un  |kjiui- 

dVlKiisscur 

Houille  i").     l'ure  et  clairi- 

Scliisle  noir  argileux  avec  de  iH'tiic^  |il.ii|n.-^  de  licniillc  piin- 

d'un  pouce  sent  relayant 
Houille '8).     l'ure  et  brilLintc 

Srhiste  noir  .irgileux  avec  de  minces  venus  di-  liuiiilli 
Houille  (9).     l'ure  et  brillante 


Pds.  Pcs.  l'di   l'es. 
I      6 


0  s 
(>     Il 

1  ') 


1 

(1 

1 

4 

> 

i') 

1 

II 

? 

S 

(M       0 


IS      0 

0      8 


,!() 


Tes  <louze  pieds  de  slrat'  'souvent  à  la  jonction  de  l'af- 
lliunt  «vec  la  Trent,  i.  •»iiii  •  riosés  dan»  le  chenal  de 
celle-ci  plusicur'*  fols  sur  une  ù  l'a  peu  près  huit 

chaînes  sur  la  direction  <les  as>  est   N.  68°  (). 

plonnement  est  N.  11°  E.  <  50  1 1  |jaisseur  des  dé- 
|«">ts  est  (|uel(|Uefois  moins,  <|uelquefois  plus  (ju'on  ni. 
r,i  indiiiiir  d.iiH  le  t.ililc.ui. 

Grès  Rri.vbruri.'itres  ou  m.irrons,  en  strates  d'un  a  'yiirr^  et 
cin<i  pieds  d'épaisseur,  dont  beaucoup  présentent  une 
fausse  stratification 

Schiste  noir  argileux 

Houille  (lOj,     l'ure  et  brillante 

Grès  Ktis-brunâtre  ou  marrons  en  couches  di-  trois  à  dix 
pieds  d'épaisseur 

Houille  (11).      l'ure  et   l.rlll.mie 

S<hi»ti'  noir  charlxjnneux  

Grès  Krisbrun.'itre   . 

Houille  il).     D'un  asp<'i  t  terreii\  sale 

Schiste  noir  argileux 

GK-s  gris-brunâtres  ou  marrons 

Schiste  noir  argileux 

Grès  gris-brunâlri»  un  marrons 


no 

0 

4 

0 

1 

8 

24 

0 

1 

0 

1.' 

0 

,Î7 

0 

0 

6 

10 

0 

2  S 

0 

4 

0 

41 

0 
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Houille  (13).     l'Lirc  et  l)nll.intc,  variant  en  C'paisscur  d'un 

I  1  .19 

pied  a 

Grès  Kris  clair,  à  grains  fins,  légèrement  calcaire,  en  couches 
unies  (le  trois  à  dix  pieds  dVpaisscur.  Ces  couches 
fourniraient  d'excellentes  pierres  ;\  bâtir,  faciles  à 
tailler,  et  seraient  une  bonne  matière  pour  les  pierres 
à  aiguiser  et  les  pierres  meulières ^^^ 

Schiste  noir  argileux 

(;rès  gris  clair  semblable  au  dernier 

71i)       7 


I..1   liH.iliti'    ^ui\-.inlc    ini     \v 
riiii'    (liffction 


^-iratir.    hiiUilIrrc 


,-i'    rciicoii- 


treiit    Mir    la     nu 
Rradlcv.    déià    iiKiiiioiinc' 


k 


-u(!-t'^t. 


iiunic     affluent     (!'•     la     Trcnt,     la 


(ii-tuncf  cntri'  les  deux  cmir>  d'eau    et  u.t    île    (ilu 
Sur  la  partie  expl.irée  île  l'.i 


1  un    mille. 


Ûluent, 


)n  ne  trouve  aueune 


roche 


cristalline,  tt 


|)lu>  l>a.>  a 


trouvent  à  trois  mi 


flleurenients  de  la  série  houillère  se 
du  coiillueiit 


les  et  onze  chaînes  à  peu  prè: 


avec  le  cours  d'eau  principal. 


affleurement-  appartenant   à  cette  division   ^ur  le 


ek   H 


Iradlev   se 


tnjincnl    •  ur   mie   distance 


tran^N'crsa 


lie  et  trois  (piarts,  étant  à  peu  prés  la  même  fine  t 


nii 
contient  le^ 


.le   d' 
.■lU 


iffl 


eiirements  de  la 


Trent.  mais  la  direction  N.  24 


L'st  ()ueli 


,f|Ue  peu  ol)ll(|Ue  a 


|iielque> 
iffleu 


p.irtu-.   il 


celle  du  plonRcmcnt  moyenne.     I>an> 
des  inter\alles  considérables  entre  les 


reineiil- 


I), 


les   endroits   ou 


les   îles  se   montrent, 


|ilon,i;einents   sont   j 
(iitïuile  de  préciser 


[lie   et   plus   irréjiuliers,   et   il   devient 
itahle  épaisseur  dans  une  colonne  ver- 


ticale.     Pour  cette  r.iisou,  je  décrirai  les  ( 


lépôts  de  cette  section 


(dont  le  numéro  sera  f))    comme    i 
dans  l'ordre  as( 


Is    se    succèdent    l'un    l'autre 


■.■ndant  sur  la  li^^ne  horizontale. 


COI     •    6 

Reposant  -ur  qiu'aïue-  pi.-('.s  de  grès  Rris-brunûtrc,  la  plus 
basse  veine  de  houille.  (|ui  e-i  pure  et  brillante,  est  de  quinze  à 
dix-huit  pouces  d'épaisseur,  et  quelciues  pieds  de  grès  gri£- 
brmi.'ifre  la  couvre.     .\  un  'luart  de  mille  en  descendant  la  VdUce, 
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il  V  A  mu-  \V\m-  (le  Imuilli-  «ic  huit  [x-uces  d'épaisseur,  avec  un 
ploii^ement  N.  -^2°  II.   <  32°.     l'rù.  i!e  neuf  diaines  plu^  loni. 
«c  trouve  la  veine  de  houille  mcnlionnée  l'année  dernière  (Rap- 
port 1871-7  '   p   77),  rniiinie  d'une  épaisseur  de  trois  pieds  et  deux 
p„ure,.  asee'u..  plongc.n.'nt  N.  27^  F..   <   18°.     CeUc  veine  est 
prnhahlement  la  n-.ême  que  eelle  n"  ,^  de  la  section  ,S.     A  vin^t- 
hiiit  chainos  au  delà,  reposant  sur  un  schiste  noir  argileux,   se 
trouve  une  veine  de  huit  pouces  de  houille  impure.     .\prés  un 
e-parede  cin(|uanie  chaînes,  reposant  encore  sur  un  schiste  noir 
.ir^ileux,  il  y  .1  une  autre  veine  de  huit  pouces,  laissant^voir  (le 
la  lionne  houille,  awc  un  plongenient  N.  40^  F.   <    18°.     <  eci 
supporte  128  pied--  de  Krè>  ^n>  clair  .n  assises  d'un  à  six  pieds 
d'épaisseur,  semblables  dans  leur  jjenre  aux  deux  masses  <pii  se 
trouvent  au  sommet  de  la  section  3,  et  ciui.  axcc  la  bande  de 
schiste  n..ir  entre  elles,  sont  d'une  épaisseur  de  110  pieds.     On 
peut  ainsi  les  considérer  comme  repn'sentant  le  même  horizon; 
mais  au-dessus  des  gré^  du  .  reek  HradlcN  .  il  n\   a  pas  d'.attleii- 
renients  sur  une  dist.mce  d'un  demi-mille.     Les  dép.'.ts  des  deux 
-cîtions  3  et  5,  sont  sur  la  conces-ion  minière  de  lit^uifort. 

La  dernière  localité  explorée,  dans  rexteii-ion  plu-  avancée 
(lo  roches  de  cette  division,  est  la  mine  de  houille  du  détroit 
(le  Bavncs,  sur  la  rivière  Sable,  comme  l'écrivent  (luelques-uns, 
probablement  par  corruptinu  de  rixière  aux  Sables.  I.a  («isition 
du  cette  mine  est  d'à  peu  prè>  .  in.i  milles  et  demi  de  la  base, 
coupe  5.  sur  le  crcek  Bradley,  d.in>  une  direction  S.  .s3°K.,  et 
de  deux  milles  et  trois  quarts  franc  oue^-t  de  l'embouchure  du 
cours  d'eau  sur  la  baie  de  Fanny.  Ici,  comme  on  le  disait  l'année 
dernière  (Rapport  des  Opérations,  1871,78- p.  78),  dans  un 
profond  ravin  à  travers  le(iuel  la  rivière  trace  son  cours,  on 
troiu-e  la  section  suivante  assise  sur  une  roche  noire  di. 'riti(iue, 
les  couches  étant  indiquées  dans  l'ordre  ascendant,  et  leur 
plonKemenl     moyen     étant  N.  76°  F.    10°-23°. 


C(MPE  7 

Conslomôrat  laraiss.int  dolomitique,  passant  Mi  jaun.^tre,  avec  des 
cailloux  (i(:'tachc's  des  roches  rrist.ùUnis  et  variant  d'un  demi- 
pouce  à  deux  pouces  de  diamètre,  romplissant  les  dépressions 
'!  itis  la  roche  dioriti<]ue  noire  au-dessous   


Pds.  Pcs. 


I 


116 


Pd 


Gros  gris-brunâtre,  ou  in.irron,  A  grains  assez  fins  it  Irm'rpmcnt 

calcaires,  avec  des  écailles  de  mica  blanc 
Schiste  noir  charbonneux,  ayant  beaucoup  de  laiblcs  empreintes 
de  plantes,  avec  des  nids  et  des  couches  de  bonne  houille  de 
deux  à   huit   pouces  d'épaisseur;    fiuckjues  parties  de  toute 
l'épaisseur  se  com()Osent  par  moitié  de  houille 

Schiste  noir  argileux,  avec  des  nodules  do  minerai  do  fer,  quelques- 
uns  plats  et  variant  en  longueur  de  six  (Muces  à  quatre  et  cinq 
pieds,  et  en  épaisseur  do  six  à  dix-huit  pouces,  t.indis  que 
d'autres  sont  ronds  avec  un  diamètre  do  dix-huit  iwuccs:  ils 
contiennent  tous  u^s  marciues  de  plantes  difticiles  à  obtenir 
dans  un  état  parfait.  L'épaisseur  de  la  bande  est  de  deux 
pieds  à 

(;rè>  gris-brunâtre  comme  ci-dessus 

Houille  (1).  l'ure  et  brillante;  variant  en  épaisseur,  étant 
(lueUjue  part  de  cin<i  pieds  et  deux  ixjuces,  et  ailleurs  de  sept 
pieds;  les  deux  pieds  inférieures  laissent  voir  cle  minces  filons 
de  schiste  noir  argileux  calcaire,  avec  de  faibles  empreintes 
de  plantes,  soit 

Grès  gris-brunâtre,  comme  ci-dessus 

Houille  (2).     Pure  et  dure 

Grès  gris-brunâtre  ou  marron,  formant  toute  la  hauteur  do  la 
falaise  et  calculé  co.nme  étant  d'à  peu  près      


,5.   Pces. 
10       (I 

f)       0 


?•      0 

IS       0 


fil) 

II 

(>5 

0 

100       0 


220     10 


liic  naipc  ()artii '11'  de  cf^  cdiiclu's  a  été  donnée  l'aniuV 
dernière,  et  on  verra  -i^t-'  celle-ci  diffère  un  peu  dans  (luelquos 
couches;  mais,  comme  on  le  disait  alors,  les  deux  veines  de 
houille  descendent  sur  les  deux  côtés  du  ravin,  et  les  arêtes  de 
la  \-eine  inférieure  se  réunissent  au  fond  du  cours  d'eau;  mais 
tandis  que  celle  de  la  plus  élevée  sont  encore  de  \  ingt  lîieds  à 
piu  pré-  au-d(s-u-  de  l'eau,  une  faille  les  divise,  le  pendage 
de  cette  faille  étant  S.  02'  ().  <  37°.  Le  plongement  des  strates 
arénucées  qui  se  trouvent  immédiatement  sur  le  côté  de  la 
faille,  e~t  mal  défini.  I.e^  \eines  de  houille  occupent  deux 
chaînes  et  ensuite  le  plongement  devient  N.  64"  I-..  <  38°-43  . 
La  coupe  suivante  est  celle  de  toutes  les  assises  sur  le  côté  est, 
datis  l'ordre  ascendatu; 
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COLTF. 

Grès  gris-brunâti'  

Shiste  arRileux  noir-brunâtri-,  ti-iuire 
(  .ri'-t  i;'''s  clair 


Pii^.  Pc  s 


11 


14(1       0 

11  y  a  un  volume  de  srcs  plus  considérable  (lu'on  nu  l'a-'ait 
i(.n~l,ilée  l'année  dernière,  mais,  comme  on  l'a  dit  alors,  la 
Liili.'  >emlile  être  un  rejet  descendant  vers  le  nord-est  et  dont  les 
.limensions  n'ont  pas  été  encore  déterminées. 

D'après  les  faits  établis  dans  ces  diverses  coupe-,  on  verra 
l.iciienient  <iue  des  bassins  exploitables  de  houille  occupent  une 
liMère  de  largeur  assez  uniforme  le  long  du  bord  sud-oue>t  de  la 
région  de  Coniox,  uni>  à  des  grè>  gris-brunâtre  présentant  u..e 
faiis.-e  stratification,  interstratitiés  à  la  base  des  schistes  noirs, 
charbonneux  argileux  et  recouverts  au  sonmiet  de  grès  gris 
clair  en  lit>  uniformes  et  à  gr.iins  tins.  Dans  toutes  les  coupes, 
un  car.ictère  uniforme  est  assez  reconnaissable  dans  la  division 
.\.  connue  masse;  mais  les  différences,  notables  ilans  l'épaisseur 
«le-  veine-  de  houille,  et  leur  di-tance  entre  elles  lorsqu'elles 
-nnt  dans  des  sections  rapprochées,  rendent  très  ditticile  d'éta- 
hlir  l'identité  de.,  veines  particulières  sur  une  superficie  très 
n.n-idérable.  Cette  identité  devra  être  déterminée  par  les 
explorateurs  pratitiues  des  veines  lorsqu'ils  creuseront  des  puits 
(i'fssai  le  long  des  affleurements.  Mais  ces  irrégularités  et  les 
interruptions  parfois  soudaines  dans  les  veines  de  houille  cons- 
tituent une  distincti(^n  remarciuable  et.tre  elles  et  les  couches 
plus  régulières  de  l.i  \raie  région  carbonifère  et  peuvent  souvent 
(k'nmter  l'exploitation.  Dans  aucune  partie  des  affleurements 
(le  kl  division  A,  on  n',i  trouvé  de  co(iuilles  fossiles. 

NOTES  SUK  l..\  (.ÉOl  (M.IK  Dr  HAssIN  HOl  ILI.KR  Dlî  I  OMOX' 

(F.xtrait  du  r.ipport  de  M.  t".-H.  Clapp) 

Les  terrains  houillers  tk' C'omox  et  de  Suquash  ont  été  visités 
par  l'auteur  seuKment  pour  comparer  leurs  conditions  géolo- 
i,'i(iiies  avec  celles  (jui  régnent  dans  le  terrain  Nanaimo  et  par 

■  K.,:..  ïoni.,  Corn,  gcol.,  Can,,  1011,  p.  tO.S. 
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ut   iloniuT   -<  uKiiu'iii   (iui-l(|ut".  nuit- 


l'-gard, 
s   des 


Pllltf    un    p 

nwis   CL^    notes   peiuvni    servir   ù    niontrir   (iui'l(,     "Uirs   des 
similituilfs  fl  des  dilïérences  tks  divers  terrains  houillers. 

Dans  \l-  l)as-in  ConiDX,  on  trouve  de  la  houille  en  i)lusieurs 
couche-  dans  une  lornialion  de  grès  ressemblant  beaucoup  à  la 
formation  Protection  de  la  série  Nanaïnio.     Trois  de  ces  couches 
ont  été  excavées.     I.a  formation  (lu'c  n  peut  appeler  f<irmati<)ii 
Comox  consiste  principalement  en   un   i;rès  l)leu   et    blanc  gri- 
sâtre composé  en  i^rande  partie  de  gra\  ier.-  arrondi-  de  quartz 
avec  une  couche  de  kaolin  et  les  micas  chloritiqties  accessoires. 
Entrcstratiftées  dan>  le  grès,  il  y  a  de  lines  couches  <!e  schistes 
sableux  carbonacés  auquel  la  houille  est  habituellement  associée. 
I.a  formation  a  une  épaisseur  maximum  de  800  i)ieds  à  peu  près 
et  reiK)se  directement  sur  les  \-olcani(iues  métamorphi<iues  du 
groupe  Vancouver,     l'.lle  e-t  surmontée  par  un  ^roui^e  épais  de 
schistes  appelés  schistes  Trent  River  qui  ressemblent  beaucouii 
aux  schistes  Cedar  District  qui  surmontent  le  grès  Protection 
dans  le  district  Xanaimo.     Les  sédiments  du  bassin  ('..mox  ont 
ime  structure  beaucoup  plus  ^imple  et  beaucoup  plus  régulière 
tiue  celle  du  bassin  Nanaimo  et  forment  en  général  une  mono- 
clinale  simple  a\-ec  un  plongement  bas  uniforme  île  10°  à  peu 
près  au  nord-est.     Les  couches  de  houille  sont  plus  régulières 
que  celles  du  bassin  Nanaïmo  et  doivent  résulter  d'une  condition 
de  sédimentation  i)lus  régulière  bien  ([u'une  iniiformité  sembi  iMe 
de  condition  parait  avoir  existé  dans  le  bassin  Nanaïmo  durant 
la    déposition    «le    la    formation    Protection.     Néanmoins,    les 
couches  houillères  du  district  XanainK^  font  voir,  mais  à  un  degré 
moindre,   l'étranglement  et   le   rentienien!    et    le^   ennailenients 
brus(|ues    f|ui    caractérisent    l.'s    couches    houilKie-    Nanaïnio. 
Beaucoup  de  "wants"  dus  au  rempla<emeiit  de  la.  houille  par 
l'alluvion  sont  probablement  plus  fré(iuentsdans  le  bassin  Coniox. 
In   trait   particulier  riue  l'on   rencontre  dans  le  bassin   f  oinox 
ne  -e  trouve  pas  dans  le  bassin  N.inaïnid.     La  couche  intéruiire 
du  premier  bassin  existe  très  près  de  la  base  du  grès  Coiii"X 
et  comme  le  bassin  Comox  ressemble  au  bassin   Nanaïmo,  en 
ce  que  1,1  roche  cristalline  de  surface,  sur  laiiuellc  sont  iléposés 
les  sédiments,  était  très  irrégulière,  beaucoup  des  irrégulantes 
de  la  base  les  plus  hautes,  sont  restées  au-dessus  de  l'hon/im 


11') 

(If  (li'po>i  111)11  (|Li,iii(i  la  couche  la  plus  basse  s'est  déposée  et 
par  ^uite,  la  couche  inférieure  est  fréi|uemmeiit  recoupée  par 
iks  monticules  des  vulcaniciues  sous-jacentes  (]ui  percent  au 
travers.  Il  y  a  aussi  un  autre  trait  (jui  n'existe  pas  dans  le 
bassin  Nanaur.o.  Au  nord  de  la  mine  prcKluctrice  du  bas>in 
Comox.  entre  les  rivières  Browii-  et  Puntlcd^f,  lui  porphyre 
ilacite  a  traversé  le  grès  ("(Jinox  et  forme  luie  nappe  d'ép.uirlip- 
mcnt  ou  irniptive  (jui  le  surmonte,  i'rès  de  l'irruption  de  dacite 
porphyre.  i|iii  existe  à  côté  île  l'aiileureinent  sur  la  couche  in- 
térieure de  la  rix'ière  Browns,  la  houille  i>t  hri>ée,  partiellement 
carbonisée  et  rendue  sans  v.ileiu'.  Il  est  probable  que  l'irrup- 
tion de  dacite  por[)hyre  e>t  arrivée  au  début  de  l'époque  ter- 
tiaire et  a  été  une  phase  de  l'activité  volcaniriue  éocène  très 
répandue. 


TERRA  IX  non  LIER  DE  SfOCASIP 
(  Voir  dia'^ranime  V) 

(F.xtrait  du  rapport  de  M.  (/..-M.  Dawsnn) 

l.a  côte  depuis  Tort  McN- iH  ju^(|u'à  Heaver  Harbour 
lun^ue  de  cjuatorze  milles,  est  occupée  par  des  roches  crétacée--, 
surtout  des  grès.  Je  l'.ii  examinée  en  resenanl  des  île-  de  l.i 
Reine-Charlotte  en  1878,  mais  les  résultat.  île  cet  ex.imen, 
niin  plus  que  ceux  d'autres  examens  partiels  faits  en  même  temps, 
n'ont  pas  été  donnés  d,ui>  mon  r.ipport  de  cette  .innée  I-.n 
ISS.S,  elle  a  été  examinéi'  de  nouveau  p.ir  M.  Dowling  et  en  partie 
,:ar  moi-même. 

I.e  récif  à  r.Xnyuille  (£(7  Rccf).  d.uis  le  port  McXeill,  [letit 
banc  de  roches  submergé  à  l'eau  haute,  est  princip.ilement 
C(inipo>é  de  basalte  brunâtre,  noirâtri'  et  rouge.'urt-,  <k'  texture 
compacte  ou  vésiculaire.  Le  tout  est  très  dislooué  et  paraît 
représenter  un  lit  de  conglomérat  ou  de  poudingue  t(,rmé  pre-(|ue 
emièrement  de  matériaux  basaltifiues,  mais  renferma  ni  .uissi 
qu(li|ues  fragments  des  roches  volcaniques  altérées  verte-  et  de 
grès  crétacé.     Il   pst   presque  impossible  <le  dire   si    le   basalte 

'  Rap.  ann.,  Coin,  géul.,  Cm.,  vul.  II,  18.S6,  p.  ()3. 
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formr  partir  il'im  lit  -nlidi'  tW 
là  (|ir'i   l'ilal   (11' 


n-rtv  matitTi'  (ni 


'il  lU'  -(■  rcncniiirc 


lra'^iiu'iil>  (l.ins 


('() 


nglom^rat.     I. 


»■>!.  it'i>(.'tulaiit,   mi 
>iviichninic]iii'     i\i'< 


hiliil 


iiMoiiU'iit    pdst-irétac^o  et   pr^ 


i  ma--f 


obalilciiu  ni 


le--    riirlu'r 


\-iil(\inifiin's    nuiniMH's    df 


(le   I, 


■iin'-l  h.ii- 


lotit 


t  dli'  f-t  int(''ri->!-anti'  en  ceci  (iiie  c  t-t 


~eul  exemple 


nconi'  -tahlenieiit   tertiaires  ((lie 


rencontre  ( 

ra|iiiiirt 


l^in--    liniie    la    --iiperiK  ic   f|in 


fait  r. 


■t   (lu 


'n 


prc-rtlt 


Sur  la   ri\c  -uil   du   i">rl 


McNeill 


et 


uti'Ur  (le 


;cl    tête   (lu 


ha\re 


\-ciil  i>a~  t\v  rc 


mai-  la  nve  nord  et  la  pointe 


du  n.dur  i /,(v/,i;c  Poinl)  olïrent  de-  attUnirenient-  presque  (  nn- 
liiHi-  de  ,1V--  cn'taci's,  ma-sifs  (ai  noduleux,  et  souvent  schisteux. 
A  un  endroit  d.-  ((Il"  rive  d'où  le  n'rif  à  rAn:^uille  va  S.  (<?" 
().  (inaK-).  il  a  île  fait  une  grande  collection  de  plantes  fos-iltv 
Les  roches  plon^-ent  ici  N.  25°  O.  <  10°.  Les  plantes  se  trouv. m 
d.in-  de-  lit-  d'argiles  srhisteuses  et  de  pri's  feiiillet('s  à  (.■nvinjn 
cinq  i)i''d-  .lU-de-ii-  d'un  petit  filon  de  houille  de  un  à  di  nx 
pouces  d(  pui--aii(v.  Ce-  fo-siles  comprennent,  d'aiirès  -ir 
\Vm.  D.iw-on.  un  nombre  de  fi  uiUes  dicotyltVlones  de  ditlr- 
ivni-  '.eiire-.  alii-i  (lu'une  Salisbiiria  et  un  Taxoiliiirn.  niui- 
(iue--!iiu-  de-  e-|i(re-  -emhlent  être  identi(iues  à  celles  (U- 
.issises  prodi.(tives  de  Comox  et  de  Nanaimo,  mais  beaucoup 
en  sont  dl-iinctes.  Klles  sont  rapportables  au  même  horizeii 
(|ue  celle-ci  ou  à  un  autre  un  peu  plus  ancien. 

l.,i  p..inte  Led^;e  est  form(''e  d'un  grès  nixluleux  gros-ier, 
(lui  devient  bruiiAire  sous  l'acti(jn  des  agents  atmosphi'Ti(|ucs. 
.\  partir  d-  li  poiiie  Ledge  tout  le  long  de  la  rive  jusqu'à 
inoin-  d'in.  demi-mille  de  la  pointe  Thomas  (la  pointe  d'entrtV 
sud  du  havr-,'  aux  Castors^  des  affleurements  bas,  principaU- 
nieiit  de  j^rês  avec  (luekiues  lits  d'argile  srhisteu-e,  sont  fréqui^'Uts 
sur  la  plage.  -A  un  endroit,  à  trois  milles  h  l'ouest  de  la  pointe 
(lu  Rocher,  le  grès  devient  congloméritiquc,  renfermant  do 
galets  'lui  ont  jusqu'à  six  pouces  de  diamtHre.  Les  angles  de 
plongeinents  ,1e  ces  lit-  sont  invariablement  bas,  dépassant 
rarement  dix  degrés,  et  leur  direction  est  assez  inconstante. 
De  minces  filons  de  houille,  qui  paraît  être  de  bonne  qualité, 
se  voient  en  plu-ieur-  endroits  sur  la  rive.  .A  Suquash  ou 
Sa-kwash,  la  Compagnie  de  la  Baie  d'Hudson  minait  de  la  houille 


l.'l 


~ur  une  pi'tiii'  cc'lu'llc,  vl  1  ou  m-  < 


lit  (lu'on  cri  a    iin>i  oxtrai 


t  de 


9,(MM)  à  11.1101)  idiiius  en  tout.  Il  a  ("lu  itium'  un  [xtit  timiu-1, 
et  cm  a  .iii--i  lait  d'aiitro^  travaux  d'oxploralion,  dont  il  sera 
(lUisiiiMi  plu-  loin.  I.o  filons  niainit'ii.mt  xisiblfs  sur  l.i  plagi.', 
en  cet  cndroii,  sont  au  nombre  de  deux,  le  supérieur  ayant  au 
moins  un  pied,  et  i)ar  pKiee  prolialileinent  deux  pieds  de  puis- 
sance. Il  est  séparé,  par  environ  un  pied  d'arjjile  schisteuse 
tendre,  d'un  filon  inférieur  dont  la  plus  v;rande  épaisseur  est 
d'environ  six  pouces. 

.\  un  i|u.irt  de  mille  au  sud-est  de  l'ancien  (|uai,  deux  filons, 
(hacun  d'enxiron  un  pouce  de  puissance,  se  montrent  sur  la  rive. 
.\  l'ouest,  .1  un  diini-mille  au-delà  do  False-Heatl,  il  y  a  un  filon 
t\v  nn(\  pouces,  et  ù  trois  quarts  de  mille  plus  loin,  il  en  aftleure 
iiti  .lutre  de  quatre  pouces  d'épaisseur.  Knsuite,  près  de  l'em- 
bijiichure  de  la  rivière  Kî-uk,  à  deux  milles  de  la  pointe  Thomas, 
DM  a  trouvé  deux  filons  de  six  et  de  trois  pouces  respectivement. 
1..1  pointe  Thomas  est  composée  des  roches  volcani(|ucs  sous- 
jacentes,  mais  à  l'ouest,  vis-à-vis  le  fort  Rupert,  sur  le  bord  du 
h.ivre  aux  Castors  {Beaver  Harbour),  on  trouve  de  petites  su- 
perficies de  grès  et  d'argiles  schisteuses  qui  plongent  en  s'éloi- 
gnant  des  roches  plus  anciennes.  Quelques  plantes  fossiles 
ont  été  trou\res  dans  ces  argiles  s>.histeuses  en  1878,  parmi 
les(|uelles  sir  \Vm.  Dawson  a  reconnu  un  Neuropteris  et  une 
Salishiiria,'  qui  paraissent  être  d'âge  crétacé  moyen. 

La  rivière  Klik-sî-wi  atteint  la  côte  à  un  endroit  immédiate- 
ment opposé  à  l'extrémité  ouest  de  l'île  Malcolm,  et  M.  Dowling, 
en  faisant  une  excursion  à  l'intérieur  à  partir  de  la  tête  du  port 
Ml  N(  ill,  ,1  reconnu  qu'elle  occupait  une  vallée  pas.sant  à  l'est 
(Il  lieux  collines  saillante--  indiquées  sur  la  carte.  Néanmoins, 
il  n'.i  pas  trouvé  d'afïlci  lents  de  roches  avant  d'arriver  au 
faite  de  l'une  de  ces  collines  (celle  du  sud),  et  ces  roches  (tra- 
rlntts)  sont  probablement  irruptives.  Il  remonta  ensuite  la 
K!ik->i-\vi  jusqu'à  environ  deux  milles  et  quart  de  son  embou- 
iliiirr.  afin  d'examiner  un  filon  de  houille  que  l'on  prétendait  y 
exister,  mais  qui  ne  se  trouva  avoir  que  deux  ou  trois  pouces  de 
puissance,  bien  qu'il  fût  recouvert  par  environ  trois  pieds  de 


'  Vuir  Trans.  Soc.  Royale  Can.,  Vol.  1,  Sec.  I\',  p.  15. 


122 


schiste  h.iiiilkT^      I  .-  In-  .t.u.ni    p-^nr   .umm   -hr.-  Iion/ont.nix 
Sur  un  .uilri-  o,'lit  .mir^  .l'r.iu  qui  arnv.'  à  la  mer  a  1  ..ui-l  .!.■  la 
riviirc   Klik-i-\Ni.  à  tnvinm   trois  (juarl^  ilr  nulle  Iranc  Mid  de 
ri-n.h<nu  luire  .le  la  Klik-i-\vi.  il  a  été  fait  un  trou  <le  soiuie  il  y  ,i 
plusieurs  année-.     I  e  1,1, >n  a  ici  envi, .m  seize  jx.uees  cl  épaisnur, 
et  il  plonge  à  l'est  sous  un  an^le  ,1'envirnn  5°,  (luoi.iue  les  l,tb 
-oient    pre-<|,ie    horizontaux    a, Heurs    -ur    .e    rui-eau.      D'ai'"^* 
son    api.a,e„,..   et    .elle   .1.-    Ut-    a-...ie-,    la    houiHe   exp.is,'...   ,n 
,.,t  pn.l.aiiUm.-ul   la  n,.-nir  .|ue  .elle  .il  .l.Tiner  l,.-u   mentloiii,.', 
11   semble  aussi    t..„l    prol.aMe  .jue   le   eharlxm   .pie   l'.Mi   Voit  à 
Su(iua-li  repr.-.„i.-  la  .  ..ntinuatioii  du  même  lit.     M.   D.mhn^; 
a  fait   un.'  p.'lile  .x.iir-i.m  en   rem.mtant   le  lit  du  nuirs  .i'.aii 
:,  SuMua-h.   mai-  -.m-  rien   tr.mver  .l'imixirtant    ni  atteindre  lu 
relxrd  oeei.lental  .l.■^  n.eli-'s  houillères.      De  même  .p,e  pres,|Uf 
tous  les  eour    .l'eau  dans  la  partie  nord  de  l'île,  eelin-cie-t  ex- 
tn-,n,,„.ni  dilticile  h  examiner  et  à  suivre.  i\  cause  .le  l'épaisse 
forêt,  .le-  brou-aille-^  et  .les  masses  en.hevêtrées  de  l...is  chahlis 
qui  en.-.imlireiit  le  l.rrai,,. 

M.l)o\v!in«  fit  aussi  une  explorati.m  sur  une  partie  <lu  sentier 
qui  part  <ln  l>ort  Ru|iert  et  va  vers  la  tête  .lu  soun.l  .le  OuatMno. 
Il  atteignit  un  petit  ,:ours  .l'eau  à  envir.m  .piatre  milles  et  .leini 
du  i.Tt  f.r.>.|ue  franc  sud,  qui  se  jette  <\au^  la  rivière  Ki-iik,  .t 
il  descn.lit   ..tte  .lerniêre  jus(iu'à  la  c<')te.     Sur  ee  petit    ,u;- 
seau  .t  -ur  1.1  rl\  iêr.  ,  il  y  a  .les  grés  dans  une  attitu.le  horizontale 
ou  avec  de   tr.'s   légers   pl.>nKements   irrégulier-  \-ers   l'est.     He 
minces  filets  de  charbon  furent  vus  à  un  en.lr<,it  sur  la  nvi.re, 
et  il  v   ti-ouxa   un.'   n..uvelle  espèce  de  Flaroilnems   (déente  a 
l'annexe),  ain-i  .|u.'  d.s  empreintes  de  M,ulra  ou  Cymbophora. 
Le  caractêr.-  ,.„d,i!.-ux  et  bas  .K's  pl,,nii.-ments  I.-  long  de  la 
c.'.te  entre  le  port  McXeiU  et  le  havre  aux  C'asDrs,  et  l'existence 
de    plusieurs    interxalles    assez    consiilérables    dans    lesquels   U- 
roches  s.)nt   .aihées,  ex.luent    t.iute   pos-ibilité  d'arriver  à  une 
estimation   exacte   .le   la    puissanc   .l.'s    niches   crétacées  qui  y 
st)nt  exp.)sées,  on  d'en  présenter  une  c.iupe  complète.     H  pa- 
raissait d'abord  probable  cpie  toute  la  puissance  était  fort  peu 
considérable,   mais  l'existence  des   fossiles,   cpii   sont   probable- 
ment rapportables  aux  lits  les  plus  bas  de  la  répion  de  Ouatsim^ 
(voir  p.  KV,  0410.  dans  les  roches  de  l'un  des  bouts  de  cette  hgne 
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au 


(If  rivage  (au  fort  kiipcri;,  ianùi^  miv  cille-' 

(au  |K)rt  McN'iill)  a['parlifiiiu'nt  tviiU'uiiiniil  à  un  (■■ta>;c  Irmu- 


tri"  i  ^tr/'iuit^- 


.(■  <1 


u    (T(tac/',    parai>>ail    (litiiandir   (iucl<iuc   cx- 


K 


Il    (omparaiit    ^oi^înt'UMin 


inl     les    attitudi 


.1) 


coup  plii~ 
pliralion 

\ï't's  (k's  rochts,  il  devint  évidint  (pu,  iKindhstant  (irlaiius 
irrfKuli'fit^'^  locales,  il  y  a  une  tendance  ^l'iiérale  à  de>  alliiifs 
i.ord-ouest  et  sud-est,  tandis  (juc  les  iiloiiKements  dans  une 
direction  sud-est  prédominent  aussi  de  hcauroup.  lue  (nupe 
bast'f  sur  ces  plouKeinents  montre  ()u'il  pourrait  f.icilemeiit  y 
avoir  une  |)uissance  totale  d'eiuiroii  6, 000  i)ie(ls  de  lits  entre  le 
havre  aux  Castors  et  le  port  McNeill,  les  lits  de  ce  dernier  en- 
droit étant  les  plus  élevés.  Ceci  sutfirait  ampl-ment  pour  e\- 
pli(liier  l.i  (liiïérencc  d'horizons  indi(iu('-e  par  les  fos>ile>. 

A  l'eiuontre  de  cette  supposition,  (opeiidant,  il  faut  dire 
la  puissance  de  la  plus  basse  sul)(livisi(}n  h  Oualsino  i.\, 
:va  p  S7  11)  n'est  probablenieni  p,is  de  plus  de  3,000  à  4,000 
pieds.  Il  y  a  tout  lieu  de  croire  (pie  la  coupe  de  cette  superficie 
contijjuë  est  semblable,  et  dans  ce  cas  les  conKloinérats  massifs 
(le  Quatsino  (B,  p.  <S9  u)  devraient  se  montrer  A  peu  près  ."i  mi- 
chemin  entre  les  points  extrêiiies,  ou  prir.  de  Sucpiash,  où  les 
lit-  crétacés  devraient  avoir,  d'après  les  plon^'ements,  environ 
4.0(10  de  puissance.  Cependant,  on  ne  voit  pas  de  ces  conglo- 
mérats massif-,  et  il  est  improbable  que  des  lits  de  ce  genre  soient 
cachés  sous  des  parties  basses  du  rivage.  11  y  a  pourtant  i\ 
SiKiiiash  une  apparence  prononcée  de  faille,  et  en  examinant  les 
faits  jusqu'ici  connus,  je  suis  porté  à  croire  'lu'il  se  fait  ici  un 
grand  rejet  descendant,  vers  le  sud,  le  long  d'une  ligne  est-ouest 
Daii-i  cette  hyiiothèse,  les  lits  ([ui  longent  la  rive  sud  de  Suipiash 
seraient  beaucoup  i)lus  récents  ipie  ceux  du  iKjrd,  étant  entière- 
ment aii-desfus  des  conglomérats  (B)  et  pres(|ue  équivalents 
aux  lit-,  h  -  plus  bas  des  bassins  de  N'anaimo  et  de  Comox,  ainsi 
que  l'indiqueraient  leurs  fossiles.  La  grande  ressemblance  de 
tes  lit>  avec  ceux  ((ue  l'on  voit  A  la  baie  aux  Huîtres  (p.  18  ii) 
d'inne  une  certaine  probabilité  à  cette  manière  de  voir,  d'après 
lai|uelle  les  conglomérats  massifs  que  l'on  voit  à  un  endroit  sur 
l'ile  Malcolm  (p.  60  b)  peuvent  représenter  une  portion  de  la 
>iil)(livision  B  de  Quatsino,  qui  se  montre  ici  à  la  surface  par 
ïuite  (l'un  rejet  moins  grand  dans  la  faille  vers  l'est. 
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ruiile  <lan>  l'cxplnratiiin  fiilun-  ilu  terrain 


lu    iriill   (II-    -iHiilr 
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(laii-  ce  cas,  serait 


i  l'piiul.int. 
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et    ail  -ui|   npréMiitiiit   un   hurizoïi  plu 
Oh   pdil  (ilrr  II--  aiial\~e-  de  linliilk--  |)rnv(naiit  ili-  partie-  -nd 
et    nord  d.'  eittc  lii^ne  de  i;ré\-r.  dimnéfs  dan-  une  pa-e  -iil'sé- 


réalité  le  faite  de  l.i   ^ubilivisioii  du  conj;lo- 

(jne  les  lits  r|ue  l'on  \i>it  .\  Siiqua?li 
-  (iiie  ceux  du  nord. 


(lUiute 
lill 


n  romiiii -tilile  tri>u\r  -ur 


iiaulle  (|iii   dimnr   un   en 


ke    t 


eruie 


re 


la   Ki-iik  c^t   une  vvritabk' 
ililant   au   -péiinien  du 


Ciiarbi'ii    '('11(1.'  Ilarhour).   tandi-  (iiie   k 


rliarli' 


Sui] 


ua-li  li  il( 


la  Klik--ï-\vi  se  rapprodunt  lieaucoup  du  li^;nili' 


1)' 


Lipre 


k-.-  notes  n-(les>ii> 


l'on  NtTr.l  (|Ur  le  pn>loni;en 


iU'llI 


itérieiir  de^  roches  houillères  crétacéo,  ([ui  occnpenl  li 
rive  entre  le  pi^ri  McNi-ill  ci  le  havre  aux  Castor-,  n'a  pa-  ité 
déterminé.  Il  l.indra  le  tain-  en  -uivant  leur  limite  dan>  l'in- 
térieur l)oi-é.  ce  (]iii  -cr.i  un  travail  lent  et  dil'ticile.      I  .e  laraittri' 


constanmieni  h 


mirée  entre 


Klik--i-\vi  et 


Rupert   du    -mind   de   «Juat-ino   parait    indiquer,    néanmoui-. 


probabilité    d'une 


\M>te 


supt  rticie 


roc 


crétacées.     Ici. 


comme  ailleurs,  dans  la  partie  nord  de  l'île  Vancouver,  il  H-nil 


que  la  surface  actuelle  du  pav; 
surf, ire  dénudée  îles  roches  de 


lincide  pres(|ue  avec  l'anc 


icnne 


le  Crétacé 


a  f 


té  d 


(  j)0-i.-. 


ancouN'er  sur  laciuelle  k 
(st  encore  incertain  si  le  Crétacé  a  été  déposé. 
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I  iiriKine,  M  iilt  iiiiii 


I    cl, 


(  IillX    tl 


piirini   <  r-  plus 


,iii(  u  nno  rnriu>,  on  s  i 


I   Inri 


11. lit  utu-  roiulif  pr(>(|iH'  innliiiiic. 
(|nnt  il  rc>ti'  i-nnirp  clc^  [xirtiiitH  il. in-  cfs  rfnf(iiiri'mi'nt>.  Ddn^ 
l'un  iiii  l'autre  cas,  «rp(  rnl.mi.  Ir  n --iili.ii  est  Ip  même  l't  donne 
lii'U  .'i  r.ipp.irili(iii  ilii  (1(1, Kl'  (Il  pl.Kpiis  iM)l(('s  (if  fortiii'  irré- 
Ic-  iiididil-,  li'M  plus  in.tttc'iu'.us;  tclle- 
lii'iiii    ,iii    systi''niati(|iifmc'nt    ix.iminf 


CiiliiTi',  »t   p.irl(>i>   (I 
MM-nt    i|Me,    jUM|ii°ik 
(li,i(|Uf    mille   carr*"' 


(lu     icrr.iin. 


(|UI' 


tous   les   laiiiixMiix    (ai^i.iiii- 


-cr.i    impc 

'Ht    (  (iiiiui~ 


K-^ili 


.ittirniiT 


l.iiiilicaiix  (li'-taclu's,  itpeiid.mt.  (|ui  ont  l.i  plu^  k""-""!»'  >M|«rlicie 
Il  (jui  sont  sur  la  rivi-  dU  d.ms  -(di  voisiiuiK^'.  sont  iialurelUincnt 
W-  plus  import. iiits,  •  i,  Ik  iik  ii-(ni(  m.  ne  sont  pas  aussi  dilticiles 


.1  iltcouvrir  l't  .1  ( 


létir 
(le  t 


I' 


e>t  prc 


II-  «lu'il  f.uidrait  .lu  moins 


lii.iire  sem.iines  de  travail  d.m-  I  inti'rii'iir  peur  lixir.  avtc  une 


liiiide 


approximative,    les    (ontcur- 


de      1. 


(  rêtac^f 


•  (i.ili'nienl  (|((ritc  1. 1. 


Au 


sUJi  I 


.1    pn 


houille   rêelliiiRiit    iiiiport, 

iiuiire  rien  dire  avec  (crtiiudc       1 

ju-(|u'iei  sont  assez  iiiiii((-.      I.i   ri'Kiil.irii('' 


lii.llillil''    de    1.1    dl'( CLUCI  le    de     lll<'Il-    (il 

li.in^    cctic    r(t;i('M,    en    m-    peut 


ou-  (eux  i|iii  l'iil  t  II-  In iii\i-- 


in-, 


(.1-  sfius  lesquels  Ils  ri[xi>(iii,  i  i  le 


ii;s  csp.iccs  de  rote  (|ii  ils 


■.ir.utirisent,   sont    tous  en    I, 
1   il 'Il   \fnait   .'i   drcniivrir  di- 


iM'Ur    de-    exploit, iti(in->    ininicrc- 


lilcn- 


plu-   1 


1111--, iiit-. 


ir-(|n  I 


(Il MciKira  neiessaire  de  loii-t.iter  le  (.ir.KUri'  linuillir  d 


taud 


ra  avoir  rerriurs  aux  optT.itions  >yst(''iii.iti(|ii(.-  de 


-iind.it;»'. 


<irâce  ."i  1,1  ((iiiipl.n-.iiuc  de  M.  ("..   Hliiikin-up,  .uilrrlci-  de 


e  (  oi:ipanie  de 


l.i  n.iie  dllud- 


(|Uil(|iif--unes  di-s  notes  di 


on,  j'ai  (li-  nli^  en  [«'-.-('--ion  de 
d.ij;es  f.iits  p.ir  cette  coii!pav;nie 


U(|u.i-h  et  .1  I  ciiihiiin  juin   i 


le  1, 


1    tl\  RTC 


( 


iti  \i<!i2,  près  de  S 

t>  notes  sont  signée-  p,ir  Ho\(l  (  lij 
la  compagnie  pour  chercher  de  l.i  hou 
t'if  tenues  avec  soin,  ni.ii-  l.i  nonuiu  l.iture  .ippliciuée  aux  dif- 


niimr.  mineur  l'inploxc  ji.ir 


iil( 


les  p.iraissent  avoir 


fi'reiites  roches  est   t 


le  f|ue,  d.ms  certains  c.is,  on  ne  sait  p.is 


exacleniini 


•  lucl 


lits  ont  (te  traverse.- 


1), 


ms  ces  cas.  les  nom- 


emplovi'-  d.ins  les  notes  mêmes  ont  ('tê  conservés. 

N"  1.     Sondage  Ti  hi  r'vi(''re  Kï-uk,  sur  la  grève,  à  envi 
tltlix  milles  et  demi  du  fort  Kiifierf — 
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Pds. 

Gr.ivicr  et  galets ' 

f 'iri's  dur  confus '" 

l'ierrc  (k-  snlilo  Rfis  fonci-     12 

Houillf  tVailli-iisr  foncée,  terreuse 1 

l'icrre  <le  s;ib!e  grise H 

l'ierre  (le  sable,  .Mii.ettos  de  couleur  foncée 5 

("irès  gris,  dur 29 

Matière  art;ileuse  de  couleur  foncée 1 

('■rès  en  dalles  gris                              2.? 

Matière  foncée,  avec  filets  houilltrs 1 

l'ierre  de  salile  foncée   '0 

(  ',rès  foncé        ^ 

Trap,.                      _^ 

Total   180 


Pcs. 


I.f  -oiul.iKc  IV  2  fut  pratitiué  à  Suquash,  sur  la  plage,  en 
h.is  il'unr  lalaiM'.  Il  est  dit  que  la  coup» de  la  falaise  doit  être 
ajmitrr  ."i  (tUf  oliteniie  dans  le  trou  de  sonde.  La  coupe  de  la 
falai-r  t-t  ((iniinc  il  suit,  d'après  les  notes  de  Gilmour: — 

Pds.  Pcs. 

Pierre  de  sable  brunâtre K'  0 

Matière  scliisti-use  grise 1-'  -i 

Honne  houille       0  5 

l'ierre  cle  sable  brunâtre 18  0 

lionne  houille       0  4 

l'ierre  de  sable,  dans  lai]uelle  commence  le  trou  de  sonde   10  0 

l.i'  sdiidiii;!'  Il'  2  est  (Inniié  comme  suit: — 

Pd.<:.  Pis. 

l'irrre  de  sable     6  0 

(Irès  gris,  tendre   21  5J 

l'ierre  de  sable  dure 1  ■! 

l'ierre  de  sable  tendre  0  10 

Intercalât  ion  de  houille 

Argile  réfractaire  grossière 1^  ^ 

Matière  schisteuse  ou  argileuse  grise 7  3 

Pierre  de  sable  dure     3  4 

Pierre  de  s.ible  dure,  confuse 1  ' 

Ma,  're  argileuse  molle,  avec  l)oules  blanches 6  i\ 

Matière  molle,  grise,  éiaillcuse 2  H 

Pierre  blanche,  molle,  savonneuse  au  toucher 2  11 

l'ne  [lierre  hoiiilleuse 1  H 
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Pds.  Pcs. 

Matière  écailleuse  grise S  lOJ 

l'ierrc  de  sable  écailleuse A  0 

Pierre  de  sable  gris  foncé 12  0 

Roche  confuse  très  dure 0  8J 

l'ierre  très  dure 1  8 

Pierre  de  sable  gris  foncé 0  10 

Matière  dure,  vert-bleuâtre 2  6J 

Pierre  très  dure 0  7J 

Pierre  confuse  très  dure 1  lOJ 

Pierre  de  sable  grise 2  9 

Cirès  arRileux  foncé,  sans  intercalations 6  IJ 

Pierre  de  sable  grise 3  2} 

Roche  confuse  très  dure 2  3 

l'icrre  <le  sable  gris; .  .  2  9 

("irès  argileux  gris  foncé 2  4 

Matière  gris  foncé S  8 

Pierre  de  sable  grise,  dure 3  10 

Pierre  de  sable  grise,  dure.    12  4 

Matière  blanche  dure 6  Sj 

Matièie  argileuse  foncée     0  IJ 

Pierre  blanchâtre  dure 3  8 

Pierre  de  sable  dure 3  1 

Pierre  de  sable  foncée,  dure 3  9 

Matière  argileuse  foncée 4  2 

Matière  argileuse  gris  foncé,  sans  intercalations 3  9 

Foncée  et  un  peu  plus  argileuse 1  7 

Pierre  de  sable  dure 0  4 

Matière  argileuse  gris  clair 1  0 

"Pi'u^ar  plays" 2  6 

Matière  argileuse  bleu-verdâtre 2  SJ 

Matière  argileuse  foncée 1  S 

Matière  très  foncée 2  1 

Pierre  de  sable  blanche,  molle 5  9 

l'ierre  de  sable  très  dure ,  OJ 

i'ierre  de  sable  tendre 8  6 

Matière  argileuse  dure 6  10 

Matière  argileuse  dure,  sans  intercalations 3  S 

<jrès  rempli  de  cailloux  (nodules  ?) 4  6i 

Semblable,  mais  plus  foncé 1  9 

Matière  foncé-e,  quelques  filets  houillers 4  10 

Rorhe  dure,  "Dougar  plays" 10  0 

•  très  d'une  gris  mat.     Le  seul  changement  dans  cette  matière 

est  une  variation  de  couleur  pâle  à  foncée 60  9 

Trapp  vert  très  dur,  fort  mélangé  de  spath  blanc 2  0 

Total ~J29  4i 
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SiiiKi.ipc  3.  ("e  trou  de  ^ondc  a  été  prati(iué,  d'après 
M.  Blinkinsop,  à  environ  deux  milles  h  l'intérieur  .\  partir  de 
Su<|uasli.  it,  d.in?  l'hypothèse  précédemment  exposée,  il  devait 
se  trouver  au  nord  de  la  faille  de  Suquash  et  dans  des  lits  équi- 
\aleiits  à  la  siili<livi>i'in  A  di  Qua'sino: — 

Arfiile  blanchâtre,  salilt-  et  galets,  alternants 

Lamelles  grises 

J'ierre  de  savon 

Matière  grise  dure 

Pierre  de  sable  molle,  de  couleur  claire   

Grés  tendre  confus 

Pierre  dure,  verdâtre 

Matière  sableuse  dure,  avec  lîlcts  liouillers 

Pierre  de  sable  de  (ouleur  claire   

Grès  confus 

Grès  confus,  moins  dur  et  plus  foncé   

Pierre  de  sable  foncée 

Matière  feuilletée  foncé» 

Matière  argileuse  foncée 

Houille  nette         

Argile  réfractaire  grossière 

Pierre  de  sable  grisâtre 

Pierre  de  sable  de  couleur  claire 

Grés  venl.'itre 

Matière  foncée,  avec  filets  de  houille   

Matière  argileuse 

Pierre  de  sable  ta'hetée  ou  mélangée     

Matière  argileuse  foncée 

Matière  écailieuse  foncée,  a\ec  fdets  houillcrs 

Grès  gris  foncé "'■ 

Matière  argileuse  foncée   

Grès  grisâtre  foncé 27 

Matière  argileuse  foncée 

(  irt's  gris  foncé 

Matière  argileuse  foncée,  petits  filets  hoiiillers 

Grès  de  couleur  claire 

Argile  schisteuse  grise 

Grès  gris  foncé 

Matière  gris  mat,  foncé'e 

(',rès  gris,  dur 


F-ii. 

I\i. 

M 

6 

25 

6 

1 

0 

3 

0 

3 

0 

0 

10 

3 

6 

2 

6 

5 

S 

5 

5 

8 

n 

19 

s 

21 

6 

1 

10 

0 

4 

2 

S 

9 

11) 

15 

II 

16 

0 

1 

} 

S 

11 

2 

S 

2 

5 

5 

0 

1,-. 

n 

> 

5 

27 

^ 

.« 

1, 

2 

.'1 

5 

i\ 

1 

0 

16 

,1 

10 

III 

1 

11 

0 

tl 

Total 


285     4 
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A  (Mopos  (lu  trou  de  sonde  n"  1,  il  est  dit  que  le  foret  a 
Irippé  une  "ouverture"  dans  le  trapp,  qui  a  donné  une  grande 
.(ii.ntiié  d'eau  saKe,  (juoique  le  trou  ait  été  coinnieneé  il  six 
(  n  huit  pii'ds  au-dessus  de  la  .narc|ue  des  liaulcs  eaux.  C"e 
imii  a  été  abandonné  à  eause  de  la  perte  des  tiges  de  forage. 
(  (ininie  il  n'est  fait  aueune  description  du  "trapp"  dans  lequel 
il  -'i-t  lerniiné,  il  reste  incertain  si  les  roches  crétacées  ont  été 
tiiiiiplètement  traversées,  quoique  d'après  la  proximité  des 
Kidiis  plus  ancienni's  de  la  rivière  Ki-uk,  il  n'est  pas  impro- 
li.i!  le  (|ne  (\-\<i  soit  ici  le  cas. 

I.e  trou  de  sonde  n°  2,  à  Sutiuash,  a  déjà  été  mentionné  à 
la  p.ige  67  li.  Il  peut  s'être  terminé  dans  les  conglomérats 
ni.i--il--  (le  la  subdix  ision  B  de  Quatsino. 

le  résultat  de  ces  forages  doit  certainement  être  regardé 
(1  iiiiiu-  (léhAorable  à  l'idée  que  le  Crétacé,  dans  cette  partie  de 
Hin  élindiie,  peut  contenir  des  filons  de  houille  importants, 
("ipeiulant,  je  dois  ajouter  qu'il  existe  une  rimieur  persistante 
(lu'iin  filon  (le  houille  de  six  pieds  de  puissance  a  été  atteint  à 
Suqii.i-h,  mais  (ju'on  n'en  a  pas  parlé  parce  que  les  hommes 
enipldu'^  .lu  sondage  voulaient  discontinuer  les  opérations  en  cet 
endroii.  Dans  ces  circonstances,  on  ne  peut  guère  ajouter  foi 
.'i  il(  iiareilles  rumeurs.  Si  1  on  se  proposait  de  recommencer 
Il  ira\ail  dans  cette  région,  je  serais  enclin  à  recommander  un 
sdtidage  expérimental  sur  la  rive  sud  de  l'île  Malcolm,  à  l'endroit 
(iii  .--e  trouve  le  conglomérat.  On  éprouverait  par  K\  une  portion 
(iitièrenient  nouNclle  du   terrain.' 


'  l.f  Dr.  \\  1'.  Tolmie,  en  I8,?5,  fut  le  premier  ù  faire  connaître  l'existence 
(lu  charl)on  sur  cette  partie  de  la  côte,  et  c'est  aussi  la  première  d('Couverte 
(|iii  en  ait  été  faite  sur  l'île  \'ancouver.  Voir  Bancroft,  Ilistory  of  Bnlish 
Liilumbia  11887),  p.  186,  et  la  relation  île  l'olmie,  donnée  dans  une  note 
inscrét>  au  bas  de  la  page  189  du  même  volume.  Bancroft  suit  Grant  de  très 
pris  dans  sa  relation  des  premières  explorations  faites  à  la  recherche  de  la 
houille,  mais  cmuiiet  une  erreur  au  sujet  du  port  McNcill  et  de  Beaver- 
ll.irlioiir  (le  ha\re  .iiix  fastors),  qu'il  prend  fwur  des  noms  alternatifs  d'un 
m'tiic  indroit.  Ceci  est  clairement  indiqué  par  les  latitudes  qu'il  cite  h  la 
I'.^'  !s'>,  qui  sont  exactes  et  non  pas  érroné'cs,  comme  il  le  prétend.  La 
prciiiure  mine  de  charbon  était  à  Suquash,  relativement  à  laquelle  le  port 
■Mc.Vill  it  lit  le  moiiill.itje  commode  et  sijr  le  plus  rapproché.  I.e  fort  ku[iert 
l'Jt  insuite  (en  lX4y)  fondé  au  havre  aux  Castors,  qui  devint  alors  !(■  principal 
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Lis  c•s^ais  >uivants  de  houilles  prises  à  trois  endroits  dif- 
férents (k'  1.1  eôte  entre  le  port  MeNeill  et  le  havre  aux  Castor 
ont  été  faits  par  M.  (•.  f.  Hoffmann  dans  le  laboratoire  de  la 
(  onmiission. 

D'un  petit  hlon  de  houille  sur  un  cours  d'eau  à  environ  trois 
(|u,irt-  de  mille  au  sud  de  l'embouchure  de  la  ri\-ière  Klik-sî-vvi. 
Cittr  houillr  produit  un  coke  cohérent,  mais  tendre,  et  est  con- 
sidér.il.lemtnt  affecté  par  une  solution  de  |)otasse  caustifiue. 

Lan  hyKrosiopi(4ue i  6s 

M.itiire  rninbustible  volatile 42  23 

<  ■.irbonc  fixe 39  84 

Cttuirc 1^  28 

100. 00 


Pc  Suquash.  Ce  charbon  donne  un  coke  modérément 
tcmn  et  <-t  considérahUnient  affecté  par  une  solution  de  potasse 
caii-tiqiu  .  ijui  le  colore  d'un  jaune  brunâtre,  comme  le  précédent. 

IC.m  hygroscopii]!»'       .5  03 

Matit'rc  C()iiil.u>til>li'  volatile 41-51 

(  arlwne  fixe 46-52 

rendre 6  94 

100  00 


port  d'fscalc.  Le  promontoire  <rFCllenboro\igh  (p.  191)  est  évidemment  la 
pointe  du  Rocher  (/,(•</>;<■  Punit],  i.-t  la  baie  de  liailie  Hamilton  est  près  de  l.i 
position  do  Suquash.  Il  y  a  aussi  quelque  confusion  à  proîxis  des  dates  aux- 
quelles l'exploration  systématique  de  la  bouille  a  été  faite  par  des  r.iincurs 
importés  par  la  Compagnie  de  la  Haie  d'Hudson.  Ce  travail  eut  lieu  entre 
IS49  et  1H51,  suivant  Hancroft;  mais  il  a  certainement  été  continué  jusqu'en 
1X53,  car  les  notes  originales  du  forage  n"  2  i  Suquash  (qui  m'ont  été  com- 
muniquées par  M.  Blenkinsop)  donnent  les  progrès  du  travail  de  chaque 
jour,  en  conmtençant  au  lundi,  30  octobre  1852,  et  se  terminant  au  2  juillet 
(1853?).  Bien  qu'il  .soit  impossible  aujourd'hui  de  retrouver  exactement 
les  endroits  décrits  par  Grant  comme  étant  ceux  où  s'est  fait  le  travail,  il  est 
évident,  {l'aprcs  les  détails  qu'il  donne,  que  plusieurs  puits  et  soniiagcs  d'essai, 
à  part  ceux  dont  j'ai  pu  me  procurer  les  notes,  ont  été  faits. — Voir  Description 
of  Viiruciuver  Island  par  W.  C  .'.rant,  Jourval  Royal  Geonraphical  Socifty. 
Vol,  XXVII  (I857>,  p.  275. 
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Ii'un  mince  filon  sur  la  rivière  Ki-uk.  ("e  charbon  flonne 
1111  (dkf  ferme  et  est  à  peine  affecté  par  une  solution  de  potasse 
raiistititie. 

r.aii  hysroscopique ■'  68 

M.itart'  combustible  volatile 39-29 

(  .irlione  fixe 47  03 

(  ,  n.lre 1000 

100  00 
.\OTi;S  r^lR  I.l.  TKRRAIN  lIOni.I.F.R  DE  SI  QlASli' 


(l^xtr.iit  (lu  rapport  rie  M.  C.-H.  (lapp) 

Il  -  ('(iiulitioii>  dans  le  l)a>sin  Suciuash  ressemblent  beaiK'oiip 
,1  nlli-  (lui  régnent  dans  le  bassin  Coniox.  Il  y  a  plusieurs 
((luilies  houillères  dan~  une  formation  consistant  surtout  en 
^rès  gris  siliceux  ressemblant  à  celui  des  formations  t'omox  et 
Proteitioii.  ..es  interstra'es  de  schiste  d.ins  le  grès  SiKiuash 
>ont  cependant  i)lu>  épaisses  et  plus  nombreuses  et  le  schiste 
est  A  grain  [ilus  tin  et  plus  plastique,  ciuekiues-uns  étant  un 
schi--ie  argileux  (pii  paraît  être  d'excellente  cjualité.  La  struc- 
ture des  assises  est  très  régulière  et  fiaraît  être  en  général  dans 
une  large  anticlinale.  allant  à  peu  prés  X.  (lO^  [■'..  et  se  dirigeant 
légèrement  .ni  nord-est.  Les  ploiigements  ?ont  très  bas,  moins 
de  10  degrés,  et  biiii  ([u'il  >'  ait  (iuel(|ues  enroulements  locaux, 
ils  Ile  sont  jias  linis(|iies.  Les  assises  sont  interrompues  par 
iliiel(|iies  failles  iiorm.iles  de  très  petit  déplacement.  Les  couches 
liniiillères  sont  aussi  très  régulières  et  ne  coincent  pas  et  ne 
initient  pas  comme  celks  des  bassins  Comox  et  Nanaïmo. 
les  couches  connues  sfmt  ceptiidant  minces  et  la  couche  présente- 
ment exi)loitée  contient  beaucoup  de  cloisons  très  persistantes 
(le  diverse  nature.  Pans  le  cas  du  bassin  Comox,  les  assises 
li(iiiil!('re^  (piit  été  traversées  par  des  roches  volcaniques  tertiaires, 
(1.1I1-.  le  bi— in  Siupiash  par  un  trachyte  i)orphyri(]ue.  Le  tra- 
(liyle  piirplu  ri(iue  est  dans  la  partie  méridionale  du  bassin,  sur 
l'ile  Haddington,  oii  elle  est  extraite  en  grande  ()Uantité  et  fournit 

'  Rapf)ort  sommaire,  C'om.  géo!.  Can.,,  1911,  p.  112. 
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la    meilleure   ()vrru   di-   cmiNtructicjn   de   la   côte.      Klle   est   pro- 
hahli  iiuMit  en  forme  de  v;îtf  injecté. 

Les  notions  qu'on  iwssède  actuellement  sur  le  bassin  Sti- 
quash  sont  maigres  car  les  as>ises  sont  en  grande  partie  couvertes 
de  drift  et  on  a  foncé  seulement  quelques  trous  de  sondage.  Les 
travaux  d'abatai,'e  sont  aus^i  <le  petite  dimension  et  limités 
i\  deux  couclus.  Le  bassin  est  cepend.uit  plus  grand  qu'on  ne 
l'av.iit  d'abord  suiiposé,  il  contient  les  iles  Malcolm  et  Cormoran 
et  se  prolonj.;e  [leut-être  au  sud-ouest  juscju'au  détroit  Quatsino. 
Lu  rai-on  de  l'uniformité  et  de  l'irrégularité  des  couches  houil- 
lères et  lies  strates  et  de  la  petite  quantité  de  dérangement,  les 
;-ondition>  d'exploitation  sont  excellentes.  La  houille  est  de 
bonne  (|ualité,  brfile  avec  une  flamme  longue  et  peu  de  fumée. 
Le  grand  nombre  de  cloisons  dans  la  couche  qui  est  actuelle- 
ment exploitée  et  la  minceur  des  autres  couches  connues  parais- 
sent être  les  dé.sa\antages  principaux  du  bassin.  Les  conditions 
sont  cependant  de  nature  à  encourager  beaucoup  la  continua- 
tion des  développements  et  de  la  prospection  spécialement  dans 
1.1  partie  inférieure  des  assises. 


TERRA  l\  IIOUILLER  DE  QUATSIXO  SOUXD' 

(Voir  diat^ramme  VI) 

(Extrait  du  rapport  de  M.  G. -M.  Dawson) 

Les  rives  de  I-orward-Inlct  sont  principalement  composées 
de  roches  de  la  formation  de  Vancouver,  mais  en  partie  aussi 
de  roches  crétacées.  Sur  le  côté  est  de  l'île  Robson,  et  sur  les 
Iiords  de  la  pointe  au  nord,  qui  sépare  l'inlet  principal  de 
Browning-Creek.  il  y  a  de  grands  affleurements  d'argilitcs  en 
dalles,  c|ui,  bien  (|ue  très  plissotées  et  confuses,  et  pénétrées 
par  nombre  de  dykes  feldspathiques  gris,  paraissent  au  total 
prendre  une  forme  anticlinale,  recouvrant  une  roche  volcanique 
compacte,  gris-vcrdatre.  et  étant  surmontées  par  des  agglo- 
mérats, qui  sont  souvent  bien  stratifiés  et  ont  parfois  une  ap- 
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'iir-t  II  s|ifi-est,  mais  il  y  .i  sans  doute  plusieurs  ploiements 
ri  iiriit-ètri'  au'.si  d'autres  complications,  car  les  argilites  re- 
l).l^,li^sellt  à  deux  endroits  sur  la  rive  à  l'est  et  en  face  île  la 
pointe  ci-liaut  mentionnée,  et  aussi  h  deux  endroits  sur  les  côtés 
(ipixisé-.  (lu  lia\re  de  Winter,  plus  haut  sur  l'inlet.  Les 
.ifflcurcMH  ni-  (1(>  ces  argilites  sur  Forward  Inlet  ont  donné  une 
un  iiilitr  ( onsidérahle  de  spécimens  de  Belonites,  pour  les(]uellcs 
M    \\'hiic.i\('s  propose,  dans  l'aimexe.   le  nom  de   B.    Vancoti- 


l.(-  roches  volcaniques  altérées  ne  prési-nteni  ici  rien 
irinu^ité  et  n'ont  pas  besoin  d'être  spécialcinent  décrites.  L'un 
i!r-  l,(nil)eaux  crétacés  ci-dessus  mentionnés  se  trouve  h  la  tête 
'Il  lîriiwiiiiij;  Creek,  au  milieu  de  la  rive  ouest  de  la  nappe  d'eau 
(lin--  la(|iielle  se  termine  ce  bras  de  l'inlet.  C'est  un  très  petit 
m,l^-it  de  grès  gris-verdâtre,  qui  n'a  pas  plus  de  cinquante 
\.iri|^  de  largeur.  Les  lits  plongent  N.  75°  E.  <  25°  au  sud- 
i>t,  et  ,"i  peu  près  X.  20°  O.  <  30°  au  nord-est  de  l'affleurement. 
I.ts  grès  reposent  sur  des  roches  feldspathiques  dures  de  la  for- 
mation de  Vancouver,  devenant  rougeâtrcs  sous  l'action  des 
àw\\\-  atmosphériques,  et  ils  en  contiennent  des  galets  roulés. 
niirli|in-  couches  renferment  un  grand  nombre  de  coquilles 
li'.l'K  c'/ii  Piocha,  ainsi  que  quelques  autres  fossiles.  Des 
-priiinrn-  (]ue  j'ai  rapportés  d'ici  en  1878  ont  été  dessinés  et 
décrits  par  M.  J.  F.  Whitcaves.  (Mem.  de  Iri  Soc.  royale  du 
«■"an.i.ja,  vol,  1.  sec.  IV,  p.  81.) 

l'ii  ><irond  et  beaucoup  plus  important  lambeau  crétacé 
iM  celui  f]ui  entoure  la  partie  supérieure  de  Forward  Inlet, 
ap[iik'e  le  havre  de  Winter,  et  se  montre  des  deux  côtés  à  l'ex- 
rlii-iiiM  d'uitres  roches,  sur  un  mille  et  demi  ;\  partir  de  sa  tête. 
le-  roches  sont  encore  ici  principalement  des  grès  gris-verdâtre, 
mai-  C(]ntiennent  aussi  des  couches  de  conglomérat  et  des  lits 
caliarifères  durs.  .\  grain  fin,  d'un  caractère  plus  ou  moins 
n(x]iilcux.     Les   plongcmcnts   sont   généralement    vers   le   nord, 
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soii>  iks  .lUiik-  i\c  60°  à  5°,  l't  \c^  lit^  paraissent  former  un  étaRe 
d'iinr  puissaïuf  cnnsidtT.ihk-,  dont  des  rouchcs  caract<!'risét-- 
p,ir  ime  i;raiuic  al>nn(l.iiice  d'Aucelht  et  autres  fossiles  forment 
Ir  nitnil.rc  vieille  le  plus  bas.  Des  irrégularités  locales  de 
pluni;eiiienl  et  d'autres  (ircoiistanees  portent  A  croire  que  les 
lits  ont  été  affectés  non  seulement  par  des  ploiements,  mais  qu'il 
existe  .uissi  des  failles;  et  comme  le  terrain  est  assez  bas  et 
fortement  boisé  des  deux  cé»tés  de  l'inlet,  la  forme  et  les  dimen- 
sions du  massif  crétacé  en  cet  endroit  n'ont  pas  été  déterminées. 
Au  nord-est,  il  s'étend  jusqu'au  bout  inférieur  de  la  lagune  qui 
[)art  de  la  tête  du  havre  de  Winter,  mais  sur  le  chenal  qui  réunit 
1.1  lagune  ,\u  havre,  il  y  .i  ime  masse  avancée  de  roches  volca- 
niques pin>  anciennes.  la  l.igune  elle-mêm.v  (appelée  Huli- 
ni-h  p.ir  les  S.iuvages)  fut  examinée  par  moi  en  1878,  parce  que 
l'on  préitnd.iit  (ju'il  y  existait  du  charbon.  Autant  (ju'on  peut 
le  \dir  p.ir  le-  ])etits  .ifflcurements  de  roches,  ses  berges  scjnt 
principalemeni  ((imposée:-  de  roches  volcaniques  altérées, 
l'ai  tron\é  le  (h.irbon  -ur  un  petit  cours  d'eau  à  l'angle  sud- 
ouest  supérieur  de  l.i  l.ii^une.  les  aflleurements  étant  à  une  qii.i- 
rant.iiîie  de  \er<e~  de  l.i  m.injue  des  h.uites  m.irées.  Les  lits  -(int 
pr.  [lie  verîic.uix.  et  ime  couple  de  i)etit:-  trous  y  avaient  été 
pratitiués.  le  premier  montrant:  Houille,  apparemment  de 
bonne  (lu.dilé.  1  |)ie(l;  .irgile  schisteuse,  1  pied  6  pouces;  houi'V'. 
p.irticlleiiient  iiu|)ure,  1  pied;  schiste  et  houille,  2  pieds  6  poua-; 
argile  -(-histeuse  charbonneux,  2  pieds.  I.e  second  trou,  à  nue 
dislaud'  (le  trente  piedr-  en  travers  des  assises,  montre  .'i  peu 
près  troi-  pied-  de  houille  et  d'argile  schisteuse  entremêlée-, 
suivies  par  du  -clii-te  c.irbonifére,  et  celui-ci  par  une  matière 
argileuse  pâle.  L'étendue  îles  rf)ches  houillères  paraît  être  ici 
assez  restreinte,  et  elle-  sont  tellement  bouleversées  ((ue,  menu 
si  les  ("dons  étaient  d'im  caractère  plus  propice,  ce  ne  serait  p.!- 
un  endroit  f,t\-orable  à  l'exploitation. 

.\  l'exception  tle  cette  localité,  il  n'a  été  vu  de  houille  dan- 
le-  rochi  -  crét.nées  d'aucime  partie  fie  Forward  Inlet.  Il  %  .i 
tout  lieu  de  croire  que  les  houilles  vues  à  la  tête  de  la  lagune 
oicupent  un  hori/on  près  de  la  base  du  terrain  crétacé,  et  que 
l'on  pourrait   les  tromer  en   pratiquant  des  sondages  dans  les 
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parties  moins  houlevcrs^'es  (its  roches  cri^'lacécs  ilii  voi>inai;c  du 
11, ivre  (Il  WinttT,  pt-ut-Ctre  en  filons  plus  puissants. 

(Hiirc  lis  lambeaux  crétacés  vus  sur  Forward  Inlet,  il  y  tii 
,1  prolialilcmint  nombre  d'autres  du  même  ^enre  dans  l'inté- 
rieur, et  le  prolon>;eii\ent  du  massif  du  h, ivre  de  W'inter  au  nord 
peut  être  considérable.  M.  1  )owlinK  a  examiné  un  iietit  cour-, 
il'r.iii  appelé  la  rivière  Zén.iad  jusiiu'à  un  mille  du  rivage  dans 
uiu-  direction  nord,  s,ins  .itteindre  la  limite  du  Crétacé.  F'iu- 
-iiiir-  circonstances  semblent  établir  la  probabilité  de  l'e.xis- 
linir  d'une  f.iille  importante,  avec  rejet  au  sud-oue>t,  qui  peut 
l'iiiirir  il.ms  une  direction  presque  parallèle  à  la  lagune,  en  p  lisant 
près  de  l.i  tête  du  havre  de  Winter.  I.a  puissance  probable 
lie  la  formation  crétacé,  entre  l'afilleurement  sud  et  l,i  tête  du 
havre,  e>t  d'iiniron  ,?,60()  pieds,  les  roches  les  plus  élevées,  que  l'on 
Viiit  à  la  tête  du  h. ivre,  étant  des  conglomérats  assez  massifs.  (  )n 
vnit  encore  des  conglomérats  semblables  à  une  courte  distance 
(Il  rriiKMii.int  la  rivière  Zénaad,  ces  roches  étant  probablement, 
ii.in>  les  lieux  i>is,  au  sud-ouest  de  la  faille.  Ces  cf)nglomérats 
suit  s(ippo>és  être  identiques  à  ceux  qui  forment  l'étage  su- 
périeur de  1,1  formation  dans  le  massif  de  Koprino,  décrit  plus 
loin,  et  comme  les  grès  reviennent  plus  loin  sur  la  rivière  Zénaad, 
avec  des  plongemcnts  réguliers  vers  le  nord  ou  le  nord-est,  il 
est  tout  [)robable  que  la  portion  supérieure  de  la  chaîne  de  col- 
line- élevées  dominant  cette  partie  de  la  rivière,  qui  se  continue 
'!  m-  une  direction  sud-est  à  l'est  de  la  lagune,  est  composée  des 
iiiêim-  conglomérats  massifs,  qui  reviennent  dans  la  formation 
.1  un  niveau  phi--  élevé  en  conséquence  de  la  faille.  Dans  ce 
11-,  le  massif  crétacé  pourrait  s'étendre  ;\  quelques  milles  au 
iiiinl.  Tnute  la  question  de  l'étendue  à  l'intérieur  du  massif 
crétacé  du  h, ivre  de  Winter  et  de  Koprino  mérite  d'être  examinée 
m,ii^  exigerait  deux  ou  trois  semaines  de  travail  dans  les  bois. 

.•\  p.irt  VAiucIla  Piochii,  qui  remplit  ainsi  que  j'ai  déjà 
ilit  (lis  lits  entiers  tant  sur  Browning-Creek  que  sur  le  havre 
iK  Winter,  on  trouve  des  Scaphites  Oiiatsinoensis  dans  ces  deux 
localités.  Sur  le  côté  sud  du  havre  de  Winter,  outre  les  Sca- 
phites, le^  nodules  fossilifères  ont  donné  une  Cinulia,  un  Den- 
talium,  des  fragments  d'une  Alaria,  l'empreinte  d'un  petit 
Proiocardium,   une  Astarte  comme  VA.   Païkardi  supposée  des 
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ik>  (le  l.i  I<(  iiir-Cli.irlottf,  une  Yoldin,  une  Ar(a.  cl  f)utl(iiii-; 
(!■-  l'p.ir-  il'uiii'  t'\|)('("c  tli'  |)<ii>s(iii  i)>M'nx. 

A  p.irtir  du  eûtr  est  du  h.ivrc  de  Kopriiio  juMiu'A  une  di^ 
tani  (■  <K'  (|ui'l'|iii  -  iiiillc^.  cui  à  une  pniutu  vis-ii-\is  li'  milieu  dr 
l'Ile  Linii  'Mlle,  il  \  ,1  de->  (^rès  et  e(ini;I«)m<'T;its  erét.u-é'-  qui 
(Kiu[)eiil  1.1  ri\e,  Icirinaiit  une  partii'  de  ee  que  l'on  peut  ap[)el(r 
11'  m.i>--if  erél.Ké  ('■  Kopriuo.  I  )e  l.\  à  l'anse  de  L'Hée.in', 
l'dii  renroutre  encore  les  roches  V(ilcani(|ues  altérées,  avec  pion- 
cernent--  à  l'ciue-,!  -ou-'  des  angles  de  .W  à  \S° .  Os  roclu-. 
travirscTit  à  l'Ile  I.imestone  lUi  sud,  dont  elles  forment  la 
plus  t;rande  p.irtie.  Des  calc.iires  hleuâtres  et  v;ris,  cependant 
i|ui  -upporteiii  (  (>  matières  volcani(nies  d'une  manière  concor- 
(I  int(  .  .iliUurent  le  lon^;  de  la  rive  est  de  l'île,  et,  dan?  un  petit 
Ilot  au  larv;e  de  relle-i  •  on  y  a  trou\é  des  coraux  silicitiés  en 
,il)oiidan(e    coiisidérali  l'armi     ceux-ci,     M.     W'hiteaves    dit 

(ju'une  lornie  re— emlnr  A  une  I  liamnastraa.  tandis  qu'une 
seconde  e-1  liroli.dilenient  une  Astroccnui.  Ils  ne  sont  pro- 
liahUiuent  pas  plu-  ani  ieiis  (|ue  le  trias  et  peuvent  être  plus 
récent -. 

Le-  rive-  du  havre  de  Koprino  et  les  îles  qui  s'y  trouvent 
oiTrent  nomlire  d'excellents  alHeurements  des  ^rès  et  conulo- 
mérat-  (  rétaié-,  ni. lis  k'urs  inclin.iisons  et  allures  varient  telle- 
ment et  >!.nt  -i  irréijulières  (|u'il  f.iudrait  les  étudier  fort  minii- 
tituseiueiit  i)our  .irrivcr  à  (|uelciue  conclusion  cert^iine  au  sujet 
de  leur-  rel.ition-  exacti's.  Il  est  très  [irohalile,  cependant, 
(jue  l<i  coupe  tst  ici  com[)li(|uée  par  une  ou  deux  faille-,  dont  l'une 
peut  être  continue  A\i■^•  celle  déj.'i  nii'nlionnée  comme  courant 
prohalilenu  nt  d.ins  le  même  sens  (|ue  la  lacune  du  havre  de 
Viriicr,  sur  lorward  Inlet.  On  (lisait  qu'il  y  avait  un  filon 
de  houille  d.uis  le  voisinage  de  Koprino,  mais  m'étant  procuré 
un  Sauvaj;c  pour  m'y  conduire,  je  vis  que  c'était  le  même  lit 
de  charbon  (]ue  celui  c|ui  a  déjà  été  décrit  ;\  la  tête  de  la  lagune 
du  h.ivre  de  Winter.  On  y  arrive  par  un  sentier  de  Koprino, 
aprè-  iun'  marche  de  moins  de  deux  milles. 

Les  roches  crétacéi's  de  cette  partie  du  massif  de  Koiirino 
qui  -étend  à  partir  de  la  pointe  d'entrée  est  du  havre  sur  au 
nioin^  sept  mille-,  i  t  probablement  huit,  le  long  de  la  rive  nonl  ^'e 
l'inlet  principal,  sont   [lartout  as,sez  régulières  et  pas  beaucoup 
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b<)ulfvcrs^-es.     I.llfs  (.ln^i^tl■Ilt  surtout  tii  Kitmli.niir.it^  et  «nV, 
l.>  [.nmiiTs  formant  fr^(|ij.inmciii  ,hs  cotiMiix  f<cariH  >  «t  dis 
(olliiR's  le  loll^;  ili-  1,1  ,Ctu-,  .lui  CM  M.rnme  •  -it  il.-  tnV  \,u>  leur 
.illiirr      1.  >  lits  ()loii«cnt  vir>  l'iiiK'Ti.iir,  la  <lir.M  tion  n.>  variant 
^rn-ralmunt  (|uc-  d.-  r|m'l(|Ufs  .l.^-r.-,  de  l'un  ou  l'atitr.'  <ôt,-  du 
nord,  hitn  rjuc  j'air  rcmar(|U(''  lo.al.m.nt   une  ,on|,l,>  ,U-  l.rus- 
qui's    ,liaMKem.nI>    d'alUir.-       l/ani;!,-    dm.  linaiM>n     vari.'.    «n 
K.'m'r.il,  ,!.•    1(1^  ;■    20".     Kn  desMuis  des  con^jl.ini.-rat-,  ina^sifs, 
-lui  doiv,  nt  avoir  une  puissance  de  pluMcur-  .«•nt.iinrs  dr  [m-ds 
au  m.mi.,  vt  pt'ut-.-trr  «le  1 ,000  <ui  plu-,  il  y  a  .l.s  ^r(-^  plus  l.'n.lr.s, 
.|ui^  souvent    occupent    la    .  Ato.       l'r.'s    du  .l.rnicr  anieurement 
A   l'est   (en    face   de    l'extr. mit.'    ou.-.t    de   l'île   I.inicstoiie)    les 
lits  ont    ini    leRcr   pendane   vers  l'est,    mais   pLin^ent    probahle- 
mint  à  r,)U.-t,  s.)us  des  angles  assez  ('•lev.'s,  plus  loin  A  l'ct, 
car.  après  un  ini.rvalie  ca.  lu-  .l'envin.ii  un  mille,  les  r...  h.s  vol- 
.■ani-iues  .dl.r.c-,  sous-jacentes  re[)araissent  et   t.Tminent  l'.'ten- 
'liir  po-ilili-  du  lia>sin  crétac-é  dans  cette  .lirection. 

la  risière  Ten-o-suh,  .|ui  se  jett.>  .lans  l'.inule  n..r.l-esî  .lu 
iM\r.   de  Koprino,  paraissant  ollrir  un  iiDven  .l'exatniner  l'éten- 
'lue   lie   ce   ma-sif   cri'tac6   dans   l'int.'rieur.   elle    fut    remont.^e 
jn-'iii'à  une  distance  .l'environ   tr.>is  milles.     Cette  rivière  est 
.1-e/  petite  en  aut.)mn.',  mais  d'après  la  largeur  de  son  lit  et 
l->  incMri.ai.les  embarras  d.'  troncs  d'arbres  qui  l'enombrent, 
fllf  doit    .-In-    un    t.)rrent    f.)rmi.lal)le   A   .ertaines   saisons.      Les 
•ilil'unnuiits   vus   sur   s.)n    p.ircours   étaient    assez   rares,    mais 
p.ir.iis^.ii.nt    in.liquer   une   anticlinale   suivie  d'une   légère   syn- 
Huial.'.     Les  r.x-hes  sont  des  ^rès  et  conKl,)mérals  sans  .^irac- 
t.Ves  distinctifs,  et  on  n'y  a  observé  aucune  trace  de  houille; 
j.i  lèvr.'  nor.l  du  bassin  crétacé  n'a  pas,  non  plus,  été  atteinte. 
I..-  Sauvages,  en  suivant  cette  rivière  jusqu'à  sa  source,  et  en 
'l'~'en.|ant    la   vallée   par   un   second   cours  d'eau,   arrivent   au 
'"■1-  ouest,    à    un    en.iroit    .jui    se    trouve   presque   vis-A-vis   la 
ri\ière  .\o.)kneemish. 

On  peut,  je  crois,  préten.ire  avec  assez  de  certitude  (,ue  les 
'"Mglomérats  si  largement  dévcloppé's  dans  le  massif  de  Koprino 
j-ont  les  équivalents  de  ceux  dont  on  voit  la  base  f.)rmant  les 
'i'-  1.-^  plus  élevés  dans  le  massif  crétacé  de  Koskimo,  décrit 
pliiH  l.jm.     Ils  sont  probablement  aussi  identiques  ù  ceux  .jue 


\M 


'i)ii  \(iit  à  1,1  u'ic  ilu   li.ATf  tk-  Wiiitrr,  lorniant  IV'ta^c  de  plu 
Twar'l-liilft.     La  [ilus  jiraiule  partie  de 


lliAt'   illl    (Tiiacr  (Il     I- 

j;ii-.  (  ninparalivtnunt   tciidrt.^  ([iii  ^c  montrent  dans 


inlirii  un-    de-   l'inip' 


dans    k'^    deux    ma->i 


est 


auidiiri 
ha\n    ( 


riuii 

le    K. 


<  ciincrtf   par  1  imu  du   ^'ciuk't   prnicipal 


parties 
^  doiiie 
l'est  du 


)iii.ii,   (k'   nnIU■e^   tranches  ck'   la    lisitre  parois>aiU 


seult-  en  (|Uek]m 


dit. 


n  |)renant  un  an 


dmits  -nr  la  rive  sud,  ainsi  (jne  je  l'ai  ck 
^le  nu)\en  de  plonminent  pour  it 


J'i 


o\en  de  plon.minent  pour  les  assises 


a   lilll---alKe   (1er 


sou.^-jacents  aux  eoiv^lonierats,  ei   ,)our  la 


plii|i,irt  >(iii~  le  i;(iiik-l,  paraîtrait  ("tre  d'.iu  nioiii-.  2,()<)()  |iie(l-, 
il  (lit  p(  Ml  ("lie  lieaueoiip  plu'^  liirte.  (  eci  e-t  un  peu  iiK/itis 
(|ue  la  piii-^ani(.  e~lini('f  de  l.i  ri("nu'  p.irlie  de  la  enupi;  (k'  For- 
ward-Inki,  il  plu--  (|ue  celle  donnée  coninu'  niinimuni  pour  1rs 
mênu~  lit-  dan-  k-  massif  de  Coal  Harbour. 


a  -lUle  liicaliie  daii> 


Kiuelle  on 


tainenient  siis-jac»  iits  à  la  portion  (k>s  coni;lom(''rats  de  !a  tur- 
matiun,  est  dan-  une  petite  ile  du  liavre  de  Koprino,  en  face  de 


de  ri:-t. 


sont  des  arj^'i 


L'histc 


uses  grise-,  tinenieiu 


li-ili 


--(■/  diir(-  et  trè-  régulièrement  stratifiées,  tout  à  fait 
dittérente-  eu  .ipp.iretice  d'aucune  autre  roche  c|iie  l'on  \(iic 
dan-  II-  .'ii\ir:in-  du  -mmd  de  nu.it-iiio.  T'iles  reposent  à  des 
angle-  ik-  (ii>  ,'i  M)"  ai  centre  d'ime  petite  synclinale  et  recouvr<'nt 
.i\"ec  conci'-d.uice  de-  conglomérats  massifs  au  sud,  liien  (lu'elk's 
soient  en  contact  ,[\vc  une  roche  irru[)tise  au   nord.     L,!  puis- 


sance exposée  e-t   proi)ahlenient  de  plu-  de  cent 


ete    lii>ii\( 


to-siles  dai 


pied: 
ils   ressent 


blent 


licaucoup    .iiiN    -chi-tes    supérieurs    qui    recouvrent    l'étage 


nglonicr.i 


1   de  la  fi 


de 


Ke 


-rhar- 


II 


i  tormation  crétacée 

tons,  Com.  géol.  Can..  1878-79). 
lassir 


in  (rétacé  dont  il  est 


k.lte.     (Viiir  RiihporI  des  Opérât 
ir.iîl   tout  probable  que 
qiii-iiun  (CI,  me  m,i--il  de  Koprino,  deviendra  le  plus  import.mt, 
.lu  piiiii  (je  \-!ie  indu>triel,  de  tous  ceux  du  siuind  de  t.Hiatsin' 


11 


lu-   gr.ind   (pie   tous  les  .lulrts;     l.i   regul.inu- 


'CHU  OUI) 


lit-  ,1   I  est   et    ,ui   nord  du 


ixre  de  Koprino  est  grand 


lin    ,ic(C-  n 


lu  ■  lacil 


une  fine  le  ma 


ssit  de  Coal  Harbonr, 


qti  on  ne  peut  .illeindre  (lu'en  [i.issant  p.ir  la  p.asse  de  Quat-iiio, 

-t  favorable.     Cela 


Ct 


jui  m-  peut  -r  faire  (|IU'  liir-i|iie  l.i  m.irée  e 


ani.  il  -cmbler.ui 


ul    ,1— e/   l(i;itime   ((luoKUie,   il 


f.int  l'admettre, 
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il. m-  l'i'lat  .n'tiH'l  (io  iior-  l■()nllaissanct'^ 
iiitrt'priM-  s[)(''ciilati\Tj  de  >'assuri'r  ^ 


Cl'  ne  pourrait  être  qii  une 


.'xiste  de  la  h 


ma— -il.  en  laisaiit  des  .-.o 


ouille  aans 


de  1,1 


iges  a  (|uel(|iies  points  favorabk 


l'est  du  havre  de  Koprino.      Il 


laudrait,   na- 


turellement,  qu'une   pareille   entreprise   fi1t    précédée   d'un    exa- 
iiun  ainirofondi  de   toutes   les  p.irties  de    la  sfrface  du   massif 


ctiiui  ser.nt  un  tri\ail  assez  long  et  difficle 


a  cause,  de 


et  de  l'enchevêtrenienl  de  la  ton 
I  ),in^  toute  lentati\-( 


iiassi 
épais- 


se (le  déterminer  le  caractère  de  ce  bassin 
(Tét.iré  Cl  d'autres  du  voisin<i,t;e  par  un  examen  des  atileurements 
ii.itiir.'N,  il  l.iul  se  rap[)eler  que,  ainsi  (jue  je  l'ai  déjà  dit,  ils 
rtnipli-M  lit  probablement  des  creux  préexistants  dans  la  surface 
ik- .uiciennes  roche  sur  les(|uelle-.  ils  chevauchent  pros,'ressive- 
inent. 


TF.RKA/X  TIOriI.LER  /)/■:  KOSKEEMO' 


1 


{Voir  di<ii;ra/)inir  Vil) 

(Ivxtrait  du  r.ipport  (!,■  M.  C.-M.   Dawson) 

be  massif  de  roches  •  étacées  du  cAté  rord  des  bra^  Ouest 
fl  «le  Ruprrt  du  Sound  de  ^  itsino  a  beaucoup  attiré  l'attention, 
et  plusienr^  tentatives  dignes  d'éloges  ont  été  faites  pour  con,> 
later  et  développer  le  caractère  houiller.  ,  .a  dernière  de  celles-ci 
.1  été  laili  par  la  Compagnie  O.mmerciale  de  Va.icouver-Oucst, 
'|in  a  praiicpié  plusieurs  sondages  et  lait  d'autres  tra\aux,  par 
■'  '\  lilc..  depuis  novembre  188.Î  jusqu'en  mai  188,S.  Ayant 
■n  .  rnmunication  des  notes  du  forage,  grâce  à  l'obligeance  de 
M  j.  l'ri-tun  Moore.  j'entrepris  un  ex.iraen  .assez  détaillé  de 
cette  partie  (lu  district  dans  le  voisinage  du  havre  au  Charbon 
fî  «le  la  ruière  Nookneemish,  v  cotnpris  des  mesur.iges  au  pas 
11'  l'ing  des  rives  et  entre  les  différents  points  où  avaient  été 
l'aiN  k-s  trous  de  sonde,  et  s'étendant  ,'i  .'intérieur,  sur  la  Nook- 
neemish et  les  affluents  de  la  Xatzinui;htum,  jusqu'.i  la  lisière 
■^ptentrionale  du   massif  crétacé,     j'avais  déjà   fait,   en    187«, 

'  Kap.  uin.,  Corn,  «ùol.,  Can.,  vol.  Il,  1886,  pp.  9J-102B. 
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un  iNcimcii 


rcnsfi^mcnuTits  quekiuc 


I)C'll  (lr(iiUMl>  ill)ttiUl^  .ilors  II 


'.uaicnt  pas  ét6  publias. 


I? 


itn  qui 


la  lù\  rr  nord  du  bassin  irôtacé  n'ait  pas  été  suivie 


d'uiu'  niaiiiérc  ccintiiUR', 


a  été  définie  à  (|uatre  points,  sav 


leiix  e\triiiiite~  '-ur  la  rivt 


et  .1  deux  eiK 


lroit> 


■oir, 


internie- 


di. 


ou  il  tra\irse 


>  rivière>  ei-dessus  mentionnées  ou  leur 


tributnre>.      l'.n    reli.uit    ee>    ditïérent-    point^,    et    en     tenant 
compte  de>  plon^inients  et  de>  allures  des  ruclie>,  on  peut  pré- 


tendre a\iiir  ni) 


tenu  un  contour  a>>ez  exat 


t  du  1 


lassm  (le  ce  cote, 


1. 
la   f( 


roetu 


crétacée-  y  re[)osant   --ans  concordance  sur  celles  de 
a   formation   de  Wmcouver  et    plongeant   rét;ulièrenu'iit   vers  le 


su<l 


Au 


-U(l 


le  11 


is-m  e^t  mterromini  par 


faill. 


(lui  a  un 


rejet   coiiMderal 


ir>  le  nord  et   court   à  peu   près   N.  89°  (î 


l.e  reji  t  de  citli'  faille  doit  exi'éder  toute  la  p 


■  \nce  expf)He 


du 


n  lace    (le    ce 


lI— in,   qui    e>t    d  ai 


lins    L.^dO  pieds 


I  onr-l. 


lie  i).L--e  en  a\ant  ( 


-  enlniice  (lall: 


1). 


et   un   lier-  .lu  dei.i 


1,1 
de  1 


l    |)OI 


tr.i\erse   ensui 

neemi^ 

bou 


le  l'emboucluire  du  havre  au  C'ii.ir- 
près  d'une  petite  anse.  ,\  un  mille 
nte  d'entrée  oiie>t  du  lia\re.     Klle 
l'eniboucliure    de    la    ri\ière    Nook- 


ite    1,1    bail 
>ui),int  encore  l.i  rive  à  un  mi 


Il  hurt-  (le  ( f  courra  d  e.iu. 


Ile  au  delà  de  l'eni- 
A  l'est,  elle  doit  recouper  la  ri\e 


oue^l   du 


l-t    pu  — il 


Rupert   .'i  l'uviron 


deux  milles  de  sa  tête,  et 


e-t    ii.irtout   ba>se   dan^   l'e^ii.ice   intermédiaire. 
(pie  le>  roi  lies  du  terrain  crét.icé  reparaissent  i(  i 


et    -e 


Kinlinueni    juMiu'.'i    une   certaine   c 


iistaiu 


l'est.     P 


core  dan-  cette  direction 


la  f 


iilie  p.irait  traverser  com- 


plètement  l'ile   iii-i|u',iu   port    McNeil  et   au   delà,   ainsi  que  je 


r 


ai   expli(|Ui 


Kl   p.   fi6l>.      Les   roches  au  sud  de  la   faille,  qui 
lornieiit    1,1    pointe    Hankin.    >ont    des    amy^daloides    massives, 

lit  puissant  de  cidcaire,  (jui  forme 
prè-  (le   1,1   pointe  d'entrée  est  du  havre  au 


vird.itre-,  reiduxerle-  p,ir  un 


i-   f,il.ii-e-  b.i— e- 


(  h.irbon, 
Ilank 


el    ^l■p,lr,a^-eIlt   d.iii? 


in>e  du  céité  es 


t   de  la   I 


lOHlIf 


m. 


De-  deux   ((')té-  de   l.i   baie  dans   huiuelle  si'  jette  la 


\o(rklH(I 

(iu.irt/ile> 


-h,   K 


roch 


au  su< 


1  de  la  f.iille  sont  de: 


ill 


Ii.ilhuine: 
aL;).;l<ini''r,it-  .dtéré>. 


dure-,    lindillée-,    rouilleuses,   et   des   matières   felds- 
\ird,'itre-    et    purpurines,    parfois    évidemment    des 
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[  1(10^111  iir  lot, lie  «lu  ma^,sif  criHiuv  ainsi  défini,  de  l'est 


nifsl.   ( 


.t    d 


1 1  ;i\  iriiii  < 


jeu 


le   sept    nulles, 
X  milles,  et  sa  su 


perfi 


plus  Krande  largeur  pro!)al)le 


lie  approximative  prohahle- 


iiprenclre  ce  (|ui   peut   s'enfoncer  sous   l'e 


■.'   'Il   ,1ITI>. 


Autant  ([ue  j'.ii  | 


1  environ 


u  m'en  assurer,  ses  roches  co 


il.  tit   ime  série  de  Kiès,  argiles  schisteuse.^  et  conglomérats 


plniv^cments  généraux  vers  le  s 


ud,  Kcneralement 


10^ 


à  Mf,  c<)mpli(|ués  par  un  seul  ploiement  svnclinal, 


qui  cduri   iiies(|ue  e>t-ouest  en   travers  la  i)artie  sefitentri. 
(lu   h. ivre   an    (liarhon.      I. 


iirsfju  ils   sont    en    contact    i 


malc 


m  nu '(liai 


ec  la  grande  laille,   près  de  la  jxHnte  d'entrée  est 


es  lits  sont    'rès   houleversés,    et 


pendant   < 


■ii:i  un  p«  iidaye  nord  très  escarpé.      |e  dois  d 


lueki 


(lu  liavre, 
ues   \er,iies   ils 


ire.  cepeiidanl,  f|ue, 
iijiiMie  le  trrr.iin  est  fortement  boisé  et  coLi\-(.Tt  de  drift,  et 
Ml  r.ili-riKr  de  couiH's  continues  sur  la  rive,  il  peu(  y  a-.oir  des 
1"  ii!i-  dislocations  que  l'on  n'a  pas  constatées. 

(  i  i|in  ~e  rap[)roclie  I.-  plu>  d'une  coupe  complète  du  bassin 
i'>t  .pl.tenii  .lu  (ôté  ouest  du  ha\  re  au  Charbon  et  dans  le  voi- 
-ina.ye  d'un  chemin  o  ,  sentier  qui  <i  été  praticiué  dans  une  .'i- 
rtction  nord  à  partir  du  havre,  et  par  letiuel  on  se  rend  aux  en- 
■!i"ii-  ..11  ..m  été  prati(|ues  les  f.)ra«es  et  les  fouilles  les  plus 
iiiip..ri,iiii,-.  In  e.xanien  de  cette  coupe  nou.-.  porte  à  croire, 
comme  je  l'ai  déjà  dit,  que  l.i  puissance  entière  du  crétacé  vi- 
mMc  ici  iM  ,1,.  \,M)0  à  1,500  pi,,,i,.  j-.,j  ^.^^^,^.^.,  ,1^.  lon-trui-.e 
une  coupe  verticale  générale  des  assises,  en  rapprochant  tous 
li's  f.iits  (|ui  fournissent  les  affleurements  naturels  et  ceux  ob- 
-mé,  dan-  L-  i,.ra^es  dans  le  voisinage  de  la  ligne  de  coupe 
uiw  <léliiiir,  mais  j'ai  trouxé  (|u  il  était  impossible  de  le  faire 
liii"  Mi.niière  satisfaisante,  à  c,iii.-.e  «le  l'absence  pres«iue  c«)m- 
liltu-  de  zones  bien  marquées  ou  de  lits  ayant  des  caractères 
li-tinctifs  «|ui  pussent  servir  de  p«)int.,  de  repère.  Des  .irgiles 
-tliisteuso.  .k-,  ^rès,  et  des  lits  plus  ou  moins  c«)nglomériti(|ues, 
1111-1  que  «le  n..nil.r«iix  filons  de  h«,uille  minces  et  de  filel>  houil- 
'<u\.  >e  r«nc<. lurent  en  c«)uclies  alternantes  comparativement 
■nui.es  dans  f.utes  les  parties  du  terniin.  et  le  «-.iractère  des 
il-  m.livi.luels  p.iraît  varier  d'un  point  .'i  lautre,  «Lins  difïé- 
'  '  l'irlies  de  leur  éten«lue,  d'une  manière  très  embrouil- 
■   '       !!  parait  .issez  certain,  cefK-ndant,  que  la  p«)rtion  exp«).<'e 


\A2 


!.i   plu-  i'l<-\('('  (11'   1.1    fiirni.ilinii   ("1   en   'grandi-   ii.irtie  ((inipn^, 


ill'^lii|In'T,lt~    Ill,l->il-,    (Inllt     il 


ri-it 


iK  iiuni 


(lur   \i-   lit-  Il  ~   l'Ill-   ll.l^.  et   (|ui   !-<illt  ^■\|)(l^é^  (l.ll 


1,1  1 


li'gtTc  -.\n- 


(  liii.ilr  ilili   tra\(  r-r   le   ha\ 


rr  au  (liarhuii,  et  iii>iiili'  sur  1 


:e  ente 


-l  (lu  h.i\  rc,  ,1 


prol 


Il  iiiird  clc  la  failli- 
M. 


Diiilnir  nriiha 


<k'  (•(•ii\-('i.  il  y  a  uiK-  /iiiu'  liduilkir.  i 
-iir  Ir  rûli'  inii-t   «lu  ha\rr,  ail  >\\<\ 


200  à  .^00  pieds  on  (Icsmhis 
i.'îit  rat'lli'urcnu'nt  se  montre 
(le  l'axe  de  la  lé'ère  aiitiili- 


nale. 
Il   V 


pliiiii;enient    n 
11   près  ili  iix  [)ie< 


(ird-ouest    s(ni~    un    , initie    de 


houi 


illi 


l.v  priiloiiiienuiit  occidinlal  de  cette  >\  ne 


linali 


e  liiinne  (lualiii, 
n'e^t  pas  ciiiiiui. 


niai- 


-.1  le\re  n 


lord,  p.i-  liieii  Iniii  de  l'iiori/nn  de  1,1  lioiiii 


\r,ul   iM-~i-i    iin 


■~  de  l 


I    l)i)>ltlnn    I 


lu  lor.ii;!.'   iV 


pi, in. 


(liarlieii  (|ue  l'nn  dit  .ittleurer  prè^  de  l'embcuciuire  de  la  \.ii- 
/inui-'lituni  n',,ii-  dont  je  n'ai  vu  (|uc  div  iiinn-e.iux  dét.uhiV 
e~t  pre'.iaMi  n.i  lit  l.i  cuntinuatiun  de  r.iftleureinent  se[)tentriin,i! 
du  t'ileii  qui  \iir.l  d'être  nientiiuini',     l  'e>t   ~.iii-.  doute  aii-M  le 


même  filon  une 


Il  .1  .iltemt  d.ui- 


iLire 


ior.iue  V..  près  de  l'enilin 
de    la    N.it/iniiulmnii.    h    une    protondeur    de    vinHl-luiit 


pic 


l't  CHU 


1' 


lu   ,i\dir 


1-^  I 


ui(c>  de  [luissanee.  mai- 


de  p.aure  (l'ialiti'.      On    >ui)[/ose   encore   ipie   le   même   tilon   i-t 
représenté  par  l'.ittleurenient  que  l'on   \(iit  sur  la  rive,  à  deux 

le  la  pointe  H<inkin.     Il  est  ici  sépare'' 


nulle--  et  c|iiart  .lu  iiord-e-i  d 

en   troi-  p,irlii-s.  le>  deu\  plus  h 


plu-- 


laute  d  un  pouce,  séparées  par  plusieurs  pi 


de 

ilusi' 


P 


chacui 


chi-. 


artiileux,  et  plont;e,in 


t  S.  .S°  H.  <  .^0" 


d  11 


d-  iilu-  1 


!1~    l 


Il  hoiu 

1  iormation. 


lier  est  [)roli.il)lement  de  400 


5111 1 


a  une  mille  et  (juart  .lu  delà  de  l'embouchure  de  la  rivière 


Il  -e  retrouve  plus  à  riitio>l 
Nenk 


eemish, 


tirés  du  ri\aL'. 


au  un  petit  puits  a  été  creusé  et  ou 


,1   extr.iit    c|uel(iiics   tonnes  de   c 


L'affl 


p,i>  \i-ilile,  m. US  on 


dirait  (lu'il  montrait  à  peu  près  ^  pic 


l'urernent  n  ét.ut 


polK 


de    I 


louille.   I 


lont. 


cepend.int,   environ   un    pie 


•d   él.iit  ck' 


(llKilité   iniVrieure 

Nook 


i!eenii:-h  ou  i  i 


il 

til. 


n  \'   ,1    pa- 


affl. 


urements   sur   la   ri\un 


i\  rait  1.1  traverser,  mais  c'est  pro 


ihabli.- 


ineiit  le  niêiiie  tiloii  qui  a  i 


■té  attt  il.,  dans  le  forage  V.  près  de  l'em- 


liiuiclMire  de  cettt 


ri\ière,  ,'i  une  profondeur  île  217  pied^ 


(■'e>t 


.js-ez  éxidemment    encore   le   même  qui   a   été  ciuvert 


plus 


14^ 


Ji  \'l>1  par  iiiK'  pililf  ^ralcric  à  orulrmi  un  mill<'  l'iiîir  nurd  i\v  l,i 
poiiile  iri'iitn\  cnic-t  cln  h,i\ri-  au  (li.irlioii.  an  poinl  inar(|ui-  I). 
On  (lit  (|ii('  If  tilon  a  ici  de  2  à  ,?  piiii-  de  pui^aiicc,  et  i-i  df  bonne 
i|ii.ilité.  On  n'.i  pas  trouvé  (rat'fliur»niLiit>  de  ce  filcjn  -iir  la 
rive  à  l't.-t  de  la  («linte  Hankin,  mai-  >i  je  ne  ■  irniii!»-  pas 
dans  l'idée  ipie  je  mv  lais  de  la  striicUire  du  I  -in,  c\-^l  [)r()- 
jialilenient  leiui  qui  a  été  atteint  dans  le  profond  foratje  A,  à 
une  profondeur  <le  45f)  (lieds,  mais  n'.iyant  fjue  6  pouces  d'é[iais- 
-fiir  seuleinenl.  La  po>ition  de  cet  horizon  hf)uiller  doit  être 
à  ein-iron  MH)  pied-  au-dessus  de  la  base  des  roche^  crétacées. 

An  nord  de  la  fouille  ci-dcssus  mentionnée,  on  a  ol)s»'rvé  un 
filon  de  houille  d'environ  3  pouces  de  puissance.  Il  est  associé 
à  dts  grès  t.ibul, lires  dur--  et  ."i  des  ari;iles  schisteuses  dures  et 
foncée-,  (|ni  constituent  la  jjartie  inférieure  de  la  form.ition  et 
parai—ent  .i\-oir  été  pénétrées  jusiiu'à  une  (ertaine  profondeur 
M  IoihI  du  lorage  A.  A  l'extrémité  orieiilale  du  terrtiin,  à 
mvir^'ii  troi>  mille  ,ui  nord-est  de  l.i  pointe  Hankin,  sur  la  rive, 
l'un  \iiit  une  niasse  considérable  de  conglomérats  dans  ce  qui 
doit  être  ici  la  partie  la  plus  basse  de  la  formation.  Ils  n'ont 
(Kis  été  vus  ailleurs  dans  la  même  position,  et  leur  présence  ici 
e«t  un  1...U  .uiormale. 

Lcn  détails  donnés  ci-dessus,  rapprochés  des  notes  des 
lnraj;e-.  feront  voit  qu'on  n'a  pas  encore  trouvé  de  houille  de 
dimensions  exploitables  dans  ce  massif,  nonobstant  l'explo- 
ration qui  en  a  été  faite  au  moyen  de  forages  et  autrement. 
Sans  donc  pciJre  de  vue  que  des  filons  plus  importants  peuvent 
encore  y  être  trouvés,  je  ne  puis  partager  la  haute  appréciation 
i|ii('  fait  M.  Robert  Brown  de  la  valeur  de  ce  terrain  ' 

l'es  an.ilyses  données  par  M.  Brown  dans  l'étufle  déjà 
I  itée,  montrent  que  la  f|ualité  des  houille  de  Koskimo  est  souvent 
très  bonne.  Une  analyse  par  M.  (i.  C.  IIotTmann  du  charbon 
pris  d.iiis  la  fouille  marquée  D,  sur  le  plan  ci-joint,  donne  les 
ré>tilt,it^   suivants; — 


'  \oir  son  étude  sur  les  terrains  houillers  de  l.i  côte  nord  du  Pacifique, 

Ttans.  Eiiinhurgh  Ceol.  Soc,  1868-69. 
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Pieds 

Filons  de  «-hislc  et  de  houille  (mélangés) 6 

Ardoise  verdâtrc  foncée,  lisse 12 

Sihisif  et  gri-s  rnugeAtres,  mélangés  de  houille 8 

Ciri's  avec  tiueNiues  taches  de  houille     20 

Sihistf  ^:ris,  dur,  lisse 11 

Mi'iiic  schiste,  avec  filons  de  schiste  et  de  houille.. .  .  38 
(■ris  Meu.'itrc,   avec   grains   noirs  durs  et   (juelques 

K.dels  ,                       28 

Ardoise  grise,  diiri',  montrant  de  l<i  pyrite 4 

Cr^s 9 

Argile  bleue,  dure 2 

Houille  bchisteuse  et  schiste S 

Argile  et  schiste  mélangés 3 

(iris  ilur,  ave-  grains  noirs  durs  et  quelques  galets  .  34 

Filons  l^ardoist^  de  schiste  et  de  houille 14 

Même  grés  i  gr.iins  noirs  que  plus  haut ,S 

.^^ll>isl■  urise,  avec  (|uel(|ues  taches  de  houille 31 

Filons  d'ardoise,  de  houille  et  de  grès 13 

Congloinérat  lin,  dur 13 

(iris  gris,  dur,  avec  taches  de  conglomérat 12 

Conglomérai  tin,  dur,  comme  plus  haut 18 

drés  tendre,  grossier,  jaune 4 

Houille  schisteuse  et  schiste 3 

Arsile  réfractaire,  niélangé'e  de  schiste ,S 

Houille,  même  que  plus  haut                  0 

Grés  dur,  avec  i;rains  noirs  ,                5 

("on^;l;>mérat  dur,  avec  galets  noirs 7 

Filons  mélanvjés  de  schiste  et  de  houille  osseuse. .  9 

("irt's  ilur J 

Conglomér.it  de  <niartzite  fin  (très  dur) 13 

<'>rès  à  grain  fin,  dur .  S 

Mouille. .                0 

Même  grès  tjue  le  préct-dent 10 

Conglomérat   très  dur,   fin,   à   galets   noirs   (comme 

plus  haut) 15 

Ardoise  et  schiste  noirs,  avec  filets  de  houille S 

.Même  conglomérat  à  galets  noirs 2 

drés  foncé,  avec  quelques  taches  de  conglomérat..  ,  .  32 

Ardoise  foncée 6 

•  très  foncé,  avec  taches  de  conglomérat 3 

Conj;lomérat  fin,  très  dur 12 

Cirés  njugcltre   ,              5 

Conglomérat  dur,  \  galets  noirs  et  blancs \^ 

'><.\\\>u-  noir,  sableu.x,  avec  quelques  filets  de  houille 

et  abondance  de  gaz   28 
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t  iti  s  iliir,  a  >;rain  fin        

<  onuloiiHMt  ilur,  ,1  j;ilit.i  noirs  ot  blancs 
><  histe  sableux  
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(irè-s  .  
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( jrès 

Schiste  et  ardoise  sableuse,  et  grès  fonce 

Houille  de  t)onne  qu.  lité,  et  argile  réfractaire 

<  irès  à  grain  On 

Schiste  CI  .trdijise  sableuse 

drès,  avei  i]ueli|iies  taches  de  conglomérat 

Schiste  sableux  noir  et  ardoise  noire 

{ irès 

Mélange  de  srlii>te,  d'ardoise,  d'argile  et  de   houille 

<  irés,  ')'  1",  et  ardoise  noire  compacte,  5'  1' 

<  '.rès  fon.  é.  lu'  1  '  es  me  A'ème  ardoise  noire  comiwcte. 


I  .11  ■>  mur,  dur,  ,'i  grain  tin 
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Ardoise  nuire,  dure , 
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10 


liir.it;»-  .1  I  luiroii   irciis  (|uarts  dv  niillc  au  nord  du  premier 
tri'u.      (('.) 

Pifds  Pouces 

<  >rés  grossier                                                          3  S 

S  histe  et  houille                                  0  4 

I  .rès  grosaier,  i  unnne  plus  haut     5  4 

Ardoise                                                                     3  4 
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ûrn  \  cr.iin  tr^a  fin 

Arjîile  noire,  terreuse,  avec  morceaux  de  houillr 

Ariloist  mélangée 

Sible  noir 

MOnie  K"'s  .'l  «>■•''"  1"  «lUi'  plus  haut 
Shiste  sableux  noir 

•  '■ri'S 

Ar<loii>c  noire 

Houille  tendre  

S<  hi>te  foneé  mélangé  de  houille 

(irt's  à  Kfain  très  fin  

<'ir«!i  noir,  pétrobilireux 

("alcairc  siliceux 

Même  s'i'ist.inre  pétrosiliccusc  noîre  

Schiste  noir,  --.dileux , 

Mfnie  eakaire  siliceux 

Ariloi>c  dure,  noire 

Ardoise  dure,  nris<-,  sableus"  par  plm  .s 

<jrè»  .'i  ^Tos  airain   .         

Ardoise  dure,  noire 

(Irés 


Ardoise  grise. .  ,  . 
Orés  dur,  gri». 
Houille,  iKjniie  i|u.iliti' 

Schiste 

(Irés 


Ardoise 

Même  urès   ... 

Ardois»'  dure,  avec  empreintes  de  cocju    ^es 

•  ■ré-.,  avec  deux  [xtits  filets  de  houille 

Même  ardoise  que  plus  haut,  avec  empreintes  de 
<'oi|ui!lcs. . .         

Ardoise  dure,  noire,  cassante 

Schi,,ie  et  houille 

Même  ardoise  dure,  cassante,  que  plus  haut 

touche  d'ardoise,  de  grès  et  de  conglomérat 

Filons  mél.ingés  de  houill.',  d'ardoise  et  d'argile 

Ban<h-s  de  se  lii,te,  de  houille,  le  gré,  et  de  conglo- 
mérat   

f.rès  et  schiste  sableux 

(■rès  foncé,  cassant 

Conglomérat  fin,  cassant 

Orés  dur,  à  gr.iin  fin     

Ardoise  dure  avec  filons  de  silex  et  de  chaux 
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.vtiloi'if  leixlre,  \it]M 
Con^lonar.il  lin.  pAlc  »<  liiilnisi- 


iixrStr 


Arilo 


ilfiiri'uMv  lie  ililK'ri'iitcs  (oiilciir^ 
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I..i,il 
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MtX 
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\- 


(pr.ij;c   -lir 
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\',-[  <1. 


lUlnilll   lllllT 


.Il-   1,1 


111    liitui   (lu    li.i\  n    ,111    (  liarl 


N,.t 


/imiKiiliiiii. 


(K.) 


(  orikiloiiit  Mf  ^rt)  .^itT 


•ri's  ^jrossitT 


Kilo 


'le  houille 


>|ti,i 


lit.: 


Ar^;ill■  réfr.ic  .liri- 

firc's  roniiiic  le  prie  édent         

Coni;li)mérat  foncé     

Cris,  avec  |)l.i(|iies  de  conglométat. 
(on^iloniérat  fin 
Gré-  ijiir 


/'«/■r/, 
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l.t.,1 


IX,** 


III 


l'i(  -  ili  ut  iiulroit,  sur  l.i  N,it/iiui(;htimi,  un  trmi  fut 
prati(|u<  juM|u'.'i  709  pit-ds,  nl.li^  je:  n'.ii  pu  en  fihti'iiir  les  note^. 
Il  se  itrmiu.iit  datis  du  cttiiglomérat,  et  il  est  .'i  -up|j<)ser  (ju'il 
n'a  p.i^  tt,i\(rsé  de  liions  de  liouille  de  (|uel(|ue  importance. 

1,1  position  probable  de  ee  trou  est  mar(|ué  (F.) 
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(G.) 


'r,ii;f    pr(~   de 


•nibouc'htire   de   la   rivière    Nookneemish. 


Pteds 

Schiste  tendre .S 

Grès 149 

Argile  Manche,  tenace 9 

(irès  avec  quelques  filets  de  houille 43 

Congloniérat 4 

Schi. te  sableux,  foncé  5 

Ikiiine  houille 1 

Schiïtc  sableux,  'endre 4 


/'.-Ulfi 
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lu-ti   rliii,  loiur.  Ii->s<- 
iilllr  li'ndrr 

,ii|.ir«i-  MiMif,  'ture  .    . 

dria  lemire,  foncé 

('•ri-»,  avri:  filcli  (l'ardoiM:  ft  de  >i  hi-.te 
Ardiiise  noirr,  li-nte 
(oiiijlomrr.it  tri"*  dur 

Aruilc  K-ut'-rr  hIeuAire,  avic  i^iuilli-,  de  i|ii,irtz 
flrii  foncé,  dur 

ArKilc  trfidri-,  i oll.intc,  likii  rotu  r 
(iris  dur  de  couleur  jùlr 

Total 


^'^td^ 
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/  /•7<'W.i  /.v.v  Hoiii.i.r  is  [}/■:  i/ile  craiia  m 


(  Voir  diatiramnii    V [ 1 1 .) 

(Kxtr.iil  rliiii  i.ipiMirt  >lf  J.  I).  M,ukiii/it) 

Il  icrr.iin-  It  -  plii^  ,in<  iiii-  df  l'île  C.rahani  <  nmprenncnl 
iMie  MTii;  (le  rochi's  volrani(|ues.  m('t,imorphif|iics  .t  sc'clinu-n- 
'ilrc-  f|iii  (MU  ('ir  K<'n('Tali'mcnt  très  di'lormw's  et  plis^rs.      Kllcs 

■lurlioniui!!  au  jurassique  et  ptut  être  au  triasi(iue  et  ont 
'  ■'  '  "UîKCs  |)ar  (les  fiions  de  diorite  et  de  «rancHlioritc  en  dehors 
'!■  Il  re^'ioii  éiudiée  par  l'.iutcur.  Les  fossiles  sont  ahond.ints 
'uis  les  wiiimi  nts  métamorphi(|ues  el  ces  roches  appartiennent 

■I  iiroupe  Vancouver.  Les  roches  intrusives  ont  sans  doute 
'  "me  origine  que  le  batholithc  de  la  chaîne  côtière  qui  est 
-iip|H.^'- jurassique. 

Sur  la  surface  aride  et  dénudée  de  ces  rf)ches  mi^tamor- 
pliiques  et  innées,  la  st'rie  de  conglomérats,  de  ^rés  et  de  schistes 
a  (té  défxisée  ,n  discordance:  c'est  ce  qu'on  appelle  la  série 
Queen  (  h.irlott  ■;  les  couches  inférieures  de  cette  série  contien- 
nent (le  I,,  houille.  On  rattache  celle-ci  au  supracrétacé.  La 
=urface  sur  laquelle  elle  s'est  déposée  était  irrégulière  et  nu*me 
>i<rident('e.     F.es    condirions    topographiciues    du    bassin    alors 

'  Kap.  som  ,  lOl.i,  Corn,  géol.,  Can. 
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rc^-t  iiililiiil    -.in-  ilniili    à  I  1  lie  >  (|iii   prcva 


lint   .iiiiniird'hui 


Apri-  et  |)ciM-L'tri'  nu'inr  piiulaiit  le  ci,  ;i<"il  ili'  la  m' 


l'ii-  Uiii-i 


(  li,nlip|;r  i\i-  !>•k^■^  (t  iiappi'»  \  (  jliaiiii|Llr>  lniit  pi  lu-tn'c 
("c>  d>  kc's  II  r,  ppi~  ail'  ii;ncnl  jusqu'à  M)  pic(l>  (r('pai-.M'iir  ti 
Mjiit   .ihondani     tn    cnlain^    iMàiil>,     Aprr>   la    (U'Inrination    i; 


rii-nm    p.iriu 


lu-   ilr-   riiclu^   1  11 i. 


(Il'    j;ran(lr^    ina>--c^   de 


ri>ili(~  \  i'!i  aiiiiiui-:-,  ,-aiw  ilniilc  <li'  inriiu'  â^f  i|iir  K  -  il\ki'^.  mU 
rtidiivnl  !a  n>;iMii  (■•luilii'c.  l  c^  nulif-  \  <  p!raiiic|U(>  i)rcil)ahU'- 
iiu  m  II  rliairi--  riulrrnunl  ilc^  cniii  lu^  île  ^cdmunl-  en  un  p<mit, 
-lir  la  priili-  -m!  1-1  du  iikh-iI  Kalv^.ai,  I  )c-  -.(liuiriii-  iirtiair<':i 
r\i-ltiil  ..Il  ;M>rd-i'^l  t\i  1  ilr  (  .r.ih.iin  ti  (dut iiniu  ni  du  lignite 
III  11  II. lin-  iiuuii--.  I.i-  ruclu-  \  nk  ,inii(in-  ti-rli,uri-  duI  di  — 
p.uil  (II-  l.i  plu-  1  r.Hidr  p.irtir  di  l.i  rr^;!"!!  rx.imiiu'i'  (cllf  airiii' 
li  Mil  ne  pclil  liu'mc  [M-  l'iir  art  urlK  miu  I  iiucilr  l'irlldlR'  elles 
couxraiint.  I.'irn-iou  .i  iniiditu''  nnlalplcnunt  Ic^  rmlus  pi-ll 
n'si>lanli  ■  di-  l.i  -i  rie  (Jmcu  Cli.irluHr  i|ui  imu|)(iil  l'iKurt- 
]ilu-iriir-  l).is!-iii>  -rp.ui-  p.ir  di-  ImiiiIi-  di  rurlK.'-  pn  rri'tari'r- 
mt  taiiu>rplii<|iic-  cl    \  iilrallil|UI>. 

I.a  -('rii-  i.luiiii  (  li.irliiUr  cnii-i-lf  ni  -i  (liinriil- m  m  ui'!.:- 
iiuirpliic|iH-  ni  iiii\  i.iut  m  di-i  iird.iuir  le-  rcilu"-  du  v;r()iipc 
\  ancium  r.  I.'i  i.ui  iiiii  rinir  di-  ci  m  -iiii  c  niiiiinl  du  cliarliMii. 
I)c;)in-  r>'piii|ur  iiii  l).!\\-iiu'  tliidi.i  ~-ikiiUi;,itr  liilit.  il  cxi-tc 
<llR-l(lilc   ciiiitii-inii    fu   (-(•  ipii    (iiiutriu-   r.'i^f   ri-l.itil    d(  -   idcIu-^ 


prier»' I  ai  (•<>  ft  crctafifs,  n    (|ui  i 


-I   (11 


ddiil 


c.  (cmiiic 


suggôrt'  I)(/\vlill^-'  ."i  ce  (|IH   le-  lo— il(-  (|Ui  iiii!  -i  r\  i  ."i  diicrmiiur 
ces  â^i'-   apnartiiniunl    .iii\   deux   liiriu,iliiiii>.     Clipp'^   .i   di'-\i- 


Ir 


ippt'  f'.i  l!   (|ut  -1  II  lU  (1  il  (-1 


utile  de   -'\    (Il  11 


lltll' 


1  .1    -''i  i(    l.hiii  11    t  liuliillf   a   (il    -u'idiv  i-r«    .iil    pniiU  de  \  il" 

iiiiu-    rindii|iic    It     laliliMU    di- 


iiic    (Il     irm-    t  l.u;!'-    cni 


liiiiu.ilMU-  I  l.ip|)'  n  ri'iiinuiid.iii  f[\  ajciitir  un  (HMlru'nK' 
1  laiji'.  If  (  ()llj;liiinii.il  d'Iiii.i^c;  iii.n-  une  itlldc  plu-  ditailKc 
.1  ni(intr('-  (lUi-  cet   i  t,ii;(    ml.  rieur  ([u'il  r.ilt.uli.iil   .m  i'r(lae'L-  e>t 


bi' 


,(•11  plnliil   1111  (  t.li;e  de-  roi  lie-  \  (ilcinupie-  i 


le  ^■.(k( 


Da 


\l       k.(|i   '!(  -,  OiKT.ition?.;  (  , 


(.111,,  1.S7.S-7'). 


«DowliiiK.  Il    li       hiill.  (.é<il.  Nm.  .AmiTici,  N  •    17.  l'illd,  |.|i.  .>'J,S-2<W 
^Clapp,  (■    !l       U.p.  Soin.,  C'om.  Owl.,  l'.in  ,  l'MJ,  |.i>   2(i:>- 
«Clapp.  C.  li       K.  -.  'iom  ,  Coin.  C.tel.,  Can  ,  V)\l.  ()   21 
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.1  fiirtiKition   llaida  rv 


0 


lY't 


IJUCfll 


Ci). 


(rlnttc  et  conticn. 


ij,''"  inh'rieur  de  la  si'rie 


cntacis  i  't>l  le  plus  épais 


runihie. 


La  f. 


orniation  Hau 


'rbon.     De  tmis  les  sédinu-nts 
li  qui  C(iu\re  la  région  la  plus 


iieure  sur  la 


d<-  Skidej^ate  Inlet  et  s'ét 


plus  K 


r.nide  p.irtie 


lirar-kin    depuis    Haida    I 


«■nd  le  liing 


«le  1.1  ri\e  sur 


omt    jusqu'.iux    .Narro' 


la  I 
On 


)aie 


iitr.-   etjalemeni    sur    le    liât 


rie,  .1  Shaol   15. 


ilental    du    svnrliiial    (lue 


Sk 


iilri;alr    Inlet 


ly  et  en   plusieurs  points  à  l'nuest  de 


MIU>-~c)i    (le 


vallée  du    II 


intérieur    l.i    fciriiiation     Haida    forme    U 


de  1, 


onna    nnsi   (|ue  d'une  j;rande   partie 


i  nyioii  comprise  entre  les  sources  du   Ilonna  et 


koiin,  et  en  tri 


es  collines  située? 


^ 


et  les  liaulriirs   au    nord   de   (  ' 


(1  de   (" 


imi)   Rohirtson 


i^cade   Creek.      On    |, 


I    rencontre 


ft  thi  Naknnii.      I 


plii-ieurs  petits  synclinaux  entre  1 


es  bassins  du  Hi 


houill 
limité! 


crelacei's 

cctl 


e  bassin  du  \.ik 


e    exploitée    à    Camp    Wilsi 


a  \allée  c 


oun  (lui  contient  la  veine  de 
>n     n'occupe    ((u'iine    étendue 


du  Wilson  (|ue  bordent   deux  arêtes  pré 


ar^it  au  iionl  et 


iui  nord  est.     Son  étendue  dans 


(■  ilirertion  est  inconnu 


.lin. 


e  mai-  il  se  peut  qu'il  atteigne  Ma--et 


1.1    liTrnation    H.uda   e-t 


-1  lu.-le>, 


-iirtout    fompoM'e   de 


^;re-    et    de 


pnéra!  le-  r( 


proportions    \anabk- 


suixant 


dist 


net-. 


.n 


-mit 


[iliis  ^,T()ssières  (lu.ind 


on 


ani;ii!eux    et 


rko- 


-e   rap|)roclie 


voMnayed,   skid.-^ate  Inlet.  la  lorni,ili,,n  d, 


e    preihiiniii.int. 


.\u 


a  j;r.un  fit 
(1 


lien  l.nmnee  et   Irè-  to--ilifére. 
<lun  rert.iiii    vin    \    représentent    l.i   roch 


'|Uon  y   trouve  .ui— i   d 


m-  son  ensemble  est 
les  scliiï.tcs  s.dilenx 
e  c.ir.ictéristi que   bien 


hi-tes   j.iim.Uic: 


|)( 


'.miles  et 


11-  concrétions 


c.ilcure-  et  -iliceu-e.- 


'ur  les  il,-  Maude  et  l.ina  se  trouvent 
Ihmu  sjrès  M-rt   dans   les  deux   tiers 


Kris.itre- 
sont  cnmmiiiu- 


lils  très  massifs  d' 


u\  environs    le  Cam[)  Robertson 


Krossierc;  et  \  sont  di\i-il 


jilii- 

rieiii  'listinRU 

v.iri.iMi..  consi-ti 

<rits 


siipirieiirs  de   l.i   loriii.ition. 
■s  nx  lies  ^ont  Ké'lér.ilement 


)le> 


:'n  r| 


er  .luloiir  de 


Sk 


eux  sous  elaues  rpi  on  no 


en    liaiiile- 


llle^;aie    Inlet 
bernée: 


I. 


assise   intérieure 


tine  et   i 


«rossiers.  .iii^uleux  \(rd,'itres.      I. 


o'iMKisee 


L-hi-t 


Pii'-I-   .lU-d, 


li.lse   (]iie   se    Iroinc   l.i    \<iiu 


le  urcs  lie  sclu-tes  et   de 
.is-i-i-  -u[)érirure  est    [ilus 
2MH) 
de   houille 


t-  est    ,1 


cet    tiuiroit    .1 
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C.inip    l<()l)fri><in. 


H 


aida    supérieur    est    preM|ii  e\i  lu- 


^ivenii'iit   ciimim-r  de   ^rès  ^ris  ou   ^'risâtres,   fins,   ré^ulicr^,  ft 


se  clivant  en  lames  minces,  .ivec  (|uel<|uei 


lits 


:histc 


saille-      Au   \iii-.in,iL;i'  di'  Cainp  Wil^in   les  lits  sont  plus  yni' 


>iers  et   Mint   car.ict(  i  i~i'>  .'i  l.i  li.i-e  p.ir  di 


Ml  nu- 


ire--   ^emhl.ililes   AUX    roches    volcamciui 


.le 


tufïeuses 
.   de    V.ik. 


s<)Ur--J,iceIlle- 


I, 


épai^-i  ur   de    la    lormalioli 


imitaliiin  de>  deux  ,is>isi>s  est  diiticil 
ll.iida   \arie.     Sur  Skid 


-I  de  2.(i()()  ,\  ,^,500  ou  4,()()()  pied-^  tandis  tiu  a  C 


ei;atf 
nu|) 


KolllTl-nll 


l'rt, 


Il  teint     pres(|ue    5,500    pieds.     A    cet    eiidrnit 


iL;e  inliiiiure  .1   une  épaisseur  de  2,500  ,'i  .?,000  pieds 


M|-, 


~iiperuiir~    mi-^^i 


fs    ont    en\ir(>n    2, ,^00 


pied 


de  houille  -'>■  troiue  .'i  200  [liids  au-dessous  de  l.i  h 
m.issil-  -upi  rieur^. 

L.i    lorm.ition    llonn.i    composée    surtout    de    ri 


d<- 


i^loni 


ri'|)o--e   en    concord.mce   >ur   cel 


H, 


A  attU 


i-r.it- 


'ur  I  ilf 


M. 

l'.NvI 


IKie 


N, 


P 


oint  et  sur  beaucoup  des  îlots  de  la  l)aie  W.iler- 


i  lie  al'tleure  aussi  en  formant  un  massif  en  fer  .\  clir\,il 


pied  orient, n 


p,irt  dis  Na 


rrows  en   se  diri^;eant  vi  r~ 


u  -t   du  et   parallèllemeiit   au   H( 


pu 


is  elle 


ouest  ,iu  nord  du  Sadie  et  couvre  les  hautes  mont.iKit- 


l'e-t  du   Mont   Ktheli 


ne  et   au  sud  de  famp   Rohirtsi 


m. 


|),irtie  iiuc^l   de  l'e  ni,is>il       t   recou\ertc  de 


roche 


es  v(ilc.ini(|iii- 


Llll- 


terli.iire^,  m,ii^  l,i  form.ition  Honn.i  alileure  sur  la  rive  de 
hniicliure  du  Slate  (huck  a  Steep  l'oint. 


1..1   f. 


ornuiiid'i   llonn.i  con>i>te  en   deux  bandes  de  conulo- 


1,1   1 


mer, II-, 


yrr-  uro->irr:^  et  (juelques  se 


i.ise,    1  .lutre   ,iu    sommet    séparées   p,ir 


histi 


K'ri^ 


( 


i^lom 


t  rats 


•lit 


lien    -t ratifiés. 


cailloux   en    sont    bien    roules   et   compo-ent 


de  M)  à  60'  ,'    de  l.i  roche.     Leur  iliamètre  atteint   .?  pieds  ,i  la 


b, 


i.ise  ,ivec  iiiir  moNcnne  lie.iucoup  moindre;    et  t)ien  des  !.i-  ne 
ontiennent   pas  île  ciilloux  de  plus  d'un  pouce,     (es  cailloux 

Il    autres    roches 


-mit     t.intot    d 


(Montes    .des    ijranodionti 


plut 


mi 


ue- 


l.intot   d 


uart^îites,  des  ,iru;illites,   des  ardi 


du  <|u,irt/,  et  r.irement  des  roches  vo!cani{;ues  du  Vakoiin. 
Il  cdiiyjipnu  T.it  du  lloniui  est  nettement  si'p,ir'''  des  grès  H.iiilJ 
st)u»-j.ic(  lit-,  ,'i   l'cnilidii   où  l'on   voit  ce  cntact.  au   Narniws, 
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il  ...  .M  ,!.■  mrm,.  pour  h  contact  R.pôriour  avec  les  grès  de 
M.... -..m-.     1...    <„nKlrmu-rat    ,ie    Hnnna    est    d'environ    2  000 

K.p.-ant    ,.n    conrordan.-e    .ur    le    -ongi-.nérat    Honna    se 
.^...,^v   1,,    iMrnut.on    Skide^ate,    presqu'entiùrement    formé,    de 

T'î  <i   y  '"■"   ,  ',"'  f"^"^'""'"  ^ki'l-Rate  affleure  sur  la  rive 

nrd  de  M<,d..,a.e  Inlet  et  à  Xo.e  .'oint.     Au  nord  ces  roches 

orrn.nt  le  .ous  sol  du  district  entre  Skidegatc  Inlet  et  le  Mont 

tonjonurate  au   sud   -le   Catt,,.    Robertsoa.     Des   roches   vol- 

n:uqin-  tert.a.res  recouvrent  en  partie  cet  étaxe 

I' Y^l<ide«..te  comnrend  des  schistes  charbonneux  t;ris  ou 
n  ..r-,  plu...,  .„,s  et  avec  de  minces  conclus  ,1e  jrrès  et  de  cu.,- 
.r,.,nn.  Hhceu.es,  ferrugineuses  ou  calcaires.  Cr  lits  de  cor- 
jr..,ons  ,lev,ennent  chamois  .^  l'air  et  se  ,1e.  ...eut  .a  relief  dans 
1-  schiMcs  plus  tendres.     Des  fossiles  se  trouvent  parfois  dans 

pas.  et  I  (-[Misseur  visible  est  ,ren\iron  2,00(1  pieds. 

Les  sédiments  de  la  série  Oueen  Charlotte  forment  ,les  svn- 
^^^  nx   ..pares   sur   une   bonne   partie   du   entre   su.l   ,1e   l'île 

U.  .an..       1    .emble    probai.e    ,ue    ces    bass.ns,    maintenln; 

HfMns    fnsa.ent  autrefos  part.e  d'un  géosynclinal  crétacé  ,,ui 

•«.upu.   centre  actuel  de  l'île  Graham  entre  Skidegate  Fnlet 

"  Mi.-set  Inlet.  peut  être  même  d'avantage. 

I^  -^..rface  sur  laquelle  la  série  Queen  Charlotte  a  été  ,1,  posée 
>'t   I  •  prouve  1  épaisseur   variable   ,1e   l'étage   Haida    était 

prurtacées  actuelles  aient  été  submergé-es  pcn,lant  la  péri  xle 

im    ni     •    ,  "  ".•'""  P^^'-^"''-'^---^  ^'  l'importance  .le  l'éro- 

a  (  .  ,en  le  ,as.  au  moins  ù  la  lin  de  la  péricxle.  Des  plis  post- 
-  aces  ont  provo,^uéle  relèvement  de  cette  région  et  Z^  ^. 
:  "'    ".an  eau    s^.limentaire   a   é,é    entraîné    par  érosion 

--  "'t  !■'  -ne  Oueen  Charlotte  en  ,les  b.is.sins  isolés 

;;  •'  'I-Jà  'lit  que  l'Age  de  la  série  Queen  Charlotte  était 
:"  ;'l""   P<"   'louteux   par  suite  ,ie   l'incertitmle  dans  lacjuelle 
'  Clapp,  (II.     Kap.  so.n.,  Com,  s:ol.,  Can  .  1912,  p.  24. 


"i.inie 


^   f 
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on  ^'tait  CI)  re  qui  rfinri'rni'  li-s  fossiles  rri dIu's  dans  ces  coiuIun. 
Nous  en  a\(iiw  tait  une  nouvelle  colleetion  e*  le  D'  T.  W.  Staii- 
Ion  a  liirn  \<>nlu  le-  délerniiner.  I  )'a[)rès  lui,  (luekjues  s|)t- 
tiinens  très  ni. il  (  (in-ervé-,  et  une  espèce  isolée  peUN'eiit  être  ]ii- 
rassi(|iie-  mai-  l.i  plupart  de--  lo^-iles  sont  certainement  crét.ic.'- 
el  ij'aprè-  les  t\[)es  euro[)é(.'iis  ne  doivent  [)as  remonter  au  ildà 
du  (ianll.  I. 'espèce  isolée  ([ui  vient  d'être  mentionnée  n'a  pi- 
été irnn\ée  en  place,  ni.ii-  d.iiis  une  réuiou  dont  le  sous-sol  est 
formé  de  sédinu'iits  de  l.i  lorm.iticjii  inférieure  du  H.iida.  I.a 
pré-eme  d'un  Inoceramus.  très  vci-in  de.  simm  ideiititiiie  ,\ 
/.  hil>uitii>.  Sihotluim,  senihl.iit  indiquer  d'.iprè-  le  D'  Stanlon 
un  ét,ii;e  plu--  récent  correspond. m t  .lUX  schistes  de  Beiitim 
d.in-  11-  i<(i(  lieuse- ou  m\  luronien  d'iùirope. 

Il  est  s.iris  doute  intéressant  de  doimer  ici  un  tableau  com- 
(jar.itif  de-  form  itioiis  de  Ski(k%Mte  Inlet  telles  (|u'elles  sont 
classé'e-  m.iiiiten.ini  d'.ijirè-  leurs  lossiles  et  leur  structure, 
et   telli  -  que   i>.i\v-iin  les  .iwiit  cl.is-ées:— 


I*r('«'nt<'!*  suIkIivisii.ii^ 


Formation  Skitlrgate 
"  Honna 

"  tluida 


Supra  Créucf. 


Discordance. 


Roches  vo'raniiiue?  du  }     Jurassique 

Vakouri.  J         moyen. 


ArKiUitt'!»  .I».  Maude. 


Subdiviiioiu  de  Dawaon. 


Juriassi'iue 
inférieur.        | 


iA.  Schintes    et    Krèa    siip^^rieiirs. 
li.  <*(MiKli)inérat«  urossiers. 
C.  S«.histes  inférieurs. 
D.  ConKloniériits. 
E.  (irds  inlérieurs. 


Le  cli.irlinii  n'e\i-l(  (|uà  lui  st'ul  nixe.iu  d.iris  l.i  lorm.ili'ii 
Ilaiil.i  (k  1.1  -trie  (Jui en  (  liarlotte,  trétacé  inférieur,  i.ii  hau- 
teur il'-  11  (te  \eiiir  .m  des-u-  de  l.i  li.ise  de  la  forni.ition  \:irie 
<I  .itleinl  .'..^110  |)ird-,  .'Xu-X  eiu  iron-  de  C.imp  Rol)erl-"ii. 
1,1  Ira-r  dr  1.1  iniiclie  de  «rés  m.i— if  qui  forme  le  H.uil.i  >u|H'rieur 
est  un  lu  m  npére;  elle  est  ."i  201)  pied-  environ  ,ui-dessoiis  de  la 
veine  de  houille.  A  i  i.u^;il/  k-  ch.irlion  -eml  le  re()osi  r  -ur  It- 
roche-  \ok. inique-  du  X  .ikuuu,  ni. il-  cei  i  est  (  erl.iinemelit  ilu 
1  une  l.iille;  -ur  le  Sl.iti-  (  liuck.  .'l  une  petiti-  di-t.mce  au  nonl- 
est  il  V  a  uni    inornu'  ép,ii--iur  de  schisli'-  entre  le  iharlu'U  et 


15  .s 


,-  nirhi's  volraniqn.  s  soiis-jacuntos.     (  )n  a  nii>  A  iiu  l.i  veine  de 
K.ulllf  11)   ((lu>iiur,s   poiiii^  et   (in   a   [)u   ((    wtatiT  ciuVil' 
it.itiiMiip,   ce  (|iii  est   <lû   sans  doute  .11 


\IU' 


renées  cl 


aii-^i  liicti  (|ii  aux 


lancements  sul)séutients 


\  arie 
iriftine 


\( 


>lis 


)iis  examiné  cette  année  les  exploitations  i\r  V 


nit/.  Slite  Chuck   Creek.   Camp   Rchertson,   C 


mil     Anthracite 


relie  an  -iid-est  du  lac  Vakoi.n  et  celle  d<-  Canii-  Wilson      T.  .utes 
;  l'exceplidn  prohahlement  de  la  dernièt.     ont  de 


(le  la  même  \eine  ou  d( 


du  mi  me  étape 


aftl 
\ut 


.1  1)11  s  en 


Mirer  à  la  surface  il  n'\- 


reniints 
11:1  (lu'on 


lie 


ctaue  du  cretai 


liam  qu  un  seu 


m.ilion    de    la    lioiiilli',    hie 


V  ou  le-,  eondith.ns  au.      été  lavorahles  à  la  for- 


n    (ju'on    [luisse   encore  e;     découvrir 


il  autres. 


C(KL'!>ilz  et  ses  environs.— C  i>t  en  1859  (lue  du  ch. 


ilécduvert   ;\   CoWK'it/    nrè-     iet 


fut 
Uooi»  r  et  en    1865 


uiK'  c(inipaj,'nie  se  forii, ait  a  X'ietori.i  pour  le    iloitation  <le 


Richard.- 


l't    Daw- 


l.t-  travaux  faits  so.  ■  défonce 
V(H;étation   et    on    ne   peut 


imt    décrit    ces 


recherche 


■tllel!. 


Il 


ment  et  recouvert; 
nf. 


ces 
he~. 


par  la 
1    olilenn    (|ue    peu   d'inform.ition- 


i>t  évident    néanmoi 
riM-lie-  Mihaninues  sous-j,u ciiti 
une  faille  i)uisi|ae  nulle  part  ailleurs  la 


ns   i\\u-   la    houille   e~l    .111    voisinaj^e   de- 


'|U1 


st    (I1I 


sans  (loutt-  a 


('11  dit  (]ue  le.^  \( 

riKhe  était  déf,, rmée.      La  houille  v 


hou  lu'  ne  se  trouve  ainsi, 
."i  cet  endroit  éi  ^ient  verticales  et  (lue  la 


en  a  conci 
pli- 


esi   lenticulaire  et    I  >,i\vson 


u  i|ii  il   n  existait  (|u'une  seule  veine 


i'U  une 


ilk 


-es   rechiTches 


faiti 


épétée  [),ir  dis 


lontirnier     celle     hypothèse.      L'é] 
a  élé  de  6 
awint  en 


cette  année  semblent 


laisseur     maximum 


oliser\ee 


1)11 


et  la  veine  continu  deux  \eines  de  h 


iiirrvcmie  tes 


(lep.iisH'ur  a\ce  une  sé[)aration  schi^l 


ouilli'  ()iire 
pc-ctivement  trois  pieds  et   1  pied  ,^  pouces 


euse  e[>ai>^(    ( 


Des  édianlillons  recueillis  mit 
ont  fourni  un  Mini-anthracile  hrillant 
«■te  allecté>  |Mr  40  années  d'exposition  à  1' 


le  6  p 


11!   len  c.irreau  île 


l.i  mine 


i  ne  sem 


iblent 


pas  avoir 


Sur  le  Kiiin  Creek  ."i  un  quart  de  mille  au  nord-est  des  tra- 


vaux de   lln.iper  Creek  .,11 


a  trouvé  une  veine  cet  été.     Illle 


I  Richardson,  J.iiius.     Kap    des  Op.-ralions,  ("uni    ^ùol.,  Can  ,   1H78.79. 
M>aw^on,(,,  .\I,     Kap.  ilts  0|x;ratiotis,  Corn,  gcul,  (an,.  1H7,S.79. 
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au-n-  .M--.l,.|,.p„..,urHc..sf....v,,n,,n..      l...,h,rl,o„ 
.M  ant  „.Hm.|.,r,  ,„„,„„■  .vlui  ,k-s  autrrs  tr.,v,,..v  .,   il  ,.,   I.,'..,, 
I>r..lMl.lc.   ,i,u.   .c-M    I.,    r.>nt,n„,.tiu„    ,1,.    1,,    „„■,,„     ,,,(,„.       ,  .,,_ 
nm,,M.n  .■>!  .■l,.v,V  ft  !,•  ,„„r  v  .m  ,1„  .,  |,i,„,  „,„,      ,  ,,,    ,,„^, 
nm.n.  >.  .muv..  M,r  la  „„■.„.  Ii,„.-  ,„„.  CnvKitz  .•,   !,.  „,,v,.uk 
Jlusl..u-Cl,u,k(n.k       l>-.,m..un.,„..„,.,K.  „„,,..  ,„„;:^ 

l''i"  mnmnn,  ,,„,.  la  x,.i„,.  .■,,..,,  ..„,lrn,,  ,  M  ,,n  n.nln,  ,,.;,,,,, Lis 

::';:'r::;;;:'-'' ■'■■■"■'^' ■'■""" •■ '- — '-- 

Slale  Cln.k  rnrk.    Dan,  la   vall.v  ,ln  Sla,..  <  lu,.l.  (■n...k 
"M  ..  i.rn~,„ri..  ,|,.,.x  affleiir.-ni,  ,u>  l„,„il|,.r~.     S„r  1,.  („,!  (  n-rl 
|H'...  a..lu..nt   ,|„   Sla,..  Chu.k,   1.  .  harl.„„  apparai,   .la,.   I,-   1,,' 
•lu  I-;rr.,„   a   un  ,i,,n,   nulle  vu  anu.ni  ,!,•  m,,,  ,„nl]u.M,       !„,. 

-^n.  y  a  .,.  p..mV  à  ,rav.r-  I..  onulu.  .K  „n.  .liM.au^^^ 
■I-.-<l.spa,-lalintM,   l'anh.CMlC.      (  V,,..  .al.ri,.  ,  ra  v.r.. 

•■'■•Pl-    /';""^^.l-H.„apa.éu-.v,.„-...parl'a,n.a,'a,au.. 
''"  '^■"   '""    ^^■    '7'''^''''-     *"l''r'P    .'    <i'-".''    u,u.   ,K..npn„„    ..t 
Il    rl,arlM,ii    r|,i\,„    y    rciuniilrc.      A    UmJ,    ,|i|.,rl. 


tllif   aiiaivx'    (I 


'1^-  """'■  ■'"   nun!-,uuM   .1..  ,  ..  p„i,„   |,  ,,|,arl,.,n  apparai,   ,  u„r. 
;!•'->-  '"•'    l-'.U.  «al.ri..  M,r  la  nv..  ,iroi,..  .lu  Slau.  (h,,  k  (  nvk 

•.'vn,u.va,,l„-„„  6pi,.,K  L.  .  har',.,,,  .rouvé  H,r  K-  c  .rr.au 
'l-I.Mmm.c..tM.mi,lai,l,.a,vlu,,luC„al(n..k.  I  ),  ,  ,p,  ,  lu,,, ,' 
Pn~>urlr.-arr<.au.|..  lamiu,.  à  (■,,aU>..,.k,.,ïnu,  uu  ,  lurl,,,,. 
l'H  ..„,.  ,lur  p  u.ôt  louni  c.t  rcs^ernblau,  h.auoa.p  a  un  l,„ 
an.hrao,.  n  fnnu.  ,1..  mon.  H  ,1...  l.„,i||,.  ,|.J  ,,,,.,  ,,; 
•>".r  m„u  .harhMHu.ux.  I...  résulta,,  .1.  l'analv..  .1,  ,  ,•  pn,- 
'Imt  .un,  1..^  nuuu.s  ..u..  pour  un  -..mi-anthra(  i,,- ri.  lu-  .u  ,  ■',  ,, 
'•"  -"'1res      I    apparrur..   authradti,,u,.   ..n.l.k-  ,hu-,   .u   par.ic- 

.r;"'-'    •;    '•"•"--    "..^•..morphi,,.H.   .k.    n,du>    vol..a   i.,ue 
'll-;W"..-    d.MU    k.,    ,|yk...    .oupnu    U-,    ^n•uc■>    ,a,„Ii,    ,,u 
«•pii>sc  n.ipp,.  M'  ,ruu\v  à  „„,  f,,i|,|^.  ,|i.,,,rKv. 


<{U   lUIC 


■'■'•'['I',  <".  Il      K.ip 


^uiM  ,  Coin,  ^a-ol.,  (an,,  igi2. 


m 


15« 


l.iii  YiikiuDi  I)iii\  ^;,iliric-  (int  rtr  oiivcrlo  pri'-s  du  l.ir 
^'  Iv'iiin.  I.i  piriiiu'if  .'i  inniii^  il'uii  (|ii,irl  de  tnilli-  ilii  coin  vml. 
f-l  (lu  l.ii  ,  1,1  -«•iiiiulr  iCimp  Trilliv  I  à  1  nulle-  .lu  -uii-ol  de  la 
I)n'(t'(|ciilf  1,1  |>ririuc'ri'  i-i  -ur  le  ll.uir  -ud-duc-l  d'un  >yn- 
«•liti.il  t'-tr'iii  ili  dniiiiiiii  \  .'>  \\  ,  i.uidi-  (|uc  l.i  -(■(  onde  c-t  ~iir 
Ir  11, nie  iinrd-i-l  du  luriui-  -\  urlin.il  !  .i-  dtu\  \  ciiif-  -ipiil  f,  irlc- 
nicnl  uulini'i--,  A  l'iiidn.ii  nù  -c  hmiim-  dllr  i|ui  est  l.i  plu- 
pn'-  ilu  l.ic  nu  ,1  (  r(  n-r  uni  j^.dcrii'  de  50  pii  d-  d.ui^  uni'  dim- 
tii/u  S.  0(1  I-,.  (  )n  .1  ,iiu-i  plu-itur^  vtiiK-.  niiun-  (le  linuilli. 
,ui(  mil  ne  di  |i,i--,mi  '•<  pmici-  d'rp,u-~cur,  l.i-  .ipp,irfn('(--  -ont 
tilli~  de-  .illliutrrui  ni-  ilc  nLiIc  (  Iuk  k  m.ii-  le  i  li.irlinn  y  ot 
plutôt  li.ni'li'iini  en  lukc  il  r-t  trr-  l<>;>  r  il  nttrr  -<iu\ciit  une 
-tnicliirc  pri>ni.iti(pir  ,i\i(  l'.ixr  de-  pri-ni' -  pi  rptiidii  iilairc 
aux  lit-;  I  f-  pri-Mii-  m-  -imt  d'.iillrur-  -oiucnl  p.i-  plu-  ^;n)-  (lu'tin 
CT.iyiin.  M  "^lippi  I  (|ui  ,i  \i-itr  Cimp  'liilli\  dirl.iri-  ipir  II' 
His«'n)fnt  y  c-t  -i  inM.ililr  ,'i  iilui  i|u'mii  \  init  de  <li(  iuc\ 

Il    -t'HlIilf    pi  11    doUlrlIN    iplc   (!■-    l'illiU-   -uiflll    1,1    1  lilltilUMtiim 

ilf  l'rt.i^c  (|ui  1  \i-li  .iii\  1  n\  il  nu-  de  s|<i,|,.i^,i|(.  hili i.  de-  riR-hes 
vi>i('ani(|U('-  ax.iiii  -iili-i'i|urniuuiit  uiipililir-  l,i  n  ituic  de-  \iiiiis 
d.in-  l'un  ft  r.uitn   i  ,i- 

Cittiip  Rohfrtsdit  1  >i  -  tr,i\,iii\  ini[)iirt.mt-  nul  l'ir  j.uts  i 
C.imp  kiiluTlMiii  dipiii-  l."v')2  (t  nu  (irt.''ii  nmiiliri-  dr  pi.'it* 
et  «le  naliTii'>  \  nui  (Xv  mu-r-.  <  .r,ur  '.i  l,i  i  (.ll.ilinr.itinil  du 
doMit  Milnnr  Knlnrt-  ipii  tx.iinin.iit  i  c  il, uni  rt  i  •  lui  de  l',ini|) 
Wil-nii  .111  innuiriit  nù  r.intciir  l'.i  \i-ilr.  i  clui-i  i  ,i  pu  taire  une 
ét<'Uillli    di  l.iilli'e  de-  dlll'  renie-  veine-. 

I.e  1  reek  Knlurt-nii  -iir  le(|uel  ,1  été  déenuNerl  l.i  preiniiTi' 
veille  de  «li.irlinii  nii  upr  r.i\i-  d'un  [niil  .inlirlin.il.  I'  -  pli- 
M'<-rillil,iire-    Il    de    pelile-    l.iille-   enniplli  |Uenl    i.i    -Iliutl.  I.l 

réfiiiin  -i  liien  iin'nîi  ,i  i  lu  (|u'il  y  ,i\,iii  deii\  \iine-  de  limiille 
;"l  rel  eiidrml  II  îr.n  e-l  rien.  l.uiiii|Ue  \eme  \  e-l  repliie  >  t 
coupée  p.ir  do  l.iilli -,  'e  i|ui  .i  indiiil  en  erreur  »eu\  ipii  lent 
étiidiée  précédenimi  lit. 

<  elle  \eiiie  .i  été  -ii;\ie  ~iir  le  il, un  prient, d  de  l'.intii  lini! 
sur  une  (ji-i.mie  di  l,5IMI  pied-  mt-  le  -ud  en  p.irt.int  de  i,i 
galerie  l.i  plu-  ,iu  imrd  .\  l'eNtrétnite  -ud  Miiine  Nutter  .  Il 
n'e-t  pas  certain  iju'nn  -oit  t  ii  pré-i  lu  e  de  I.l  niëni"  \eine,  c  .ir 
un    ne    trnu\e   i|iie    de    niiiue-    filnii-    eli.irhniineux.      .\    l'ol    lit 
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t.anip   Uolurt- .11   l.i   roi  lie  est   (iliCc  en   un  itroit   -vru  lin.il  dotif 
l'axe  N.S.  a  s.iti-   ddutc  im  millf  dr  l()n^;iii-iir 


ni.iMin.i  ( 

(|iir     il'.l 


If  M»)  viTKv  \.    \\.     A  I 


,iv»-c  imc  Lir^iur 


iMic^t  i|  .iilltiir>  l.i  Mille 


hlc'ii 


fil.' 


Kr.l'iriMiM.  -(■   lriiii\-c  m   ^iii-.  -ol  d.iii 


fiir.mt    niill»'    p.irt    ,iir    voi-in.iui-    imtmdi.it    de    Cmip 

prcMiiic    tdlltr   1,1   ré^jion 
iiii|iri>i-  iiiiir  If  dfriiifr  (xiint,  (ar.ip  Aiiilir.ii  itf ,  Moiit  (-.the- 
liid'l  'k:    (l'.iprfN  lf>  atlli  urfiiifiiN  illf   sfiuhlc  êtu' 


iiif   11    11 


prf-(|llr    pl.lh     iill    If^friTllfllI    cilldlllCf.        D.l 


ll-iric  I  1.1  \  fini 


(les  \ 


ri  i-i  p.i> 


i  imi-  (Il 


Xillll-  .1    lin  111 


-  <U-  l,(t(H)  pifd> 


iw  une  Krindf  partit' 
1.^00  pifd>  (1  en  t 


lien 


I..I    \t  iiif   fllf-iufnif   .'i   Camp    Rnlifrl-nn   a    une   f[)a 


iss»'iir 


maximum  de  S  [ilfd-  <)J   (hiiko  et   l.i   plu-  L;r.indi'  fpair-sfur  de 

(  flul-ci    lOrnif    plu- 


rharlii.n    immim  c  i 


-t    ,î 


d-   10'. 


.llIflKlI.IMl    -''    pi'lh 


piilH  f 
■~    d'fp 


ii"fiir.  i\i.-  iiatiiro  r|ii(l 


(|Uf  pi  11   v.iri.ililf  fl  M'pan'i-  p.ir  di    luiiKt-,  liandfs  de  srhistcs. 


I.f   (  1 


>.iili"ii    f-l    liiluiiiiiifU\.    dur.    dfii-f    fl    pliilût    lirird.      T 


irflfVf  a   I  tf  .iiiah 


échaniiiliJii  .Mii^iu  iiMiiif  Ml  I 

tats  suivants;     (lu  \  .i  jniin  d'.uitri--  .m.iK- 


■f  ,i\fi-  Ifs  ri  -ul 


I. 


aiilfiir  diiii  -f-  ri  luiTi.imfut-.  au  duMu  M.   Unlurts  pi.iir 


M, Il  .lUldri-atiMii  de  piililii  r  le--  aual\-f-.  2.  4,  fi,  S  tt  <). 


(    r/n 


/'  Anthrafile-  1. 


1   hniullf  de  fftlt    iiiiiif.  (|ui   f-t  iifttc- 


ment    >ur   la    vt-iiic   ditf    Knlifri-dii.    a    fie   .ippilfc   .inthrante 
(d'apriV    li-s   anal\-f-    J    il     î    i  i-df~s,,ii~>.     (  i  pt  iid.int    cl 


iiuiil   fl    rf~-i  Mil 


lillfr,     nul, M, 

kiiln  rl-MP       (  i-ilf  rf--fii:lil.uii  f  i  ^1   d'aul.iiil    \ 


lii.iUfiiiip  A  (  f  llf     if  la   veine 


ihi-  rfiii.iniii.ihlo 


\  llf  l.i  n  il  un-  I  II  -  Il  un 


llf- 


\,inf;    ( 


Kil'frl-. Pli  r-l   Irf-  ftfiidi 


If  II  iidr.nl  ."i  priHucr  ijui 


I  f  1  h.irliiiii 


|ui  .1  (■!<•  coupf  p.ir  iiiif  ^;,il(  rif  fl  -ui\i  -ur  uni 


irfiit.iuif 


P 


p.ir  iiiif  K'ilfrif  •.ffiiiidairf ,  a  •'  pifd-  d' 


-fiir  fl   c-..iilifii!   lie    l  ,'i   5  pifd-,  d'un  cliarliun  -clii-tcux 


■pu^ 


■1   |. 


Mun     lu-   -ip.ui-  par  de-  foiiflic-  i\r  -chi-lc-.      1  ,'fpai-.-fur 
,1  \f!iif  f-t   -.111-  iliuitc  ai  I  ruf  p.ir  de-  faillf-  sirondaires  ft 


dfpl 


pi. Il  I  un  lit-. 


■p.ii— i  iir  ft    1  apiiarfiiif  ^;i'nfral('  df  l,i  vi  inr 


r.ippflli  lit  rcllr  (11-  (".inip  Kiilifrt-nii. 

<  hi  1111  l'a  miM'  .~1  jmir  la  Vfiuf  a   uuf  direction   N.  .?2^  W. 


1 1    util    iiii  liiiai-on   H?'"  S.W. 


cf ttf   uu'liii.usdn    II  f-t   d'aillfiir- 


(|nf   Ini  ,ilr   rar   -iir   l'Autlirai  ite   ("mk   r-ur   Ifiiucl    si-   t 


trouM    1.1 


1-  firf-  -iipi-rifur-  ui.i.ssifs  snnt   horl/ontaux  et  r^Kulicr? 
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|wr  h.  t..  U, ut,  Division  (Im  Mines. 
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la  veine  et  dans  laquelle  un  puits  conduit  à  une  galerie  à  un 
niveau  inférieur.  I.a  veine  ;\  cet  endroit  a  une  direction  qui 
v.irie  de  nord-sud  à  i\.  23°  \V.  tandis  que  l'inclinaison  varie 
de  f)()°\.H.  à  la  verticale.  Sur  la  paroi  de  la  galerie  à  50  pieds  de 
ienlrée,  la  \-eine  est  coupée  par  une  faille  vert'  e  qui  ramène 
en  contact  le  toit  et  le  mur  de  la  couche.  Dans  le  puits, 
à  11  pieds  10  pouces  en  dessous  de  la  galerie,  on  a  taillé  une 
galerie  étroite  dans  la  veine  qui  a  18  pieds  1  pouce  |  à  cet  endroit, 
l-.lle  e~t  divisée  en  deux  par  S  pouces  de  grès  gris  blanchât'-e 
et  forme  deu.x  couches  l'une  épaisse  de  12  pieds  et  l'autre  de 
.^  (lied-.  Il  y  a  iiuelciue.,  autres  cloisons  minces  dans  la  veine, 
mai-  dans  l'ensemble  elle  est  propre,  beaucoup  plus  propre  (|ue 
celle  de  Cami)  Robcrtson.  D'ailleurs  tout  le  charbon  n'est 
pas  de  ménu'  (|i;alité  et  les  derniers  3  [lieds  de  la  couche  supé- 
rieure suiit  nettement  de  qualité  inférieure  I.e  charbon  est 
brillml  et  propre:  il  est  tout  coupé  de  fissures  dans  plusieurs 
directions  bien  c|u'il  puisse  être  plus  solide  à  une  plus  grande 
profondeur.  Far  opposition  au  charbon  de  Camp  Robertso:, 
le  charlKjn  de  Wilson  est  léger.  Plusieurs  petites  failles  coupent 
la  \('iiie  outre  celle  (|ui  existe  dans  l'étage  supérieur. 

Ce  charbon  donne  un  coke  excellent.  L'essai  d'une  livre 
environ  de  charbon  tout  venant  broyé  et  cokéfié  sur  un  feu  lent 
a  donné  un  coke  dur  et  brillant. 

I  n  [luits  et  une  galerie  à  310  pieds  au  sud-est  en  remontant 
le  Wilson,  sur  la  rive  gauche  ont  donné  une  épaisseur  de  9  pieds 
^  [Kuices  pour  la  veine  avec  6  pieds  2  pouces  de  charbon  d'ap- 
parence semblable  à  celui  (ju'on  \ient  de  décrire.  La  veine  est 
d' lilleurs  coupée  de  failles. 

.\  7.S  pieds  au  nord-est  de  la  première  galerie  la  veine  est 
coupée  par  une  autre  galerie.  Au  début  elle  est  plutôt  horizon- 
tale, ce  (|ui  indique  (]ue  les  couches  font  partie  d'un  petit  anti- 
clinal. Plus  loin  la  veine  se  redresse  et  A  l'endroit  où  les  tra- 
vaux s'arrêtent,  après  avoir  suivi  la  veine,  elle  a  une  inclinaison 
de  4,->°  N.K.  L'épaisseur  maximum  rencontrée  est  de  3  pieds 
()  pouces  mais  il  n'est  pas  prouvé  qu'on  a  Cfuipé  à  cet  endroit 
toute  la  veine.  Le  charbon  a  même  apparence  (jue  celui  des 
autre-  chaiijier.-. 
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D'aprts  la  (Icscription  qui  précède'  on  voit  ((Ue  la  veine  a  ici 
une  nature  nettement  lenticulaire,  ce  qui  joint  au  caractère 
variable  des  sédiments  indique  que  la  veine  est  susceptil'le  de 
varier  en  épaisseur.  I.a  jurande  masse  de  houille  trouvée  dans 
les  premier-  travaux  décrits,  bien  que  coupée  de  failles  et  sans 
doute  éiiaissie  de  ce  tait,  a  une  stritification  réRulière  et  la  grande 
épaisseur  est  sans  doute  due  au  dépôt  oriRinal.  Jusqu'à  ce 
qu'on  .lit  étudié  la  veine  en  plusieurs  points  il  est  impossible 
d'en  déterminer  la  valeur  minière.  Le  fait  qu'il  existe  des 
couches  de  houilles  importantes  à  cet  endroit  joint  à  la  présence 
d'niu'  \rine  de  bonne  houille  en  (lUcUitité  exploitable  semble 
in(li(|uer  qu'il  sera  possible  de  trouver  des  couches  de  houille 
rxploiiabks  au  nord  de  Camp  VVilson.  Seul  un  i4éoloKue  com- 
péicni  peut  déterminer  par  une  étude  sérieuse  l'étendue  et  la 
wxleur  de  ce  bassin.  Des  sondages  au  hasard  ont  peu  de  valeur, 
nu  nie  s'ils  coupent  des  couches  de  bouille,  car  un  noyau  de  son- 
da;4e  renseigne  peu  sur  la  structure  et  nullement  sur  l'étendue 
de  la  veine. 

kti:ndi-1'.  pROBABi.t-:  ni:s  bassins  dk  i.'ii.ir  graham' 


(par  C.  H.  Clapp.) 

L'étendue  des  bassins  tels  que  nous  les  connaissons  ac- 
tuellement est  faible.  Ils  se  répartissent  ainsi:  11  mille  carré 
aux  environs  de  Cowgitz,  0-8  mille  carré  aux  environs  de  Camp 
Robcrtson  et  0-.3  mille  carré  à  Camp  Wilson.  Le  premier 
comprend  les  deux  bassins  qui  occupent  respectivement  la  vallée 
de  Slate  Chuck  Creek  et  la  vallée  qui  se  trouve  au  sud.  La 
roche  est  très  déformée  et  est  plusieurs  fois  repliée  sur  elle-même; 
elle  est  coupée  de  dykes  de  dacite  et  d'andésites  porphyriques. 
Il  \-  a,  par  endroits  au  moins,  trois  veines  de  charbon  semian- 
thracitique.  L'épaisseur  totale  de  ces  couches  est  évaluée  à 
6  pieds  sur  toute  l'étendue  et  la  réserve  en  comptant  1,000,000 
de  tonnes  au  mille  carré  est  d'environ  ,<, 300,000  tonnes.  Le  se- 
cond  bassin,  celui  de  Camp   Robertson  consiste  en   un  bassin 
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-MH'liiial  à  [ilis  .ùiiu>  l'mipr  par  des  (iarUfs  et  andésites  à  plis 
ai','Us;  il  mi'surt'  ilo  600  à  2.000  pii'ds  de  largeur  sur  deux  milles 
lie  longueur.  Il  siTiihle  n'y  avoir  ([u'une  \'eine  d'un  anthracite 
bitumineux  à  teneur  éle\ée  en  cendres;  en  évaluant  l'épaisseur 
niKseniie  à  .?  pieds,  la  réserve  houillère  -erait  de  2,400,000  tonnes. 
Le  troisième  bassin,  celui  de  Camp  W  ilson  consiste  en  im  lonsi 
-vnclinil  ayant  à  [)eine  |)lus  d'un  demi  mille  de  longueur  et 
()1H)  ,"i  700  pieds  de  lari,'eur.  Il  y  a  au  moins  une  veine  de  bon 
(it.irlion  bitumineux;  en  prenant  s<jn  épaisseur  mo\enne  de 
4   pied-,    la    réserve    houillère   de   ce   bassin   serait    de    1  ^00,000 

li  est  possible,  ou  même  probable  ,que  les  veines  de  houille 
i|in  allleiirent  sur  le  tlanc  ouest  du  bassin  de  Skidepate  Inlet 
et  de  la  rivière  Honna,  près  de  C'owgitz,  et  de  Camp  Roberlson 
et  Camp  Anthracite  se  continuent  sous  le  bassin  et  occupent  la 
plus  grande  partie  de  la  surface  que  couvre  les  couches  supé- 
rieures du  Haïda  et  les  étage  ilonna  et  Skiiiegatc.  D'ailleurs 
aucune  preu\c  n'a  encore  été  fournie  pour  ou  contre  cette  hy- 
pinhèse  et  le  flanc  oriental  du  synclinal  n'a  jamais  été  prospecté 
avec  niéthoile,  si  ce  n'est  au-dessous  du  niveau  houiller. 

Nous  ne  saurions  trop  recommander  de  prospecter  cette 
partie  du  synclinal  à  l'aide  de  trous  de  sonde  juste  au-dessous 
(le  la  b.ise  des  conglomérats  du  Honna.  Si  on  trouve  du  charbon 
dans  ces  conditions  ce  sera  un  excellent  indice  que  le  charbon 
doit  se  trouver  au  dessous  de  tout  le  synclinal.  A  aucun  en- 
<lroit  d.ins  le  synclinal  le  niveau  houiller  ne  se  trouve  à  plus  de 
4,000  pieds  de  profondeur  et  sur  la  plus  grande  partie  du  syn- 
clinal il  est  à  moins  de  2,500  pieds.  Un  autre  fait  qui  rend  im- 
portante l'étude  du  flanc  est  du  synclinal  est  le  peu  de  défor- 
r.îatioii  des  assises  et  le  petit  nombre  de  dykes  de  dacite  et  d'an- 
désite porphyriques.  La  surface  occupée  par  le  synclinal  où 
il  est  possible  de  trouver  du  charbon  est  d'environ  57  milles 
cirrés.  En  admettant  une  épaisseur  moyenne  de  5  pieds  on 
obtient  une  réserve  possible  de  275,000,000  de  tonnes. 

Il  est  aussi  probable  que  le  synclinal  de  Camp  Wilson  se 
pn  longe  au  nord-ouest  puis  s'incline  vers  le  nord-est,  en  tou- 
di.uit  le  flanc  ouest  de  l'îlot  volcanique  à  l'est  de  Camp  Wilson. 
Il  --e  peut  aussi  (ju'il  s'étende  au  sud-est  bien  que  la  chose  soit 
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moins  prohabkv  l.a  .iiivrticii'  totale  <lu  synclinal  (lui  peut 
ctri-  conMd.'nV  .nninic  susceptible  de  recouvrir  des  couches  de 
houille  e-t  de  dS  mille  carré.  Avec  une  l'pai^^eur  moyenne  de 
4  pied-,  cela  donne  une  réserve  probable  de  ,?,00(),()()0  (le  tonnes, 
l'ar  -nite  de  reNcelleiite  (]Ualit.'  du  charbon  exlr.ut  il  est  à 
con-eilUr  de  prosi>eeter  le  proloni;ement  nord-oue-t  du  >ynclinal 

de  ('uni)  WiUon. 

Il  ^^t  lieu  probable  (|ue  le-  t;iM'ment-  >ecoiMLure>  cités  plu- 
haut  indiquent  de-  ba-in-  houiller-  ayant  (piehiue  v.deur  éconn- 
inKiue.  11  m'  semble  pa--  non  plus  qu'il  -oit  pos-ible  de  trouver 
de  l.i  houille  en  (piantite  commerciale,  dan-  les  autres  parties 
du  JM-iu  (entrai  ,'i  TeXd'iition  d'un  petit  ^vnclinal  ayant  une 
superhi  ie  d'un  peu  plu-  d'un  mille  carré  et  occupant  la  partie 
centr.ile  du  canton  VI  dans  la  valUr  du  Three  Mile  Creek. 
C.nime  on  l'.i  déjà  dit  la  réserve  ré'clle  de  charbons  crétacé.s 
est  faible,  -eulemeni  h.'JDO.Ot»)  tonnes  tandis  (|Ue  la  ré-erve 
po-ible  e-t  plutôt  élev(''e,  soit  29.^  million-  de  tonnes. 
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le  I  )'  (i.  M.  Dawson  donne  aussi  dans  If  rapport  df  lS7<)-8{), 
1,1  (lr-<  ription  de  terrains  houiliers  aftliurant  sur  cette  partie 
(Ir  II  Skeena.  1, 'extrait  suivant  est  emprunté  aux  pa^,'es  102- 
in^lî  (le  ce  rapport; — 

"l'epuis  le  canon  Kit^elas  jusci'i'ù  la  bifurcation  de  Hazel- 
tdii,  xiit  environ  ([uarante  milles  en  suivant  le  cour.-  de  la  rivière 
les  terrains  prédominants  sont  des  calcaires  compacts  et  des 
ar^ilites  sou\ent  en  stratification  uniforme.  Au  canon  Kwat- 
salix,  ces  roches  ap[)arais.sent  en  couches  régulières  ressem- 
IjI.iiii  à  celles  du  groupe  Nechasco  signalé  dans  le  rapi)ort  de 
lS7(i-77.  Sur  plusieurs  milles  en  amont  de  Kwatsalix,  il  y  a  une 
chaîne  de  collines  le  lonj;  de  la  ri\-e  droite  de  la  rivière  tonnant 
par  endroits  un  escarpement  en  fornu'  de  rampart  compo-é  de 
iMiiches  de  la  nature  de  celles  précédemment  mentionnées, 
plotiL;»  aiit  en  direction  oppo,~ée  à  la  rix'ière.  Près  de  Kitse^uecla 
le-  roches  affectent  une  nature  un  peu  ditférente.  Les  calcaires 
ne  sont  pas  aussi  compacts,  mais  sont  plutôt  tendres  et  s'ac- 
compagnent de  schistes  charbonneux  qui  se  présentent  h  dif- 
férents degrés  de  formation  et  ont  quekiuefois  dix  pieds  ou  plus 
ilVpaisseur.  \'us  de  quelque  di>tance  ceux-ci  res.semblent 
lif.iiicoup  à  des  couches  houillèreri  et,  lorsqu'on  les  examine  de 
plus  près,  renferment  en  effet  des  pellicules  et  des  petits  amas 
d'une  matière  fjue,  bien  que  très  impure  et  cendreuse,  on  peut 
a[)[)eler  du  véritable  charbon.  On  trouve  beaucoup  de  terre 
(le  fer  en  nodules  et  nappes  dans  certaines  parties  de  la  forma- 
tion et  de  vagues  empreintes  de  plantes  ont  été  observées  dans 
lis  cilcaires.  Les  roches  ont  été  bien  irrégulièrement  déposées 
il.ins  Ixaucoup  d'endroits,  et  les  schistes  charbonneux  particu- 
liircinent  atïectent  des  formes  lenticulaires.  Toute  cette  for- 
niition  a  été  depuis,  fortement  recourbée,  écrasée  et  bouleversée, 
.1  t(l  point  que  même  s'il  se  présentait  des  couches  de  charbon 
de  bonne  qualité,  il  ne  serait  guère  possible  de  les  exploiter 
d'aucune  façon  à  cet  endroit  particulier.  Environ  deux  milles 
en  amnnt  de  Kitseguecla  un  axe  anticlinal  traverse  la  rivière 
en.;lobant  dans  sa  courbure  une  (ouche  de  conglomérat." 


//•;a'AM/.v  /)/•;  hahise  vortack 

Sur  f.mrirn  .iM-min  .■nn.lui^.int  ,lr  Ila/clton  à  IVml.nurlum' 
,lu  1,„-  \\a\aw.  .1.-  ralraias  ,,rolKiMoim'nt  >an>  couclu^s  de 
thirhon  niai^  portant  <lr.  cmprcintr^  <lr  plant.s  ont  ^'16  con- 
.ii;n.'-  par  I.  I  )'  <  ■  M  l'aw-mi  <lm^  le  raptx.rt  <!.•  1870-80,  page 
nil  H  iWKW  aiinl.)  C.-^  plante,  sont  .••vi.lfninn'nt  caractcn- 
liuiu  ,  ,lu  crrtacr  inférieur,  et  l'en  on  trouve  fie  s,.mt)lables  dans 
1,.-  t,rriins  lv,.,tenav  di'  la  Colombie  l.rit.inniMue.  OiieUiue^ 
(ra^nient>  de  .harl.on  ont  été  trouvé,  prés  de  la  rivière  IJab.nc 
où  elle  sedétarlie  du  lac. 

r  ERRAI  S  nr  eac  hahim-.' 

(i'.xtr.iit  du  rap|)ort  de  \V.  W.  l.eaeh.) 
\,,u-  avon-  f.ut  une  visite  rapide  à  une  prétendue  aire  de 
charbon  au  lac  Bahiue.  Uuatre  daims  avaient  été  jalonnés  sur 
la  rixiér.'  Tuclice  ;.  17  milles  à  peu  près  en  amont  de  son  enn- 
than.  Te  eour.  .l'eau  ..'  jette  .lan.  le  lac  Hah.ne  en  venaiU 
de  r.-ue-t.  à  50  milles  en  «k-^u.  de  la  décharv;e  et  é^'outte  la 
plus  K-ran.le  partie  du  versant  oriental  <le  la  (haine  liabine. 

In  arrivant  .lUX  elaims  nous  trouvâmes  (ju'd  s  y  était  fait 
tré.  !HU  de  travail  et  <iue  la  plus  v;rande  partie  du  travail  fan 
avait  été  détruit  i-ar  un  éboulenu'nt.  N'ayant  m  le  tenip. 
,„  1,  -  ,,uiiK,  il  nous  était  impossible  .le  «léterminer  le>  dimension. 
.1,  1-  ,ii.  ei  1,1  valeur  des  couches  de  charbon.  Tout  ce  «lue  1  on 
,„,,„  ,ii,v  ,|uant  :.  <es  daims,  c'est  que  les  assi.es  houillères  sont 
r.  et  fine  l'on  peut  voir  une  petite  couche  (épaisse  de  deux  pied, 
à  peu  près)  de  charbon  impur.  H  est  possible  que  l'on  pui.^e 
finalement  trouver  d'autres  couches  meilleurs  surmont,-..  I)ar 
une  aire  consi.lérable,  mai.  il  faudra  beaucoup  de  pr<,sp.-cti..n 
avant  de  déterminer  la  valeur  de  cette  mine. 

L'analy.e  suivante  se  rapporte  à  un  échantillon  de  la  couche 
de  2  pieds  sus-mentionnée: 

Comb.  vol ,,   ,  . 

Carbone  fixe 27  97 

Cendres 

Ne  rokéfie  pas. 

'  Rapport  sommaire,  1909. 
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TERR^MN  DR  LA   RIVIÈRE  ZYMOETZ' 


(Lxirait  du  rapport  de  VV.  \V.  I.tach.) 


7. 


(lu  Cl, 


luirr  Crcet 


Cf  ti  rrain  »•>!  >itiit'  [)rt's  dis  xnirccs  de  la  rivière,  l.iquelle 
coule  ici  dan--   une  vallée  lart;f  tt    niarécaneuse.     Nous  obser- 


vâmes 


d'il 


illlcurenieti 


t>    de 


couches    < 


le   charl 


)oti    dans 


lit 


même  du  cnik  ( , 
(Lins  ie>  ni(int>  1  li 


Hier,  un  [Htit  cours  d  eau  (|ui  prend  naissance 
iidson  Hay,  et  se  jette  dans  la  Zynioet/  --ur 


la  rive  orientale.  [,e  c(jnt.ict,  entre  le  conglomérat  it  le>  roches 
v<il<ani(|ues  snus-jaccntes,  est  .\  une  altitude  de  500  à  ()()()  piids 
au-dessus  de  la  vallée  et  à  ce  point  les  couches  ont  été  fortement 
plissérs  et  (li•<ln(|uée^,  mais  retiennent  un  plongement  général 
trè-  raille  \ers  l'ouest.  F'n  suivant  le  cours  du  ruisseau,  on  \-oit 
(lue  partout  les  assises  ont  été  fort  plissées  et  bouleversées  ju^- 
(|Ue  dans  l.i  plaine,  où  elles  sont  beaucoup  [)lus  régulières,  et 
plongent  sons  l.i  xallée  >ous  un  angle  de  20  degrés  environ. 

Vous  consacrâmes  (|uel(|ue  tetnps  h  faire  des  tranchées 
dan~  l'espoir  de  mettre  à  décou\ert  une  couche  exploitable, 
mai-  sans  succès,  (quoique  nous  mîmes  ,\  jour  (|uelc]ues  couches 
iiiiiiics  de  (|uatre  ;\  neuf  pouces  d'épaisseur.  Il  est  probable 
que  les  couches  puissantes  du  creek  (loat  sont  ici  divisées  en 
plii-ieurs  petites,  quoiqu'il  soit  bien  possible  ([u'il  en  existe  des 
[)lus  importantes  dont  les  affleurements  sont  recouverts  par  im 
m.inleau  superficiel. 

i.f  charbon  est  ici  très  dur,  ressemblant  il  un  charbon  an- 
thr.u  iiique,  mais  l'analyse  du  seul  échantillon  recueilli  donna 
ur.  n'-ultat  si  élevé  en  cendres  (lUc  le  charbon  serait  sans  valeur. 

Terrain  du  Coal  Creek 

A  environ  dix-huit  milles  du  creek  Glacier,  en  descendant 
la  rivière  Zymoctz,  on  rencontre,  sur  la  rive  nord-ouest,  une 
seconde  étendue  de  terrains  houillers.  Les  affleurements  les 
mieux  exposés  sont  sur  un  petit  cours  d'eau  qui  coule  du  nord- 


H 


1 

y  , 

? 

r 

r 

.' 

i 

;* 

i 
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es,    ,,.,uu.   i,K,.Um.'nt   .uu.  !.■  non.  .1.-  «  r.-.k    iU  Clurhon,  ,|u, 
,,„;,,,  I,,  ,|,r, .  t..M.  .l.s  r.m.hr.  >ou>  un  .in«U'  -btu^.     l-i-s  «ou.  h.-. 
H<„U  i.i  ...  lor...r  .l'un  .....pif  pi.  >y.ulinal  ayant  unr  ..r,....  .t„„. 
..'•n.-ral.'  n,.ni-ou.-.t  H  ..ul-.-t;   ...ai^  l'U.'s  ont  si.Im  .!.•  nunihru.x 
,,,„,„„,„,  ...,,„„la.rc.>.  et  .-n  pl..M..ur>  .■.ulr..it>  .IK-  -n.  p,.r- 
cu..n..'^  par  cU's  iailU>.     1..-  Iusm,,  a  u...'  lar^j.ur  .le  <l.;iix  n.ilh- 
.nvirnn,  .nais  nous  nt-  pûn...  W  M.ivn-  jn-p.'A  lVxtr..,nt,-  ,!.•  .,n 
er.n.l  a- .  ,  .|U..uiu'il  x-it  à  p.u  pn-  -  .r.ai..  <!..  .1  nr  m^  prnlo.,v;e 
p,.  ,r.     loin  vtTs  le  s...l-.st.     A..  „..nl-.,..<-  .lu  mrk  au  (  l.ar 
|,„„   1,,  M.rfare  sïlcv..  l.Vrim-.n    ..'t   rM   r,w,uv.rt..  <i  un  «Pa.s 
„,,„,,..„   .,,  .lé,K-.t.  ,u,Hrtu-..l>;    Mir   u...    .l.^tan...  .  ,ms..i,ral.U- 
il  „-,.vi.,r  pa~  .Ir  vall.-...  tran-vr-aU.,  .  .  ...  vur  -h.  t.n.p^  li....tr 
,1,„„   nou.  puuv.,,.,.  di-p.....r,  nnu.  nr  p.u,..^  fair.  .l.  a-rluT.  ho 
.ur  la  omtinuitr  (K's  co.id..>  h..uilUr.>  .lan^  .  .it.  ,l>n-,  t..m. 

M  J  A.hnian  a  jal<mn6  un  «Ttain  n.m.brr  .le  .  n..<c.-.icu,. 
houiliiTfs  sur  Cf>  terrain-,,  niais  jus.p.-A  présent  on  n'y  a  pas 
..'(cctu.-'  .If  travaux  <!.■  r.ch.rch.-  importants.  NoU;  .,.•  v.ni.s 
nu.  .kux  atlkurcm.nts  ck-  .-o...h..>  n.i...»>  .lans  \v  l.t  .h.  .  rr.k 
au  Charbon,  à  un  n.ilk  ot  <Umi  <lc-  son  .-optluent,  l.a  .oudi. 
infm.xr..  .M  .■o.ni.-s.V  'k  troi.  pi.'<ls  <k  .l.arbon  pn.pr.-.  -a,. h^ 
nu,,  la  scc.,.,d.-  a  u...  épa.sscur  .k  1  pic.l  4  p„uccs.  Uc-pu.^  ..tt.. 
in.|u..,  j'ai  r..,u  une  communication  .le  M.  Ashma,.,  ...  .n- 
forman.  .,u'il  Y  avait  une  autre  couche,  mise  à  découvert  près 
fk.  1  i  nvv  à  une  courte  distance  en  amont  .les  <leux  pren...  r.-, 
et  ,|ui  |.r..>.nte  cinc,  pieds  de  charbon  en  <kux  parl.es,  s.paree, 
p,.r  ....  f.uiUet  .le  schistes.  L'analyse  qui  suit  est  d  un  chan- 
tillo.i  r.<  ueilli  sur  la  couche  inférieure  de  trois  p.eds. 

5  45 

\  I  iimidité  34  03 

M.ititre  volatile  combustible ^^  ^^ 

CarlKinc  fixe   \2   \S 

Cendres     

ToWl-,  tn  partie  effrité. 

Ouant  aux  autres  concessions  de  charbon,  .lécrites  da...  tes 
rapports  précédents,  on  n'y  a  poursuivit  aucun  nouveau  cie- 
vcioppement  durant  l'année  écoulée;  les  concess.onna.rcj 
attendent  la  construction  du  chemin  de  fer  avant  de  fa.re  d  autres 
frais  d'abatage. 


ITl 

iiKRAix  iKHii.i.i.R  m  siiFcrxr  V 

{  \'i>ir  (iuvirantmi-  /A'.) 
(l',Mr,iii  ilu  r,ii)|i<iri  lii  \V    W.  Lcach) 


i|i'    1,1    riviiri'    Slif^unia    (rivière    au 
I   hir^f  (iriiiilalr  ili-  la   rivière  Skeena 


I  t  Iciiiliic  IiiiuiUi'ti 
>.imn(iii  est  ^itiii'e  ~iir 
2  mi  .<  milles  en  aniuiii  du  ((ititlueTit  «k-  la  rivière  Sliev;iinia. 
il-  limites  .le  ce  lias-in  n'ont  pas  été  suivies  jusiiii'au  bout, 
itMi--  il  s'est  (ait  a--e/  de  travail  |)iiiir  -avoir  .[ue  les  dimcn-iiins 
sont  nmsidèraliles  (  (pendant  le-  -trate-,  «ai  elles  allli  ur.nt 
Il  lont;  de  la  rivière  Skeena,  xint  fortement  inlièdii-  et  ont  subi 
l,iiU  de  failles  qu'il  ne  |),ir,iît  p,i-  f)robable  (lu'on  pui--e  les  ex- 
ploiter .1  antagcusenient  .iwint  mie  d'.iiitres  travaux  de  pros- 
[Hilion  n  'ndiquent  .|ue  le-  eoiielie-  -ont  moins  dérangées  dans 
d'autre-  pa.  lies  du  b.is-in. 

Cette  mine  .i  été  plus  ou  nioin-  prosi)e(  tée  de[)ui-  i|uel(iues 
.innée-,  mais  i,imais  -ystémaliquenu  nt.  Tout  te  que  l'on 
peut  \oir  .\  présent  c'est  un  ancien  puits  de  25  [lieri-  de  pro- 
fondeur (m,iintenanl  partiellement  éboulé)  quelques  ciels- 
ouvert  (  t  un  tunnel  à  travers-banc  de  .?5  pied-  de  longueur 
qui  n'.i  pa-  .itteint  le  diarbon. 

Trois  couches  .lU  moins  ont  été  constatées  mais  leur  posi- 
tion est  un  peu  douteuse  à  cause  du  dérangement  des  strates. 

Voici  une  coupe  approximative  des  couchis  de  charbon 
.lUX  indroits  où  les  veines  ont  été  dépouillées; 

Arijilfii  schisteuses  grises 

1    (l.irl.on   2  0  pieds 

Ark'ile  srhisteuses  et  grès Ib  0 

Argile  schisteuse  graphitique  noire ■'  " 

.'.  tharl)on   ■^  '     " 

Gris  et  argile  schisteuse,  à  peu  près  50  00 

'.  nvirl)on 5-1 

Ar;;i!e  schisteuse  graphitique  grisf 

Dans  ces  trois  couches  le  charbon  est  trè"-  fortement  broy6 
et,  quant  aux  numéros  2  et  ?i  au  moins,  donnent  beaucoup  de 

cendres. 


'  \V.  W.  Leach,  Rapport  sommaire,  1909,  Corn,  géol.,  Can. 
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Les  analyses  de  deux  couches  inférieures  sont  les  suivante»: 


Humidité 

% 

142 
1  18 

Comb.  vol. 

Vc 
18  76 
20  63 

Carbone  fixe 

t  • 

5S20 
57  27 

Cendrt; 

Vo 
21-62 

Couche  n»  3 

20  92 

Couche  n"  2  ne  cokéfie  pas. 
Couche  n"  3  colcéfie. 

TERRAIN  IIOLILLEK  DE  KJSFIOX' 

(Voir  dui'^rtimtnc  IX) 
(Kxtr.iit  «l'un  nipport  de  ("..  S.  Malloch) 
("oinine  un  l'a  déjà  dit,  des  ror'nes  de  la  série  Skeena  at- 
(Irurent  >iir  les  riviire>  Ki^piox  et  Sk  _  a  sur  14  milles  envimii 
en  amont  du  continent  des  deux  rivières.  Il  y  a  <'"s  alileure- 
mcnt^  (\v  Ixiuille  sur  les  deux  rivières,  tnais  les  strates  sont 
tellement  bouleversées  ([u'il  ne  serai'  pas  prudent  de  déncnser 
de  l'argent  à  les  travailler  près  des  ,       ents  affleurements. 

La  coupe  mesurée  au  ( '.ros  Khoulement  sur  la  Skeena  montre 
((ii'il  \-  .1  .lu  moins  cinq  couches  dans  les  1,000  pieds  du  bas  de  la 
^érie  et  bien  ([ue  l'épaisseur  de  houilli-  (lu'elles  contiennent 
ne  soit  pas  grande,  il  est  du  moins  possible  que  les  couches  de 
houille  soient  plus  épaisses  dans  d'autres  parties  du  bassin. 

Dan-  le  rap|)ort  sommaire  de  VM)').  M.  Lcach  a  donné  ur.e 
coupe  aiiproximative  nu-urée  sur  la  berge  orientale  de  la  Skeena 
entre  2  et  .>  milles  en  amont  de  l'embouchuri'  de  la  rivière  She- 
■<unia.  1,11e  contient  troi-  couches  mesurant  respectivement 
2,  21  et  ,=;i  pied-  d'épai--eur.  L'auteur  a  fait  l'été  dernier 
l'exanu'U  de  la  lierj;e  occidentale  -ur  deux  milles  en  amont  de 
Ki-piox  mais  les  strates  sont  recoupée-  par  des  dykes  i'^mes  et 
des  prolongements  et  l'on  n'a  pu  voir  que  des  couches  broyées 
et  sales.  Sur  la  ri\ière  Ki-piox  les  strates  sont  aussi  très  de- 
rangées  sur  5  milles  \.  bien  (lue  les  allures  et  les  plongement-^ 
ne  soient  pas  aussi  irrégulier^  (|ue  sur  In  Skeena  et  qu'il  y  -ni 
mom-  ik-  dyke-  et   prolongements.     .Xu  bord  supérieur  de  cette 


■  Kapporl  suiiiiii.iiri;  1911,  Com.  géol..  Can. 
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aire  de  (lérangenaiit  et  ,'-ur  le  vord  occidental  de  la  rivière  un 
tiiniul  a  ^té  miné  quelques  pieds  dans  une  couche  de  3  pieds  sur 
le  niemljre  nord  d'une  anticlinale  de  faille  et  quelques  tonnes 
(1,  hdiiilles  ont  été  charriées  sur  la  «lace  jusqu'à  h'azclton  et 
employé  à  la  forge  d'un  forgeron.  Du  côté  de  l'est,  un  peu  plus 
haut,  on  a  trouvé  une  couche  de  2  pieds  et  au  delà,  les  afileurc- 
nutil-  ne  sont  pas  nombreux.  Mais  ceci  semblerait  indique.- 
<|Uf  If.-,  couches  forment  un  bassin  sans  profondeur  et  probable- 
nuiit  régulier.  In  lit  de  schiste  bitumineux  noir  est  visible 
à  Ir.iu  li.i>se  sur  la  courbe  au  sud  du  bureau  de  p(jste  de  Kispiox 
el  une  grande  platière  de  rivière  un  mille  au  nord  de  cet  endroit 
sirfiit  i)robablemi'nt  aussi  avantageuse  pour  sonder  dans  l'espoir 
ilr  rrniner  des  couches  exploitables. 

l'ii  échantillon  du  côté  ouest  de  la  Skeena,  1  mille  i  en 
.im  Ht  de  l'embouchure  de  la  Kispiox,  a  donné  à  l'analyse: 
humidité,  1 -65;  combustible  volatile,  22 -86;  caibone  fixe,  5002 
ciidre,  25-47.  Cette  couche  et  celle  de  5-1  pn' citée  furent  les 
siuk-  (|ui  aient  cokéfié. 

Quoiqu'il  y  ait  une  ressemblance  générale  entre  la  série 
Skr(  na  dans  l'aire  Kispiox  au  nord  de  Hazelton  et  dans  le  (Jround- 
hog,  les  différences  sont  a.s.sez  m.irquées  (]u'il  faille  décrire  sé- 
parément les  deux  aires.  Les  points  communs  sont  les  teintes 
générales  jaime  et  brune  des  grès  et  des  schistes  qui  ser\ent 
à  ^li^tingu^■r  la  série  du  grou[)e  H.izelton  sous-jacents.  Les  grès 
lie  l'aire  Kispiox  sont  aussi  de  couleur  jaune  et  brune  dans  la 
partie  inférieure  de  la  série  ((ui  constituait  tout  ce  qu'on  a  pu 
voir.  Les  affleurenierus  sont  limités  <uix  berges  de  la  Kispiox 
et  de  la  Skeena  et  sauf  un  glissement  dénudé  sur  la  Skeena,  7 
milles  en  amont  de  la  jonction,  les  affleurements  sont  très  séparés 
et  les  couches  ont  subi  trop  de  failles  pour  donner  de  bonnes 
coupes.  Le  glissement  a  mis  à  nu  une  paroi  de  roche  haute  de 
■'00  pieds,  mais  la  continuité  de  la  coupe  est  brisée  i)ar  une  faille. 
De-  mesurages  ont  été  faits  sur  la  coupe  visible  avec  les  résul- 
ta t^  suivants  de  haut  en  bas: 


Coupes  du  Ciros  Ébonlcmetit 


Pieds 


1.  (irts  brun,  gàs  à  la  fracture  et  modérément  grossier  à 

peu  près 70 

2.  Schiste  brun 30 
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.<.  (irùs  j.iiine  Rrossier 

4.  Schistes  bruns  et  jaunes 

5.  C.rès  jaune 

0.  Houille 

7.  Schiste  brun 

.H.  Grès  jaune 

9  Houille 

10.  Os  et  houille •  • 

11.  Houille 

12.  Cirès  jaune 

l.V  Schistes  jaunes  et  bruns 

14.  Grès  jaune  grossier  avec  filets  de  calcite 


8 

60 

30 

1 

<) 

10 

58 

0 

6 

0 

0 

1 

i 

49 

100 

20 

419 


Faille. 


X. 
9. 

10. 
1). 
12. 
13. 


^rhistes  jaunes  et  bruns  

Houille   

I)s 

Houille 

()~ 

Houille 

Schistes  jaunes  et  noirs 

Houille  avec  0  4  pds.  os 

Schistes  jaunes  avec  bandes  noires  bitumineuses  et  ()uel- 

i|ues  grès  bruns 

Houille 

Série  semblable  ile  schistes 

Schistes  jaunâtres  et  grès  alternant 

Schiste  noir,  fonds  non  visible 


Pieds 
22(1 

I  i 

II  ') 

0  0 

1  ,^ 
0  (i 


20 

13 
260 
56 

6 

595  (1 


.Xii-dcssous  (le  la  l)a.--i-  (1>.-  la  coupe  inférieure,  les  afi'.eurc- 
nuiit-  loiit  défaut  sur  un  intervalle  de  plusieurs  centaine-  de 
pieds  après  quoi,  on  voit  les  grès  tuffacés  grossiers  du  ^n^upc 
Hazeltun,  plongeant  sous  la  série  Skeena.  La  couche  :-upé- 
rieure  de  ces  grès  contenait  un  certain  nombre  de  galets  de  petro- 
silex  bleus  et  vêts,  mai;-  ils  n'ét.iient  pas  assez  abondants  pour 
constituer  un  lit  de  coni;lomérat.  Comme  on  l'a  dit,  M.  I.each 
a  trouvé  un  lit  de  conglomérat  supportant  la  série  Skeena  dans 
.quclques-iuii':-  des  coupes  examinées,  mais  pas  dans  toutes. 
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URKAINS  HOVIU.ER  DR  LA  RIVIERE  Bil.KI.EY 


(Extraits  de  nipixirts  par  \V.  W.  I.imcIi.) 


INTRODICTION 


l.a  rivièrr  liulklcy  cbt  le  plus  gros  affluent  dv  la  Skuna  où 
il  se  jrttf  L-n  venant  du  sud-est,  à  150  milles  à  peu  près  dt,'  son 
(inboiicluire.  La  ville  de  Ha/elton,  le  centre  coniinereial  aeliiel 
de  ee  district  est  située  au  conlluent  des  deux  rivières,  à  1  i  tête  de 
iiaviLi.ilion  tluviale  de  la  Skeena. 

le  1)'  Pawson  dans  son  rapport  "l'3xptoration  de  Port 
Simpson  à  lidnionton  (Rapport  des  trav.uix  1870-80)  a  passé 
iirièvemcnt  en  revue  la  géolo^'ie  d'une  partie  de  ce  district, 
tandis  que  M.  \Vm.  l'Meet  Rohertson,  minéralogiste  provincial 
ili-  la  Colombie  britanni{|ue  a  \isiîé  les  mines  de  la  Tilkwa  en 
I'M)6  (Rapport  du  ministre  des  Mines  de  la  Colombie  britanni(|ue 
[Kiur  1905).  A  part  de  ci's  ra[;ports,  il  n'a  rien  été  écrit  ;iu  sujet 
de  la  géologie  de  ce  district  sauf  les  Rapports  sommaires,  1906- 
1000  ci  le  Rapport  préliminaire  sur  la  rivière  Telkwa  et  le  \(ii- 
-in.ii'i ,  écrits  par  l'auteur  du  présent  rapport. 

Le  pays  est  en  somme  montagneux;  bien  qu'entrecoupé 
i!c  beaucoup  de  vallées  relativement  larges  et  fertiles  comm.e  celles 
<\v  Hulkley,  rivière  Kispiox  et  de  parties  de  la  rivière  Skeena  et 
ilii  lac  Habine.  La  plus  grande  partie  du  distrcl  examiné 
-'éi;i)ulle  par  la  rivière  Buikley,  le  plus  grand  affluent  de  la 
>ketna  qui  occupe  une  large  vallée  avec  beaucoup  d'étendues 
découvertes  et  légèrement  boisées  qui  se  peuplent  rapidement. 
.\\\  sud  et  à  l'ouest,  le  plateau  d'épanchement  entre  la  Buikley 
1 1  li>  rivières  Kitseguecla  et  Zymoetz  consiste  dans  les  monts 
Kiichers-Déboulés  et  les  montagnes  de  la  baie  d'Hudson;  ce  sont 
îi-  gros  blocs  montagneux  isolés  atteignant  des  altitudes  de 
",500  à  8,000  pieds  et  ils  se  terminent  par  des  vallées  basses. 

.-X  l'est  et  au  nord,  la  chaîne  Babine  sépire  les  eaux  de  la 
Hulkky  du  lac  Babine.  Cette  chaîne  atteint  sa  plus  grande 
h.iutcur  au  nord-est  de  Hazelton,  les  pics  les  plus  élevés  attei- 
gnant des  altitudes  de  8,000  pieds.     A  1^  milles  à  peu  près  en 


'Rapport  sommaire,  1910,  p.  95,  Com.  géol.,  Can. 


\1U 

amont  <\v  Ila/cllon  l,i  riviOri'  Su^kwa  sf  jette  tn  viTiant  de  l'e-t 
où  elle  prend  >a  xiuree  dan^  une  pas^sc  relativement  basse  (3,500 
pitil>i.  Au  sud-e-t  de  la  Suskwa,  la  rhaine  Bahine  atteint  de- 
hauteurs  lie  0,000  .\  7,000  pieds,  jusqu'au  voisinage  de  Morice- 
towii  iM)  milles  de  Hazelton)  on  trouve  une  région  d'arêtes  boisées 
beaucoup  i)lus  basses,  (lui  >'t:ièvent  Kraduellement  pour  trouver 
leur  point  culminant  dans  un  groupe  de  hauts  pie^  accidenté- 
où  pniment  leur  source  le^  cri(iues  Twobridge,  Driftwood  et  Ca- 
non, les  principaux  aftluent^  de  la  Bulkley  venant  de  l'ot,  nu 
nord  de  la  Su-kw.i.  De  cet  endroit  ver^  le  -ud-est,  l.i  chaîne 
diniMuu   graduellement  en  hauteur  et  en  lari:eur. 

le-,  vallée-  de  la  Skeena  et  de  la  Bulkley  et  les  parties  in- 
férieure- des  ri\  ières  Suskwa  et  Telkwa  sont  pour  la  jjlus  grande 
p.irtie  en  terra>ses  et  le-  rivières  dans  be.iucoup  de  cas  ont 
entaillé  d'ancien-  fonds  di-  vallée:-  et  formé  des  canaux 
accessoire.-  profonds  et  vn  fornu'  de  canons.  Ceci  se  remarque 
particulièrement  pour  la  lUilkky  qui  coule  dans  un  canon  ^ur 
pre-(iuc-  M)  milks  avant  son  contluenl,  avec  une  déclivité  totale 
de  1,(KHI  pieds  dans  cette  distance. 

Le  pays  e>t  en  général  bien  boi-é  et  les  arbres  princi[)aux 
sont  l.i  pruche.  le  peuplier,  le  pin  gris,  le  baumier,  et  le  bouleau 
avec  un  peu  d'épinette  et  de  cèdre. 

CroHpc  IIa=clton.—Cv>  roche-  ont  été  primitivement  nom- 
mées |i.ir  le  \)'  Dawson  "(jroupe  porphyritique,"  mai^  l'année 
dernière  ce  nom  a  été  abandonné  comme  étant  un  peu  trompeur. 
Quand  ci-^  roches  ont  été  trouvées  pour  la  première  tois  par  K 
\)'  l),i\v>on  dan>  le  district  du  lac  Saint-Frani,ois  et  sur  la  Skeen.i 
pre-  de  Kit-ela-,  elles  con^i^taient  presc|ue  exclusivement  en 
p(irpli\ri(e-,  t.mdis  que  dans  le  voisinage  de  Hazelton,  les  lutl-, 
grès  et  schi-tes  -e  sont  con>idérablemenl  développés. 

Kn  sonnne  on  pei-t  dire  qu'au  -ud,  citte  formation  est  faite 
pre-que  entièrement  de  rocher  d'éiianchements,  particuhère- 
m(nl  de-  andésines  mas>ives  et  avec  des  couleurs  rouge  fonce 
et  \ri-i(>  caractéristiques.  Au  sommet  de  la  série,  on  trouve 
(iuel<iur-  couches  fines  de  grès  et  schistes  fossilifères  dont  un 
cert.iin  nombre  de  fossiles  ont  été  reconnus  comme  étant  de 
l'époque  Jura—ique  ou  du  commencement  du  Crétacé.  Elle^ 
-ont   -mninnieer-  directement    par  la   ^éne   houillère  Skeena,  m 
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liii  II  '|uf  (lins  It"  (district  do  la  rivi(;'rc  Tclkwa  on  n'a  pas  iprouvé 
bcaiiiiiiip  (11'  (litticulté  ;\  s(!-parer  ces  tluiix  formati(jns  sur  le 
Irrr.iin. 

Mais  vn  voyajjcant  vers  le  norrl  on  s'est  aper(,u  (]ue  ces 
I  p  inchements  s'amincissaient  graduellement  et  étaient  rcm- 
pl  Kl'-,  par  lies  épaisseurs  considérables  de  tutis  et  de  grcs  tuftac('s, 
lui  M  (|ue  (iuel(iues-unes  des  couches  d'andésine  se  [jrnlon- 
geas>enî  au  nord  justiu'à  Hazelton. 

Sur  les  lieux  on  apf)elle  ces  couches  tuffacées  des  i;rès.  et 
(|ii,ind  elles  sont  altérée  près  du  contact  avec  li's  m.issifs  éruptifs, 
(le>  (piartzites.  l'n  certain  nombre  de  placjues  minces  de  ces 
roches  ont  été  examinées  au  microsco()e  par  le  D'  ('•.  A.  \oung 
et  dans  tous  les  cas,  il  a  trouvé  (ju'elles  étaient  d'origine  \ol- 
(  ,mii|Ue. 

l.,i  nuilleure  coupe  ([ue  l'on  puisse  obtenir  de  ce-  roc  lies 
tuffacées  se  trouve  dans  le  canon  de  la  Bulkley,  de  Hazclton  à 
Moricetown,  où,  bien  (|ue  les  strates  aient  subi  tles  pli-  et  des 
failles  considérables,  il  est  à  espérer  qu'on  pourra  se  pmcurer 
iiiie  bonne  évaluation  de  leur  épaisseur  minimum. 

Dans  le  bras  de  la  série  et  intercalée  avec  des  conclu-  de 
-iili-i  nues  purement  volcaniques  on  trouve  une  série  de  -('-di- 
nic  lit-  (ini  ne  déliassent  pas  150  jiietls  d'épaisseur,  mais  (|ui  sont 
iinpiirt.mts  parce  que  plusieurs  couches  d'argile  schi>teu  .e, 
i.irbiinée  noire  ont  été  prises  par  erreur  pour  de  la  houille 
et  i|iie  Ih  .lucoup  de  claims  houillers  y  ont  été  localisés.  1  )'après 
les  preuves  que  l'on  possède,  il  ne  paraît  |xis  probable  (pi'il  y 
ait  dans  ces  schistes  des  \-ein(s  de  houille  exploitables.  On  [leut 
voir  dans  le  canon  Hulkley  des  aflleurements  t>  pes  prv>  du  con- 
lliieiii  du  cri(iue  Mud  et  à  2  milles  à  peu  près  en  amont  de  l'tm- 
hmic  hure  du  criciue  Houlder.  Quelcjues  fossiles  ont  été  recueilli- 
dan-  ces  couches,  mais  ils  étaient  si  mal  conservés  fiu'il  a  été 
impossible  de  les  reconnaître.  La  similtitude  de  ces  -édimcnts 
et  de  ceux  de  la  série  houillère  Skecna  ainsi  ()ue  la  grande  cpian- 
tité  de  boule\ersements  à  laciuelle  les  strates  ont  été  ^oumises, 
obligent  à  faire  une  étude  très  sérieuse  avant  d'i'X[>runer  une 
opinion  sur  l'horizon  d'im  aftleurement  en  particulier. 

l'an-  la  chiiine  ISabine  aux  sources  des  critiue-  Driftwood 
et    1  wobridge,   les   roches  du   groupe   Hazelton   consistent    |irin- 
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cipalfiiurit  vu  .indi'^inc  roiii^fatrc  fima''  cl  vcrd.'îrc  trùs  .  oni- 
lil.iliK-  à  iillf^  (|iic  l'un  voit  Mir  la  rivière  Trlkwa  avuc  iitte 
(iill.'n me  crpcndant  (|ui'  dans  la  H, il. .ne,  l'Ufs  dictMint  pri.>(iuf 
p.irtdut  une  (crlainc  (piantili  ck-  schistosité,  tandis  que  sur  la 
Tilkw.i,  I  Iles  >i<n[  tiiiiioiirs  massives,  l.a  srhistnsité  se  voit 
aus-i  tri'-  bien  -iir  la  ri\  ièri-  ikilklcy  dans  K-  voisinauf  du  cnn- 
Huinl   du  iTfi  k  T^^()l)^id^;(■. 

Kn  somme,  Ils  rochis  du  Rfoupt-  Hazdton  supportent  à  peu 
prè-  les  );  de  l'étendue  à  l'étude  et  sauf  les  schistes  siK'nalér 
liiii-  haut  II  !''s  f^rès,  se  distinguent  en  n<^'néral  facilement  des 
autre--  f,>rmati(ins  présentes. 

l)epui>  Kl  ri\iére  Morice  juscju'au  voisinage  de  Moricetown 
AU  niinLilles  C(insi>tent  pre-que  entièrement  en  couches  épaisses 
d'andé-ine  massive  finement  ^'renue  (^;énéralement  rouj^e  foncé 
ou  verte)  mais  avec  <iuel(|ues  couches  de  tuffs.  De  Moricetown 
à  Mazcltown,  les  couches  tutïacées  prédominent,  elles  sont 
iiénéralement  à  crains  assez  hns,  durs,  et  laissent  voir  une  stra- 
tihcation  Men  nette.  Klles  sont  haf>ituellemcnt  de  couleur 
pâle  avec  des  teintes  verdâlres  prédominantes. 

Si'rir  .">/t<'(7;a.— Cette  série  a  une  grande  importance  in- 
du-trie'.le,  parce  (lue  c'est  elle  (jui  contient  toute  la  houille 
d'importance  commerciale  (|ue  l'on  connaît.  Les  strates  con- 
sistent essentiellem-nl  en  schistes  et  grès  tendres  et  à  couches 
minces,  lis  premiers,  par  places,  contenant  beaucoup  de  nodules 
de  terre  de  fer  et  de  nombreuses  veines  de  houill,  A  la  base  de 
la  série,  on  trouve  habituellement  un  lit  de  conglomérat  grossier 
en  miettes,  mais  celui-ci  bien  que  pcrsi>tant  ne  se  présente  pas 
toujours. 

F'ar  suite  de  la  nature  des  joints  des  afileurements,  et  de  la 
di-continuité  ap[)arente  des  couches,  on  n'a  jamais  pu  obtenir 
une  coupe  complète  de  ces  roches.  Il  paraît  probable  cependant 
que  leur  épaisseur  inaximum  totale  est  dans  le  voisinage  de 
600  à  800  pieds.  Beaucoup  de  fossiles,  prmcipalement  des 
[)l,mtes  ont  été  reconnues  par  M.  Lawrence  l.ambe  et  M.  W  •  J 
Wilson  et  montrent  (|iie  l'épotiue  de  ces  couches  est  le  crétacé 
inférieur,  ''quivalent  à  peu  près  h  la  série  Kootenay  de  la  passe 
("nnvsnest. 


I.,i  >^ric  Skeena  parait  C:trv  vn  conconianci-  avcr  le  nr(iU(>o 
Hazillon  it  1,1  li^ne  entre  eux  doit  êtie  tirée  arbitrairement,  le 
con^iloniérat  grossier  déi;^  eité  ^''tant  consid/r6  comme  la  base 
(le  la  >érie  Skeena. 

Ces  lits  se  rencontrent  en  un  certain  nombre  de  lambeaux 
rulativement  petits  dans  des  localités  trè>  opacées,  i)liés  ,iver 
des  viilcani(iues  sous-j.icentes  ()lus  tlures.  Ces  petites  étendues 
isolée-  paraissent  être  les  restants  d'un  ou  plusieurs  teirains  plus 
(;raiids  qui,  i).ir  suite  de  circonst.uices  fav(jrab1es  ont  éelia()pé  .'i 
la  (léiiu<lali(in.  C'ist  seulement  dans  les  vallées  et  lt■^  ré^inns 
h.isse-  <iu'on  trouve  maintenant  ces  roches,  l'éro'^inii  les  av.uit 
coniplètement  fait  disparaître  des  arêtes  et  des  moiitai^'nes.  Les 
étendues  luuiiiièris  les  plus  considér,d)les  sont  situées  sur 
la  rivière  Tilkwa  et  les  .sources  de  la  Morice  ([ui  ont 
été  (i('(rites  tians  des  rapports  antérieurs.  I.i's  rivières  Kis- 
piox  tt  Shei'un'a  sont  encore  d'autres  endroits  où  on  les  a 
>ii;nalés,  de  même  que  sur  la  rivièri'  Bulklev  près  di-  l'embou- 
I  hure  du  creek  Boulder. 

i.riiptivcs  Ihdkley. — Ces  roches,  consistant  (iriiu  ipaienirnt 
en  i;rano(liorites  et  porphv-rites  ;\  diorite  ont  joué  évideninunt 
im  réli-  important  dans  la  disjiosition  des  divers  tjisements  nii- 
mr.iiix  du  district,  lar  c'est  dans  leur  voisina^'e  immédiat  qu'on 
tniiivi   !(  s  princi[),ui.\  K'tes  de  minerai 

(  )ri  a  trouvé  en  divers  endroits  du  district  de  nombreuses 
tltiidues  de  .  roches  irruptives  presque  invariablement  ac- 
I  nnip,ij;nées  de  plus  ou  moins  de  minéralisation  près  de  leurs 
fonticts  avec  les  volcaniciues  d'intrusion.  Parmi  les  autres 
(ju'on  a  e:;aminécs  durant  la  dernière  campagne,  il  v  a  une 
étend'.K'  relativement  petite  mais  importante,  située  à  la 
-'"iircr  de  la  rivière  Tuchi,  ruisseau  qui  sort  de  la  montagne 
iî  iliiiie  et  descend  à  l'est  jusqu'au  lac  Babine.  C'est  près  et  le 
le  long  du  contact  de  ce  massif  granitique  avec  les  roches  tuf- 
f.uées  et  les  argillites  du  grou|)e  Hazelton  que  les  claims  de  la 
H.ibine  Bonanza  Mining  and  Milling  Company,  ainsi  que  beau- 
coup d'antres  sont  situés.  Il  y  a  d'autres  étendues  importantes 
sur  1,1  rivière  Bulkley  près  du  creek  (iramophone,  dans  les 
montagnes  Babine,  aux  sources  du  creek  Sharp,  et  dans  les 
mcntagnes   Rochers- Déboulés   aux   sources  des   creeks   Boulder 
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Il  l'iirplnry ,  .lin-i  (|iif  1(>.  ^Umlui-s  si^naliVs  (l,in>  les  rapportN 
sommaire?-  ,ml(  riiiirs  sur  la  ri\  iirc  Tt  Ikwa  et  sur  le--  m()nta^;n<•s 
Niiuiii'lf.  Sixmillc  et  Twentymilf.  l.is  niches  de  ee  ^;r(Jii()c 
varniil  IxMUCHip  de  texture  et  d'aspert  mai->  sont  en  ^jiiu'r.il 
à  ^;rain  a-^siz  jjrossitr,  porphvriliipies  et  de  eouleur  Kri>.e,  l)ieii 
(jue,  1  11  (|Uel(|iles  endroit^,  la  (oiiieiir  ro-e  pré(iomirie. 

(In  Ile  >ail  rien  de  iiieii  li\e  (|Uant  à  l'â^e  de  ces  roches  sauf 
(|U'(1K  -  ^oItI  \>\u-~  jeiiiie-^  ([Ue  la  M'rie  Skctna.  de>  dykes  de  ces 
roche-  recoupant  le-  a->i-e>  houillère-  en  plusieurs  endroits. 
(  In  11  -  a  |iro\  i-oirement  cl.issées  comme  tirtiaire- 

S.'ilimrnls  Icrlidirfs.  —  Sur  le  creek  Driltwood  ((|ui  se  jetlt 
daii>  le  Hulkley  à  45  milles  à  peu  [irès  en  amont  de  Hazelton, 
à  2  lai  .^  mille-  en  amont  du  f)assa^e  à  (lué  de  la  route  Ila/elton- 
Aldeiimre  il  >  a  une  pt'tile  étendue  de  conj-lomérats  tendres. 
f;rè>  et  schistes.  nuelipie--une-  de  ces  couches  contiennent 
beaucoup  d'imfiresi-ion-  de  plantes  souvent  l)ien  <-onservéi  s  et 
dont  quelques-unes  ont  été  reconnues  par  M.  \V.  J.  Wil-on 
(oinine  "app.irtenant  nettement  ."i  la  tormatioii  terti^ure  et  trè- 
lri(|nentes  dans  l'Oligocène." 

On  a  trouvé  d.iiis  cis  (oiiches  un  certain  nombre  de  veine- 
de  houille  li^;niteuse,  mais  quand  on  les  a  dépouillées,  elles  étaient 
si  rub.iiiées  de  schistes  qu'il  n'a  pas  semblé  probable  (|u'elles 
pu--(  nt  être  exploitées  avec  profil. 

1..1  |)ays  (lu  \(iisina^;e  a  été  fortement  couvert  de  matériaux 
di'  tran-port  au  point  qu'il  a  été  impossibU-  de  suivre  les  fron- 
tières de  ce  bassin  avec  un  tlegré  ([uelconque  de  certitude,  mais 
son  éii-ndue  totale  doit  dépasser  4  milles  sur  2.  Les  strates  sont 
hal)iiuellement  tendres  et  sensibles  à  l'action  atmosphérique 
et  les  grès  et  (onglomérats  sont  de  couleur  très  pâle.  I\ir  places, 
le  lonw:  tiii  creek  Driftwootl  la  houille  a  été  évidemment  brûlée 
et  il  en  résulte  que  l'argile  schisteuse  eiitrerubonnée  avec  la 
houille  a  été  cuite  en  une  substance  dure,  blanche,  briqueieuse 
bien  ([ue,  p.irfois,  elle  soit  finement  lamellée. 

15ien  (lu'étant  en  discordance  avec  les  volcaniques  sous- 
jacentes,  ces  couches  ont  été  très  fortement  infléchies  et  ont  subi 
des  failles  par  places,  bien  que  les  strates  soient  presque  hori- 
zontales là  où  les  couches  de  houille  ont  été  prospectées. 
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l.t'H  t'rii|)tiv(s  UiiIkIcN  p.ir,ii^-.rnt  avoir  <'t(''  r.iv;t'iit  prin- 
1  ipal  <l<'  (l('|)()-'iliiin  (lt>  yiM'nniil^  minii  r>  de  ce  district.  Idiitfs 
le>  l(>(  .iliti's  iiiiiit  ralili'rcs  impurt.inlo  sdiU  silutis  pr(~>  du  ci  in  I  ai  t 
de  CV9  6rui)li\i's  et  ilo  ruclu  ~  du  >;riiupi-  lla/<lluii  ilan^  nu  le 
liinjr  des  dyki>  ra\iiniianl  di's  massifs  principaux  (Liiis  des 
tissures  dis  vc)lcaiii(|U(s  près  du  contact  ou  in  zones  étirées, 
dans  les  roches  irrupti\es  i  lles-niênies. 

les  cnuche^  (le  liouille  ont  été  aussi  .itteinles  à  un  dej;ré 
iimsidi  rallie  par  ces  roches  c.ir  la  (pialité  de  la  houille  scmlile 
iléfM'ndre  dans  une  grande  mesure  de  la  eonlij^uité  de  ces  étendues 
érupiiMs,  i|ui  deviennent  (l'une  nature  d'autant  plus  anthraci- 
tfUse  iiuoii  s'en  r.ipproche.  I  es  veines  parais>enl  aussi  .ivoir 
été,  par  [jlaces  recoupées  par  di's  dykes  accoiupa^;iiées  s.iuvcnt 
de  failles  f|ui  complifuieront  certainement  les  opérations  mi- 
nières à  l'axenir. 

I.i  délimitation  des  bassins  houillers  d.ins  ce  district  esi  un 
prohleiiii  diliicile.  I.a  nature  extrêmement  molle  des  r.K'hes 
conteii ml  des  filons  de  houille  et  leur  incipacité,  par  suite,  ;\ 
résister  .a!\  actions  érfisives  a  déterminé  leur  destruction  sur 
toutes  les  chaînes  élevées  ne  laissant  (|ue  '  >  irties  situées 
dans  les  dépressions.     1,'épais.seur  totale  de  .  malion  houil- 

lère est  faible,  sans  doi  e  inférieure  à  M)0  pied?  t  celle-ci  .i  été 
fortement  plissée  et  contournée,  si  bien  (|ue  même  dans  les 
vallées  basses  la  couche  houillère  a  été  entraînée  i\  beaucoup 
d'endroits  par  érosion  et  n'est  restée  (|ue  dans  queUiues  déiires- 
sinns  ou  le-  fdons  di'  houille  n'ont  jamais  eu  beaucoup  d'impor- 
tance. 

Les  seuls  affleurements  tjue  l'on  rencontre  se  trouvent  dans 
le  lit  des  ruisseaux  aux  endroits  où  ceux-ci  ont  taillé  leur  lit 
dans  l'épais  revêtement  de  drift  qui  recouvre  les  roches  sous- 
jacentes.  En  dehors  du  !it  de  ces  ruisseaux  il  est  inutile  de 
f hen  her  des  affleurements  avant  d'avoir  atteint  la  partie  supé- 
rieure des  chaînes  et  celles-ci  sont  alors  composé'es  de  roches 
volcaniques  dont  le  contact  est  invariablement  caché  par  du 
drift.  Il  sera  donc  nécessaire  de  faire  une  étude  approfondie 
de  la  région  avant  (ie  pouvoir  connaître  la  valeur  de  ce  bassin 
hnuiller.' 


'  \V.  W.   Leach.     Rapport  sur  la  Telkwa  et  ses  environs,  Com.  gcol., 
Can.,  p.  13. 
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/'.il     Aj. 

Schistes  argiirux 

Vtinc  iupéricurr — 

Ch.irlHin  rn  lits  argileux 12       0 

Ch.i  "wn  pur         7       7 

Ari;ile  2       0 

Scliisti  «ris  sahlfux   ...  30       0 

Veine  nioytnne — 

CliarlKjn                                        I        S 

S  histe  argiirux                             .'        7 

(harlmn  avec  lits  irrrijnlii-rs  d'argile Il       5 

Schiste  avec  ntviults  <le  fer                 t       J 

(harlwn. ...                                         2       0 

N  histe  gris  avec  lits  de  rKxluks  <lc  tir             .SI)       0 

Veine  inférieure — 

Schiste  charlhinneiix  et  i  harlM)n      .'        0 

Charbon 1       S 

Srhiite 0      5 

C'harNjn  avec  lits  irrcguiiers  d'argile 9      0 

Schiste  .ir^ileux 

L'analyse  des  charbun  ci-desbus  a  donné; — 


Matièic 
Humi-   I   volatile 
dite     I     com- 
'  bustible 


Carbone  i  Cendres 
fixe 


"  iiicils  inf.  de  la  veine  su[>iTieure  1   "Ji 

"  pirils  inf  (le  la  veine  moyenne  !  4   70 
H  pieds   5    (Xjucea   de    la   veine 

moyenne  6  60 


( 

f 

Vc 

M)  45 

<,\    .«) 

6  3o 

,iO  40 

ftO  iiO 

4   10 

29  OO 


56  90 


50 


l'.malyse  .?  a  (tC-  faite  par  l'essayeur  provincial  de  la  (Olditi- 
i'ir  l.ritannif|ue  (  F<eix)rt  of  Minister  of  Mines  B.C.  l')05l,  le 
nimiiTi)  1  a  donné  un  coke  dense  tandis  (jue  les  deii.\  antres 
ni'ii!  pas  donné  de  coke  du  tout.  Le  seul  échantillon  cjui  a 
été  essayé  pour  le  soufre  a  donné  0-52','. 

Ce  charbon  devrait  f.iire  un  excellent  comiiustible  car  il 
est  as-e/  dur  t><>ur  pouvoir  être  manié  sans  pertes  considérables 
mais  il   ne  ^tinble  pas  bon   pour  la   fabrication  du  coke.     Les 


t 
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(•(niih<-    -'iiK  limnt    m)iis    des    angles    différents    el    présentent 
plusieurs  petites  failles. 

A  une  pi'tite  distanec  en  rciTiMntant  le  (".oat  Crcek  on  \(jit 
dan>  une  Kilai-e  eoiipée  à  pk  ce  qui  semble  être  les  mêmes  lil^. 
'roiitefciis  le>  deux  veines  supérieures  ont  été  brûlées  et  il  ne  reste 
que  deux  minces  lits  de  cendres  et  de  scories,  les  schistes  \oisins 
ayant  pri^  une  couk'ur  ronge  brique  (]ui  forme  im  effet  saisissant 
dans  le  p.iy>age.  Ine  quatrième  veine,  supérieure  aux  autre-, 
afitleure  au  sommet  de  cette  falaise;  elle  présente  à  peu  pri-. 
deux  jiieds  de  cli.irboii  mai^  le  tout  n'existe  plus  et  cette  veiiH 
■( -t  recou\irle  de  gra\ier  pro\-enant  de  la  terrasse.  Il  est  |)eii 
[)robable  (|ue  la  combustion  se  soit  propagée  loin  c.ir  on  n'en 
irouve  pas  d'autres  traces  en  remont. mt  le  torrent,  bien  (]u  un 
pluiioinène  .uialo.uue  se  rencontre  environ  deux  milles  plus  bas 
-ur  k'  (  lO.it   crei'k. 

Cilte  -ection  est  sans  doute  la  meilleure  coupe  des  couches 
houillère-  dans  le  di>trict,  ces  couches  apparaissant  sur  une  hau- 
teur de  200  pieds  entre  le  lit  du  ruisseau  et  le  >omm'  de  l.i  ter- 
r.isse,  mai-  elle  n'est  nullement  complète. 

l'iusieurs  autres  couches  de  houille  ont  été  trouvées  sur  Ic- 
ii  rrain-  de  cette  comfjagnie  en  descendant  le  Goat  creek  mais 
<  1U>  n'ont  pas  été  exploitées.  A  un  mille  en  aval  sur  le  même 
lorrtnt  on  rencontre  ime  veine  de  charbon  impur  coupée  par 
un  dyke;  le  dyke  et  la  veine  sont,  l'un  et  l'autre,  coupés  p.ir 
une  faille. 

I,a  compagnie  a  fait  deux  forages  au  diamant  l'un  au  cori- 
lluent  de  la  Telkwa,  l'autre  près  du  continent  d'un  petit  ruisseau 
qui  se  jette  dans  la  'l'elkw.!  à  deux  milles  en  amont  du  Cioat 
creek.  Le  premier  ayant  dii-on,  300  pieds  de  profondeur  a  été 
percé  dans  une  roche  volcanique  à  g.ain  fin,  rappelant  le  grès 
et  déjà  décrite,  qu'on  suppose  appartenir  à  un  étage  inférieur 
aux  couches  houillères.  Le  second  a  été  commencé  dans  un 
conglomérat  représentant  la  partie  inférieure  des  couches  houil- 
lères et  a  tra\ersé  les  roches  volcaniques  sous-jacentes. 

Au  nord  et  ;\  l'ouest  de  cette  propriété  il  y  a  plusieurs  con- 
cessions   cpie    détient    le    "Kitiniat    Development    Syndicale, 
Aucun  travail  n'a  été  fait  à  part  quelques  recherches  de  surtace 
Sur  le  Mud  crcek,  affluent  du  Goat  creek,  près  du  confluent 


r 


1S5 

ilr  K  -  doux  cours  d'eau,  ut  sur  la  Tclkwa  à  quelques  milles 
m  .imnnt  du  naitUient  de  Goat  creek,  le  torrent  a  mis  à  décou- 
\iri  (lu  charbon.  Plusieurs  bonnes  veines  sont  ainsi  visibles 
.|ui  ont  très  semblables  ;\  celles  de  la  "Cassiar  Company" 
-m  1,1  rii,e  nord  de  la  Telkwa.  Une  de  ces  veines  otïre  douze 
|iiiil.>  (le  charbon,  le  mur  ét.mt  au-dessous  du  niveau  de  l'eau; 
il  V  a  ;!  ailleurs  des  failles,  là  comme  ailleurs  dans  cette  région. 

Transconlinoital  Exploration  Syndicale— Ix-s  terrains  houil- 
lur-^  'lu  Transcontinent.il  Syndicale  sont  situés  sur  le  fioat 
(rok  en  amont  de  ceux  de  la  Cassiar  Coal  Company  et  sont 
squiL^  de  ceu.\-ci  par  des  roches  du  groupe  des  porph>rites  qui 
attkurent  ;\  cet  endroit  dans  l'axe  de  l'anticlinal.  L'année  der- 
ni.re  on  y  a  percé  deux  galeries  et  creusé  un  puits  afin  de  vérifier 
lo  iK.mbre  et  la  valeur  des  filons.  A  la  fin  de  l'été,  la  galerie 
n  1  avait  146  pieds  de  longueur  dans  une  une  direction  perpen- 
iliculairc  aux  filons,  les  couches  s'inclinant  à  M°  environ.  On 
a  rencontré  cinq  veines  ayant  respectivement  .^  pieds  6  pouces, 
2  piids  8  pouces,  4  pieds  9  pouces,  3  pieds  et  1  pied  d'épaisseur.' 

I.a  gai  Tie  n"  2  a  55  pieds  de  longueur  et  est  aussi  perpen- 
.linilaire  aux  veines;  elle  en  a  traversé  deux  ayant  respectivc- 
nunt  6  pieds  6  pouces  et  2  pieds  8  pouces  d'épaisseur.  Le  toit 
i!i  !a  veine  la  plus  épaisse  manque,  par  suite  d'une  faille,  mais 
il  e>t  i)robabIe  que  c'est  la  même  couche  que  celle  qui  afîîeure 
à  une  petite  distance  en  aval  du  torrent  laissant  voir  une  di- 
zaine de  pieds  de  houille. 

I -a  galerie  n"  2  coupe  les  couches  à  im  niveau  plus  élevé  que 
la  galerie  n"  1  et  il  est  probable  que  les  deux  veines  supérieures 
du  n^  1  sont  la  continuation  de  la  veine  inférieure  du  n°  2. 

Près  de  l'entrée  de  la  galerie  n»  1  on  a  creusé  un  puits  jus- 
qii  a  ,^7  pieds  de  profondeur  mais  on  n'a  pas  rencontré  de  houille. 
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F.n  rapprorbant  les  informations  doniu'cs  par  ces  travaux  on 
obtient,  en  descendant: — 


Pdi.       PiS. 


Schiste 
C'Iiarlion 
Schisti-    . 
Charl)on, 


2 

12 
6 


Schiste 1-' 

Ch:irl)on ■* 

Shiste I'' 

Charbon ^ 

Schiste ^ 

Charbon ^ 

.îchiste 52 


8 
0 
6 

0 
9 
6 
8 
0 
6 
0 


Incertain   vu   l'existence   d'une   faille. 
Cette  veine  est  divisée  dans  la  galerie 
n"  1. 


Total 119      7 

Charbon 20       1 

Les  couches  houillères  à  cet  endroit  ftant  plus  proche  des 
nappes  éruptivcs  r(?-centes,  sont  plus  fortement  disloquées  que 
celles  qui  se  trouvent  plus  bas  sur  le  Goat  C'reek  et  il  y  a  de 
nombreuses  failles.  Bien  qu'il  y  ait  probablement  à  cet  endroit 
les  mi'mes  couches  que  celles  di'crites  sur  les  terrain  de  la  "Ca^- 
siar  ("oal  Company,"  le  charbon  est  de  nature  tout  à  fait  ditté- 
rente  comme  le  montrent  les  analyses  suivantes: 


Humi- 
dité 


1.  \cine  de  2  pieds  4  pouces  .\   200 

pieds  de  la  galerie    n"  1.      Ne 
donne  pas  de  coke 

2.  Veine  de  6  pieds  de  la  galerie  n"  2. 

(Ne  donne  pas  dj  coke) j     0  90 


0  80 


Matière 
com- 
bustible 
volatile 


Carbone 
fixe 


Cendres 


8  20 

9  90 


81   60 
75-80 


040 
13-40 


Le  n'  1  a  été  anaK>é  par  l'essayeur  provincial  de  la  C  n- 
lombic  brit.mnique  (Report  of  Minister  of  Mines  B.  C.  1905). 

Ce  charbon  est  dur  et  brMlant  et  peut  être  classé  comme 
semi-anthracite-,    il   devrait  donner  un  excellent  combu;-tib!e. 


■ .  # ,    '  ^  léuja 


Teikwa  Rt\-er  coah&reAS 


'  ^  C'  à  Dowl-tm 
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('<inimi'  on  vient  fie  le  dire,  en  se  rapprochant  des  nappes 
éruptives   récentes    les    roches    arcieni   s   et    en    particulier    les 

COIK 

sciu^  i'.Kiiun  ( 
,iiithr,uile.      1 


lies   houillères   ont    été   <lisloqiiées    tandis   .|ue    le   charh 


le  1, 


1  pression  et  de  la  ch.iieur  devenait  un  semi- 


est 


pn 


ihah! 


'ailli'urs  cjuc  l'exploitation  en 
(liAitridra  d'autant  filus  ditTicile  par  suite  de  l'augmentation 
<lii  iidiuhre  de  failles  et  de  l'intensité  des  plissements. 

Tirriuits  hnuiUers  de  la  cnrripag,nie  de  chemin  de  fer  Grand- 
Trfl>u-P<u  iftijiie.' — Cette  compagnie  a  exécuté  beaucoup  de 
prospection  durant  la  saison  dernière  sur  ses  terrains  liouillers 
-■itti''s  sur  la  rivière  Telkwa  et  ses  affluents,  les  creeks  Mud  et 
Goat. 

l'n  certain  nombre  de  tunnels  courts  ont  été  menés  sur  les 
veines  affleurant  sur  le  creok  Mud.  Le  premier  (n"  1)  a  été 
(Tcusé  près  du  bord  nord-est  de  l'auge  synclinale  ou  se  trouvent 
II-  ,i-,ises  houillères.  A  l'entrée,  sur  la  berge  sud-est  du  creck 
Mud,  la  \eine  paraît  presque  horizontale  mais  en  creusant 
dii  ,1  const.ité  qu'elle  présente  un  léger  pi'udage  au  sud-ouest 
([ui,  à  118  pieds  de  l'entrée  ramène  la  houiiie  à  la  surface.  La 
coiK  he  a  -i-Q  pieds  d'épaisseur  et  est  surmontée  de  .^  pieds 
(i'irgile  schisteuse,  suivie  de  i  pieds  de  houille  Le  banc  in- 
férieur jxirait  être  de  la  bonne  houille,  propre  et  ferme  et  un 
érhintillon  mo\en  pris  près  de  la  face  d'attac]ue  du  félon  a 
iliMiné  l'analyse  suivante: 

MiiMiidité 2-3S 

M  ilii're  combustible  volatile 27-72 

t\irbone  fixe 60-65 

Cendre 9-28 

("okc  ferme  et  cohérent. 

le  tunnel  n"  2  qui  pai  aussi  Je  la  berge  sud-est  du  creek 
Mud.  mais  400  verges  à  peu  jirès  en  aval  du  tunnel  n"  1  a  ouvert 
une  wine  de  4  pieds  de  houille  sur  une  des  veines  de  140  pieds. 
-M  li-  la  houille  est  assez  sérieusement  dérangée  et  très  bro>ée. 

Sur  le  creek  Cioat  on  a  essuyé  de  foncer  un  talus  sur  une 
veine  île  9  pieds  de  ce  qui  paraissait  à  la  surface  être  de  la  houille 
Ixmne  et  propre.  Le  talus  a  été  commencé  près  du  niveau  du 
creek  mais  il  a  fallu  l'abandonner  à  cause  d'inondation. 

'  \\    \V.  i-.e;ich.     Rapport  bommaire  1910,  Com.  geol.,  Can. 
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mildir. 
pri'M-n- 
avee  beau- 
néres  ondulalioMs,  recoupe  en  (nationale  par  la  riviin-, 
l.a  plu^  yrande  largeur  de  cette  dépression  ne  dépas-e  prolia- 
blei'ient  pas  un  mille  et  demi,  sa  lonj^uinr  élanl  d'iiuir.ii 
i|uatre  milles  et  demi.  Les  seuls  at'lleuremenl-  apparai--inl 
sur  les  beri;es  de  la  ri\iire  de  sorte  ([u'il  est  as.-e/  dilluile  d'en 


délinir  nettemeiu  les  limite 


"ité  nord,  les  coui  lie^  li'iuil- 


1ères  sont    tranclu'es   i),ir   une   intrusion   j;r.uiiti(|ue.    tandis  (|u','i 


extrenule 


sU( 


1  il 


\-  a  un  cont.ict   disloiiue  a\ec  des  roches  du 


groupe 


il 


ia/eltoii.     On    .i    dr[)ouilli''    ."i    ret    endroit    un    ccn.iin 


noml 


lire  de  petites  couches  dt    ih.irbon  cl  l'on  .i  entr(■pri^  (luel- 


|U(s  tr,i\aux  de  prospection. 


'IniKUi     Coal     Mine     l.tniiUil.-CviU-    comp.i,t,'nie    détient 


dou/e  sections  de  terr.iin,  comme  localis,ition  sur  l,i  rivière 
Bulkley  entre  le  criiiue  Houlder  et  le  creek  Moricelo\Mi-l  un- 
mile.     Cette  étendue  est  surmontée  de  roches  du  groupe  H.i/el- 


ton 


consistant    principalement    er 


Jbst, 


tufacé 


tutls  et  ep.uichements  anilesmique 

histes 


ht-  d 


gri" 


sclusteux   et    se 


grc-, 

a  (ependant  |)lusiiurs 
es    .ivec    des    tniinéis 


irréguliéres   de    houille,   et    c'est    à    l'existence   ( 


l'une 


couclic  (le 


II   pied 
()Ue   ce; 


i;histe 


carlione  et  .i  la  ressemtil.mce  avec 


1,1  hoiiilk' 


terrants 


it   d' 


i\-oir  ( 


■té   1( 


1. 


1   couche  en 


(luestion  aftleure  dans  le  chenal  profond  et  en  c.inon  de  la  1  ilkley, 
près  du  continent  du  creek  S\v,im[)  (un  petit  tributaire  de  Li 
liulkley  se  jetant  à  23  milles  en  amont  de  Hazelton)  et  ki  .-on 
allure  est  S.  lcS°  O.  avec  un  pcnd.ige  60°  N.-O.  Il  a  11  pieds 
."i   peu   près  d'épaisseur,   a   été  disponible  en   plusieurs  endroits 


t  un  petit  tunnel  y  a  été  creusé  près  du  niveau 


de  la  rivière. 
Le-  anaKses  suiv.mtes  de  la  division  des  mines,  ministère  des 
mines,  d'après  des  échantillons  moyens  recueillis  en  ditTé 
temps,  montrent  ((u'il  peut  dil'ticilement  être  classé  comme 


rents 


\r.iie  houille,  mais 


plutôt 


comme  un 


e  argile  schisteuse  cari: 
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IS') 


I        N"  1  N"  2  N"  3 

llumiilitc.  ,  1  91  1   73  2  01 

.Matières  conibustibks  volatiles 10  79  12  3.S  III   III 

CcirUjne  fixe 2(i  50  37 -9»  ,       23. >S6 

Cendres ^^^^^^^_^^^^^^_^_;^  . . . .  00  .Ml  47  91  03-70 

Toutes  ces  rorhos  rlii  j;roiipe  H.i/cltoii,  de  (ct  ciidruif  à 
Muricetown  scml   \rv^  ])\\>--iv>  vt  on  y  \iiit  lifaucinip  ilr  l.iillc^. 

Grand  Trunk  Brittsh  Columbiii  ('mil  Ce.  Lld.  I.,i  iiiiiK- 
lie  ('(.■tu-  t;)iill)aL;iiif,  .(in^i^t.mt  vu  t\nu/v  (  l,iiin>  t-~t  -itin  i-  ^iir  l.l 
ri\iri\'  lUilkk-y  à  20  inilli>  .'i  [irii  pn'--  en  .midiit  de  1  l.i/i-ltcjn. 
1a>  cimchcs  (il'  Imuilli'  dr  la  ^érii'  Skcciia  m'  tr(iii\(nt  dans  un 
l),i>-iii  assez  |)eu  profond  a\ec  une  lonnueiir  totale  de  4  milles  \ 
cl  une  lar,L;eur  proiialile  (|ui  ne  doit  [)ar-  dépa>^er  1   niillr  ]. 

i{eaiiriiu|)  di'  pnite^  \eine>  de  houille  ont  l'ié  dépoiiilléi'-., 
il  y  a  (1ih1i|ui-<  .innées  \  l'i-xiréinité  noril-oue>t  du  lia>^ir.  ei  l'on 
a  mi>  .'i  nii  un  total  de  11  couelie>  .iliaiit  de  12  à  40  poiue- d'épais- 
seur el  Comprimes  d.ins  500  jiieds  à  peu  prè>  de  ]^;rès  et  de  ~eln-tc>. 
Les  analy.se.s  sui\ante^  de  deu.v  e(jU(lus  a\anl  le  meilleur  aspect 
a  été  un  dé-.appoinlenuiit  ,'i  eau-e  de  l'éléxation  du  poiireintaj;e 
(le  cendres. 


Humi- 
dité 

Comb. 
Vol. 

Carbone 
fixe 

Cendres 

N""  1— Cout-hc  lie  15  pouces 

N'  2 — Couche  de  18  [xjuces 

...      102 
...      1-39 

25- 70 
25  50 

52  96 
50  06 

20-32 

22 -yy 

Coke,  dans  les  di-ux  cas,  ferme  et  cohérent. 

Près  du  centre  du  bassin,  la  compagnie  ,'i  dé()ouillé  >ix 
couches  dont  l'épaisseur  varie  de  12  à  ,i8  pouces  d'épaisseur,  et 
représentant  probablement  en  [lartie  les  couches  précitées. 
Les  strates  en  cet  endroit  sont  très  réjjulières,  l'allure  étant 
S.  40  K  et  le  pendage  30°  au  X.K. 

Les  analyses  suivantes  de  la  dixision  des  mines  relatif  ^ 
à  lies  échantillons  de  trois  couches  différentes  laissent  voir  un 
pourcentage  exagéré  de  cendres. 


l'K) 


N"  1 — Couilii'  20  pc3. 
N"  2 — t'oiutif  M  |Ks 
N"3— Colhlii-  -'Il  |irs 


llunii- 
ditc 


1  U 

2  15 
1    M, 


Coml).       Cirlwne    Cpndreg 
\ol,  lixo 


1.1-  lokc  (lu  IV'"  l  l't  2  fst  roht'rcnl,  mais  forinre. 

I.i'  iiikc  (lu  n"  .î  est  i'()h('ri'nt,  mais  tiiidrc. 

Cette  liiiuille  iliÙèrc  luaucimp  (l'a>()f(I  de  ciHt'  (If  I.l  niiiu 
l'.lkiia.  l-'llc  (>l  tri>  dure,  tinenienl  lannelK'c  et  iMJiitre  un 
eli\-ai;e  tn's  u'.'t  perpeiidiculaireiiieut  aux  plaiis  de  ^lralitHati(iii. 
■k      llni'ncood.-  Cette     ('teudue     d(      rodie 


Iloinll 


(■     l'iK     crci 


)uill< 


■re  e>t   (•(iiuuie  depui-  ineli   il( 


lUcM-  (■  e  t   duraiu 


la  (leriiitTc  canipaynf  seulement   (|u'(iu   \ 


a   l(K  ali~e   d 


I  e-,  \  i  int'~  de  Imiiille  -(int   d. 


It   j.miheaii  ri 


■lativi 


it   peti 


-édnnent     leiti, lires,    u 


,i>Mnt    prcili.ilileinetit    p.is    p'tis    de    4 


nulle-     sur 


d'étendue,    i)leil     (|ue     se: 


Imiiles    n  .iient 


incdre  ('lé  iii'tteînent  dét'mie: 


Sur  une  partie  de  l'étendue  l,i  lniuille  .i  été  iirulée,  ce  (jui 
argileux  eutre-lr.itil'iés  et   li  -  a  ehaUKés  en  un 


cuit   !t>  -eluste: 


siili-laïuc  M,ine!i,'itre  lirii|ueleu-e 


On    .1    tr(iu\é   (|ue 


le--    nulle-    terti. lires    .itlleureilt    dan-    la 


\allée  du  eriiiue  driftwood  .'i  2.04,î  milles  en  amoii 


t  de  la  (TO! 


de     I 


1    naite    eliarretii''r( 


1 


a/elton-Aldernierc.      l'n    ciel-ouvert 


sur  1,1  1k  rue  driftwood  l,ii>se  \(iir  cette  -(Ctioii. 


1.     Ariiilc 


3.  Uouilk-ct 

4.  Anjilo  sc(i 


rbor 


et  un  peu  (ic  houille 


cliistcusc 
2.     Hniiille  assez  clai 


use  I 


1  peu  ' 


VmjU 
5  W 
1  su 
4  40 
,î  ou 


D.m- 


k  s  n" 


;ilternitil    en    ("Ui 


?,  et  4  ( 
■lies    tt 


le  cette  cruiiie.  Kl 


pou 
lucll 


ne  ou   deux 


enient    tre>  ca 


épaisseur,   les  se 
rbonés. 


lu  mille  et  les  schi-tt 
■■troites,    n'ayant    jamais   plus  d'un 
les 


chistes  eux-mêmes  étant  lialii 


101 


[,es  analyses  ddiinéc--  ci-.iprc-.  >()iii  de  l.i  <  uik  iic  d'I  -8  [)i((ls 
lie  charbon  propre  di"  2)  et  d'un  ri  haiiiillon  iiicmii  de  (>-2  de- 
houillf  it  il'.irnilf  c<inii)ini!5.     (N"  2  et  3.) 


Humi- 
dité 

Conib. 
Vol 

(".irlxtnc 
hxe 

("etulres 

N 

1  —  1   S  [kI~.  liDiiillc  ,1^^111  propre 
-  -li  2    pds.    houille    ruharut*    i-l 
.irRilc  sctiisti'Usc 

7  W 
7  m 

.1(1  04 

42  00 

2cS  (17 

13    tO 
.52  (.6 

ni,ii~  lindn 


)kc  du  n"  1  rtail  pulvérulent,  tl  celui  du  n'  2. 


(  iiherenl, 


I. 
lii;niteu>e. 


ana!v>e>    riui    préci'dent    fine    la    Imuilh 


M    (U 


l)an> 


échantillf)n   IritV 


Ile  e>t   dure  et   hrill 


nature 


inte 


avec  iHie   fracture 


i'li()i<lal 


le,   mai>   il    e>I    trt 
fti 


iiuteux    qu'il 


y  ait    ici    une   épai~>eur   exploitable   suftisuite    pour   le   mardi 


On 

fl. 


a  renianiué  au-dei-Mius  de  celle-ci  de  petites  veines  variant 


ni  (iu<l(]ues  [)mices  a  un  pn'd. 

|-,n  ce  ({uj  concerne  ren>enihle  du  ba^-i 
linil  où  >e   trouvent  des  couches  de  houilli-  des 


n  on  peut  dire  (]ue  par- 


faill 


Hénéraletiient  de  laible  imp<irtance,  mais  en  telle  qua 
ne    niin(|ueront     p.is    d'en'r.iver    rex[)loitatioii 


les  exi-tent, 


filons  de  charl 


ntité  (|u'ell 
I. 


les 


nuniere. 


)on  ont  aussi  été  coupés  ()ar  des  dykes  et  [)resqi 


pnrliuit    fortement   plissés.     C" 


fait. 


joints   ;\    l'incertitiuk'   de 


l'étendue  des  bassins  semblent  établir  l.i  nécessité  d'une  étendue 
ystéinaiitiue   avant    d'entreprendre   une   exploitation    rét;ulière 


On 


|)ourrait  s.ms  doute  a\(iir  re( 


miner  la  position  et  la  nature  des  couches  sur  lesquell 


mda^^es  pour  déter- 


Ics  <| 


■pots 


d< 


.t,'ra\iers  (|ui    forment    les   terrasses. 


qn  lin    travail   de  cette   nature  ait   été   fait    il   est 


•léliniiter  exactement 
fil( 


II 


est 


exploit 
dcsurf.ice  comi 


possi 


ble 


er  certains 


im 


repose 
sq 
possi 

pui 


■nt 
ce 
de 


!  l'a  fa 


peu    profonds   en   enlevant    le   gravier 


,it  auti ,  fois  en  P 


'ens\l\-anie. 
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\'>2 

On  .1  siuu.ilf  <iii  th.irhon  (\.in>.  le  lit  d'un  pttii  trirn  iit  (|iii  ,ili- 
nn m.  If  l.ii  lUirnii'  à  l'isl,  l'I  .iii-'-i  (l.ni^  un  (Mtit  .illliKiil  du 
l'iiii  inik;  il  i-'t  r.illlcur-.  |)r()li.dilf  (|u'nn  diiouvrir.i  d'.iuln^ 
li.i"in^  IHU  iiniinrt.HU->  (|U.nid  la  n'umn  .uir.i  rit-  niiinix  l'xplnn'c.' 

la  pluii.irl  de--  l.iill>->  iKilris  MUtiuit  -ur  lo  iri't'ks  (  .o.it  t  t 
Mud.  ii.ii'iit  wrtitiilo,  liur  bord  iiilcriitir  ^c  Irouwinl  au  ^u(i 

nu  .'l  l'cUc-t,' 


Il  RKAIN  lloriLl.l.R  Dl.  lOAL  (  Kl  l-.K- 
1)(-  K.iidilinn-^  .ni.dnL;u('s,  plutôt  innin-  l.i\  nr,ilili>,  fxi^ti  m 
Mir  la  i(in(i>>ii)n  di'  l.i  lilkwa  Mining,  MiHiiiL;  and  l)i\t!.ip- 
inciit  Conipativ  -itu.''c  >ur  le  ("i>al  crcck  (|ui  ~c  jntr  dan->  li' 
(  inld-lrcain.  althn  lit  du  M"ri<r,  imn  luin  dr  la  -nnnr  du  lira- 
Nud  il>-  la  l'ilkwa.  A  ii't  endrnit  un  ciTtain  nniulirr  de  1>"H~ 
lildiw  l'Ut  rtr  l'xploiti'-.  i A'  inan<|Uc  ilr  -.uitr  '\.\n>  U--  tra\au\ 
il  la  di-liic  atioii  dr^  (ouclius  rend  inipi^-ililc  l.i  connai-^aiii  c 
i'X>irtc  de  la  ili-po-ilinn  <lf^  iniulu'-;  plu-ii'Ur-i  fiirmcs  [U'Uviiit 
Otrc  -ur  \v  inruic  liln,;.  Il  i-t  d'aillcur^  iirtain  (|u'au  nmins 
(luatu-  M-ino  i_'\plnital)li'>  dilli-rinto  nnt  ('té  drcouvurti^. 
1.1  ur  rp.ii-Miir  rempli  ti\i'  i'>t  ;    i  piicU  2  pouco.  i  pii'ds  6  poui'e^, 

t    pi(iN    tt    7    pif(K    .^    pouce-.       I  )r-    l'cllautillnn-    de    l.l    Sfiolldr, 

trni-irînf  cl  (|uatrième  veines  ont  donne  à  l'analyse. 


Humi- 


M.iticrc 
com- 


dité        bustililt 

I  vol.itile 


C.irlxine    ('cmlri-s 
lixe       i 


1.  Courlie  de  4  piis  ()  pcs 1     1-36 

Cmicliu  lie  4  p<ls  0  pcs 0  .SS 


10-87     i     80  82     1     6-95 
1082     ;     8270         5  90 


j.  Couche  de  7  pds  3  pcs 0  SO         1110         78  90         920 


Aucun  des  charlxins  ci-dessus  n'a  donn6  de  coke;  ils  peuvent 
être  classés  comme  semi  anthracite;  ils  sont  tous  durs  et  bril- 
lants. 
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A  l'endroit  uù  ces  \finf^  ont  ilt-  (Ir-Cdiivcrtc--  l'élcruiiic  drs 
onuliis  liduilli  rcs  (st  tri>  re^triiiitc,  n'.iy.mt  --.m--  cidiitc  <|iic 
{|lU'l(|iu>  I  itit.iiiu-^  (If  pied-,  df  l.iri;tiir.  I!IU>  --i  ml  ilciil  rln- 
>lir  Ir  liurd  iiiirruiir  d'une  l.nllc  p.ir.illi'lt-  et  |)rt--(|iic  ((.nlundMc 
avw  \',i\v  d'un  >yiu  linal  .11^11.  l'.llc^  rcpri  ■-(•nie  >,in>  dunti- 
le  restant  d'un  i)as;-in  honiiUr  hiaïuoup  piiw  l.iruc  rpii  ,1  itr 
(li'truit  p.ir  «Tosiiin.  I.a  limili-  sud  de  ( c  li.issin  n'.i  p.i»  t  ii 
(li-liTinin([e  i-t  il  cl  prnli.ililc  ipTau  sud  i  t  à  l'ouest  d.itis  l,i  vallée 
(lu  <  loldstrcain    un    liasvin    liouilK  r   lii.iuroup   plu.s   lar^t'   existe. 


TIKRAIN    KOlll  I  1  K     I)i:    (,()LI)   s|R|    \M 


Sur  le  (loldslreain  un  [uii  en  a\,d  de  son  conlluent  .wvv  \>- 
Coal   Creek   et   à   ]ku  de  dislaïue  de   la   coiuession   du    terrain 


preci 


[lent, 


ou  .1  tr(iu\(-  en   l'JIIT  (!(.•  nou\flk 


Ce!) 


deux  milles  sur  deux 


s   (lianietns. 


«rand 
à  4()(t  ou  500  p 
s'illeiiiient  dan 
in  avant  une 


l.e   cliarlion   atlleure 
ui-dessiis  du  fond  de 


eoiiene-  dt    n  luille. 


plus 


.  1 1  dt 
sur  le; 


deux   \ersants 
l.(  s  couches 


a   direction   du   ( 


ours  (I  eau   sur   les  deux  cote 


]H-n\v  su()erieure  .1  celle  des  versant 


(|UI 


fait 


(|U  elles  p.issent   soijs 
fdndeur. 


lit  (lu  torrent   I 


lien  (|u'à  lUie  laiMe  pro- 


n  reiHoulant  le  C.oldstreain  ce  liassin  est  s(-part-  de  celui  du 


(.  liai    creek    prolialilenient    par    un    anticlinal    dont    les 


oiiilK'res  ont  tté  enli\('is  par  érosion. 


A  I 


coucnes 
extrémité  inférieure 


les  limites  iki  bassin  sont  moins  bien  définies,  mais  il  est  probable 
((ue  K  cours  d'eau  s'est  taillé  son  lit  à  travers  les  couches  houil- 
lère- ius(|u',iux  roches  \'olcani(|ues  sous-jacentes,  cet  i  étant 
encore  accentué  par  un  anticlinal. 

l.e  charbon  n'a  été  exploité  qu'X  un  endroit  où  on  a  mis  à 
lieux  \'einis.   la  première  donnant   5  pieds  et  demi  (le  bon 


jotn 
cha 
la  f( 


rhon   re(.) 


u\ert   d'un   pied   et  demi   île  charl 


)on   mou   nni)ur; 


(isse  n  a   pas  etc  poussée  assez  loin   pour  permettr 


ih>  b 


reconn,utr(    le  toit. 


a  couche  intérieure 


offre  3  pieds  et  demi 


de  bon  charb(jn  brillant.     () 


n  n  a  ()as  encore  analy.se  ces  produits 


en   ap[)arence   ils   se   rapprochent   1  1  lucoup  de   ceux  d 


u 


'  \V.  \V.  Leach.     Rap.  som.,  1910,  Com.  géol.,  Can. 
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(  (.,il  (  ri<k  l.n  |>lu>ii'iir^  .iiiln-  puiiil^,  d.-  l'autre  <  ôt<-  <lii 
baH>iii.  ciii  .1  iiunrf  rtin.irc|Uf  «lis  .itticiiriimrils  m.ii-.  .lunin 
travail   lis    a  rir  I  lit 

On  n'a  iiinan|ii('-  aïK  un  ^i^i^t.-  il>-  ■li^lixation  nu  de  laiilc  im- 
pdrtalilr, 

1  II  mire  lia--in  iiKiiii-  «tiiidu  a  l'ti-  déciuvcrt  à  fiiviron 
(l.'iix  'iiillc-  plu-.  l)a-  -ur  If  (■■iil(Klr.ani  iiiu->  il  n'a  pa-.  cm  orr 
{•Ir  tra\-.iillr 

N(Mi-  dniiiion-,  (i-di>M)U>   !(.■>   ré-ultat-  d'atialyx-N  d'.-diaii- 

tillnii^  pn~  .11  l')()«; 


(1)  roui  lu-  '11-  H    pii'ils 

(2)  cuiiclic  ik'  <i\  piids 

(3)  couche  tli:  tj  pieds 


("arlHinc  I  ("inilrrs 
fixe       1 


'r 

% 

55- 23 

9  55 

5875 

6  53 

59  47 

6  43 

('i.k.-:    puivt'riili-nt  daii-  li'^  tmi^  ('ihantillnn-. 
Imi^  II-  .'•(  haïUiUiiii-  nul  éti''  près  de  la  surface  des  aftleiire- 
iiiriil-.;     dcmc    l.i    pni|)nrti(>n    d'humidité   est    prob.iblemcnt  plus 
éli  \i'e  i|nr  dan-'  le-  ir..tau.    ,  '<v.i  avaiK"'  s. 

TKRKAIN    HOlll.LKR    Ut    CLARK    1  DRK' 


(  \'<nr  (lia 'gramme  XI) 

I.i  brandie  riark  de  la  rivitre  Mnrice  prend  sa  source  près 
de  la  tiraiirhe  -ud  de  la  rivière  Telkwa,  à  inie  courte  distance 
du  lii\  Muar  de  Ilow-nn,  dan>  un  cnl  lar^'e  et  plat,  .'^  une  altitude 
(le  ,</)()0  pieds  environ;  son  cours  e-.t  en>uite  presque  directe- 
ment vers  le  sud  sur  une  distance  de  vingt  milles  environ,  où 
il  rejoint  la  rivière  Morice  principale.  Les  principaux  .ifflmnîs 
sont  ks  creeks  Starr,  Goldstream,  Cahriel.  et  un  cn^ek  de  gran- 
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s»'  ji'llc  il. m-.  1,.  riviOrt'  A  (|iiili|ii(--  milles  cii  aval  <lii  t  rc« 
l'cmliDiirhiin'  ilii   crcrk  (  lahric 


fk  (  ; 


A  partir  île  l'emliDiirhiin-  ilii   crcrk  (iahricl   la   v.illri-  «'-.l   larm 

les   liaiiliiir-.,    (Il'    ihatu 

h  IHMlr  ildiicf  l't  le  rouraiit  du  cours  d'eau  n'est  p.is  très  rapide 


le    eôlè,    sont    relaliveiTleilt    ixil    élevées, 


\ll    siKl    (lu    III 


jusii 


(lu'A  eiuiriiu   un  deiniiTiille  en  awi 


il  du 


rr\ees   iiiilsistelU   en    roc 


volca- 


crii  k  <  laliriel,   le-  riK  lus 

niques   du    ^jrouiK'    de    porpliyrites    (sous-j.K  ente-    aux    ciiui-hes 

hi'uilières),    à    re.\re|)tiun    d'une    ceurte    distaiiee    .\    mi-dierr.in 


en 


tri-  k's  rrecks  Starr  et   (  lulilstreain,  m'i  affleurent 


houillères.      Mais  à  eet   endroit   les  (ouilles  de  houille  s»  nihlent 
avoir  été  i  omplèteimiit  enlevées  p.ir  érosion. 

In   peu   au-dessous  du   (  reek   C.ahriel   le-  ronyloniér.i' -   re 


l't   .iftl 


eurent  sur  une 


parais.sent   sur  la  rive  ouest  de  l,i  rivi'ri 

distance  de  liiiil   milles  au  moins,  notre  ixploration  n'a\,int   pas 


été  poussée  plus  loin  dans  cette  direction, 
raire,  la  ri\ière  suit  de  près  l'orientation  i 


'  lonn  de  I  et  itme- 
les  roches,  el  coule  un 


1  u  à  I  ouest  il  un  a\e  s\rulm.il 


I) 


u  (ôté  ouest  le  ploni^jenient 


ust   tre: 


fail)K 


i-t   -iiil    plu 


I-,  ou  moins  II'  n 


•lief 


surlaci 


remonte   le   lon^   de    la    pente    des   hauteurs.      \'irtuellenieiit     la 
totalité  des  assises  houillères  au-dessUs  des  con^jloinérats,  .i  été 


enlevée  par  éros 


M. lis  du  côté  i~t   de  la   vallét-  les  collines 


ont  des  per.tes  plu-  rapides,   les  plnimenuiit-  sont    très  doux, 
et  l'axe  du  synclinal  est  à  peu  (très  par.illèU-  ,iu  cours  de  l.i  ri- 


vière et  un  p(  1  à 
l'existence   d'un 


l'est 


ille-c 


lui 


considération  de  ce 


iT    import, mt    du    côté    e: 


f.iits 
lie    I. 


rivière  nous  semliUiit  (iroliahli-.  Nous  cons.icr.'imes  plusieurs, 
jours  i\  explorer  minutieusement  plusieurs  creeks  de  la  ri\e  est 
et  relevâmes  des  atlleurements  de  con^;lomérats  ."i  des  dislances 

A  des 
v.illée; 


vari.int  entre   un   mille  et   un   mille  et  demi  de  la  ri\  ière 


élévations  de    1(10  ."i   000  pieds  ,iu-de- 


du  I 


onil  (II' 


ll-s    pi 


!()ns,'ements    sdpt    vers 


être   ici   h 


ip   pi 


us   pin 


l'ouest.  I.e  coni;li)mér.il  siinble 
iant  qu'en  tous  .autres  points  où 
obsorvAmcs  dans  la  région.  Nous  notilmis  deux  couches 
distinctes,  l'inférieure  atteiyn.int  une  é[).iisseiir  de  100  pieds 
et  celle  du  dessus  mesurant  entre  .^0  et  40  pieds:  elles  sont  sé- 
parées par  cinquante  pieds  de  grès  tendre.  Sur  un  petit  creek 
;\  un  mille  environ  en  aval  du  creek  Gabriel,  et  à  une  distance 


t^**-^ 
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(l'un  mille  de  la  rivière,  nous  relcvâmc-s  les  schistes  houillers 
surniunt.mt  les  conglomér.its.  Nous  notâmes  deux  couches 
de  (liarhon,  l'inférieure  mesurant  trois  pieds,  sans  toit  visible 
et  la  seconde  pré-cntanl  la  coupe  fjui  suit: 

('harl)un  1  2  pouces. 

Schistes  4  pouces. 

Charbon  .^  [)ieds  6  pouces. 

IMiis  tard  nous  re\isitâmes  ci-  point,  et  trouvâmes  (jue  d.ins 
l'intervalle  M.M.  C.  B.  Clark  et  T.  Howson,  avaient  fait  des 
tr.iv.uix  considérables  de  prospection  dans  les  environs,  et 
av.iient  jalonné  plusieurs  concession^.  Ils  ,i\,iient  nii-^  'i  dé- 
couvert ce  (jue  nous  croyons  être  la  couche  su[)érieure  de^  deux 
mentionnées  ci-dessus,  et  en  plusieurs  en,  roits  elle  mesure 
di.\  pieds  d'épaisseur  et  plonu'e  \ers  l'ouest,  sous  un  .in.cle  de 
trente  dévorés.  D.ins  aucun  de  -s  chantiers  de  prospection 
on  n'.iv.iit  tra\ersé  la  zone  d'infiltiation  des  eaux  de  stirface, 
et  p.iriout  le  charbon  était  mouillé  et  décomposé;  donc  de> 
échantillons  recueillis  flans  ces  conditions  ne  peuvent  donner 
de  ré-ultats  justes  sur  les  ciractéristiques.  l,a  couche  nou"^ 
-i  mille  être  très  régulière  excepté  en  un  --eul  [joint  où  il  y  a  une 
IX'liie  dislocation. 

l.'anah-se  (jui  suit  est  d'un  échantillon  'ans  des  coii- 

ilitioiis  défavorables.  On  peut  raisonnable  ..nt  s'attendre  à 
une  forte  réduction  lie  l'humidité  et  probablement  des  cendres, 
lor.-i|iie  les  travaux  .luront  atteint  plu>  de  pniforideur: 

llumiilitô 10-81^ 

.M.itière  volatile  combustible 31-22 

Carbone  fixe 48-62 

Cendres —  ,, 9.35 

Coke,  iiuKt'rulent. 

Ces  terrains  semblent  ôtre  les  plus  étendus  d'un  district 
où  les  couches  houillères  se  trouvent  généralement  en  liassins 
rclativemeni  r  -;,  Quoique  les  couches  de  houille  n'eussent 
été  mises  à  découvert  qu'à  un  endroit,  il  est  probable  que  ce 
bassin  se  prolonge  jusqu'aux  fourches  de  la  rivière  Morice  et 
s'élargit  au  delà  des  travaux  de  prospection,  où  il  a  une  largeur 
de  troi-  (|uarts  de  milit'  environ. 


C/ri  '^A  Fork  i^O€iJart^ris 


mitmo..     hy    OBD^m,., 
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I  'allure  (io-^  (-ouche;;  est  très  rt'j^ulièri';  la  \ allée  est  large, 
a  une  pente  (loiirc.  et  il  n'y  a  pas  de  difficultés  naturelles  à 
siirniDiiter  dan^  la  ronstructioti  d'un  chemin  de  fer  longeant  la 
rivièn  Mcirire,  |)(uir  se  rare  'i.r  A  la  iigne  principale  du  <".rand- 
Tronc  l'aiiti(nie  II  existe  .,ans  la  vallée  des  ressources  fores- 
tières -ultisantes  pour  sulnciiir  aux  besoins  de  l'industrie  mi- 
nières peii.l.uit  de  longues  années. 


TKRRAIN    I10LILI,ER    DE    CIIISHOLM    CREKK' 

(  Voir  il iti gramme  XII) 

Ine  nouvelle  éiendue  houillère  a  été  découverte  l'été 
dcTiiier  sur  la  rivière  Morice  en  aval  de  celles  décrites  d.ins  les 
rapports  sommaires  de  1907  et  1908,  et  à  30  milles  à  peu  près 
fil  aniiint  du  confluent  des  rivières  Morice  et  Bulkley.  Comme 
1.1  c.iniixigne  tirait  ;\  sa  fin  il  re>tait  peu  de  temps  pour  ercaminer 
ce  hasr-in.  D'après  une  visite  hâtive  il  semble  qu'il  y  ait  là  une 
aire  assez  étendue  supportée  par  des  couches  carbonifères  mais 
une  setito  veine  jusqu'à  présent  a  été  dépouillée  laissant  voir  la 
cnup«'  >uivante: 

Pieds 

Argile  schisteuse  grise 

("liarbon  propre 0-45 

Arijile  schisteuse 0  OS 

(  harl)on  propre 0-40 

(  harlion  schisteux )   20 

(  harbon  dur  en  blocs lO 

■^1  histe  argileux  gris 2-00 

•^hnrbon 0-80 

Mans  les  deux  analyses  suivantes  le  n'^  1  provient  de  !a  ba- 
qiiette  inférieure  (O-S  pied)  et  le  n°  2  des  portions  plus  propres 
'le  'a  partie  supérieure  de  la  couche: 

'  W.  VV.  Lea';h.     Rapport  sommaire,  1909,  Com.  géol.,  Can. 


l')8 


1  Humi- 

Comb. 

Carbone 

Ccndri's 

'     dite 

1 

Vol. 

fixe 

% 

% 

Vo 

NM 

2  65 

23  93 

48  95 

24  47 

N°2 

j     2  05 

29  43 

57  38 

11   14 

I.i.'  Il"  1  Ile  cukrdu  [),!?.  Il  le  ii"  2  (.ckéfii-  bien. 

il  (>t  à  ^■^-;)(■T(.•r  que  lir  fiitiir>  tr,!\-.ui\  ili'  prospi-ctioii  nul- 
Iront  LTi  (!\i(k'iuc  des  couilu's  fxplditablcs  (le  la  naturu  du 
n°  2.  car  ju>qu'à  présent,  autant  fiue  nous  sachions,  il  n'a  été 
trou\i'-  aucun  bon  charbon  à  coke  dans  le  district  de  la  ri\i('re 
Skcena. 


TERRA  IX  IlOVILI.liR  VF.  CROrXDIIUG' 


f  \  oir  il!a:J,ra»inic  XIII) 


(Kxtrait  d'un  rajiporl  de  (  ■.  S.  Malloch) 

I.e  bassin  houiller  de  (Iroundhoji  dont  les  limites  sont  quel- 
que peu  irrégulières  peut  cependant  être  considéré  comme  ayant 
les  frontières  suivantes:  .Au  :-ud  il  est  limité  par  la  latitiuK 
50°  48'  sur  une  longueur  de  2.S  milles  entre  les  loni^itudes  128112' 
et  128''4r.  La  direction  générale  du  prolongement  des  strates 
houillères  est  nord  norti-ouest  suivant  à  peu  près  la  direction 
des  chaînes  de  montagnes. 

La  longueur  extrême  du  b,i--in  est  de  .^2  milles.  La  fron- 
tière nord  semble  être  exactement  tst-ouest  et  d'ajjrès  les  in- 
diciitions  fournies  par  les  pros[)ecteurs  la  frontière  ouest  suit 
sans  doute  les  vallées  du  N'ass  et  le  bras  principal  du  Klappaii 
L,i  forme  du  bassin  est  donc  celle  d'un  parallélogramme  el  ^a 
surface  est  d'environ  ')0()  milU's  carrés.  Il  faut  d'ailleurs  r. - 
marquer  que  sur  de  grandes  étendues  le  charbon  semble  a\iiir 
été  enlevé  par  l'érosion  et  (]u'un  très  petit  nombre  de  filons  ont 

'  K.inport  soniniaire,  1012,  Coin,  géol.,  Can. 
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été  conscrNt's.  l.v  >nmmct  le  plus  proche  du  parai l/loK'ramme 
se  trouve  à  80  milks  au  nord-ist  de  Stewart  .lu  fond  du  canal 
de  Pdrtland  à  100  niillo  de  Hazelton,  en  direction  à  peu  prùs 
N.-O,  S.-E. 

Iniite  la  région  examinée  y  compris  la  hassin  liouiller  lui- 
miiiir  et  la  route  (|ui  y  mène  de  Hazelton  e>t  accidentée  bien 
que  II  n  lief  varie  beaucoup  suivant  les  localités.  Dans  (iuel<iues 
ra- comme  au  ^-oisinaRe  de  Ha,.eltoii,  ies  somnuis  dominent  de 
:,nO()  pieds  le  fond  des  vallées  tandis  .[u'en  d'autres  point,  prés  du 
quatrième  refuse  sur  le  chemin  du  télégraphe  du  Nukon, 
dite  différence  de  niveau  entre  la  vallée  de  la  Skeena  et  les 
mnmaKnes  se  réduit  :\  2, .>()()  pirds.  l'n  caractère  très 
typi<|ue  e^t  ([ue  le  fond  des  vallées  est  d'autant  plus  large 
(jue  celles-ci  sont  plus  profondes.  A  l'exception  du  voisinaRe 
immédiat  de  Hazelton,  la  direction  des  vallées  i)rinci()ales  est 
nonl-nord-ouest,  elles  sont  souvent  larges  et  contiennent  des 
cours  d'eau  importants.  F.a  Skeena  elle-même  suit  en  [lartie 
di-s  v.ilKis  transversales,  l'une  près  de  l'embouchure  du  Babine, 
l'.iiitri'  à  30  milles  en  aval  de  l'embouchure  de  la  Bear  River. 
I  is  vallées  principales  se  prolongent  loin  et  sont  souvent  séparées 
par  (les  cols  surbaissés  où  prennent  source  des  cours  d'eau  qui  cou- 
l-nt  en  de-  directions  opposées.  Les  vallées  principales  au 
vi.Miiai^e  de  ces  cols  gardent  leur  caractère  et  en  s'éloignant 
oM-crvent  la  même  largeur  tandis  que  leurs  flancs  gardent  la 
même  inclinaison.  Par  suite  de  la  structure  générale,  la  plus 
Krande  |)artie  des  eaux  de  drainage  qu'entraînent  les  grandes 
valléo  provient  des  affluents  prf)venant  des  vallées  transver- 
wK  t.mdis  (lue  les  cols  qui  limitent  les  vallées  principales  sont 
>'ui\(  nt  occupés  par  des  lacs. 

Les  roches  du  groupe  Hazelton  affleurent  dans  presque 
toute  la  région  le  long  de  'a  )ute  nui  va  de  Hazelton  au  ba.ssin 
<li'  C.roundhog,  excepté  à  quelques  endroits  où  sont  restés  des 
il'!-  de  la  série  Skeena  où  se  sont  épanchées  des  roches  éruptives 
du  Bulkley. 

Dans  le  bassin  de  Groundhog  les  couches  d'Hazelton 
afrieurcnt  le  long  d'anticlinaux  sur  les  deux  côtés  de  la  vallée 
Skeene-Stikine  et  entourent  le  bassin  de  tous  les  côtés.  La  ba.se 
dt  la  MTie  n'a  pas  été  étudiée  mais  il  est  probable  qu'elle  repose 
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sur  la  srrii-  ("aclu-  l'rc'ck  du  (Mrhoiiifrrc.  I.'i'p.ii'-M'iir  île  la 
tiiriiKiiiciii  est  certaincmcnl  de  |)lii>i(ui>  niillicrs  ik-  pii-ds.  On 
n',1  nn'^urr  (lUc  les  2, -?()()  pieds  >u(xrieiirs  et  celte  parti"  se  trouve 
au-de--u-  d'étapes  (|ui  à  d'autre>  endroits  n  ouvrent  p'u-ieurs 
inillier--  de  (lieds  de  la  formation. 

Au  >ud  (le  Flazelton,  le  j^roiipe  eomprend  des  coulées  i\v  lave, 
mais  au  nord  (ilh->-ci  sont  remplacées  presque  cor  >lctement, 
-inon  complètement,  par  des  tufs  et  de>  ^^ris  tafacés  intercalés 
de  -ihi^to  noir>  plus  ou  moins  bitumineux.  Dans  (|ui'lque> 
cas  les  lut-  prennent  en  ^'oxydant  une  teinte  rouv^eâtre  surtout 
dan-  la  partie  sui>érieure  de  ht  formation  au  nord  de  Fla/ehon, 
dont  les  couleurs  les  plus  communes  sont  le  ^ris  foncé  et  le  noir. 
Les  ^rès  contiennent  beaucoup  de  ^r.iins  arrondis  de  schistes 
si'mblables  à  ceux  (|ui  sont  intercalés  ,i\-ec  eux.  In  niseaii 
marin  -,■  rencontre  sans  doute  près  (K>  la  bast'  du  tiirs  inl"éri(ur 
de  1,1  lorm,ition.  Ce  dépôt  a  été  reconnu  en  bien  des  point.s 
iiitre  H,izelton  et  le  bassin  et  <in  \  ,i  récolté  des  fossiles  en  man\'.iis 
él.it  où  on  ,1  pu  reconn, litre  Ks  i;enres  .\starie  et  Inoceratnu-i 
sans  [)ou\-oir  déterminer  les  espèces.  I.a  tiuantité  de  roches 
tufacées  semble  plus  ijrande  à  la  partie  inférieure  de  la  forin.ition 


rencontrent  ,i 


bien  que  près  di'   Hazilton  de   véritables   tufs 
1,1  p.irlie  supérieure. 

<  )n  trouve  des  empreintes  nomi)reuses  de  planti's  dans  cette 
formation,  mais  en  général  ce  ne  sont  que  des  moules  de  troncs 
et  de  branches.  Parfois  cependant,  de  minces  feuilles  ont  été 
conservées  dans  les  schistes  et  des  fossiles  trouvés  en  l'Ml 
jirouvent  fine  la  formation  est  jurassique;  ces  fossiles  sont 
énumérés  d.ins  uni'  autre  section  de  ce  rapport.  Par  endroits 
les  argiles  schisteuses  noires  de  cette  form.ition  ont  été  tnins- 
formées  en  schistes  et  même  les  grès  ont  (iuel(]uefois  aS'CZ  de 
mica  pour  qu'il  prennent  une  apparence  schisteuse,  ("es  ré- 
gions où  s'est  fait  sentir  le  métamorphisme  sont  intimement 
liées  aux  failles  qui  traversent  la  région. 

La  série  Skecna  est  très  répandue  sur  le  versant  de  la  Skeena 
et  la  grande  ressemblance  de  ses  conglomérats  et  de  sa  flore 
fossiles  iivec  ceux  de  la  série  Kootenay  sur  la  chaîne  orientale 
des  Rocheuses  et  avec  les  conglomérats  de  Tantalus  et  la  série 
Laberge  aux  sources  du  Yukon,  indi(|ue  que  ces  formations  sont 
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iniiKtnp'ir.iini-s  et  qu'on  t-n  trouvera  d'autres  traces  Han^  les 
niions  intennédiaires.  M.  Cairnes  i  Inmvé  de  p<.tit-  îlot.  d,. 
ronv;lomrr,ii-^  de  Tantalus  dans  1,,  réKinii  du  I.ie  Atliii  et  .m  a 
signalé  <lu  charbon  près  du  Ttleuraph  Creek.  (\tte  année 
M.  Tayl.ir  en  a  trouvé  -ur  la  Stikine  à  2,S  milles  en  aval  du  point 
où  elle  (luilte  le  hassin  de  Croundhoi;.  La  série  Skeena  .xiste 
lien  seiiKinent  dans  le  ha^nn  de  (Iroundiio^  m.iis  cneore  sur  le 
Sii-tut  à  partir  de  son  contiuent  aver  le  Bear  vers  le  nord  et  aussi 
plu-  au  sud  aux  environs  de  Hazelton  lai  ee  point  i'il..!  \v 
plus  important  de  eette  série  est  situé  sur  la  'IVlkwa  et  a  été 
examiné  par  M.  I.eaeh.'  (\.  ^éolo^^ue  a  éRalement  si^^nalé 
cette  série  sur  la  Copper  River  et  le  [îulkley  :\  21  mill.s  de 
Ha/elton.  In  îlot  import.uit  s'ét.nd  depuis  l'embouchure 
(lu  Ki-piox  (à  7  milles  en  amont  <le  lla/elton)  jUMiu'à  10  milles 
Mir  le  Kispiox  et  0  milles  sur  la  Skeena. 

la  |)artii-  méridionale  de  cette  région  est  très  Ix.uleverséc 
et  est  coupée  de  nombreux  dvkes  et  de  petits  balholithes,  tandis 
que  la  partie  nord  est  plus  réRulière,  ce  ([ui  a  amené  l'auteur  A 
-ULuérer,  l'année  dernière,  que  des  forages  pourraient  permettre 
'le  .kVnuvrir  des  filons  de  houille  ayant  une  valeur  économique. 
Kxccpté  sur  !a  Skeena.  les  limites  précises  de  rette  série  n'ont 
:mi  ètrr  déterminées  \u  l'absence  d'affleurements, 

l.a  série  Skeena  consiste  en  grès  siliceux  et  argileux,  en 
iriîilcs  noires,  jaunes,  brunes  ou  pourpres  et  en  lits  de  conglo- 
itiTiis  de  cailloux  partiellement  arrondis  et  formés  de  schiste 
Mm  f.,ncé  ou  vert  clair,  ceux-ci  dominant.  Les  conglomérats 
■oniiennent  aussi  des  fragments  de  cendres  volcaniques  non 
'Irconiposées  et  il  semble  probable  rpie  des  produits  volcaniques 
'  •  répandus  dans  toute  la  formation.  Comme  on  l'a  dit  la 
1j.'-.  de  la  formation  est  généralement  martiuée  par  un  lit  de 
rnni;l,,niérat  ou  par  un  grès  siliceux  contenant  les  cailloux 
■ar.uiéristiqucs  des  conglomérats.  Au  voisinage  de  Hazelton, 
on  a  mesuré  plus  d'un  millier  de  pieds  de  la  formation  dans  la 
KranHe  coupe  publiée  dans  le  rapport  de  l'année  dernière.  Ceci 
'-t  1  épaisseur  la  plus  grande  trouvée  dans  cette  région.  M 
'' H^i  admet  de  600   à  800  pieds  pour   l'épais.scur  maximum. 

'("om.  géol.,  Can.,  Rap.  som.,  1911. 
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ipc  -iMil   Kinipri^i'-  (lf>  .ir^;ilt>  molles  v.iri.int  du 

i\cc  (li>  ^;ri>  Iri.ililo  j,uint>  et  de--  li.inilcs  (l'.ir^îilc 

iliiiiiiiu'iiM'    ainsi    iiiU'    (iiiq    veines    df    cli,irl)iin.     A   la 

Irdiuetit  (les  ^;r^'•s  durs,   ^;ris  .wvc  des  caillmix  (  ar.irté- 

(iiii   hrii- 


I  lu\-    leltc    (  . 

jaune  an  briii 

noiri 

base 

ri-ti(|iies  et   au  sdiiiiiiet   (|iieli|ues  ^rès  plutôt   ^^rnssuTs 

ni-siiit  en  s'().\y<l.mt. 

I.'existenre  des  \i.iiics  de  linuille  au  ^nnimet  de^  mont  ii;ne- 
fiui  su  trouvent  au  sud  du  lac  lilaïkwater  a  (tO  notée'  l'année 
dernière.  On  a  examiné  res  (gisements,  cette  .innée,  et  on  a 
Irou\é  dans  ces  couches  de  houille  très  minces  des  pl.intps 
appartenant  évidemment  .\  la  lormation  Skeeii.i.  l,'h\potlièsf 
(]Ue  les  couches  rencontrées  dans  l.i  \allée  ,ui  su<l  .ipp.irtienneiit 
à  lUie  torm.ition  plus  récente  n'.i  |),is  été  cotifirmée  it  on  a  trouvé 
(|ue  les  couches  houillère^  ne  se  proloiiKenl  (ju'A  une  petite 
distance  vers  le  sud  et  que  les  (nuclies  des  pente:  >  rieiircs 
et  du  tond  de  l.i  vallée  app.irtiennent  au  groupe  Ha/tiion  soi^- 
jaeent.  I.a  formation  au  sommet  de  la  montagne  ne  présintc 
pas  de  cailloux,  bien  (lu'elle  (ompreiment  des  lits  de  grès  siliceux 
semblables  en  tous  points  .'i  i  eux  cle  la  série  Skeena.  On  y 
rencontre  des  fossik's  marins.  (  omme  les  veines  de  houille 
sont  très  minces  on  n'a  pas  relevé  de  cou[)e  mais  réij.iisseur 
totali-  de  la  form.ition  (|ni  n'a  pas  subi  d'érosion  est  proli.ililo- 
ment  moindre  que  .'^('O  pieds. 

D.ins  le  bassin  du  (iroundhog  les  coupes  étudiées  indir|uent 
qu'à  l'ouest  de  la  Skeena  et  au  nord  du  C'urrier,  la  série  Sktena 
a  une  épaisseur  totale  de  plus  de  ^,')00  pieds.  Au  moment  de 
son  dépé)t,  elle  était  encore  plus  épaisse  au  nord  et  à  l'est.  I.cs 
couches  (jui  forment  la  série  ne  sont  pas  uniformes  mais  on  (X'ut 
les  grouper  en  trois  catégories:  la  première  contient  les  roches 
très  siliceuses  sous  forme  de  conglomérats  ou  de  grès  et  consis- 
tant surtout  en  grains  de  silex  bleu  ni  vert  et  en  cailloux  ci- 
mentés ensemble  par  un  ciment  siliceux  donnant  une  roche  très 
dure.  Les  congloinérats  ce  cette  nature  se  trouvent  A  la  base 
de  cette  formation,  ;\  beaucoup  tl'endroits,  surtout  sur  le  re- 
bord oriental  du  bassin.  Kn  comparant  les  coupes  étudiées 
on   remarque   que    les   lits    très   siliceux    existent   dans   chaque 


'  Com.  Kéol.,  Can.,  Rap.  som.,  1911. 
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s-itinii  ,'i  peu  pris  ,iu  mriiic  tiivcui  tandis  (|u'il  y  a  une  \ica 
grande  iir.Kul.iriir  d.n-.  l.~  .iiiiir^  lit^  lkaii<-()U[)  de  ics  lits 
Mli(ciix  >'iixy(ifnt  111  (k\fn.ini  n.UKtâlrcs  l.iiidi-  ipic  leur  ca>- 
>urv  fraîchi-  i-st  ^n>  foiut'-  par  suitt-  de  la  pn-Miu.-  .le  >ikx  bleu 
foncé.  I  il  In  de  cnn^lonu'r.itN  rcni  ir<|iialiKiii(nI  cpais  et  ina»if 
>(•  tnni\,-  au  MUiuiut  de  c.-ltc  ctai;r  à  r.mi-.t  du  la  >ki<iia  et 
l"Mi-rtr.'  suivi  sur  15  milles  vors  le  nord  où  il  recouvre  plusieurs 
(Je-  |)ii  s  les  [)lus  <''levés. 

Les  autres  ynNs  de  la  s.rie  loriiii ni  le  sc,,,ri<|  ^;roiipe  lilho- 
loKi(|ue.  liirii  .|ue  conteiiaiit  soiiveiil  des  ,  ,,illoux  semhial.les 
à  ceux  (les  cont^lomérats  ces  ^;rès  sont  caractérisés  par  leur  pâte 
arKileUse  t-t  j.iunissent  ou  hrunissenl  en  s'oxydant.  yuel(|ues- 
uiis  (if  ces  lits  sf  rencontrent  dans  les  ditïérentcs  sections  ni, lis 
varient  heaiiroui)  en  éfiaisseur.  A  <|uel(|ues  enriroits  ils  semblent 
|M"er  l)rus(|uement  aux  argiles  (|ui  existent  en  dessus  et  en 
dessous.  Los  argiles  sont  de  couleurs  variées;  Us  noires  sont 
sans  doute  les  plus  communes  mais  (jn  en  rencontre  aussi  beau- 
0)up  de  jaunes  et  de  brunes  et  à  deux  niveaux  distincts  on  a 
niiié  une  coloration  pourpre.  Il  semble  n.iturel  de  grouper 
eii-rnilile  les  .irKiles  et  les  ^rés  ar^;ileux  car  ils  semblent  se  rem- 
p'i'ir  Miuiiielleinent  d'uii"  section  à  l'.iutre. 

les  veines  de  charbon  forment  la  troisième  division  litho- 
!  s'-iiir.  l';n  comparant  les  différentes  cou[)es  on  voit  que  le 
niwju  de  beaucoup  de  \eines  .se  correspondent  aussi  bien 
Mii'"ii  pouvait  s'y  attendre  étant  donné  le  degré  d'exactitude 
(les  relevés.  Il  semble  évident  ({'ailleurs  ()ue  (|Uel(iues-unes  des 
veines  sont  absentes  d'une  ou  de  plusieurs  des  coupes,  mais  il 
ne  faut  pas  perdre  de  vue  qu'elles  sont  souvent  si  bien  recouvertes 
<lo  débris  qu'elles  peuvent  passer  inaper(,ues.  Dans  un  cas, 
oti  l'.uiteur  avait  des  raisons  de  soup(,()nner  la  présence  d'une 
veine,  ce  n'est  (ju'après  avoir  creusé  un  trou  de  3  pieds  (jue  les 
premii'.res  particules  charbonneuses  furent  constatées  au  milieu 
'i>--  Ir.i^jments  d'argile  et  de  grès  qui  avaient  recouvert  l'affleure- 
""'11  De  plus,  il  semble  que  la  tendance  des  grès  et  argiles 
plus  lourds  à  écraser  les  veines  explique  les  variations  d'épais- 
seur (|ui  existent  dans  ce  qui  est,  sans  doute,  la  même  veine. 
'.'iiirid  le  niveau  à  charbon  d'une  coupe  semble  remplacer  dans 
une  autre  par  des  couches  de  grès  résistant  il  est  moins  probable 
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{(lie  l.i   \(iiic  -uil  rachf'c  r.ir  i  Ile  ,i  s,iii>  <|()iilf  rtc  tritr.iiiMi    |iar 
l'trn-iiiii  (K  11  (If  Ittnp-.  .i()ri"'>  sa  li)rm,ili(iri 

D.iii  |>liisi(iir>  ra^^  If.  (diK  li«>  (le  la  xrir  Skcttia  lontiiTi- 
lliiil  (l.s  IraKriniils  il'arKilc  tout  à  lail  scinhlalilr  A  .  tH.'  ,|ui 
toriiu  l(>  (ouilir^.  iiil(  rii'urtN.  Mimiu  (■iip  de  t»>  IraKiiHiit-  ..nt 
arrondi»,  mai»  d'autri-s  Mnit  plu»  un  rnoiiis  aiiKulcux  (iniinn  ^l 
larLiilf  (lail  t  miel  l(f  (lime  pami  à  pi(  cl  n'av  ail  (  t('' cntraîn^'C 
<|Mf  -iir  une  laililc  di-Miuc  par  le  (mirant.  M.  l-.vaii.»  a  i\{- 
(  lar('  à  laiihiir  avuir  Irnim  (|( -,  lrav;nunN  ariKiiIrux  di'  char- 
1)1111  dan-  do  ((iitKliiiiK'rat»  alialomif»,  <  f  (;ui  (.>!  d'aillcur- 
fr(:qutnt  daii>  lo  lia>-iii~  liduillcr-.' 

l'n  ext'ni|)lc  de  la  n'^ularih-  de  ((Ttainc-.  \cincs  f»t  Idiinii 
par  la  galerie  crtiiM'r  en  l'Ml  xju»  la  direction  de  M.  McKvoy -iir 
le  Di^covery.  1  )aiis  la  K.ileric  Mip('riiiir(' on  a  tr(iuv('-':  diarLion 
1  .^  lii((l,  niiKhc  stclrilu  0()  pied;  (.liarlion,  i  ')  pied»,  et  dans 
1,1  K.iltric  intVricurc  ,\  .^,800  pied-  |)lu»  \i.\>:  iharlxin,  I  ()  pied-; 
couilu'  st(Vilc,  0  4  pied;  ttiarhon,  ,r«  piid».  De  iioiivillc- 
rirlurclu»  (cllc  anm'e  ont  conduit  l'auteur  .\  pen^er  ((uc  la 
ni("rnc  \iiiie  e»l  (elle  ([u'on  ,i  mi>t'  A  (k'coiufrl  par  la  galerie  dv 
r.\hiaiiain,  à  1,500  pieds  seulement  de  la  Skeena  et  à  2  mille 
de  l.i  K.ilerie  inf(Tieure  du  1  )i--co\ery ;  on  a  trouva  à  cet  endroit; 
cliarlion  2-35  pied»,  cou<  he  st('rile  0-5  pied,  charbon  2'7  pieds 
Voici  le»  couche»  (■■ludi(e»  de  la  série  Skeena  données  dan» 
l'ordre  descendant;  k'  nombre  donné'  en  tête  de  cha(|ue  (li\i»i(in 
indi(|ue  la  profondeur  jirobable  en  pied»  de  la  liase  au-de,»-(iu» 
du  lit  supérieur  de  la  première  section  pris  comine  ni\eau  de 
repère;  t.indi»  cjue  les  nombres  suivants  se  ra[)portent  à  l'épais- 
seur de  chatiue  division.  De  cette  manière  on  peut  conipartr 
fa(ilement   le»  différentes  sections. 

I.a  [)remière  secti(jn  est  celle  du  rebord  méridional  du  cirque 
d'Anthracite  Creek  et  est  la  seule  qui  contienne  les  lits  les  pi  is 
élevés.     l-:ile    couvre    2,086    pieds. 


'John   I.  Stevenson  "The  formation  of  Coal  beds"  Proceedings  of  the 
Americin  rhikisophical  Soc.  vol.  Il,  No.  207,  Oct.-Dec.  1912,  pp.  444-469. 
'Corn,  géol  ,  Can.,  Rap   som.,  lyil. 
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(ou  pi-  il'Aulhnitili  l'retk 


f'i'imdrur 
tn  pitdi 

90    Tiri'»  liruiis  minets 

227    C'onKlonU-rat  en  tita  épais 

2Î0    CharlKin  (s.ile) 

3ftJ    Schiste  noir  avec  filons  cli'  i  h.irlKin  ^ilr 

377    Grr»  Krodsier  friable 

395    Schistes  noirs , , , 

443    Gr«'s  .irKilcux  .ivcc  plantes  fossiles  et  caîllcjux 

490    ConKloiiirrat 

517    Grès  argileux  hruns       . . 

538     Connliimrral  friable;    liisparait  et  (-,1  reriii.j.i.  i    par  ilc 

l 'argile  .\  3(K)  pieils  au  sud     . 
()7I      N  histes  noirs  et  veines  (le  rharlx)n  sale 

726  (iris  j.iune  avec  caillmix  à  l,i  Ii.im      plinies  fossiles 

727  Veine  île  charbon 
741     Schiste  noir 

764     ('irès  (jris  siliceux  s'oxyd.iiil  en  rou^'e 

flCi     Schistes  noirs  et  grès  siliceux  gris  avec  i|inliicirs  ro^non^ 
bruns     

XU     (  onulomtrat  friable 

'*5S     Vhistes  noirs  et  ^jrès  ari{ileu.\  >;ri» 

861     (irès  jjris  verd.ltre  

926     Schistes  noirs 

'>7()    Grès  «ris  verilâtrc  dont  les  10  pii-ils  infrrieur-,  contiennent 
des  cailloux 
1.075     Argile  noir,  argile  pourpre  et  Kriv. 
I.U76    Charbon 

'  .214    Argile  noire  .  

1.257     Grès  siliceux  dur 

1.505     Schistes  noirs  et  lits  de  grès  grobbiers  gris  violacé 

1,555    Grès  gris 

1 ,  628    Schiste  noir 

1 ,634    Grès  siliceux  s'oxydant  en  rouge 

1,676     Schiste  noir 

1714     firès  «ris  

1 .  748     Grès  argileux 

1 , 743    S<histe  noir 

1.832     Schiste  noir  bitumineux  à  deux  endroits 

1.911     Schiste  noir 

1 . 837     Grès  A  cailloux 

1.928     Grès  gris  grossier 

1.981     .Schiste  noir 


i.piitsirur 
m  pitds 
90 
1  17 
3   5 

n3 

14 

18 

48 
47 
27 

21 
113 
55 
1 
14 
li 

M 

6 
13 

6 
'■i 

46 
105 

1 

138 

43 

248 

50 

73 

6 
42 
38 

S 
29 
84 
74 

S 
17 

sa 
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2  .051  Lit  carlié,  sans  doute  schiste  noir 70 

2,06f  (■ris  Rris  Krossier  plus  mou 17 

2 ,  OS,?  Schiste  noir 15 

?,()S6  Charlxjn  sale 2-5 

La  seconde  coupe  i-st  la  irirmc  titic  ci-Ue  du  rapport  du  l'Mt 
(pa.ufs  79  et  cSO)  mais  on  la  donne  ici  plus  en  détail  pour  faire 
ressortir  autant  ([ue  possible  ses  relations  avec  les  autres  coupes. 
A  la  partie  supérieure  les  deux  coupes  sont  à  2  milles  de  distance 
et  (-onime  elles  sont  situées  sur  les  deux  faces  d'im  svncliiial 
1(  -  |),irties  corn.'spondantes  de  deux  coupes  sont  encore  plus 
('■loiunéi's. 


'^oupc  principale 
Série  Skeena. 


l'rofondiur 
en  piidi 
210 
218 
230 
2.iS 
24.^ 
24.S 
272 
277 
292 
.501 
.?09 
312 


Couche  massive  de  conglomérat 

.Aruilc  hrimc   ,    . .  

Cliarlion  avec  0  7  de  schiste  au  centre 

'  iri's  brun  schisteux  

Schiste  brun 

Charbon   

Schiste  noir.  . 

Charbon  avec  un  pied  d'argile  au  centre 

Schiste  noir  et  brun 

Grès  argileux 

Schiste  noir 

Charbon 

426     Schiste  bruns  et  grès  schisteux  avec  quelques  veines  de 

charbon  

46.Î  lit  massif  de  grès  avec  cailloux  de  silex  dans  les  |  infé- 
rieurs;  schisteux  au-dessus 

164     Charbon 

714     Schistes  noirs  avec  beaucoup  de  filons  de  charbon  et  de 

nodules  d'oxyde  de  fer 

724     Wine  de  charbon  s,de 

732     Grès  grossier  mou  et  friable 

736     Schiste  noir 

770     Grès  siliceux  dur,  s'oxydant  en  rouge,  grossier  par  places. 

803  Schiste  noir  et  brun  .ivec  troi.s  minces  veines  de  charbon. 

804  Charbon 

Ç2n     Schiste  noir  et  br;m  avec  nodules  de  fer 


Éptiisseur 
en  pieil-, 
107 
8 
12 
5 
10 
3  1 
24 
15 
4..Ï 
9 
S 
2  8 

114 

V, 
1 

2S0 


12 
34 
33 
1 
16 
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Profondeur  Epaisseur 

Cl.  pttds  ,,„  pieJi 

aib     Cris  .irt;iliMix 15 

SS7     Grès  bruns  avec  bandes  de  schistes   calcaire  en    bas  et 

caillijux  du  bilex  en  haut 51 

'^lll     Schiste  brun  avec  bandes  de  nodules  ferrugineux  fussili- 

fères  et  veines  de  charlxjn j  î 

''25     (  .ré>  brun  à  gr^'in  fin  au-dessus  avec  cristaux  de  pyrite,  et 

phis  grossier  avec  cailloux  de  silex  au-dessous 15 

'AH     En  partie  caché;  sans  doute  schiste  brun 16 

'M7     Grès  siliceux  s'oxydant  en  rouge 6 

')S>     Schiste  noir jj 

'>S')    (  '.ris  ari'ileux  (filons  de  houille) 4 

960     Charixjn . .              j .  3 

981     Argile  noire 21 

98.'     (.rès  schisteux 2 

985     Charbon  sale 2  •  ^ 

1 ,026    Schiste  noir  et  grès  schisteux  avec  trois  filons  de  charbon. .  41 

l.Oîi)     Ch.irbon 4.5 

\  i'^'l     Argile  noire  et  grès  argileux 41 

1,1111  Grés  mous  jaunes  avec  cailloux  siliceux  et  bandes  d'argile.  39 
I   1 1>     Grès  grossier  avec  beaucoup  de  cailloux  de  silex  en  bas, 

[ilus  fin  plus  h.iut 35 

I.IK5     Schistes  noirs  et  bruns  avec  filons  de  houille 40 

i,lH6     Houille 1.3 

1 , 2(18    Schistes  noirs  avec  filons  de  houille 22 

1 ,210    Grès  gris  grossier  rubané 2 

1.221  Si  histes  noirs  avec  filons  de  charbon U 

1.222  Charbon l.j 

1.2.'9     S<  histes  noirs   I7 

1.2  m     Charbon /  "  j 

1 ,27'»     Schiste  ncir  et  grès  argileux 39 

I  i'>'>    Grès  dur  siliceux 20 

1.411  Schiste  noirs  et  grès  schisteux  >ri.ns  avec  filons  de  houille.  142 
1  fc'jii     Schistes  noirs  séparés   par  des   lits  minces  de  grès  brun 

schisteux 219 

I  ,'>72     Grès  gris  grossier  s'oxydant  en  rouge 12 

l,'i'>,?     Schiste  noir 21 

1 .695     Charbon  sale 2 

l.S.iS     .Schiste  noirs  avec  quelques  filons  de  charbon  et  ojelques 

grès  schisteux      140 

1,910     f  .rès  ,ivec  lits  intermédiaires  de  schiste  noir      75 

■Î.OOS     Schistes  noirs  avec  (juelques  filons  de  houille 155 

2,007     < '.rès  siliceux  s'oxydant  en '-ouge 2 

i.417     Schistes  noirs  et   bruns  avec   trois  veines  de   houille  de 

moins  d'un  pied  d'épaisiseur 350 
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2.417 

2,5(15 
2,551 
2,6(11 

i  (>V) 

2,f)47 
2 ,  ().s,S 

2 ,  fiS') 

2..S1HI 

2,Sil') 
2.')f<i 
,v()25 
3.221 

3,4,!5 


.4()0 

.()(*,! 

.()(W 

.624 

.024 

.()')7 

.7.^5 

,821 

.^11 

/>M 

y44 

("narhoii 0.5 

Srhisles  noir  et  gris  schisteux  mou 88 

t. ris  ^jris  grossier  s'oxyd.mt  en  jaune 46 

(■ris  schisteux  et  arj;iles  noires  avec  un  filon  au  moins  de 

(h.irlion  non  mis  .\  découvert 50 

(iri~  >;ris  grossiers  entremêles  de  schiste  et     'oxyd.int  en 

j.iiine     ,?8 

(irès  schisteux   . .                      .    .  s 
(  irès  fin   schisteux  ei  ,           ■  a\ec  filons  de  tharl)on  et 

plantes  fossiles                          41 

(h.irlion                                    1 

(  .rc>  mous  schisteux  et  schistes  j.iunis  ,ivec  nodules  cal- 
caires 111 

Cirés  grossier  rub.iné  s'oxydant  in  j.iiine            6 

Schistes  liruns  et  grés  schisteux  en  p.irtie  cachés 158 

Schistes  bruns  et  grés  schisteiixavec  de  nombreux  nodules.  61 
Schistes  bruns  et  grés  schisteux  p.irlois  de  teinte  [Hiurpre. 

l  n  lii  contient  des  fossiles  e'  un  lilon  de  charbon  196 
(irts    grossier:,    et    schisic  semblables    aux    prc-cédentes, 

celles-ci  prédominant           214 

(  .rés  durs  schisteux  s'ox\il.int  rouge  25 

Si  lii-Ii  nuir  .i\ec  litr.  de  nodule^  M  î 

l'onglomér.its                                                                            ,  ,  (, 

SchiMe  noir                                                                             ,  15 

('h.irlion    .  11-4 

^rlii-le  noir  et  i.'rés  .ir^ileux.  lu  schi-te  prédomiii.int  7,i 

I.its  massifs  de  grés  dur  ?,N 

Schistes   bruns   avtc   queliiues    lits   de    gré-,    schisteux  et 

filoiiN  lie  (h.irlion  ,K,'< 

(  li,irlioii.  ()•,? 
Schistes  noir:- et  grés -chi~teux  gris    ,                            .115 

Cirés  gris  durs  7 


(.iroupe  Ilavltci 

.C^74  '-'1  lii>les  noirs  ,ivec  (pielques  li.indes  de  grés      lii>teiix  ,?ll 

4.(11(1  l.it>  alternés  de  grés  bruns  (cassure  grise)  et  schiste  noir  Mi 

4  ,(l'l(l  (  irés  gris  et  schistes  noir: ,  les  schistes  prédominant         .  S(l 

4.U(i  I  lié- >;ri-.  prédoniin.int  sur  les  schi-les  noirs 320 

4.15J  Si  hi>:es  noiio- ,i\ec  nodule:,  '  .lie, lires  30 

4,45,s  (  irés  gris  dur  a\ec  grains  de  schiste  noir                              .  0 


(  r-  ili'(i.\  >;n)>iiH's  peuvent  être  ciimparéos  ])ar  Ic-^  veinrs 
de  houille  ([ui  se  fciieii.itreiu  à  2.^0  pieds  au-dessous  des  con>;lii- 
mérats  épais.     On   reniartiuera  ((ue   le;,  lits  de   grès  siliceux  à 
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761  et  770  piwls  ilc  profondeur  i-t  à  1,634  pieds,  et  1,612  pieds 
se  rorres[)on(lent,  ainsi  que  les  veines  de  houille  (jui  se  trouvent  à 
724  et  727  pieds.  Bien  qu'on  n'ait  pas  CtiibU  de  relation  entre 
1.  -  .lutres  couches  de  houille  on  n'en  a  pas  moins  noté  dans 
iHiuroup  de  cas  la  présence  de  veines  à  des  niveaux  correspon- 
(lint-  -inon  identiques.  Ainsi  dans  la  coupe  d'Anthracite 
(  ntk  entre  les  profondeurs  de  538  à  671  pieds  plusieurs-  couches 
hiniillères  existent  dans  les  schistes  argileux  noirs,  tandis  que 
dan-  1,1  coupe  principale  on  a  trouvé  aus^i  des  couches  de  houille 
il.in-  r.iryile  noire  à  une  profondeur  variant  de  4j4  à  714  pieds. 
(  .puni. ml  il  est  évident  (|ue  le>  lits  de  grè>  schisteux  contenant 
lie-  K.ilet-  ne  >e  corre-pcjndent  pas  dans  les  deux  coupes  et  in- 
ili(|iRnl  une  t;rande  irrégularité  dans  la  distribution  de  ces 
((Hiclu-.  On  n'a  pas  publié  la  partie  inférieure  de  la  coupe 
[iriiu  ijKile  cir  elle  se  trouve  certainement  au-dessous  des  couches 
ini|"'rl.inti's  de  houille. 

la  coupe  suivante  prise  sur  le  tlanc  >u<\  de  la  (haine  située 
.1  IV-t  (le  1.1  bifurcation  du  Trail  Creek  est  importante  car  il  y 
.i\.iu  \)\u>  d'éboulis  et  on  a  pu  relever  un  grand  nombre  de  veines 
iilii-  ou  moins  sales.  La  suite  de  cette  coupe  relevée  en  1911 
est  donné  également  et  l'ensemble  couvre  une  hauteur  de  1,500 
î'ieil-  où  les  couches  correspondent  sans  doute  à  la  grande 
ni.iji.rité  (\c  celles  découvertes  dans  le  bassin.  Ces  coupes 
IHii\ent  être  r.ipprochées  de  la  coupe  principale  au  moyen  de 
Il  veine  de  houille  (jui  se  rencontre  à  2,417  pieds.  Nous  l'avons 
il'  -ii;née  sous  le  nom  de  coupe  de  Jackson  Mountain  au  lieu  de 
Il  lui  lie  Trail  Creek  que  nous  lui  avions  donné  l'année  dernière. 


Coupe  de  Jackson  Mountain 

P"\'"''dcur  Epaisseur 

'"  P''J^  en  pieds 

1    l.*7     Schiste  brun  et  grès  friable  grossier .S6 

1.I''7     Schiste  bleu  avec  plantes  fossiles 10 

1 .207     Schiste  jaune  tendre 10 

1,210     Charlion       ,    .  ,^3 

1.24.Î     (  .rcs  j.iiino  tendre  .M 

1.244     Schiste  liiluiiiincux  1 

I    -M     Schiste  noir  17 

1.2()6     Crès  fri,il)lr  .'i  silex  S 
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Profimiirur 
en  pteds 

I  ..î.iS  S(  hi-ti'  j.iunu  Awc  lits  de  schiste  noir  au  sonimi-t 

I  ,  itl  Cliarliori  (sale) 

1  .4."'  Schiste  brun  ffiiillcté 

1.1.^2  Schiste  hit uniini-iix       

1,457  Schiste  noir  

1  .  156  Charbon  (sale) 

1  .5';2  Schiste  brun  et  noir 

1 .612  Crès  siliceux  dur 

1  .(>H2  Schiste  noir 

l.f>S.Î  Charbon 

1 .  (i''8  Schiste  noir  


1  .  .11''  C.rès  argileux  en  lits  minces 

I  .>^,i5  S<histe  jaune  et  noir 

1  ,  NS.<  (irès  gris  grossier 

!,'*2t  Schiste  noir 

!.').'()  Charlwn  (sale) 

1  ,')SS  Schiste  jaune  et  noir 

1   'i')l  Charbon  (sale) 

1  .'>'H  Schiste  noir 

i.lM4  Schiste  jaune 

2.ins  CharlH)n  (sale).,    ' 

-',ll(i4  Schiste  jaune  et  noir 

J.OSH  Cris  gris  en  lits  minces 

2 .  (»S<)  Charbon . , 

2.1(12  Schiste  noir  et  brun 

2,144  C.rès  iriable  jaune  et  brun 

2.143  Charbon '.'......'....'.'.. 

2,  1.5IP  >i  hi^tc  noir 

2.1(1  (  .i-(  ■-  grossier,  massif,  au  centre,  mais  schisteux  au-(!essus 

et  .lu-desMjus 

2 .  1<;.S  Schiste  argileux  noir 

2 .  V)<)  Charbon  (sale) ....'..'.'.... 

2,27.?  Schi.ste  argileux  noir  

2 .  292  C.rès  jaune,  très  argileux  à  la  partie  inférieure 

2,  ?14  Schiste  argileux  noir 

2 , 1  55  Grès  argileux,  jaune   

2.350  Schiste  argileux  noir   

2.351  Charbon .    ■'■■'.' 

2,366  Caché,  .sans  doute  schiste  argileux,  n.jir 

2,403  I.its  épais  de  grès  argileux,  j.iuniss.int  .'l  l'air 

2,413  Schiste  argileux  noir 

Ch.irhnn,  non  étudié   


Epaisseur 

en  pieds 

(.9 

6 
88 

3 
25 

1 

134 

20 

70 

1 
16 
10 
127 
47 
41 

1-8 
62 

31 

3 
50 

4-2 
1(> 
24 

1 
13 
42 

1 

5 

21 
24 

4 
74 
19 
22 
21 
15 

1 
15 
37 
10 
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!' 


.'..W8    Clrts  gris  massif,  jaunit  en  s'oxydant 

2.413     Schiste  ari^ileux  noir 

.',117     t'harbon 

J,  IJd     Sdiistc  argileux  noir 

1 ,  n'A     '•.  ixis  Rris  massif 

2.454  Schiste  argileux  noir  en  partie  caché 

2.455  Charbon  (salo    

2,497     Schiste  argileux,  noir 

2,501     Charbon       

2.511     Schiste  argileux,  noir 

2,538     (irès  gris,  jaunit  en  s'oxydant 

2.555  Schiste  argileux  noir  légèrement  arénacé  au  sommet . .    .  . 

2.(i(M  Caché;   sans  doute  schiste  argileux  noir  sur  toute  l'ép.iis- 

scur 

2.605    Charbon 

2.607  Schiste  noir 

2.608  Charbon 

2.623     (Irès  argileux  jaune 

2,666  Schiste  argileux  noir  avec    minces    couches    de    grès    au 

sommet 

2.671     (irès  grossier  j.iune 

2  711)  V.n  [lartie  caché,  sans  doute  schiste  noir  sur  toute  l'épais- 
seur  

2,71*  (  .rès  M  liisieu>  .  . 

2.7,^5     Schiste  argileux  arén.icé,  par  endroits 


21 
15 

4  3 

3 
18 
16 

14 
42 

3  5 
10 
27 
17 

46 
3  6 
2  5 
0-9 

15 

43 
5 

30 

42 


I  'n  -cniblc  pouvoir  t'tahlir  les  relations  suivantes  entre 
s  t'iuiiis  (le  Jackson  Mountain,  l.i  coupe  principale  et  celle 
.\iithr.icite  Creek, 


Jiickson  Mountain 


Coupe  principale 


Anihrdcile  Creei 


1210— Charbon,  3  3  pieds., 1222— Charbon,  1    1  pied 

126fr--(;rès  ,1  galets,  5  pds, 11299— Cjrès  dur,  20  pieds.  1257— Grès,  43  pieds. 

1612— Grès  <lur,  20  pieds.! 1634 — (irès  dur,  6  pieds 

1683— Charbon,  1  pied,     j  1695— Charbon,  2  pieds 

2089— Charbon,  1  pied.       :2085— Charbon,  2  5  pds. 
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On  nmarq liera  en  outre  une  relation  générale  dans  les 
i^Tiuu\>  détails  bien  que  les  lits  pris  isol«''ment  souvent  ne  cor- 
respondent pas.  La  coupe  de  Jackson  Mountain  est  située 
à  8  milles  au  sud-est  de  la  section  principale. 

i:ii  comparant  le-  coupes  il  le>  lits  de  tout  le  !>assin  on  [leut 
diviser  la  -érie  Skeena  en  4  1,'roupes.  La  profondeur  inciii]ijt.c- 
pour  (hacim  cM  ccll,-  (|u'on[  donné  les  coupes:  l'épaisseur  varie 
san>  doute  dans  les  ditïérentes  [larticN  du  bassin. 

(.'.kocpi:  1 
Priifondeur 

(>-l,?0()  (\)nKlonuTats  en  lit^  éfuis,  grcs  durs,  k^'s  schisteux,  souvent  à 
silex,  Kénéralenient  jaunes  ou  ilevenani  jaune  en  s'oxydant, 
schistes  argileux  bruns  et  noirs,  et  couches  de  houille. 


Gkocpk. 


\M>n-2M)()  Succession   de 


schistes  noirs,  hruns  et  pourpres  avec  lits  inter- 
médiaires de  grès  «ris  friahles  s'oxydant  en  brun  et  (iuel.|iic;5 
grès  silii  eux  et  argileux  à  silex  avec  de  nombreuses  veines 
de  houille  sale. 


Gkocpe  ,? 

2,?l)f»- .50011  Série  de  schistes  argileux  jaunes  et  bruns  et  de  grès  gris  argileux 
devenant  jaunes  à  l'air.  On  y  rencontre  des  lits  intermé- 
diaires de  schistes  .irgileux  noirs  et  des  couches  de  houille. 


(.Kilt  l'i;  4 

300U-.V;,=;i)  Grès  grossier  et  friable  et  argiles  schisteuses  noires,  grises,  et 
pourpres  avec  des  lits  de  grès  durs,  de  conglomérats,  et 
quelques  veines  de  houille. 

Il  importe  de  remarquer  que  tous  ces  groupes  contiennent 
der-  cciuclus  de  houille  et  qu'on  y  renccjntre  toujours  des  schistes 
argileux  noirs  et  bruns  et  des  grès  argileux.  Les  grès  gris  grossiers 
defnabh  -et  qui  brunissent  A  l'air  sont  caractéristiques  des  groupes 
2  et  4  tandis  (|ue  les  grès  argileux  jaunissant  à  l'air,  les  schistes 
bruns  et  de  beaux  échantillons  de  plantes  fossiles  caractérisent 
les  grouper,  1  et  3.  (\>s  deux  derniers  groupes  contiennent  aussi 
les  meilleures  veines  de  houille.  Le  gnniiH'  n"  4  là  oii  il  se 
rencontre  dans  la  chaîne  au  nord-est  du  bassin  contient  beau- 
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(.niii)  plu>  (If  ('()ni;l(iiTiirats  (|iii'  dans  Ic^  autres  localités;  dans 
a>  ciini;liimrTaI>  se  trouvent  <K>  numhrcux  ffissilfs  marins  vi  le 
cini'nt  <If  i;rès  et  de  cdnfilomérats  est  plutôt  calcaire.  Ceci 
indique  (|iie  cts  couches  ont  été  déposées  sur  la  côte  d'un  delta 
(Hii  a  été  maintes  lois  envahi  par  la  mer.  Dans  le  Kf'iiiie  n"  2 
dii  rencontre  (|uel(|ues  fossiles  niiirins  dans  la  vallée  du  Moss 
(rei'k  et  ilans  celle  de  la  Skeena.  mais  à  l'ouest  de  cittc  vallée 
Il  n'en  lr(iu\e  plus.  Il  e^t  prohahle  (\uv  le  lit  épais  de  coni.;lo- 
iiicr.it  (|iii  existe  au  sommet  du  groupe  n"  1  et  s'étend  sur  une 
t.ince  de  15  milles  vers  le  nord-ouest,  re()résente  un  nou\-el  en- 
'.  ;lii--rnuiit  de  la  mer  vers  l'ouest. 

r.ir  -uite  de  la  ressemhlmce  des  lits  dans  les  dilTérentes 
~ul"!l\i-iiin-  de  la  série  Skeena  et  dt'  l'absence  de  dilTérence 
ir.iiuliée  entre  k's  ni\eaux  il  est  impossible  de  délimiter 
.i\ec  préci-ion  les  surfaces  où  affleurent  les  différents  groupes; 
'!'  |ilii-,  la  structure  s^n'ologique  du  bassin  est  extrêmement 
i('mpli(|uée.  Voici  cependant  un  ai)er(,u  d'ensemble  sur  l.i 
ili-trlluilion  dos  différents  j;roupes. 

(iroupc  4. — C"e  groupe  affleure  sur  le  tlanc  sud-ouest  de  la 
rliaiiie  (lui  limite  le  bassin  au  nord-est  au  sommet  de  la  chaîne 
entre  les  vallées  du  Moss  et  de  la  Skeena  et  sur  les  Hancs  d'un 
.imirlinal  (jui  traverse  le  Currier  à  5  milles  de  son  embouchure 
Il  -1-  dirige  vers  le  nord-ouesi  en  tr.iversant  le  Ik-irnes  un  peu  en 
.i\.!l  du  lira-  nord  principal.  L'existence  du  ^Toupe  Hazelton 
K'  liin^'  de  l'axe  de  cet  anticlinal  a  déjà  été  signalée  et  une  bande 
(iroiie  de  la  même  formation  se  rencontre  sur  le  tlanc  nord-ouest 
'!'■  1.!  (  liaîne  entre  le  Moss  et  la  Skeena. 

(iniiipr  3. — Ce  groupe  est  le  plus  répandu  dans  le  bassin 
fil-  '.roundhog  et  occupe  la  plus  grande  partie  des  vallé'cs  de 
M"--  (  t  de  la  Skeena  ainsi  que  les  plateaux  entre  la  chaîne  à 
l<-i  du  Nass  et  l'anticlinal  décrit  au  paragraphe  précédent. 
■\\i  îiiTd  du  bassin,  le  mont  Klapixin  et  la  vallée  transversale  du 
hras  e-^t  du  Kla[>pan  reposent  sur  de  larges  bandes  de  ce  groupe. 

droupe  2. — Ce  groupe  subit  facilement  les  actions  érosives 
et  bien  (jue  les  couches  inférieures  soient  recouvertes  par  celles 
dit  groupe  ,?  à  beaucoup  d'endroits,  dans  la  vallée,  il  est  pro- 
bable {]u'il  n'en  l'xiste  de  grandes  épaisseurs  qu'aux  endroits 
"ù  le  gr(^iupe   n"    t    se   rencontre.     Les   meilleurs   affleurements 
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«ml  ('tr  lr(in\<''s  ^ur  le  tl.inc  iKinl-mic-t  du  niniit  J.ickxiii  et  -iir 
le  liane  i  st  du  riKiril    Table  au  >U(1  de  la  vallée  de  Lanj^lois. 

i,r(iupi-  »■■  I. — I.f,  lits  inférieur-  du  s^roupe  1  forment  Ir 
soniinel  de-  monts  Jarkson  et  Tahle  et  la  ch.iînc  à  l'oue-t  de  U 
vallée  de  la  Skeena  où  l'i.n  en  a  reneoiitré  l'épaisseur  la  plus 
<  on-idéralile;    il 


.■xi-tetit   peut-être  à  (|nel(|ue-.  autre-  endroit-. 


l-.ntre    le   Currier  et    l'Anthraeite   le-    lit- 
partie   inférieure  du    liane  est   d 


Sk 


inlerielirs    gai^neiit 
e   (elle   eliaine   »t    tra\(  r-ent 


i-ena    pro   de   I  i  inlioui  hure   du    (  urrier. 


thraeite  ee  ^'n 


ehaine 
dan-  I. 


iiipe  tie  -enilile  exi^ltr  (|ue  -ur 


Wi    nord    de   l'An- 
(•-  -omniet-  dr  \.\ 


ni, 


'■^    "Il    n  .1    [la-    \erihé    -on    iinporlanee    \crs    l'om-i 


1  re'^ion  -itiiee  au  nord  du  Heirne- 


e   luetaniorphisnie   -ii;nalé 


>ropo~   ilu 


croupi    lla/i'Itiin 


e\i-ie  au--i  dans 


:-érie  Sk 


eena.  -uriout   au   \ol-uiai;e  île-  nom- 


lail 


es    et    ou    le-    |ili-    -ont    I ré- 


allons 


N 


on    seuil  nient 


ar^ulcs  sont 


:-liist 


euses   mai- 


le- 


ollt     -OUMIlt 


lahles  plan-  <k'  (■li\ 


■.ii;e  a  ti'l  point  cpie  eeu\-ei  ont  été  pri-  pour 


plan-    lie    -tratitiealion.      Soincnt     le-    eouelie-    de    houlllt' 
-ont   telli  nu  ut  éera-ée-  que  la  houille  >   e-.î  réduite  en  pous-ière. 


l\ 


\eine-  el   île-  \euiu 


le-  il 


«liri'CIiiin 


-   le- 


e  i|uarl/  lra\er-ent  dan-  ditiérentes 


ure-   et    surtout    le-    Miiii 


-  de   h. 


Parfois  des  ti--ure-  jilu-  ou  moin-  ano-ti 
de    (|uarl/.      On    rencontre    aussi    iiuel 
mai-  elles  sont  plus  rari-s. 


lomlk'  non   hri- 


>mo-ee- 


int  ele  remplies 


ussi    ijuekjiies    \emu 


Us    de    caUite 


Rodu's  éruptivcs  de  Bulktiy 

Les  roihe-  érupti\es  de  ({ulklcy  forment  d'iîiunen-e-  1m- 
tholitlu-  au  \(iisina^;e  d'Ha/elton  et  plus  au  nord  mai-  ne  -o 
reneonlrent  pas  dans  le  bassin  de  C.roundho;,'.  l.e-  monts 
koeher  Déboulé  et  Htidson  Hay,  la  ehaine  Babin  et  d'auin- 
nionta^ne^  {)lus  élevées  sont  surtout  forméi's  de  ces  roi  lu  -  et 
leur  crête  déchiquetéi'  e-^t  due  à  la  rési-tanee,  à  l'éro-ion  lie- 
roi  he-  lignées.  Ces  roches  sont  é\idemment  plus  récentes  (lue 
celles  de  la  série  Skeena  car  de  nombreux  dykes  et  de  petits 
batholithes    coupent    cette    série    sur    la    Skeena    et    le    Ki-piox. 

I-.n  l'Ml  on  n'axait  trouvé  ([u'un  petit  nombre  de  fossiles 
iiutrtebrés.     Le   D'     Percv    K.    Ravmoud    a    relevé    le  Mactra 
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mahrints.      I.n    V>\2   m    vigilant    1V>1   du    l).i-.>in   on    a    trouvé 
iliM'chaiit liions  plus  nom!)riux  et  le  D'    T.  W.  Stanton  a  dttcr- 
miiir  K>  -uiwmts: — 
l.iiiiti  is[). 

O.s/mz  (2  espèces  différentes). 
(  'ardittm  f  esp. 
J'iniromya  ?  esp. 
l.a    lauue    invertébrée    ne   rontient    pas   d'esijèees    apparte- 
nant h  t\t-  horizon^  bien  défuiis. 

\ii  iionl  de-  masses  éruptivcs  de  Bulkley  au  voisinaj;e  de 
ll..iltoii.  1<>  couches  de  groupe  Hazelton  à  de  rares  exce[)tions 
pn'-.  ont  niu'  direction  nord-ouest  et  l'inclinaison  prévalente 
ot  vers  le  sud-oue>t.  Celle-ci  est  d'ailleurs  prononcée  et  les 
o'iulies  forment  à  certains  endroits  le  flanc  le  plus  incliné  d'an- 
•  m;m.ui\  dir-ynirtri(|iies.  Dans  la  plupart  des  cas,  d'.iilleurs, 
If  tl.inc  nord-est  de  ces  chaînes  est  probablement  composé  d'une 
-iiiression  de  blocs  retournés  avec  des  plissements  de  n.ilure  à 
l'rM\,„|inr  la  formation  de  failles  dans  les  plis  tournés  à  l'est. 
i':i  a  noté  ju-(iu'à  trois  failles  entre  la  crête  d'une  chaîne  et  la 
liniiir  lie  végétation  sur  ses  flancs  et  le  même  phénomène  a  été 
ni.  \é  dan.--  les  vallées  de  nombreux  affluents  de  la  Skeena. 
I>ii'-  li>  [i.irties  boisées,  l'existence  de  ces  failles  est  très  difficile 
i  x.ntKT  ."i  moins  cn'e  l'étude  géologique  du  pays  ait  été  faite. 
<  ninine  tel  n'est  pas  le  cas  entre  llazeltcjn  et  le  bassin  de  (",r.)und- 
hii;:.  l'opinion  de  l'auteur  (|u'une  succession  de  failles  existe  sur 
Il  11  me  e>t  de  la  chaîne  est  en  partie  hypothétitiue. 

Au  \()i~inage  de  Hazelton  les  couches  se  relèvent  au  bord 
'!i-  iMlliolilhes  et  comme  ces  masses  ignées  sont  généralement 
.ill"iigées  de  l'est  à  l'ouest,  la  direction  prévalente  à  Hazelton 
(littère  notablement  de  celle  riu'on  note  ailleurs  sur  la  route  du 
hassin  de  (  iroundhog. 

l.a  structure  géologieiue  du  bassin  de  C.roundhog  est  ditificile 
.1  .inaly>er  Kn  général  les  couches  semblent  former  des  pli.s 
nnwrsés  \ers  le  nord-est  et  ayant  leur  axe  dan>  la  direction 
du  nord-ouest.  Par  suite  de  la  nature  des  coucho,  leur  incli- 
nuison  est  vers  le  sud-oue>t,  bien  qu'à  certains  endroits  elle  soit 
VIT-  le  nord-est.  Les  ()lissements  principaux  sont  en  maints 
""lr...t-    compli(|ués    de    plissc>ments    secondaires.      De    nom- 
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leur  nicliiiaison 
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rs   de   la    si'rie   Skeena; 
est  de  M)  à  40°  vers  le  sud-ouest;    elles  semblent 
ll,inc  ouest  d'anticlinaux  retournés.     Au  sommet  de^ 


couches    inf(''  'eures   ( 


,lU^^l    111. us   elles 


lit 


inclinent 


I.Uls 


de   la 
des  d 


Ske 


série 
irectioiis  \ariéer 


■eiia  affleurent 


l't,  en 


^(■■iiér.il,   ,iu   \(ii>ina>,'e  du   plan  des  anticlinaux  principaux  (luo 
vêlent  Us  cli.iîiies,  mais  elles  sont  séixirées  par  des  failles  des 


ri 


hv~  .'i  inclinaison  plus  régulière  sur 


lert 


anc  sud-ouest. 


ihes  .\  inclinaison  irréi;iili(.''re  sont  à  leur  tour  reji 


ti''e:.  vers  le  nord-est  au  del 


a  il  une 


.itrc  f 


iule  qui  dans 


la  ch 


lîne  située 


.\  l'est  de  la  vallée  du  Moss  et  du  Kluasetz 


api 


lartient  au  groupe  Hazelton;    celui-ci  afifleure  le  lon^ 


la 


Irontière  nord-est  du  bassin  et  maniue  en  général  l'axe  anticlinal 
de  1,1  cli.iine.  La  chaîne  qui  se  trouve  entre  les  vallées  du  Moss 
et  du  Kluayetz  d'une  part  et  de  la  Skeena  et  de  Stikine  d'autre 
part  a  son  axe  anticlinal  indiiiue  par  les  affleurements  sinueux 
du  !.;roup('  Hazelton  qui  se  dirigent  \Trs  le  nord-ouest  le  long 
des  pt-ntes  nord-est  de  la  chaîne. 
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I,c  t^nisi(^m^  anticlinal  (|uc  forme  la  chaîne  limitant  la 
v.iilt'f  (If  la  ^kcciia  it  du  Stikine  ,\  l'ouest  e^t  aus-i  nian|Ur  par 
une  liandc  iir.-uulière  de  Ma/elton,  diriKée  vers  1.'  iiord-oue-,1  le 
hnVA  (Us  ^Mtnnuls  -ud-ouest  de  la  chaîne.  [..•  (|iialriètne  an- 
ticlinal formé  des  coui  lies  inférieures  de  Ki  -.rie  Skeena  suit  la 
r  roi  sud-ouest  des  sommets  de  la  diaîne  (|ui  iiordc  la  \  allée 
'!u  \a»-  -ur  -on  versant  nord-est, 

I  r  \ir-anl  iM>rd-est  d,-  la  rhaiiie  (|ui  I,  ;rde  U-  lia^-in  à  r,.,i 
ri.i  pas  <  lé  étudié  mais  il  c-t  prohal.le  (pi'il  offre  les  mêmes 
caraelères  ipie  Ie>  autres  .haines  décrites  ci-de-sus.  i;n  ce 
(jui  cuncerne  ces  ch.iînes  sur  le  versant  nord-esi,  au  di--oii,  de 
l'dxe  (le  l'anticlinal,  les  difféniiles  cou(  hes  de  la  série  Skeen.i 
j'indinenl  \<r-  le  >ud  (Uiest  en  form.mt  prohahlement  le  ver-ant 
i-t  renverse  de  l'anticlinai;  d'ailNMir-  ces  couches  sont  coup<V-s 
lie  ftilles  (I  par  endroits,  forment  des  synclinaux  et  des  anlidi- 
naux  secondaires. 

Ces  (|uatre  i  liaînes  senhlent  donc  représenter  des  anticli- 
naux ren\er>é-  .  t  déformés  )ar  de-  faille.-  et  drs  pli-  secondaires. 
Les  trois  \ allées  princii)ale:.  et  la  ilépressioii  parallèle  (pii  sépare 
les  vallées  de  la  Skeena  et  <  u  Stikine  de  celle  du  Nass  sont  sup- 
[xiHvs  inclicjuer  d'une  m.mière  analogue  la  po-ition  de  (piatre 
-vnclinau.N  [.rincipaux,  le  lonu:  des(|Uels  en  général  les  couche 
-"Ht  nioiii-  inclinée-,  ("es  synclinaux  sont  -ans  doute  limités 
par  ,k-  tailles  ,t  sont  déformés  par  des  plissements  secondaires, 
ni.i-  kiir  structure  Ké(jloi;i(lue  n'est  pas  facile  à  étudier  vu  le 
'"'UN  rement  de  drift  et  l'abondance  de  la  vi-gétation. 

Il  description  ci-dessus  donne  une  idée  K^^'nérale  des  ca- 
r.ui.r,s  KéoloK'qiies  principaux  du  bassin.  Mais  la  présence 
|le  plis  secondaires  et  surh.ut  celle  de  failles  non  parallèles  à 
i'ixc  principal  <les  plis  déterminent  des  dispositions  locales 
trc-  diltércntes  de  la  structure  gt'nérale.  C'est  ainsi  cpie  la 
' ''■""(  -ituée  à  l'ouest  des  vallées  de  la  Skeena  et  du  Stikine  est 
w.iiverte  de  C(juches  appartenant  au  gn-iupc  supérieur  (\»  1) 
'II-  Il  sérij  Skeena  (jui  couvrent  U'  •  surface  large  de  4  à  6  milles; 
'l's  couches  y  forment  un  synclinal  traversé  de  failles  comme  le 
rote  du  bassin 

l.ts  failles  qui  compliquent  tant  la  structure  du  bassin  ont 
une  direction  N  60°  VV  et  coupent  les  chaînes  sous  un  angle  aigu. 
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l'ne  autre  caractéristiciiie  de  la  partie  méridionale  du  bassin 
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l.'.iiitiur  n'a  ru  quv  piu  du  temps  à  consacrer  à  la  limite 
mérididiiale  du  l)as>in,  nia>-  la  structure  à  cet  endroit,  est  ana- 
logue à  celle  de  la  région  méridionale.  Les  roches  dan-  la 
chaîne  (lui  se  trouve  à  l'ouest  du  bras  oriental  du  Klappan  ont 
une  inclinaison  vers  le  nord,  ce  (jui  corres[)ond  à  l'inclinai-.!, n 
~ud-oiiest  de  la  vallée  transversale  du  l'iirrier.  Deux  failles 
bien  détniies  ont  été  relevées  et  elles  semblent  s'incliner  \irs 
l'iiuist  en  a|)prochant  de  la  limite  du  bassin. 

La  partie  l.i  [)lus  intéres>.uite  de  ce  district  au  i)oint  de  \  ne 
économi(|Ue  est  le  bassin  houilier  de  droundhog. 

MAL  Beatcn  et  Kobes  ont  signalé  les  veines  s\iiv'antes 
sur  leur  carte  déjà  mentionnée.  Sjr  le  Xass  ils  ont  trouvé  ilu 
charbon  exploité  à  deux  endroits  différents  et  sur  le  Panorama 
des  \eines  de  3  pieds  et  6  pieds  ainsi  (jue  bur  la  montagne  au 
sud-est  de  l'embouchure  du  Panorama.  Sur  la  montagne  entre 
le  br.is  sud  du  Panorama  et  les  sources  du  Beatcjn  (atlUient  du 
Sownialda)  ils  ont  signalé  une  veine  de  20  pieds  et  une  \cine  de 
12  pitds,  et  aux  sources  du  Beaton  une  veine  de  six  pieds.  Ils 
ont  trouvé  près  de  l'embcjuchure  du  Anthony  ime  veine  de  .î 
pied-,  près  des  sources  du  Beirnes  tme  veine  de  12  pieds  et  une 
de  16  pieds,  et  plus  au  sud,  près  du  continent  du  second  affluent 
en  venant  du  nord,  une  \eine  de  six  pieds.  Ils  ont  enfin  trouvé 
une  veine  de  4  pieds  et  une  de  6  pieds  au  sources  du  Meadow, 
gros  affluent  du  Currier  Outre  ces  veines  dont  ils  ont  mesuré 
l'épaisseur,  ils  ont  trouvé  des  débris  de  houille  à  beaucoup 
d'autres  endroits.  L'auteur  de  ce  rapport  a  aussi  relevé  '.■ 
nombreuses  traces  de  houille  mais  n'a  mesuré  (]ue  trois  veines 
dans  cette  région  dont  la  première  se  trouve  sur  le  premier  gros 
affluent  du  Panorama  au  sud;  elle  afileure  sur  la  rive  nord  à 
200  verges  au  sud  du  contluent  de  ce  cours  d'eau  et  à  70  pieds 
plus  haut.  L.i  veine  a  4  pieds  ]  d'épaisseur  et  a  une  inclinaison 
de  42"^  vers  le  nord-est.  l'ne  autre  veine,  de  8  pouces,  se  trouve 
au  niveau  du  cours  d'eau  en  dessous  de  celle-ci.  Les  roches  dans 
cette  région  sfint  disloquées.  Sur  le  bra  sud  principal  de  l'An- 
thon\-  on  a  mesuré  les  veines  suivantes  en  descendant. 
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('harhon 1  ■')$  pieds 

l.its  schisteux 1   ()()       " 

Charljon   2-25       " 

I. ils  schisteux 75       " 

Charbon 0  9         " 

Total   7-85       " 

Kp  lisbciir  totale  du  charbon 61         " 

In  irli.intilloii  iirrlevt-  dins  la  lidiiiMi'  proprement  dilo  tt 
.iii,il\~i''  par  M.  1".  ('..  W'ait  ,i  dorinr: — 

lliimidité 4-09  <;„ 

I  ombustibic  volatile 8  48  " 

Carbone  fixe 46  29  " 

Cindres 41    14  " 

1  a  richesse  en  ct^ntlres  pr(i\  ient  île  mince-  l,imelle>  de  -cliistcs 
ijui.  existent  dans  la  liimille.  La  \eine  a  une  direction  de  "6° 
et  s'incline  de  17°  \ers  le  -ud.  Il  est  iirolialile  (|iie  cette  veine 
ap[)artient  au  groupe  2,  tandis  (|iic  presciue  tontes  les  antres 
(Lin-cetterésion  appartiennent  an  v;roupe  3:  riais  on  n'a  pu  déter- 
niiiii  r  exactement  l'étage,  \  n  rah-"nce  de  coupe  un  peu  étendue. 
in  .ihaiitillon  de  la  veine  de  12  pieds  sur  la  montagiu-  entre  le 
iir.i  -iid  du  panorama  et  la  source  du  Heaton  donné  à  l'auteur, 
i  c  lé  <m,dysé  l'année  dernière'  et  a  fourni  les  résultats  suivants: — 

Humidité 3-83  % 

Ccinbiistible  volatile 8  80  " 

Carlxjne  fixe       82  98  " 

Cendres 4  39  " 


I  II  Kimparant  ces  résultats  aux  précédents  il  seinbli:  tlou- 
tiiix  (jii'un  échantillon  moyen  de  la  veine  puisse  donner  une  aussi 
liiihle  teneur  en  cendres. 

^iir  la  h.iuteur  f)ui  se  trouve  l'i  l'est  de  Ui  jonction  îles  trois 
Il   -   lu   Trail  Creek,  la  veine  cjui  apparaît  à  1,210  pieds  dans  la 


'  Rapiinrt  sommaire,  1911. 
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-(•(  licMi  (lu  M"i)t  J.u'kson  a  vtO  l'chaiitillniini'i. 
par  M    W.iit  a  ildiiiu'  lo--  réMiltats  suiwiut--: 

llullli'lili' 

t'omliuMililv  Mil.iiili' 
t'.irl)(ine  lixi- 

("rll'irc!' 


ranal\-t'   f.iitr 


1"   16  % 

JS   7.5  " 

45   70  - 

2U  .U  " 


CciU'  M'iiu-  a  vî  [)ir(l>  (l'('-|)ai-~i'iir  it  a  (-tr  nxydt'i'  pn'-  i|u 
-'.miiKt  (ir-  liaiiliur-  au  >w\  du  Miiiit  Jackson  et  à  l'ouc-l  du 
|)iiinl  luliuiuant  ilf  la  pa>>f  Crouiidlui^  uiU'  \iiiii'  .iu'~iir,inl 
()J  piicl-  a  rté  t'fhaïuiUiiniirc  (t  .i  d'innr  à  l'a'iaK-r.  lailt-  lur 
M    Wail;- 


Huniiiliti' 

('<)mlitl>lil>l<-  \(ilatlli'- 
C'.irljonc  tixf 
C'ciKlros. 


10  5-'  ', 

22   15  '• 

40  81  •■ 

26   S2  " 


(■rtl( 


\ruic   a    uiu-   dircctiiiu    de 


awc   une   i 


lU'lill.: 


40 


InrmtT 
suii-  d 


n  a\'un^  ] 


le-    ruilu- 
la  1 


n. 


r-t  trc-  \c>i>nu'  (Ir 


failU 


p.ir 


HazfhiHi    iiit    rtr    rt'i('tc'r>   de    iiianu-rf  a 
imite  uirridion.de  du  lM~~in.     Cette  veine  appartient 
e   au   luiroupe 
a~  examiné  li 


(  Oiinue   nou^ 


a\-on^ 
iinartencUit  à  la 


déjà  dit.  ;i( 
15riti>li  Coli 


ment>   -ur 


•ite  (■' 
k-   el, 


niai^  non 


-  avons  obtenu  (|uel<iue>  ren-ii^nc- 


Ske 


l.e( 


lun^  de   eiile   eompaijnie 
le 


-u 


urner  a  ete  i  tudie  depiu>  le  eon 


r   le   Currier  it 
itluent  du  Caum 


petit  eour^  d  eau  (iiu 


jeti 


e  (lan 


(  urner  a 


4  mil 


inont.uit 


Auprè: 


(le  ce  ruisseau, 


direetion  est  de  124'  taiidi 


i\U> 


le  ~  incline  ( 


le  20'  wrs  le  nord-est.      l'ne  veine  ( 


le  h 


lelix  pie 


existe  à  une  petite  distance  en  amolli  de 


emlioucnure  ( 


lu   (anvon  et   sur   ee  cours  d  eau   ime  veine 


:o!iiuie  soi.' 


e  nom  (U 


■('.  r 


it'tleure  sur  la  rive 


■aie 


sud  entre  ce 


point  et   un  point   silue  .i  un  mille  en  amnn 


<  haniie.iien'-  !)rus(|ues  d  nu  linaison 
indi(|Uenl     (|ii,itre     t    dl 


it  sur  ta  Skeeii.i 
le 


■t  (le  direction  des  cou 


rhes 


■t     de     nomhretix 


;ment- 


(      1"  a  élé  lenidiitiée  eni'ore  plu.s  au  sud  ainsi  (pie  ileiix 


iiiire-  M  inc' 


.? 


piei 


lelix  pied-  de  er.arlion  si.rnu 


rharhon  assez  propre,  l'autre  de 
it.inl   deux  pieds  de  roche  impro- 
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ihiciixc.  Tontes  rcs  veines  appartiennent  sans  doute  au  «roufx- 
2:  Us  d(  iix  liernières  sont  sur  la  propriété  de  la  Western  I  )e- 
vflopmeiil  Company,  '"'autres  \eine>  ^ur  la  propriété  de  la 
Rritish  (Mliuiihia  Anth.  te  Co.  ont  été  relevét'h  sur  l<i  Skeeiia 
tii  a\al  du  (otitluent  (i,.  Anthracite  C"reek.  Sur  le  lot  2,190, 
lire  \eine  de  4  pieds  7  pouces  d'épaisseur  a  été  mesurée;  l'ile 
.ipparail  deux  fois,  par  suite  de  failles.  I.'ineliuaisou  est  faible 
et  dirigéi'  vers  le  sud.  Il  y  a  aussi  des  ciiangements  l)rus(|ues 
(K  (lireetiop.  L'existence  d'une  veine  de  .î-4  pieds  ^ur  le  t1anc 
.•Kird  du  UMiit  Jackson  et  à  2-65  milles  au  sud  du  contluent  du 
(iirrier  a  été  mentionnée  dans  le  rapport  de  l'an  dernier  (  |).  H7). 
l'.ile  >e  trouve  dans  le  lot  985. 

Les  \-eines  les  plus  importan'^'s  sur  l.i  pro[)riété  de  la  We-tern 
l»i  \cl.ipinent  Co.,  et  peut-être  lis  plus  importantes  du  bassin, 
iftliiiririt  ~ur  le  nisro\er>-,  la  plus  basse  à  2\  milles  de  son  con- 
tinent et  l'autrt  à  ,^.800  pieds  plus  t  ■  amont.  On  a  déjà  donné 
la  mesure  de  ces  \eines.  Dans  la  galerie  supérieure  on  trouve 
chiriion.  1-5  pieds,  improductif  v)-6,  charbon  .^-9  pieds;  dans 
!.i  >;alerie  inférieure:  charbon  1  0  pieds,  improductif,  (1-4  pieds 
Il  charbim  ,^  8  pietls.  A  la  galirie  supérieure  la  direction  est 
(le  1.^1°  (i  l'inclinaison  de  19°  virs  le  nord-est;  la  directioii  est 
;  !  Ml  pré-  la  même  dans  la  j;alerie  inférieure  mais  l'inclinaison 
îit-t  ((ue  de  5°.  Les  analyses  suivantes  de  charbon  des  deux 
paieries  ^oni  extraites  du  Rapport  sommaire  de  1911  et  on  y  a 
,i;'iiité  le>  ré;.ultats  tl'une  analyse  faite  par  ^l.  W'ait  d'un  échan- 
till'ii  prélevé  cette  année  par  l'auteur. 


I.m|il,ui'ment 


î'rélevc 
par 


Humi- 
dité- 


i     Comb. 
Vol. 


Carl)oiie 
tixc 


ijalcrie  supérieure.       .  McEvoy  . 

('..ilcric  intérieure McEvoy.. 

'■-ikrie  inférieure   .         Malloch., 


(  eiuires 


84  4»^  .S  93 

S.?  37         8-92 
78  84        1064 


iKuis  l'un  et  l'autre  cas  touter-  les  impuretés  ont  été  rejetées 
t  !i  prenant  l'échantillon;  r)n  a  év.dué  la  proportion  de  celles-ci 
i"".:r  la  galerie  inférieure.     La  face  de  cette  galerie  mesure  5-7 
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pieds  horizoïitali'nu'nt  t-t  5-5  pied;;  verticalement.  ICllt  e.,t 
traverse  en  biais  par  une  veine  de  quartz  d'une  largeur  moy- 
enne dim  (louee  et  de  trois  autres  veines  parallèles  ayant  > 
pouce.  1  |)()uee  et  |  pouce  de  largeurs  respectives.  Deux  veines 
de  quart/,  existent  à  la  partie  inférieure  ayant  chacune  une  lar- 
geur d'un  quart  de  pouce,,  tandis  (lue  deux  autres  de  même 
larj.;eur  et  de  deux  pieds  de  lon^iueur  se  trouvent  dans  te  cuin 
gauche  inférieur  et  traversent  les  couches  inférieures  sous  un 
angle  faible.  L'existence  d'une  zone  improductive  de  ,?  10 
de  pied  à  déjà  été  mentionnée.  Des  nig^'erheads  ayant  !e> 
dimensions  suivantes  ont  été  relevées:  un  de  3  pouces  par  2 
pouces,  un  de  4  pouces  par  J  pouce  et  un  de  2  pieds  0  pouces 
par  2  pouces;  ils  s'étendent  en  profondeur.  En  considérant  le 
(|uart/  et  les  "niggerhead^"  comme  \l  fois  plus  lourds  que  la 
houille.  \\>  reitrésenteraient  20',  du  tonnage  total;  et  en  re- 
tr,inchant  la  zone  improductive  de  3/10  de  pied  d'épaisseur  qui 
[)ourrait  être  éliminée  facilement,  il  resterait  environ  10'~;  de 
(ju  irtz  et  de  "niggerheads."  Si  comme  im  l'a  constaté  en  d'autres 
régions  le>  "iut;gcrhead>"  ne  se  rencontrent  qu'à  la  surface,  il 
ne  re>terait  à  l'exploitation  (lue  7'  ,'  de  (luartz  en  veines,  en  ad- 
met tant  (|ue  le  front  actuel  de  la  galerie  donne  une  bonne  nm- 
\tnne  pour  la  teneur  en  ([uartz. 

lue  autre  veine  (jui  est  presque  certainement  la  continua- 
tion de  celle-ci  afileure  sur  l'Abraham,  petit  affluent  du  Carrier, 
qui  s'y  jette  près  de  la  Skeena.  On  y  a  trouvé  2-35  pieds  de 
ch.irbon,  0-5  i)ieds  improductif,  et  2-7  pieds  de  charbon.  Sa 
direction  est  de  54°  et  son  inclinaison  de  16^°  vers  le  nord. 
t)n  .1  donné  l'année  dernière  les  résultats  de  deux  analyses  de 
cette  veine  et  nf)Us  y  ajoutons  une  troisième  faite  sur  un  échan- 
tillon prélevé  p,ir  M.  \V.  F.  liobertson;  voici  ses  analyses:— 


Mcl'.voy. 
Mallo.li.. 
Robert  son 


Cendres 
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(\ttc'  veine  est  sans  doute  la  même  qu'une  veine  de  4-5 
pird^  (|ui  existe  à  une  profr)ndeur  de  1,030  pieds  dans  la  section 
priiu  ip>ile. 

I.,i  ^ran<ie  veine  du  Trail  dans  huiuelle  on  a  (nrô  une  galerie 
(Il  50  pieds  a  aussi  été  échantillonnée  par  M.  Robertson.  Elle  a 
uiu-  ('[uisseur  de  7-6  pieds  mais  contient  beaucoup  d'impuretés. 
Il-  analyses  sont  les  suivantes  et  proviennent  sans  doute  d'échan- 
tillniis  pris  différemment. 


Kiiiieilli  p.ir 

Humidité 

Comb.  vol. 

Carimne  fixe 

Cendres 

McKvov 

Ce 

1  39 
1  36 

25 

/n 
575 
7   17 
6  1 

63  02 

49. 04 

4  6 

r  ' 

■  0 

29  84 

M.illocli 

4'  41 

Knluri^on 

48  8 

La  \eine  a  une  direction  de  133°  et  une  inclinaison  de  17° 
au  nnrd-cst.  l'ne  veine  (|ui  est  sans  doute  la  même  a  été  dé- 
(iiiiM  ite  it  e.\ptoitée  sur  la  rive  ouest  de  la  Skeena  à  1  mille  j 
m  ami  nt  du  confluent  du  Currier.  Les  mesures  suivantes  ont 
tté  |)riscs  et  un  échantillon  a  été  prélevé  en  traxers  de  l.i  veine 
niais  en  omettant  les  impuretés;  analysé  par  M.  Wait,  il  a  donné 
Ic^  résultats  ci-dessous. 

Schiste  hoiiilleux  avec  un  [leii  de  charbon 1  pied    3  pouces 

Charbon  plutôt  sale 2  pieds  1  pouce 

Schiste 7  pouces 

Charbon  avec  nombreuses  veines  de  quartz.  ...  2  pieds  0  pouce 

Schiste  houilleux 6  pouces 

(  li.irbon 1   pied     1   pouce 

Si  hi.ste  houilleux  avec  un  peu  de  charbon 6  pouces 

I  li.irbon 2  pieds   1   pouce 

Si  histe  houilleux  avec  un  peu  de  charbon 5  pouces 

Total 10  pieds  6  [xiuces 

Charbon  échantillonné 7  pieds  3  pouces 

Humidité 3.84 

Combustible  volatile 7  85 

C.irlmne  fixe 5117 

Cendres 37. 14 
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l'n  |inli'\.int  cet  rchantilloii,  et  tous  <  ,u\  qui  r)nt  été  |)ri> 
iii  l'M.'  "Il  .1  iiiiii-  le  (|uart/  cl  If-  "ni^i^'iTtir.uls." 

Ccttr  \iini'  existe  dans  ks  >cliist<'-  noirs  au-di'ssus  d'une 
sU(ro--ion  df  );r''s  jauno  et  tlU'  appartient  sans  doute  au  inénie 
niwan  i|ue  la  veine  de  4  pied-  <iui  se  triiu\-e  à  une  profondeur 
de  l.]')'>  jiied-  sur  la  eoupe  du  mont  J.uk-on. 

On  a  -i^nalé  l'année  dernière  l'atTleiirement  d'uiu-  \i  ine 
de  \i  pied-  de  lar^,'<ur  sur  le  Davis  près  de  -on  embouchure. 
Sa  direi  lion  e-t  île  8°  et  -on  inrlinai-on  de  21°  vers  le  sud.  Les 
anaK>es  ont  donné:  — 


Rcciullli  par 


Ilumifiitô       Tomb.  vo).  '    Carbone  fixe 


Cendres 


MalliM-h 


1   40 
1-57 


. 

6 

()() 

70 

68 

21 

86 

7 

55        1 

65 

52 

25  36 

l  ne  \eine  probal)lcmrnt  la  même,  affleure  sur  la  Skccna  à 

(|uel(iue  di-tanee  en  amont  du  I.ani;lois,  et  elle  correspond  à  la 
\cine  iVv.u  pied  (jui  se  trouw  à  une  profondeur  de  2,.V^1  pieds 
dan-  1.1   tiiupe  du   Mont   Jackson. 

.\  inie  petite  di-tance  en  .iiilon!  de  l'cmhouchure  du  L.ni- 
glois  on  a  trouvé  deux  veines;  la  plus  basse  à  l'est  semble  très 
épai-se  m. lis  on  n'a  pu  in  preinlre  aucnne  mesure  par  suite 
d'un  ébonleineiit  de  t;rès.  l'n  spéi  imen  ramas-é  sur  le  sol  et 
conten.int  un  peu  de  (piart/  a  donné: — 


lliimiditi'" 

3  24% 

(  oiiiijiistible  vol.itile 

Cirhonc  fixe 

(V-nilri'b 

7  67 

68  92 

20  17 

I.,i  \-eiiie  -apérieure  .\  1' 

>uest  a 

lonné: — 

ClLirliiiii 

0 

f) 

pied 

S.'hi-H' 

0 

9 

'^ 

Cluirlion 

0 

6 

" 

Sihi>te  lioiiilli'UN 

n 

1 

** 

Ch.irbon 

0 

8 

** 

Sclli>IC  ]'■    -;;lll.'UX 

0 

1 

" 

(  h.irlHin 

0 

3 

" 

'l'utal 

3 

4 

pieds 

Total  lia  charbon 

2 

.! 

" 
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le  (  li.irbon   ttait   trùs  sale,     [.a  direction  dv   la   \\\nv  est 
■  Il   l^r  et  M)!!  irulinaiMon  tie  10°  vers  le  nor(l-e>t. 

On  n'a  fait  aucune  étude  des  terrains  du  Briti>li  t Okimbia 
Antliraiiie  Syndicate  en  l')12.  I, 'auteur  espcTait  éciiantii- 
hiMiier  la  \eine  Ross,  c|ui  n'a\ait  jias  encore  été  mise  à  découvert 
Loniiilètenient  (juand  il  (juitta  le  bassin  en  1911;  il  s'est  a[)er(,u 
niallieureusement  <|iie  des  éboulenients  s'étaient  prcKluit~  d.in^ 
Li  ^;,ilerie  comme  d.ui>  celles  du  Meirnes.  D'autre  part  il  n'a 
().!>  trouvé  lie  charbon  sur  le  carreau  de  la  mine.  I.'an.il>se 
des  échantillons  prélevés  ^ur  le.-,  veiiK>  F'iUetier  et  Non  c-t 
'  iinédc  nouveau: — 


Veines 

Humidité 

Comb.  \ol. 

C',irl;i)nc  fixf 

IVlleticr 
Scott.. 

1  .VS 
1    08 

7  69 

7  W) 

64  97 

Cendres 


1')  (K) 
_'(>  S9 


Des  échantillons  de  ces  veines  prélevés  par  M.  McK\o\'  ont 
lidiiiu-  des  pourcentages  rie  cendres  encore  plus  élevé^  Celui 
de  1,1  \eine  IVlleticr  repréMMite  .s  ■  2  pied^  de  charbon  mais  les 
ciiiiche-  \  sont  disloquées  e!  l'inclinaison  est  presque  \erticale. 
I  (i  li.intillon  de  la  \eine  Scot;  représente  5-.i  pieds  '^n  omettant 
(I  .'  |iii(|-  d'impro<iuctif  tandis  que  2  pi<'ds  d'impure'és  recou- 
vr.iiLiil  la  \iiiie.  Il  n'est  pas  imfwssible  <iue  la  veiii'^  Scott 
i<-\\  la  même  (|ue  celle  du  Trail  dans  laquelle  on  a  pcné  une 
Salcrii'  de  50  pii'd.-,. 

On  n'a  pas  trouvé  de  'oit  A  la  veine  Benoit  de  H'ile  sorte 
i|ii'('n  ,1  pu  en  obtenir  ni  mc-ure  ni  é-hantillons  exacts.  Trois 
.iri,ii\-e-  d'échantillons  rainasses  sur  cette  mine  ont  donné  de 
0  à  .S' ,   de  cendres. 

(  i>  veines  ainsi  que  celles  ûrt  ("hoquette  et  de  (i.irmau  se 
rtrnoiitrent  dans  un  synclinal  peu  marqué  qui  se  redre.-'^e  brus- 
qiiimeiit  au  \oisinage  de  l'affleuiement  Pelletier  La  direc- 
ti  n  «l'ensemble  est  d'environ  1.^9°  et  l'inclinaison  uttein'  26° 
ver-  le  N.  E.     A  un  mille  et  demi  en  remontant  le  Beirnes  à 
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partir  de  la  Mine  IVllLliLT,  s'en  trouvtrit  deux  autres.  La  \t'inf 
supériiurf  pré-eiito  six  pieds  de  houille  s.'.U-,  S",  pieils  de  s<lii-,tc, 
.5  pied--  d.'  (Iiarixiii  taudis  i|Ue  la  veine  inférieure  olfre  2  \  pii(|> 
du  eharliiin.  2  (>  [)ieds  d'iiuprnduelif  et  5-8  pieds  de  eliarlKHi. 
Les  eou<  lu  mit  été  défi  innée--  et  le^  veines  (K'uvent  s'épaissir 
par  endinii^      (  )n  n'a  i)ii  déleniiiiii  r  le  niveau  de  ces  veines. 

Il  -  deux  \(ine~  inférieure-  di'  l'Anthracite  ont  été  décrites 
l'aïuii  e  ili  rnière  .  I  i  prtniière  a  donné  des  roches  avec  du  char- 
liiin  -.lie  -ur  une  i  seur  de  4  pieds  a\ec  2-4  pieds  de  charhun 
prupre.  I  .a  \iine  est  turtenieiit  liroyée  et  [)eut  corres[H)iidre 
à  (elle  de  la  K'ilcrie  inférieure  du  l)a\i-..  la  seconde  .ivait 
4-2  [lied--  de  ch.irhon  it  on  dev.iit  en  (irélevir  des  éili.mlill(iii> 
celli  aîuiée;  mai--  un  éhoulement  s'v  l'^l  pro<luit.  On  a  obtenu 
pour  l.i  iroislèine: — 

(  harl)on   2S     [wiices 

Sclii>tL'  hoiiilleux () 

("h.irlion   ,.  IQJ 

Citte  veine  a  une  direction  de  02°  et  uni-  inclinaison  de  21° 
vers  le  sud.  l'ne  analyse  du  charbon  faite  par  M.  Wait  a 
donné: — 

llimiidilé 6  09% 

Comhustitile  volatile 1.?  70  " 

l'arljone  lîxe 65  52  " 

Ciindris 14  09  • 

In  échantillon  choisi  et  analysé  l'année  dernière  par  M. 
Caniplxll  Johnston  a  donné;— 

Himiidité  tt  mat.  vol 6  98% 

(".irliune  fixe 86 -74  ' 

(■('mires 6  15" 


l  II  Kf'ind  nombre  de  veines  se  rencontrent  sur  !e  bras  le 
plus  éloigné  du  Klappan;  elles  ont  été  prospectées  par  M- 
drossman.  Une  veine  très  broyée  existe  dans  la  zone  dislotjuéc 
et  affleure  dans  le  conglomérat  et  sur  le  cours  d'eau  qui  se  trouve 
ininK'-diatempnt  à  l'est  des  tombes  indiennes.  D'autres  veines 
ont   été   signalées  sur  le  Slate  et  aux  sources  de  l'Indian  Creek. 
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I  ne   l.ifK»'    veiiii     .ui-dt  s^n^    <U-.    idnilx-,    ,i    ('tt'    ir.iv.iillii     p.ir 
IV^luiiH'  <lf  M.  (irtKissm.iiiii  >  ■  .1  ilniun    11-  ri-iili.it-  -iii\  ml-  — 

('h.irl>on  U  pouce* 

Sliisti-  houilliu\  Il  i  harboii  sale  ')\  " 

(h..rl)on..                   M  • 

S  histc  hoiiillrux  ?" 

("harl«n  ,  22  " 

N  hi,-tr  hoiiilknix           I  >  " 

('harl«'M  2'i'^ 

loiil  10  pied»  5  5" 

I  I  itliim  iVh.iii    llonnr,  (1  pieds    .   |ioucr  J 

I  In  1  iri]ii\c  ilii  ch.iri.nn  ui-d.  -^us  t  1  .lll-(il■^^'Hl-  iii.ii-.  il 
nVt.''  [..i-  |)r(iprt\      I.'    n.iK-c  l.iilf  par  M.  W'.iit  ,1  diiriiu'':  — 

llu-iiilui- 4   ih';ô 

('()mbU5til)le  vol.uilc    9  -98  " 

Carbone  fixe f>1 .  tS  " 

Cendres 22  (If)  " 

I  ,1  iliri(lii)n  (ic  cette  \iiiie  r-t  de  117  di  ^rés  et  mim  iiuli- 
:  1-1  II  de  7S  di'grés  vers  le  nord,  l'.lle  -e  irome  dan-  une  iiitre 
zone  de  di>li)cation  et  bien  ciU'  lie  ne  M>it  ([ue  iirisi'e,  une  autre 
\fine  de  ,?  pieds,  ;\  7,^  pied-  à  peine  de  distanei-,  est  r 'duite  en 
[M.iiiln  Celle-ci  n'a  pas  été  échantillonnée.  I.'i.juipe  de 
M  (  ir(i-iii,in  a  trouvé  sur  le  mont  Klappan  ce  qu'elle  a  pris 
[iiiiir  1,1  continuation  île  res  veines  et  elle  \     i  i'    usé  (iueli|Ues 


^ur  1.1  montagne  qui  se  trouve  à  la  limite  nord  du  ba>sin 
et  ]ii>te  à  l'ouesr  du  bras  est  du  Klap[)an  on  a  mesuré  dci.  v  veines. 
I.a  plus  basse  a  une  épaisseur  île  près  de  trois  piefls;  mais  elle 
est  sale.  L'autre  séparée  de  la  première  par  une  faille  et  ap- 
pirti  M.mt  sans  iloute  au  sommet  du  groupe  \  a  une  é[)aisseur 
dt  ,<  |iii(ls  .S  pouces  et  paraît  beaucou[>  plus  [Topre.  l'ri  échan- 
tilliiii  ilicii-i,  analysé  par  M.  Wait  a  donné: — 

Humidité 4  14% 

Combustible  volatile 8-43 

Carlmne  fixe       80  27 

Cendres 7.16 


IM) 


M    K(  .lu  I  uiiii  .1  (|i 'Il  III  p.  Il  M  l'.iii,il\><  il'uii  <  1  ' 


chois 


sur   l.i   \iiiii 


W      l'ik. 


iliiniiilitt' 

(   IIIIiImI'IiIiIi'   miI.iIi 


CarÏM'iu   (i\r 


')  IHl 


••»  m 


t'tnclt 


Il  M  nilili  prdli.iliN  i|iic  (Mille,  le-.  Nciiii--  (lu  muni  Kl.ippaii 
«■t  ilu  \  iii--iii,iuc  .i|)|Mrln  niitiil  .m  ^ripiipc  1  <l  .iii  v;riiupi-  i  di- la 
M'ric  skcci),!,  mai-,  ['.lutiiir  île  <>■  rapport   ne  -aur.iit   I  allirnuT. 

(  iiiiiiiif  le-,  liniiti  >  (II,  (lilii  riiili-^  prupriili--  (laii>  l.i  \  ilke 


M,.- 


Il  'Ml   pa-  l'ti'    tr.i 


aiiliur  III'  |M-ul   iiiili(|inr  1 1-  qui 


\    ap|>arl  iriit    a   i  liai  uni' 


(  aiii 


M. 


uiir   iMliir     li-taliir  tu   aiimnl   du    Khiavct/,   I  autrur  a 


Jlll,  i|i:i    --r 
Kli 


jillr  (iail'-  le 


ri iriiiiM'  -aii^  iluuir  la  m  un   ilaii-  lai|uilli'  une  p  iUtr-  a  iti   toree 


.1    I  l'inlxiiK  lu 


irc   (lu    I  ).i 


fort 


l'.lli-   i-t    (l'aillcur-   (li--l(i(|Ui'c  tt  >i 

l'a    ni    mouri'i-,    ni    rcliahtillunnt'C. 

uni'  prlitc  ili-tami'  plu>  au  iionl   i  a   ilU  (liiiii-iinlli'  fiuinm  du 


iincnt    hriiNir-'   i|U  il    ii 


ruisseau)  un  a  riicsu 

('li.irlHiii 

N  iii^li-  liciiiillc 

(  liarlHiii 

S<lii>li    liiniilk- 

('li.irliiiii 


rt'  it  (■iluuitiilonnt-  l.i  vt'inc  suuautc 

i  pieds 


I)  I 

I  I 

II  I 
I  ') 


li.i.tl 
(  liarbori  iTh.iiitilioiini'',  'i  pit-il. 


6  2 


M     W'ail  a    ilililiu  à  l'aiiaUsi' 


Hi'iiiiiliii' 
C'iiniliUMlilili-  volalilc 


Cirt 


loiiu  hxc 


Cciiilris 


5  02' 

(>t,  g.s 

21   65 


l.,i   «lircclidii    (le   iitli.'    \iiiic   l'sl    ( 


i-    (  (      I 


it  '   M)'   \fr~   Ir  ilor 


;l.      l!llf  apparlicnl   .lu   Muw  KfiM"'  •■■ 


t    >on    iiulinai-Hii 
t  .1 


ir   rt)r!ci'  aU 


■dessus  (lu  uroi'I"'  ^  I''""  '•'  f>iillt'-      1  '"■'  'iiifri 


faille 


le  se  relicdutre  à  une  petite  distaïue 


l'Ui-  haut,   sur   le   Miiss,   en   aval   du   (-(intluent   du   preimt  r 
r^  (1 


Kiur-,  (1  eau  iiiiport.int  \enaiit  de  I  o 


ui'st,  on  a  nie,-un-  et  ti'li.m- 


2.^1 


tillonn^  une  aiitri-  veine,  i-t  une  autre  inenre,  pr^s  de  la  smirn- 
ili  (c  ruisseau.  I.i  ■-  rt^ull.its  olitcnus  (xiur  la  priiniùrt'  vtinc  nnt 
H('  kr.  suivants: — 

S«  histe  houilleux  et  ch.irh'    i  sale ^  SS  nltvU 

Charbon .  SOS       •■ 

S.  hi-.te  houilleux ()  ()S       • 

l'harbon 1)  02       " 


I^.i  il 


■;  (1 


l.i-  iiii(|  piciLi  i  LhaiitiUoiiiiLX's  cunlciiaicnl  ; — 

uuartii  et  improductif 0  1  picl 

iju.irtï                         0  os  " 

<:    .rti                       0  (Il  " 

Schiste  houilleux  avec  quart! 0  3  " 

Vhisic  hourlk-ux 0  ,VS  " 


ImIjI 


0  H4 


De-  ulU'  scirlc  (|uc  ^tir  lente  l,i  \fint'  de  ')-6  pieiK  <r('pai>Mur 
on  n'a  ^•chanlilioiiné  ([ut  t  21  i)it(K.  L'atitih^i'  laite  par  M. 
Wait  a  lionne: — 

Humidité 3  40''t 

(  'oinlju>l  ibiu  \»lat  ilc 533 

<  arlKjnc  fixe 60  27 

Cendres 31  (Kl 


lelti-  \eiiie  a  une  directidn  de  112°  et  une  iiulinaiMin  de 
(),'  vers  le  >ud-iiuest.  C'est  peut-être  la  même  (|ue  eiHe  dans 
l.i<|uelle  (iii  a  foré  luie  (,'alerie  de  50  pieds,  sur  le  Trail. 

I..1  seconde  \<ine,  près  de  la  source  du  cours  d'eau  a  donné 
le»  résultats  sui\-.ints: — 

Cliarlxm 2  02  pieds 

Schiste  houilleux  et  chartxjn  sale 2  01  ' 

Charlion 73  " 

Schiste  houilleux -43  " 

Charbon 1  01  " 

Schiste  houilleux 0  45  " 

Ch.irlion 7  4  " 


Total 9  05 

Charbon  échantillonné,  6  •  16  pieds. 
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TRRK.\I.\  IIOUILLER  DU  SUSTIT 

(Extrait  d'un  ra[i[)()rt  ('    (i.  S.  Mallocli.) 


La  Mric  Skiciia,  fiù  mi  l'a  cxaminre  Mir  le  Sustut  c^t  htaii- 
fdtii)  \)\u>  |Hii->antc'  (itic  ilaii-'  \v  l)a--.-iii  du  GroundhoK.  ( 'ii  y 
tri  uni'  iinii  iiKiins  d'un  millier  ilu  ])ii'ds  de  conglomérats  entic- 
j-tratitu'^  avec  (k-s  schi-tes  jaunes,  bruns  et  violacés  surnion- 
tant  mie  éi)ai-'Seur  ronsi(lérai)le  de  s'  histes  noirs  et  de  calcaires 
jauni-  au  milieu  dcsciuel.--  ^ont  apparues  deux  coui  lies  <le  li^jriite. 
On  lia  jia-  aiicrc,!'  la  lia c  de  la  formation,  mais  elle  npo-e 
évidemment  -ur  le  groupe  li.i/eltoii  (|ui  fut  apen;u  seulement  à 
['eu  de  ilir-tance  à  l'ouest  des  premiers  affleurements  de  calciire 
jaune.  Les  ^alet'^  de>  con.nUjmérats  ne  sont  (|ue  partielleiiunt 
arrondi-  et  -ont  ré[)an(hl^  dan-  les  calcaire-;  on  en  tr(;U\c  au-si 
dans  les  >cliistis.  La  stratilic.tion  y  e>t  pa>sal)lement  tntre- 
croisée  et  l'on  aper(;oit  île  nombreux  fragments  de  roclK>  \(il- 
cani'pie-  de  même  (pie  les  c.iilloux  pétrosiliceux  si  car.tctéris- 
ti(|i!e-.  ('(>  cailloux  >e  présenteiil  aus-i  sous  forme  de  lentilles 
irré,t;ulière.-  dans  une  i^rande  |)artie  des  calc.ires  et  daTi>  les 
sclii-te-  interstratitiés  a\-ec  ceux-ci. 

("oiiime  on  1',»  déjà  vu  l'auteur  de  ce  rapport  a  découxcrt  ^iir 
le  '-'ii-tut  deux  veines  de  cli.irhon  sale,  chacune  de  .?  pieds  d'é- 
pai»eur.  In  échantillon  choisi  à  l.l  surface  inférieure  de  la 
\eine  inférieure  a  été  analysé  par  ^L  Wait  et  a  donné:-  - 

ihirniilltô .S  411'; 

("ombustililc  volatile 2.i  ,^i 

("arlxine  lixe .S7  ■t.'^ 

Cemlrcs 13  Ml 


W.  C.eodfrey  a  décl.iré  à  l'auteur  <iu'il  a\-.iil  trouvé  une 
\i  iiie  de  deux  pieds  et  une  veine  de  4  (lieds  dans  une  autre  p.irtie 
(lu  lias-in,  mais  il  n'a  pu  en  fournir  d'analyses,  ("omme  !  e- 
chantillon  ci-<ie.ssus  provient  de  la  surface  et  que  (juclques 
éc  h.iiililliins   de   surface   à   droundhog   ont   donné   des   résultati 

'  Kap])ort  sommaire,  191.!,  Corn,  geol.,  Can.,  pp  91  et  1U2. 
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i  pr^s  ;scml)lal)!is  et  qui  sont  les  suivants  pour  une  veine 
(IL-  S  pied-  .ai  soinnijt  du  mont  Jackson:  — 

">""''l't^ 10. 16% 

('ombustil)lcs  volatiles 2?  ■  7,< 

('arlK)ne  fixe  4S   79 

'Vnilrcs  20  32 

il  iiV-t  [1.1-  certain  (|ue  ce  diartioii  Miit  un  V(rilai)!e  l'i^nite 
coimr.e  ir  serait  si  l'éch.intiilon  ana!\-.-é  provenait  d'une  K'ilerie. 
I.'.iliteur.  d'ailleur>,  |)en-.e  (|ue  c'est  un  charlxin  iiKniîi(|ue  car 
Ir-pnrlion-  le^  plus  rési>tanle-  de  la  veine  donnent  une  p(ius>ière 
liniiie  quand  on  les  frappe  avec  la  pelle.  Connue  1<-,  coni;Io- 
mrr.:l~  <|iii  recouvrent  le  cliarlioii  forment  une  h.iuteur  fliriKee 
(lu  \.  \\  .  ,111  S.  K.  il  est  évident  que  le  l)a.-.^in  doit  être  éli'udu, 
et  comme  il  -e  trouve  sur  l.i  route  [jrobahle  d'mi  transe  itinental 
an  nord  du  <  .r.md  fronc  i'acifîque,  l'auteur  croit  >\.  il  mérite 
il'.'trc  pr..-pecté.  La  l.ititude  a[)[)roxim,iti\-e  e>t  de  .SO^  l.s' 
et  1,1  loii:^ilude  126^  ,i.S'. 


I  ERRAIS  riOUILI.ER  ir.lTfJ.V 
(  l'oir  (liiv^rammr  XI  \'.} 


il'.xtr.iit  d'un  rapport  de  I).  I).  ("airnes.') 

On  n'.a.iit  trouvé  aucun  charbon  en  i)lace  d.ms  le  district 
minier  (l'Allin  avant  le  1er  octobre  l'^lO,  mais  on  avait  trouvé 
(Je  grande- (|uantités  de  cli.irbon  libre  et  déla\é  pré-  du  sonunet 
(il-  monlaynes  Sloko,  A  un  point  au  nord-est  au-dessus  de  l'e.^- 
tniiiiîé  inlVrii  lire  du  lac  Sidko  et  on  a  localisé  un  certain  ncjmbre 
'le  il.ams  Kénér.ilement  connus  sous  le  nom  de  daim-  du  l.ic 
l"Ko,  qui  couvrent  les  couches  de  ch.irbons  qui  sont  supposées 
Mister  dans  cette  localité.  I.a  nature  des  morceaux  de  char- 
txm-  détritiques  montie  tju'il  ne  vient  pas  de  loin,  et  le  conglo- 
mérat Tantalus  (qui  est  associé  aux  couches  de  charbon  p.irtout 
oii^>ti  le  trouve  dans  le  sud  du  Vukon),  affleure  imméili.itement 

'  Mùnuirc  .1"  .^7,  Com.  gœl.,  Can.,  p,  liH. 
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au-dcssii-  (lu  iluirlKiii  libre;  il  .-imble  (kiiic  qu'il  ni'  l'.iudrait 
qui-  pi"'  (le  tr.ivail  pour  mcttri-  à  nu  les  niuches  qui  ont  fourni  le 
(■h.iriii.ii  iTi.itique.  Comme  ce  eh.irboii  et  le  eon^lonirrai 
Taulalu.-  ont  été  trouvés  près  du  sommet  de  l,i  montagne,  les 
courhe-  fiuand  on  le>  trouvera,  ne  pourront  \m-^  être  e\|)!iiitées 
d'une  manière  profil, ible  .'i  moins  (lu'ou  les  loealise  à  de-  points 
plu-  b.i-  et  plus  aeee— ibles. 

On  a   trouvé  le  eon>;'.omér,it    T.int.ilus  .lilleurs  d.m-  le  di-- 
triet  d'Atlin.  et  il  est  très  probable  que  l'on  trouvera  encore  du 
eh.nbon    en    d'.iutres    endroits    dan-     le    voisina^'e    de-    rl.iini 
.ictuels  du  lac  Sloko. 

On  nous  a— ure  (|u'il  y  .i  une  couche  <le  charbon  de  4  [licd- 
d'épais-eur  -ur  la  rivière  T.iku  .lU  -ud  du  di-trict  minier  d'.\t!in. 
l.n  l<«ts.  M.  Alex.  McDon.dd  fut  informé  par  de-  Indien- 
(If  1,1  pré-ence  de  (  h.irboii  libre  près  du  sommet  sud-e-t  de- 
mont, li^ne-  Sloko  et  à  un  (loint  au  nord-e-t  et  aii-ile--u-  de 
r,\trémité  inférieure  (est)  du  l.ic  Sloko.  l  )epui-  celle  d.ite 
di\  claim-  ont  été  loc.di-és  d.m-  le  \oi-in,ige  p,ir  Alex.  Mc- 
Doii.ild.  Xorm.ni.  Mcl.,,d.  J.imes  Johnson.  M  A.  l'uk-uii. 
J  Dunh.mi.  M.  Wynii  John-on.  |),i\id  Oibb.  K.  I.,unlHr!,  N.  ( 
Wheelini;  et  S.uiluel  John-on.  Sept  de  ces  cl.iim-  .ipp.irlim- 
ncnl  .luiourd'lmi  ."i  l.i  Amal.i^'am.ited  Developnietil  Conip.inv 
de  \',mcouvvT,  ('.  .\..  ou  sont  contrôlés  p.ir  elle. 

I..-  roi  lie-  <|ui  .dt1>urent  sur  le-  rive-  ou  sur  le-  Ci.lline- 
au-de— ii-  de  l'extrémité  inférieure  du  i.ic  Sloko  sont  surto\it  des 
((.ulée-  volc,ini(|ue-  et  des  tutïs.  de  coideur  ^;rise  ou  jaini.'  -uil 
<|U.md  ils  sont  teinté-  d'o.xyde  de  fer.  Leur  compositi.-n  K- 
lil.icr  entre  1' s  rhyolites  et  les  andésites,  et  i)e,uicoiip  d'entre 
elle-  pourraient  ain-i  être  (lési^;nées  sous  le  nom  de  l.itite-  ou 
d.  lull-  l.ititique-.  Il  %  .1  quelque-  dykes  de  basalte  ([ui  recou- 
pdit  ..s  matériau.v  m.iis  ne  forment  (las  une  partie  essentielle 
de  l.i  lorm.ilion  ^■'■olov;ique  générale.  I.»"-  coulées  de  l.!\e  -ont 
pr«  -<|ue  horizont.iles  li'  !(ini;  de-  tl.mcs  de  l.i  \,dlée  du  l.ic  ^lol<". 
et  donnent  naissance  .'i  de-  b,in(  -  ou  terr.i— e-  ipii  fornîent  d  mi- 
miii-e-  m.irciies  -ur  le-  pente-  dt  l.i  inonl.ii;ne.  Ce-  roi  lu- 
s'altèreiit  f.icilemeîit  -ou-  rintluence  <le-  .i^euls  ,itmo-l)hériiliie- 
et  elle-  déirépitem  r.ipidenunt,  en  donn.mt  nai-s.mce  ,"i  un 
talus  qui  ,'i  -on  tour  -e  décompo-e  en  formant  des  matériaux  Uv- 
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At/if)    t  <tmi/-^t'H.4S 


2^> 


,.,niiiir  lir  'i  ci'iiilr.  \.v-^  ni'  utaRnc-  ont  'lonc  en  [dii^ifiirs 
nidroits,  un  a?iiH.'ct  .  uVlii(|in,-li-  il  .luiiipt,  ic  i|iii  ildiiiiL-  au 
paysa>;L'  une  app.irpncc  sauva>;i'  et  irn[)(i>antc. 

Los  r(X"hes  volcaniques  s'c  tendent  \trs  \\  t  au  l'a>  de  la 
vallée  «le  la  rivière  Slnko,  la  di'(  li  iri;c  du  lac  Sloko,  >ur  une  dis- 
lame  (renviro'  2  mil!<  •-.  <■  le^  ni(lu-  >éditnent.ure>.  a|)parte- 
iiii  à  la  fiiriiMtion  I.aber^'e  du  jnra-C'ntacé,  alll<  ureiit  ci 
(le  1.1  elles  (■iiUillUeni  \iTS  le  \<a-  de  l.i  vallée  au  umins  sur  ;iue 
distance  de  plusieurs  niilK-.  I  i^  lil^  d  la  fcirnuiimn  I  al>(Ti;e 
(\i-t<'nt  aussi  sur  les  ;>ciii  de  l,i  niiint.i,<iir  sur  le  côté  nurd  de 
Kl  livière  Sloko,  où  elles  .-Ltenden!  ;UM|u'à  .ne  élév.ilion  de 
2.55t'  pieds  au-dessus  du  lac  Slnko  à  leur  alileurenieiit  le  plus 
m  nord-oues'  "i  envif  'i  2  niille-  \  \er-  le  iiord-est  à  partir  du 
ciiin   nord-esi      iu    '  A    cet    eniiroil    •!    n'\'    a    (|u'une   étroite 

laniîiie  de  ces  roclu  <|ui  a'aieni  é|.  eiile\ée  par  l'c'Tn^ii  lU  it  par 
les  j.rorédés  d'altération  iiar  les  a-ents  atniosphérii|ues,  ap- 
;).irtenanl  au  manteau  orivïinel  de  ro<hes  volcani(|ues  i  celui-ci 
e«t  encore  entouré  et  recouvert  -nr  loi-  .  ôté~  par  de-  lil^  liori- 
zcmtaux  <|ui  cachent  le~  parties  re^tanle-  des  roduv^  de  la  torma- 
liiin  Laiterie  au  nord,  à  l'est  et  à  l'ouest. 

Les  lits  m'i  inientairi's  (piand  ils  aftleiirent  ont  une  diri'clion 
N  71)^  ().,  et  |ieiideiit  vers  le  -.ud-ouest  sous  un  ani;le  de  20^  à 
50  et  con-istent  surtout  en  -clii-le-  ari;iK  u\  tins  de  couleur 
somlire,  de  ^rè-.  et  île  KfL'yw  ickes  et  coini)renneiit  aus~-i.  |)rè-.  du 
sdiiimet  <le  la  chaîne,  di-  cont;loniér.its  >ornl>res  cpii  ,ii)p,irtiin- 
nent  .ui\  I  (inv;loniér,it-  lanl.ihjs.  torni'  -  entièreiui'nt  de  cailloux 
(le  (itiart/,  de  cliirl  et  d'ardoisi-,  ijénerakim'nt  solick'nient  ci- 
mentés eii-enilile.  'Loiite-,  le^  couche-  importantes  w  charbon 
que  l'on  a  trouvées  dans  le  nord  de  la  (olomliie  ant;l,iise  et  rlans 
le  >w\  du  ^'ukon  se  trouvent  associées  à  ces  lits  de  con^domérat 
T.iiualus. 

La  partie  l.i  plus  supérieure  i!e  cette  surface  sédinientaire 
que  l'on  vient  de  décrire,  est  pres(iue  partout  recouverte  de 
plusieurs  piids  de  matériaux  di'  décomposition  tl  d'altération, 
empruntés  aux  roches  volcanii|iies  et  sédimeiilaires,  surtout 
\|)lc.ini(iues,  eiuirormantes  et  sousjacentcs,  qui  sont  des  sahles, 
de  la  houe,  et  de  l'argile  ;  ces  matéri.tux  en  certains  endroits 
l'.nil.  nneiii  une  certaine  ([uantité  de  charbon  délavé  ((ui  ,,e  pré- 
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si'Mtt    i|u<  liiiicliii-  (Il  lit-  pin-  cm  riKiiiis  nit'l.in^'tV  avec  K-  aiilr» 

inipnvitiiMi,  cl    pn'>  (in  .-iituiiul  de 


lirciliiit- 
.liiii 


la   ( 


I  1  ri'-ioii  l'I   (If  (I 
(in    a    tr(inv(''   de- 


it>  ik-   liunilc  it    (If   !hm>  carluini-c'- 


avant    in:-(|n  à  (>  poiu 


(1  fpai--fnr. 


On  a 


iliord 


crn  (|uc  (  1-^ 


lit-   (le   iliarlion   (l('trili(|tif   ('taifiil    de-   ((UK 


(If  (  narlKin  »  n 


I' 


mai-  apr(--   une   pin-   nniinticn-c   ni-pi-clKHi   on   -  a|H  ri,nt 


(|n'il-  nViaifiit  (|nf  dn  cliarlion  crraliq 


ne 


te  inhic 
ftf  (lt(( 


l')l(l. 


inm-  a\(in>   \t-itf  cftic   localitf 

lil 


sers  la  fin  d( 


tifs  de  l'IiarliiMi   libre  n  avaient  pa-  ciucrc 


iiiM-rtf-,  mai-  un  i)r(  tciK 


lait  1( 


attfin'lr(.-  par  nn  p(  ii  iW 


tra\  ai 


1.      Ia> 


iii(ir(faiix    ( 


If    iharlxni    tr()ii\('>    (in 


t    U 


lii;niti(iiif  ft   Itrait   nn  Imn  ((.mlin-tiMf 


(' 


harl 


carai  iiTL' 
"111,    -'il   ('tait 


tri  in\  f  fil   place 


>frail   diltr 


a  fxplditfr  parce  (|u  il  e-1  -itU(.' 


-nr  le  -(iiiimet  de  la  niimtai;iie  lieanconp  au-dessus  de  la  li^;nç  dr 


|j()i>a'^e  et  dan-  une  partie  pre-(|iie  niacce 


devrait   s\'lt(ircer  de 
1 


i-lu-, 


->il)li-  du  di-trict. 
(|uand  on  les  aiir 


I  Ml 


couxerte-,  ]ll-(|ll  a  la  région  p!ll^  acces-ilile 


e-t. 


an-    le-    \allee-    (le 


a   mure 


Slokc 


LS  (le  l'est 
(1 


ou   illl   -11(1- 


o   on   de   se-   trihiitairc- 


|)oiirrait  ("ire  [lavant  d'exploiter  k-  cliarl 


)Oll, 


-1  on 


le  ti 


en  (  (luche-  nettes  l't  d' 


1. 


mne  epais-eur. 


On    peut    -'ittendre   à    trou\ir   du   charbon    partout 


rencontre  le-  co 


ni;l( 


it>  T 


mtalus 


m  (in 


-urtout  ou  il  en  re-te  (U- 


.'pai--eiir  rai-omial'le. 


lencu 


re  (lu  lac  Sloki 


)  et    le-  (1 


e  cote 
s  le  1( 


-11(1  ( 


le  rextn'niiti-  in- 


iiK  » 


le  1, 


1  ruiire 


Sl'jke 


ml   des  loealitt's  (|iii   devraient  être  examinées  avec  so 


On 


.1  troiu'e 


deni 


sur  le  coti 


iiiu'rat-   lantalu-  sur  un  Nonimet  peu 
t. lire  (iraliam  à  environ  5 


-iid  du   trihii 


au  siKl-oue 


-t  de  Takn   l.andlni;,   mais   il   ne  re-te  (|ue   îH 


lit:- 


les  p.irtio  (|ni  les  re(  ii 


livraient  avant  f'ti''  enlevées 


p.ir  1  (  r(  i-ioii  ;    cepiiK 


lant 


il  e>l   p 


ibab 


)le  (in'il  y  a  encore  de  ces 


coiiuliinu'rat-  plu-  loin  \ers  le 
au— i    trouver    le>    couehiv 


(1  et  le  s 


ud-oiiest,  ou  on  ( 


leNT.iit 


de   charbon    iiui    les   accompagnent. 


(■((  i  devient  de  plus  en  iilus  probable  piiis(iu'on  a  tnnnv  ( 
la  sai-on  derni('Te  des  petits  morct-i 
nn--eaux  (lui  se  jetten'  sur  le  C(*t(''  nor( 

De  plus,  des  prospecteurs  apporti'rent  à  Atlin  un  mor((au 
<lc  charbon   solide  et   ferme,  apparemment  bitumineux,  pe-ant 


lurant 
de  charbon  dan-  un  des 
(1  du  tributaire  Graham. 
.Atli 


237 


i.il:i-  211  li   M)  li\r(>,  et  <jn  rr\|)ii-~.i  daii-  lt~  liur(,uix  <ln  ("mi 
nii>siirc  puur  l'or;    (ni  .1  r.i[)piirtr  i|uc  ci'l  ('ili.iiHilldii  av.iit  l'ti'' 
i'hIcm''  .'i  mit'  cuiiclic  (le  4  i)iiil>  >ur  la  ri\iiTc  Takii,  à   \1  iiiilli'S 
en  .imont  <lc  la  |)artic  navigable  t-n  canots  ù  tiiviron  Mi  milles  île 

liiiuail. 


KM'I'ORT  ni' J-  A.  I  I(.\-l  R,  Dl    I   \  (  (t\lMls-in\  l'Otli  I  A  lill  Ili  RCHE 

l>i.  I.'ok' 

l.,i  iirr-tncc  (lu  iliarlxin  tii  dilTércnts  cnrlroits  de  la  iii\i  àon 
minière  d'Atlin  e^t  aiiidiird'hui  im  fait  avéré.  Iiien  (|iie  l'été  idilo 
(!('>  j;'''<'mcnt^  n'ait  été  déiirniinéi'  en  aucun  ]iiiiut.  le-  tra- 
vaux (le  prospi ction  prati(|ué>  >ur  !■■-  ui-t meut-  .m  \iii-.ipai;e  du 
1,1c  Sloki)  à  l'exlréniilé  --ud  du  lac  Atlin  n'ont  pa^  donné  les 
ré-iiltal~  ,ill(ndu-;  on  a  cependant  réu--si  à  \-  découvrir  du 
cliarUin  m  place,  mai--  -ilué  de  telle  fai;on  (|u'il  ne  peut  .;uére 
être  ppi-pecté  Ci  ^iiv  cnalilemiiu  (|u'avec  la  pertor.urii  c  dia- 
m,Mit('e.  (  )n  nous  a  apporté  l'été  dernier  un  échantillon  de 
cliarlion  d'im  gisement  situé  près  de  la  rivière  Inkliii  et  le-  tra- 
vaux d'ahatage  ju~'|u'ici  indiciuent  l,i  présence  de  t;ro-  ,L;i-emenls. 
l'rè-  de  la  limite  nord  du  di-trict  et  de  l.i  province  et  (luekiues 
mille-  à  l'e-t  lie  Rainy  Hollow,  on  a  sii^n.ilé  de  nouvelles  d6- 
oiiivertfs  et  un  bon  nombre  de  lut-  minieis  U'iiviron  ijuarante, 
je  crois)  ont  été  pifiueté-,  mais.  [)our  une  rai-on  ipieli '>nr|ue 
(lue  je  ne  cdim.ii-  pas.  ils  n'ont  p.i-  été  annoncés.  |)'.i]iris  le- 
ilivir-  é- li.ieiiil'-i!--  et  les  r.ipports  des  pi(|ucteur>  cepend.int.  il 
p.ir.iit  >■  .ivnir  be.uicoiip  de  cli.irbiM!  et  si  les  travaux  d'abata:<e 
in(lii|uent  une  (|uantité  commerci.ile  l.i  v.ileur  de-  i.;i--einents 
aiirifè'res  -itué>  un  peu  [)lu-  .'1  l'oue.-t  en  s»  r,i  considérablement 
.UIl;  inentée. 


-Viin.  Rt'[jort,  Mi'ii--tcr  ot  .Mines,  li.  C,  V)W,  p.  5ô. 
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//■,A'/\M/.V  JlOI  ll.l.l-.K  ni:   I.A    Ph.ACE  lilVhK' 

I  l'on  dKv^ramiiu  \  VA 

(  I  )il  iMpii'it  ilr  (  .  !•    (  i.illow.iv  .  au  iiimrralu;^i>t     prcn  inci  il. 

I .(  -  |M<  lu-  rrri.K  ('■('■-  (le  l.i  ri\ii'rc  ilr  l.i  \\i\\  (Mil  t'Ii-  (livÎM'TS 
par  K  I  >'  l'auM)!!-  iii  ((ilatri'  v;riinpi~  ,i\  iiit  (  liaciiii  dc-^  carac- 
lirr-    lilliul'iK'qilt -•   ili-limlif-,; 

(1).  (irès  v\  -<  hi-ti-  ^iiprriiiir-.  a\cc  iliatliuii^  A>:  li({niie 
inn-  lit-  Il  ri\  ii'rc  \\  .ipiii  i, 

(2).  Schi-tc-   Icpiui-   ^u|>riiiiir-         lii^li-   ili-   ^niuk\'    River. 

(,?!.  (  ir/-  rt  Mlii--t(-  iiil('riilir>  .ivcc  limiilc  il  ili.nlinii^ 
piiri>  lKrt>  (If   I  )iitui  i;.m  i 

(4i.  Schistes  foncés  iiiiirii  iir^  (-rlii-h-  Av  I  .iii  M,  Julir'.' 

I  Viii-  K'  taille. m  (iimparalil  (|iii  ai  i  (nnp.iciir  le  rappurl.  il 
pl.ii  e  11-  ■-elii>te--  (le   l'ort  St.  julin  en  ri  i..iril  du  urmipe  Hentnn 

ili'    \iiir,i-k,i   (  t   ili  -    MiilH,ii;ni--    kcrheu ,   il   i!e-   ■-rlii'-Ie--  >U|h''- 

rieiir^  ii|i\.  .\,i  de-  ili  -  de  l.i  Ui  iiie  (  h.irlollr  1  )'aprè-  lui. 
Il-  -(lii-ii-  d(  SiiU'kv  KIm  r  (  nrrc  pMiidaient  iiiriinle--l,ii)lfmi  nt 
an  iTiiiiiii    l'ii  ne  ei  h    llniiilli  r  prndiii  ni  de  \.m,iiini>  il  Cornox. 

I  ,e--  j;ri  -  de  Pmu  i  u.ii;  i|ui  i  ■  in -MI  m  ni  le  limiiller  piiKluctif 
d.in-  ictl»'  ri'>{i(in  -i.iit  duni  plu-  .nu  ieii-  ipie  ir\\\  de  N.inainio 
ei  (diniiX  el  plu-  léctîil-  '|iie  ren\  lii-  lit-  de  1  i  Renie  t  li.irl'iil- 
el   de-  Il  I  r.iiil-  de  (  i  '  i\\  -m  -t . 

In  de~i  end. 1111  l,i  rivière  de  l,i  l'ai\  à  lr.,\er-  le-  Mi^ti- 
lai;ile-  Ri'iheu-e-.  on  rellCdllIre  de-  a--i^es  de  l'époiiue  p.iléii- 
/oi(|iie     lié-     ImiuIcv  er-ée>    |)ar  'illélK  mu"  Ile-    nmi^élliillle-    el 

di  iiiiiiiée-  en  plu-ieur-  eiidruil-  par  de-  faille-  acci'lii'ia^iiées 
de  1  harri.iue. 

.\  (illelinie-  inille-  en  a\  il  de-  iapide>  l'arle  l'a-  nÙ  se  tel- 
luincnl  le-  niniiia;.:iie-  [iruprenienl  dite- et  nù  ((inimencent  le- 
eiiiilrelorl-.  un  pen.uit  K>  i,lè-  et  -elii.-le>  de  I /lllUi');ail  el, 
liien  (|Ui  1.1  vallée  ille-illénie  -nit  pre-'iue  partnill  r(.'C(iUV(  rte  de 
dé|)n!-  ulaiiaiic-  el  .iliiiv  icmnaires,  les  yrè-  apparaissent  ,'i  de- 
l'réi|lienl-  interv.ille-  dan-  les  ver-ant-  oearpés  des  colline-  de 
ch.Kjiie  (i'pl(  iii-<iii  .ni  c.mvini  de  Munnl.iin  ni  Rik  ks  soit  liiif 
(lisl.inee  denvirnn  trente  mille-  i  ii  li^ne  drnile.  m.ii-  il  .ai 
del.'i  de  (|ii.ir.inte  nlille^  p.ir  rivière. 

'  Ri-iiori  ul  .Mine-,  B.  (    .  \')\1,  p.  IJ.S  el  rcq. 

'  (om   i;éol  ,  l  .111  ,  K.ipiKirt  .Ic^i  opér.itions,  l,S79-HO. 
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>iir  .1   j'iii  prt-.  la  tiiniiir  de  (<  lie  (ii^i.imi-.  lU  pldiii'c m   .m 


>l  sous  dos  anKli-;^ 


\.iri.iMl   tiilrc   1,S  fi 


!,i   i|ci;ri~. 


Il 


(l.iMs    le    \()isinai;('   du    en  ck     l'\Vfiil\  inilc.    un    pli    ,inli(  liii.il 


([Ul   tr.iviTM- 


ill.' 


il 


Ic-^     ,1>--1^(' 


.i[)p.ir,u-->tiii    en    iil.ilinn- 


iir  util'  |K'titf  di>taii<c  piii>  plcii'^;(iil  m  noul-t  >t  ,i\ri    n.h    pt  iiic 
■  "II- prfw|uc  ju-<|u'à  1,1  it'ii' (lu  ciiiucii. 

A  c'i't  end  mil  --'.ix  .im  c  une  (  li.iiuc  de  liaulc^  rdllini  ^  \  i  ii^il 
u  iiord-ouf'l   i|ui   iili-lriic  le  (dur-  de  la   riviirc.     (in  ((illincs 


M-   o>n)|xi-fHI     de    (  ail  auc-.    pal('()/(ii(|U(> 
Vir>  k'  Ml<i-()Ut'St,    la    plu-   iiiip(..(anU    ol 


;'1C 


en  Inrmi'  di-  di'iîui-  (pii 
du  niviMU  ilf  l.i  >()iiir( 
ruiir-  df  la  1 1\  i('rc  ;!i    la 
viTs  II'  >ud  tu  (culnur 


-t 

(In— 

II 
f. 
Il 

1  (  Il 

■( 

p 

iii\  ir 
ii\  (|ui 

iiari 
lil  à 

,al    le 

un 

|)r( 


ifonde 


niiint    Hiill-    ilcad 

uifdii  2. OUI)  pitd-  au-i|c,.-u.- 

K-,   un   peu  au   -iid  (\\\   par- 

( cl  ciidroil  Mil  i;raiiil  di  Imir 

de  ictli-    'Uiiiila;;iic   dan-    la 


^or^f  (lu't  Ile  \-  a  clltailh'i 


Au  sud  cl    AU   -uduuc-i   de   la   iiKHilaKiit.'    Hiill-   llcid.   U 


a-siM>  Diit    tic   rcdrc-~-i  I-   ci    h  ur   i)l(in^cmcnl    c-l    ( 


ilf^rc-  .111  -iKl  Miic^i  daii- 


parli 


.a  ou   la   riNicrc   IraxcrM.- 


r 


l\C     (le     M 


f(irl 


tiuciit   houlcvcrM'cr 


imt  t  II-  pUl^ 

un  i-|KTiiii   >ur  le  (ûic   ^ud  du   niiiiit    Hi 


lire  ( 

c 

la 

iul(''\fnici 

muni 

< 

ra 

-   il. 

a( 

, 

10 


ouol. 


(Irts-t 

rivière  la  ri\i('re  i  ireule  dan-  une  cunlrtt'  plu>  (ni\-erli 


un    inylc  (le   t.S  à  50  de^rt-  au  sud- 


H"rv;e. 

Il,   le-  a-:-i-e- 

inl  (pii  lornie 

elle-   -mil    re- 

l'a-st'  tel  te 


lie-  inlline»  l'Iaiil   a->e. 


t'pai->i  incul   l>iii-('t 


■I 


itllcurciucnt" 


plilli'.l 


rare>. 

'IK  ll|Ue: 


-    plu 


W 


-I    11 


j^re-    a()|)ar.ii>.-eiu    de 


niiiutaii    cl    pli)ni;ent    maiutenar.l    au    iKird-est    sou^ 


^0^' 


niiivcn. 


II- 


ttiiuiiuicnt    en   descentlant    la   ri\ière   cl    >'ap: 


tbsfiil  ^r  idui  lleniciit  en 


ploa 


^;eaiil   lci;crenicnl   au  ^lid  à   Iravirs 


tcille  I. 


1   [lartic   inti'rieure  de   la   K"'r;^e  juM|u'en   de(;à   (reiuiron 


(jUOl 


le 


calcaires   dis 


'li.ilre   milles   de    IIikImui    Hope.    apr^•^ 

parai—eiil   et   les  schistes  Fort  St.  John  sousjaceiUs  loniitnl   les 

muraille 

trémiti' 

xiixante  iiiilli 


la  Ror^f  et  les  l)er>;es  de  la  rivitre  au  delà  de  l'ex- 


a  RorKc  à  llud-on 


llope 


~ur  une  (li-l.;iue  d'eiuiroii 


i'.i>st'  l'embi 
cnnire  les  assi-t 


ire  de  la  rivière  Nortli   l'ine,  on  rctriiu\e 


jiiMlu'à  Dunv 

1)011  cl, 


ouillèrcs  avec   un    léger 


plouKc 


ment    a    I  est 


cyau,  mais  l'on  n'a  pas  encore  remarr|ué  de  cliar- 


ins  ces  environs. 


J4U 


1,1's  assise- 


■■tiiidciit  «^MMs  aiirmi  iii>iil<    tr('-  !..ii)  'lipui^  la 


rci  iiiinii 

l..|>    cil 


«Liti--  li'-i  <ii'ii\  (|iri(  liiiii-       |)i|)iii^  lui  11  ili-^  ,111111 1-  ..Il  ,, 
l'i  \i-tinci'  (lu  ili.irlii.il  -.iir  l.i  riNurr  Si.uili   l'uif  ci  iK;, 


I    rir   |)i<iiii'ti'--   p')i:r  (lis  (Iriiii- 


irii~|ii(  lion   |Xiiir 


cli.irli.in   -111'   l"iii    '<■  •' 


iir-  lie   (itti     nvii'ic   ili|)iii>   Il   limite  (lu 


Diimiiiioii  Mloik  jii<(|u'.ni  viiisin.iKc  du  riil  de  l.i  rivii'rc  des 
l'iiis.  On  a  inuivc-  du  (h.irhnii  .-iir  i  ittc  ri\  i("Tf  d.in--  l.i  direction 
est  au  moins  juscju'à  son  (-(inilin  ut.' 

^iir  1,1   N'nrih  Pino,  on  >ii;ii.dc  aussi  du  rli.irl.'in  (  ii  diliors 
1  I  )(iiiiiiii.in  HI.kU,  (U'  sorti- (lUi-  si  les  .i-,-i~(  -  -mil  iiiiiii.  rnuii- 

oiiiic    ini    u  rriin 


(Il 


nue-   riiiic   'i  -   points   cxtrrmcs,   rcla   nous   d 


lulllllrr    il  .1 


Il    iiiiiin*  --oixaiitc  (itli"  '('   nu 


lies,  direction  iiord'-ud, 


1-  .|'ir  11--  liniiic^  111  -oiint  d.'liiiu 

l>,i.i-  Il  parlir  ^upi'rieiire  de  l.i  ii\len    île 


la  r 


form.i 


tion   lii.iiillire  -  (Il  n 


1  (..iiuiie  il  .1  ('lé  dil    plu-  11. Mit   sur  einirim 


fliMr.ml'-   1111 


lie-    dan-    une    dileelion    e-l     e.le-l    ilelUll- 


i-i  (k-s 


l'.irie  l'.i- ,1  peu  pré- ju  ipi  à  llnd-..ii  I  lope,  et,  que  n- 


tte 


p,irlie  s.  lil   ou   non   une  cou 


timi.ilion  de  l'une  de  celle-  pr('.cit('-es 


ill.mt    nord    II    -ud,   ou    peut    r,ii-oiinahlenienl    -iippo-er  i\\\  ' 


a  une  éli mille  i  oii-idi  imMc  ,ill  noii 


lUe-l  II  ,iu  -iid-e-t. 


11    -er.iil    ixidellinun'     iilipo--.ilile    de    -e    l,iire    une    idie   de 


,1    -uperluie 


lu    iirr.iin    ncoiivr.iui    de-  ,i— i-e-   liouilleres  .-.ins 


|)r.iliiiuer   de-    lr,i\,iu 
rallie  lie  leriiloire 


X   d'explor.ilioii   -ur    une   étendue  ci>ii-i(k'- 


Le-  (  oliclu 


((inipo-eill    (le    ure- 


-  le-  i>lus  liasses  .ii)er(,ues  A  l.i   télo  de  l.i  U'orge 


runs   et    ^ns   avec   coin 


lies   de   -1  lu-les 


^,ri-    el    l'i.l'ié-,    pri-(|lie    lloir- 

(■h.irl.on   d'un    pied   -i\   poiu  e-  d'ép.ii— eu 

la   lorm.iliori   -ur  la   ri\c  dioiii.-  lU-  l.i   ri\  lére,   i 


(  )u   ,1   rein.iniué   une   coui  lie  de 

lie   p.lllie  lie 

m   deiui-inille  en 


r  (1,111-  '•( 


inioiit  de  1,1  liie  (le  l,i  '^or^v. 


n.ui-    le-    lilil- 


ll. !--(■-     ("IK 


lie-    vi-ilile- 


.11    reni,ir(|ue   des 


lie-  nré^ulii  re-  et   l.iu 
priii-  e,iilliiu\  de  ( 


l.miliciux  de  ci.nuli'iiii'i.il   lin  renlerin.int 


lU.irt/,  de   leldsp.ith.  d'.irdoi-e,  de  J,i-li 


illint    ju-(|u'.'i    un    (leiui-l)ouce    ( 


le    diamètre,     C  est    tout 


ce  (Ui  on   ,1  \-u  (le  co 


(nie,  ,1  cet  eiiilroit,  les  ,i--i-e' 


imloiuér.it  dan-  ce-  .i-sises,  et  cel.i  in 
de  la  --érie  1  )unvegan  on!  é 


di(Uie 
lé  (lé- 
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aidan, 


Kiii^  <ini'   II- 


pic/c  l'n  (  niK  (inl.itir*'  '•iir  li  ^  pii:^  vicill 
s(lii»ifs  tle  Fort  sijuliii  soient  pr/'sonts. 

l-ln  (IfhCfiulaiil  la  ^;or^•l•  iti-(|ii'A  l'ctiihoiuhiirc  du  i  ntk 
CitiliiiiK,  on  travcTsc  fnvimii  dOi)  pidU  (l',is»i,i>  (iitii[Mirrs 
de  nri>  lirutis  et  ^ri-  'le  iiirinc  ii.iiiin  ,  iii  (M,i(hts  de  lu  à  50 
piids  (r«'pai>M'lir.  .illiiii.iiit  a\i'L  dis  touches  lU-  -(  lii-it-  k;ri> 
s.il>leiix  de  2  A  20  pic  cl-  d't|Mi-scur.  Cet  etidroit  de  l.i  k"Iv<'  <-( 
111  majeure  [).irtii    iiiai  cessililc,  avant  par  placo  une  prul.  ■tidi  nr 


.'(1(1  pieds. 
A  <'nviriiii    un    niillc   de    riin'"iu<liiitr   du    creck    ( 


il  Inii^;, 


lin  .(|M'r(;oit  au  Inui  de  iiiunliriiiscs  cniji  lies  Idm  i  '  ({ui  reiiler- 
niiiit  sans  doun  du  (harlMui  et  représentent  iirolialiKiiieiit  des 
niiirlies  aperçues  au  creek   Inlui-cn 

Sur  If  (Teek  (ietliiny   lnut   di    suite  en  a\.il  du  (iMiliuenl.  il 
AWi-   rejet    dis(itidaiil    \ ers   rdu.-t:     en    l'a    pas 


faill. 


pu  \''rifl(T  rétendiu'  du  rejet  les  rapports  entre  les  khii  iu  -  iii- 
(lividuelKs  di  ilia()ue  (  ôlé  n'axant  p.is  l'ié  ('taMis  I!  ,  -'  pro- 
lialile  (epiiidani    (|ue    U's   (ihuIiis   sur    le   côté   oue^t   de   la    laille 


ni  les  plu~  1  l(Aé(s  (|iii-  r,.||  .lit   \  Iles 


lu    de  eliaihiiii   (  ■   4. 


a   I  ouest   d 


faille  1 


r-siUllile 


qilel'pii-  peu  à  (  '.   1  _'  du  (ôt 


e  est,  et    si   i    est    la   l.lriile 


1.) 


■I   <W 


la  lall 


■1t   être  d  elu  ;niil    MKI 


pit  ds.      Il  t -I  p(i-sil,|r  (  ,.|i,  ndai,  t 
que  la  eiuH  lu-  (  i  12  s.iit  plus  éli  \ce  dans  la  série,  •icrupant  peiit- 


êtr 


une  position  interuiédiaire  entre  ( '.   Kl  it  (.    11.  et  dans  ic 


C.s  le  r<  jet  (le  la  faille  ne  serait 


(Ue  <{{.•  50  ou  fii)  pit 


^1  Imi   suit   toujours  1,1  ,L;or^;i'  d.iiis  l.i  diri<tirii  de  Iliidson 
Hnpc,  les  schistes  sMUs-jaceiits  de  l'iTt  St. -John   présentent    un 


dsiHCt  tout  ."i  f.iit  ditléreiit  de  celui 


.issises,  é'aut  de  couleur 


hniii  foncé  el 


ne  renlerni.mt  p,is  de  couches  <!,■  i;rt 


^iir   le   iiiont    C.r.mt, 


sfiiit  redresséis  à  un  anyle  de  45  ou  50  de 
•l'un   ileiiii-inil 


coiistati.'   (|Ue   les   roches   crétacées 
yrés  sur  une  distance 


1..>(I(I 


e    ce    qui    comporte    une    puissance    d  .ui    nmms 


pleijs     ,iu-(lessOUs     i| 


hori/on     liouilliT     precedeiuiiient 


llecrit.      ( 


.1    compri  11(1 


Mis   aiH  un    ( 


loutt 


une    p.irtie    consi- 


aille  des   schistes   de    Fort   St-John    de   inênie   (|ue   l,i    p.irlic 
i.ilérieure  de  la  série  Pun'-e^'an. 

nus  avons   \u  qu'."!   la   partie  supérieure  de   l,i  K<'r,i;e  il   y 
a   une   épaissiur   d'.iu    nioius   600   pieds   tl'assises   dans    la    série 
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l)un\(>;,iii  au-rlcssous  (lt>  la  /one  carlKinifOre  ronnuf.  dont  oii 
pcui  ilirc  (|u\lle  (■(imnu'ncf  sur  la  riviôrc,  un  mille  in  amont 
<lu   (H  ck   (  '■(.■ttiint;. 

Depuis  cit  cndroii  en  rutncnitant  jii.-qu'à  la  couche  Ci  12 
il  %  a  tmc  rpai-ciir  d'ciiN  inm  700  pieds  d'assises  carhonifèn-;. 
Coninie  la  position  actiulle  des  is-iscs  les  plus  éle\ves  Mir  lo 
CH'ck  Cethiiiy;  n'est  jias  connue,  l'éiiais-eur  au-dessus  de  (",  !2 
ne  saurait  encore  l'tre  \vrilire.  Dans  la  K'Tiic  inférieure  du 
crée!;  <  .itlniij^  ciù  l'du  pi-ut  voir  la  cnuclie.  on  apen.oit  au-ile-u-. 
en\  in.n  _'IIO  pied-  d'assises  de  même  nature. 

^ur  la  coupe  du  creek  joliu-ou,  la  couche  J  12  (|ui  e-t  pre- 
lic.lilemeiit  ideiiticni.-  à  M  2  Mir  le  creek  Mo.p-f  I?ar  doit  être 
prolMiilenuin  Mliiêe  entre  ."  ')  cl  1'  1(1  dan-  la  canyon  de  la 
rn-ière  de  la  l'aix  ce  ([iii  le-  met  eiu  iron  ()20  pied-  au-de-sou- ,ie 
('.12. 

l'epui-  j  1,1  en  de-cendant  ju-(|u'à  J  20  il  •.  a  (  nviroii  2>0 
pieds,  ce  i|ui  f.iit  que  cette  dernière  cijuche  est  700  pieds  aii- 
(iessnu-  de  <■  12,  et  jiar  con-êqueiit  ,'i  peu  près  au  niveau  des 
band.-  noin  -  aperc^iie-  d.ui-  la  K<ir,ue  environ  un  mille  en  amunt 
du  (  ri  i  k  (  '.eihiii^. 

'-^ur  plu-i.  ur-  cent.iines  de  pieds  en  av.d  de  cet  endroit,  ,iin-i 
(lu'il  a  ètê  dit  dêj.'i,  les  assises  sont  inaccessibles  d,ui-  ki  p.iriic 
supérieure  de  la  '>;orue  et  n'.it'tleurent  i)as  dans  la  partie  inlê- 
neiire,  de  -orli'  (|u'il  -e  piut  trè-  I  ieii  (]u'il  y  .lit  é^.ileineut  des 
cou-  lie-  ,'i  cet  endroit,  le-  700  pieds  précités  représentant  -eiile- 
meni  la  portion  d.in-  l,i(|uelle  nous  avons  observé  des  couches 
de  ch.irlion. 

Non-  ,nc,ns  donc  outre  le-  700  [lied-  de  couches  de  charhnn 
des  assise-  -rmblaliles  de  2011  pied,  ,ui-de--us  et  600  au-des-ou-, 
-oit  un  înt.d  de  1,500  pieds  d.in-  c<'Ue  portion  de  la  série  1  )iin- 
ve.Li.ni  (|ui  |)eut  être  obserxée.  Il  e-t  probable  ([ue  la  ijuis-ani'c 
t.'t.de  de  (die  -crie  est  d'.iu  moins  2,000  pieiU  dans  cette  partie 
du  b,i--iii. 

"-"ur  la  cuupe  du  creek  Cethini;,  di>u/e  couche-  ont  été  oh- 
-er\ée-,  dinl  ciil(|  -eiilemeni  :  ( ',  -|,  ('.  5,  ( '■  7,  (",  S,  et  ( '■  12,  ont 
.111  del.i  de  diaix  pied-  d'ép.ii— eur,  ki  dernière  étant  la  seule 
(|ui  dépi— (.  iroi-  ()ied-;    nous  en  donnons  ci-après  la  coupe. 


•?•■•? 
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Toit  gréseux  ,,.    ,       ,, 

^  ,  .  f  ii'ds     Pouces 

S(  histe 

(  h.irlmn  fturne) , 

Charbon  (brillant) ,  , 

....  ,  .  1  4 

(  loi^on  schisteuse , 

Ch.irlmn  brill.int , 

.Mur  (gréseux  '    '  _______ 

Total  de  charbon -, 

Oïl  apcrroit  tinc  rouchi-,  prohahlcmcnt  G  12,  dans  la  falaise 
Mir  la  HM-  Mi.l  ,lu  canyon  .k-  la  rivière  de  la  Pai.x,  ,rMii  in.ln.it 
Mtlié  rn  lare  des  îles,  sur  une  distance  de  prè,  d,.  d.-ux  milles 
après  qurn  elle  disparait  enthi  au  sdnimet  de  la  talai^e.  On 
aperçoit  au-des^js  pluMeurs  ruuehes  Inneée-  d,,nt  l'une  est 
passai, lent,  nt  épaisse;  niais  eette  partie  du  eanv.n  étant  in- 
aree-silile  nous  n'avons  pas  pu  les  e.xaniiner. 

I>'..l'ré.-  les  analyses  de  C.  12.  (éelianlillons  7  et  S)  M,n  ehar- 
l-M  .-1  ,1e  ,|ualité  très  Mit)érieure.  le  charbon  terne  dii  sommet 
de  la  hanriuetle  étant  le  meilleur:  il  ne  d.mne  que  21  pour  cent 
de  cendres. 

Cette  c.uche  hien  (|u..  pas  très  épaisse  sera  évidemmen' 
•'.'■'■^r  grande  v.iU  ur  en  r.iison  du  bon  état  de  .-on  toit  et  de 
>-n  nn.r.  de  r.il,>en<e  de  toute  matière  schisteuse,  et  surtout 
acaii-e  de  s.i  (|u.ilité  vraiment  supérieure. 

Dans  le  cuivo,.  de  la  rivière  de  1.,  Pai.x  ,1e  nombreuses 
miirh,-  attleurent:  ,.n  en  a  .-..mpté  n,,n  moins  de  trente  <|uatre 
eri  ,1, minant  t.uilcs  celles  ,|ui  paraissent  être  <ies  répétitions 
dautn-  ,|ejà  reniartiuées.  I.e  plus  ^-rand  nombre  d.-  cell,--ci 
cepeM,l,u,t,  sont  très  minces;  «lou.e  d'entre  elles  seulement  ont 
au  ,1, 1,,  d  un  pie,l  et  tr,,is  au  delA  de  deux  pieds  d'ép.iisseur. 

l'.uim  ces  .lerniers,  P  1  mesure  2  pieds  11  p,,uces  ,.„  un 
endroit  et  P  16  fut  estitné  A  .S  pieds  <lans  la  coupe  10  où  elle 
•tait  inaccessible,  mais  ne  mesurait  (,ue  2  pieds  .?  pouces  .lans 
i«'-  ,"npes  11  et  12. 

'  ■'  i"U,he  P  1  f|ui  est  de  280  à  300  pieds  au-dessous  de  (i  12 
is|  m.'me  de  (jualité  supérieure  (échantillon  6).  et  ici  encore  le 
toît  et  1,   mur  sont  très  solides. 

I>an-  la  coupe  de  Moose  Bar  Ocek  apparaissent  nombre  de 
O'Uilies  minces  correspondant   à   relies  aperçues  dans  la   partie 
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inf.'rùur.'  .!.■  la  coupe  du  canyon  fcoupc  15).  Au-dessus  de 
cillo-,,,  n.,u>  avons  remarqué  encore  (luatrc  dont  un.'  seul^. 
ment.  M  2,  peut  avoir  <iuel<|ue  itni.ortance.  La  coupe  en  est 
ccjmnie  .-.uit  : 

J';"  *''^-^''"'  Piv.U  Po„ces 

^"f 1         0 

tharljiin  (terne) „   ui      ,■,,., 

Schisu-  9,K,rlcrfM  1). 

fi, ,  ,        ,.         , ^f  Total  <le  char- 

l-  h.irlj(]ii  iterneJ 21,. 

,     •  -^Jbon,  1  p,l.  „  |,c. 

."^  "•  1  7 

(  h.irlion . 

<',ri''s   '                   - 

•  li.irljon , 

Schiste 2         71 

C'iarbon  (brillant) 1        IJ' 

Grès j  I 

Charbon  (brillant j         ^[ 

Schiste '                   ,1 

Charbon  (brillant) J 

Mur  en  schiste  dur. 

l.es  analyse.-  de  cette  couche  (échantillons  17  et  18)  ne 
sont  pas  aus>i  satisfaisantes,  mais  l'excès  de  cendres  surbmt 
dan.  échantillon  18,  est  évidemment  dû  au  mélan^a'  de  >chiste 
dans  1  échantillon.  Si  l'on  eût  dépouillé  la  couche  sur  (|u.l-|i,es 
pieds  <ie  distance  et  prélevé  des  échantillons  sur  une  surlace 
nette,  les  résultats  eussent  été  certainement  meilleurs  11  y  a 
par  ph.ces  une  bande  de  schiste  de  1  de  pouce  à  1  pouce  d'épais- 
seur  au  milieu  de  la  hanciuette  inférieure  de  charbon  qu'il  serait 
difficile  de  séparer  entièrement  du  charbon  dans  les  travaux 
d  aiwtage  de  sorte  ciue  l'on  ne  peut  pas  considérer  cette  couche 
comme  très  a\-antaj,'euse. 

i:n  passant  de  l'autre  cAté  à  la  coupe  sur  le  creek  Johnson 
nous  trouvons  vingt  couches  exposées  dont  neuf  ont  au  delà 
d  un  pied,  quatre  au  delà  de  2  pieds,  et  trois  J  13,  J  14  et  J  16 
au  delà  de  3  pieds  d'épaisseur. 

Parmi  ces  dernières,  cependant,  il  est  seulement  possible 
que  J  13  et  J  14  soient  identiques  puisque  toutes  les  deux  cor- 
respondent à  M  2.  Les  coupes  de  J  13  et  de  M  2  sont  très 
semblables,  ayant  toutes  les  deux  à  leur  commet  un  petit  gise- 
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m.  nt  :h-  .harbon  terne,  et  il  est  très  prohal,!,.  quelle  corresmn- 
rl.nl  rntre  .lies.  Quant  à  J  14  cepen.iant,  la  similarité  est 
bcaurnup  „„m,s  Krande  e(  .„n  analyse  excluerait  prexn.e  la 
po.MlMi.té  ,ie  la  rattaeher  ,\  M  2.  Mallu.ur..us..ment  un  „a 
pas  pnlevf  (1  ichaniiilons  (le  |  l,î. 

Les  .-ouiKs   ,\v.   principales   couches   aperçue,   sur   1..   rn-ck 
|nliii-(in  sont  Comme  suit: — 

J  12. tj  11 

'.r.  -  ^clii-.tulix.  M-,  ,.  n 

■^'^"'"^^ 1  I, 

tharbon  (terne) ,,,,.. 

c,.i,;  .  10  (  .iscment    sus- 

Nniste 1         „(  ■ 

,;ri.s  *         0  )ur..nt   (J    12) 

Charbon  (terne)  :.'.'.' IJ"'']  '^'  ']'''■ 

Schiste.  ,  6JbonI,„J.4pcs. 

,.,      ,  , ^  6 

l  harbon  (brillant) -,  ni  r     t  i      t       , 

Schi.U. '  2H      ,      ,       ' 

,-.     ,        ..    .,,       ,  /fue  charbon, 

Charbon  (brillant).,  .  1  3   j      .      , 

Mur  schibteux. 

J  14 

Ores.  p.    , 

c  .  ■  .        .  1  leds  Pouces 

^^chlste  gris .  , 

Schiste  dur '  ^ 

*'>ri>  lilanc ^ 

Schiste  gris  dur '       j         , 

t  liarbon '  '        ,  ut-,, 

I       ,  1         8  j  Total  de 

,T\     Oà     ifcharbon, 

'  iMrbon ,  73       1,, 

.Mur  ,n  grès.  '         ^'^  ''^'-   "   I^^' 

J  15  et  J  16 

(  iris 
,  ,■     ,  Pieds  l'ouces 

<  harbon ,  ,  ,-• 

'         J  liisemcnt    sus- 

(,r(s  i'"^'^"'  J  '^ 

c  ,  .    1  6 

^'■""^'«^ 5  0 

(  harbon  (dur) ,  g-, 

Sthiste  "  .    . 

Charbon..:::;;;;::: Vt  i"""'" 

Schiste  ,  2^J<;  charbon, 

'•lurbon.::::::;;;;;;:;;;;;;;;; o|3pd3.4pcs. 

Mur  en  grès  schisteux. 

t 
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J  -'Il 
Toit  m  K"-s  f>i,.,|s  Pouces 

''li'""l'"n.  2         .Vj  Total  (io 

S<  l"'!!'     4  [»uces  .\       l        o]  2  \kU.  9  |)ca. 

Mur  in  j;r(-s. 


I.(irM|ii'iinc  (cnidu'  cnI  \|^il,lo  ,iir  une  Idiiviiic  (li.-t.ince 
l.i  pui^^.mcc  (II-  h.iiKiuitli-  iii(livi(lui'llc>  ^k^  charlKiii  n  ,K- 
M'hi^-tf  (.■>t  tri-  variai )li.\  car  lo  cldi-nti-,  de  >;rr-  M'iii-ti  u\  dan-  lis 
chucIk'n  Miiit  -iiii\rnl  liiitilurau-.  ai;,L;Miriilant  in  i'|),ii"iijr 
(le  1  i«iiK'<,'  à  1  pit-il  dans  l'c-parc  de  (|ii-l(|uts  pied-,  it  diininuant 
lii-iiitc  dans  le-,  inrinc-  prupnrtiiiii-. 

I.t's  anaK-cs  de  ce-  ruiulu-  iriii  inîiilun-  Kl  à  14  i  iiKinlniit 
mir  variation  i<'n-iik'Talilr  dan-  la  (iiialitr ;  j  14  fminiil  une:  plus 
lurlc  prn[)iirliiin  t\v  malii'rr  volatilf  ipi'  timtc-  Ifs  autrr-  coiirhes 
sauf  G  1  (tVliantillnii  9).  Snili'  la  li.m'iuctte  infiTiciin-  ili-  |  14 
cependant,  oki'tii  tn!-  liirn.  On  dit  qm-  la  houille  de  la  l.aii- 
quetlc  inlériiairc  dr  J    10  cnkrlii'  ri;alenu'nl  a-scz  hicil. 

l'Iusinir-  de,-  échantilliiM-  de  John-un  ("reek  donnent  une 
lorte  teneur  en  cendre-,  liien  (|ue  p,i-.  ilii  tout  e\ces-i\e  niilivi.- 
tuent  .iu\  .lutres  ch.irhon-  extrait-  d,m-  celte  (outrée.  I)',, il- 
leur- on  peut  -'.itlendre  ,'i  ce  (|Lie  de-  ^■ch.lnlillon^  [)ropre-,  pré- 
levé- -ur  une  -url.ice  frai(he  exempte  d'iuipurelés  donnent  de 
meilleur-  ré-ultat-  ,~i  cet  é;^ar(l. 

On  peut  voir  d'.ipré-  ce  qui  pré  -.le  (pie  [)arnii  le-  nom- 
breuses couche-  i|iii  .itlleurenl  il  n'v  ,i  encore  (pie  cinq  |inint(_- 
nients  connus  dont  l'épaisseur  dépasse  .?  pieds,  à  savoir  ( '.  M. 
M  2,  J  1,?,  J  14  et  J  15;  et  il  est  prolvijjle  (jue  M  2  et  J  1.Î  Innt 
une  seule  et   même  couche. 

la's  can\-ons  de  l,i  riviO're  de  la  l'aix  et  de  se-  .iftluents 
ullrent  d'exce" -nies  coupe-  pour  l'étude  des  as.sises;  mais, 
inalt;ré  cela,  il  est  évident  (|ue  le  nombre  des  strates  dans  la  /eno 
houillère  connue  <|ui  n'ont  pas  encore  été  examinées  parce 
i|u  elles  ne  sont  nulle  part  exposées  ou  (ju'elles  ne  sont  riu'cn 
des  endroits  inac(  . --ibles  est  très  considérable,  et  il  y  a  tout 
lieu  de  croire  qu'il  existe  enc(ire,  à  part  celles  déjà  décrites,  de 
nombreuses  couches  p,irmi  lesfjuelles  il  peut  très  bien  y  en 
avoir  [ilu:-ieur-  d'import.uite>. 
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•'Il    -iKnalf   .■KalcriKnl    <ks   amtunmfnts   de    cl,,iil,nn    s„r 
le  crcck  EiKl.imilk.  à  m,,,  ,,„   |u,|t  n.iiie,  ,!.•  m.m  .mbourluir.. 
Ce  sont  pn.hahlL-mcit   U,  mOmcs  ,-,,utlu>  ,,in.  .dl,..  .„Hn  u.s 
dan-  II'  canyon. 

M  Vun  excq.t,.  la  faille  .n,-nti,UH.,V  M,r  le  mck  (  ielhiiiK 
Il  .|iHl<|m-  <,n(lulali„l1^  ,1c  moiiuire  importance,  les  Mrate-  M,„t 
peu  dérangée,  malgré  le  re.lre.^enient  '..raMonné  par  la  sur- 
recl-n  .lu  n.unt  Hulls  liea.l  et  ,|..  la  chaîne  .le  c.lline.  dont  il 
t.iit  [)artie. 

An  Mi.l  et  A  r^uest  .lu  canyon,  .,n  peut  >',itten.lre  ;,  tn.uver 
une  Kran.le  .-ten.lue  d  a^M^es  v  irtuellenienl  h.,ri/..„tale.  n.m 
...uleyerM-r.,  et,  puis,|ue  les  plus  h,„nes  assi-es  aper.  u.-.  ren- 
fentiaienl  ,!ii  charbon,  il  e>t  pr.,l.ahle  .pnl  v  a  .lu  charh.ai  à 
peu  <le  prolon.leur  dans  la  majeure  partie  de  cette  région  I  es 
terrains  étant  en  cet  endn.it  plut.'.t  inacc..s>ibles,  ce  n'est  ,,a' m 
m..yen  de  s,>n,lat;e  au  «liamant  que  Ton  p,.nrra  explorer  les 
assises. 

I.<'s  an,.K>es  ci-après  ,,nt  ét.^  faite-  ,,,,r  II.  C.irmi.hael. 
•iiimiste.lu  gouvernement  pr.,vinci.,l  de  la  Colombie  britanniciue 
et  lautenr  y  a  ajouté  la  pr,,porti<,n  volatile  .liviM'e  -nivant  la 
dav-ihcat.nr  .1,.  Doulin^,  Les  échan,ill.,„s.  >auf  le>  n,n„.^ros 
'•  "  ''11,  apF,,irtiennent  tous  à  la  cat.'gorie  des  charb.ms 
l.uh  .,,rb.,n  l,>tumin.,us;"  toutefois  les  trois  pr.-cités  sont  aussi 
iiiliininienx. 

On  c.,n-tate  par  ces  analyses  (jue  le  charbon  est  de  très 
'""''•  'liial'tè.  Bien  ,|ue  sensiblement  inférieur  au  meilleur 
i>aH..m  à  pènèrateur  ■■VVeIsh  A.lmiraltv"  il  est  aussi  bon  que 
!'•  charbon  a  générateur  ,-|e  haute  fueur  r>r.:venant  de  ce  bas.in 
■■•  ■"■  '■  '<;le  en  nen  aux  meilleurs  ch.irb.m-  ,1e  la  \-ir,yinie  occi- 
'■'-•1'.  étant  ,1  une  ,|ualité  e.xcepti.mn.lle  p.,ur  l'Ouest  de 
I  .\:iir|-ique. 

Il  y  a  bien,  à  vrai  dire,  d'autres  bassins  dans  l'Ouest  .,ù 
;"  trouve  toutes  les  catégories  de  charbon.  ,lu  bitumineux  à 
lanthrarite,  mai.-,  en  règle  générale,  la  haute  qualité  ,les  ces 
Charbons  ,lépend  de  certains  b,.uknersemeiits  locaux  ils  ap- 
Parais.et.t  <lans  des  régions  très  bouleversées  et  sont  souvent 
winnument  sales. 
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I)'tin  .lutrc  côte'-,  la  n'^iiiiKiriti-  des  assises,  (|ui  ne  ><>n\  ,iii- 
cunciiK  lit  hoiiU'vtTsi'cs  (l.ins  ce  hassin,  est  vraiiiuiil  rciiiar- 
(|ii.ililc,  et  l.i  basse  teneur  en  cenflres  dans  la  plupart  des  éc  li.in- 
tilloiH,  (|iii  <int  tous  été  [)rélevés  dans  les  affleurements,  in- 
di(|uent  liien  <|ue  res  couches  sont  |iarti(ulièremeiit  projiri  s 

Trois  de-  échantillons  seulement  se  [irétent  à  la  f.ihriciiion 
du  coke  et  médiocrement  di'  sorte  (juc  l'on  nv  peut  fonder  île 
liun  grandes  espérances  sur  ce  bassin  pour  la  production  du 
coke;  il  n'est  pas  imijossible  toutefois  (|Ue  l'on  trouve  (k>  cou- 
ches d'assez  f(jrtes  dimensions  d'où  l'on  puisse  tirer  un  bon  coke 
|)articulièrement  dans  fies  fours  ;"!  retortc. 

\a>  ban(|uettes  supérieures  des  couches  P  1.?  et  ("•  12,  et  les 
Kisiwents  susj.icents  ([)robalili'ment  identif|ues)  M  1  et  J  12 
se  composent  d'un  diarbon  d'apparence  pierreuse  ressemblint 
à  un  schiste  (  harbonneux.  On  constate  d'après  les  analyses 
que  ce  ch.irbon  est  de  très  bonne  (|ualité,  celui  de  la  banquette 
supérieure  de  G  12  (échantillon  7)  n'ayant  donné  c|ue  2-1  pour 
cent  de  cendres. 
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(  Il  \l'l  I  kl     III 
CHARIIONS  1)1    TI.RTI\IRK 

XOll-.S  CÉOLOCIOI  IS 

I.t'S  niï'CITK-nl-  liTli.iiri  ••  ijr  1,1  (  i  pIc  iiiil  lie  I  jril  .innii|iic  se 
|)r('--(  iilint  (i.ln^  lii^  riKimis  plu--  ou  iiiciiii-  i-nli'c^  1 1  un  ne  peut 
(■■l.ilijir  K'iir>  rclati(iTi>  (pic  ji.ir  li-  iiiiliit-  i).ilc'(iiit<il(ii;i(|ii( -,  (|iii 
,i|i|).iraissi'nt  m>u^  tiirinc  d'i  iii|in  inir-  dr  pi.inli--  tl  d'in-ci  tts. 
le-    ccillcctinn-    rif    jil.inlc-   ciil    Me    (luiliic-    p.ir    \r    iir(i'.is-([ir 

I  ),  \'  riiiJMlliiw  (li'iii  1(  i.ipiHTl  l.iil  p.irlic'  lie-  public  .ilinn- ik' 
l.i  (  c.iinul--iiin  ;,((ilii^i(|in'  -i.u-  le  nuuK'ri)  KU.V  I  i.in-  le 
lr.i\.iii.  l'.uilrur  (li\iM'  II-  ilixtTM-.  ((illnlidii-.  tu  dcuv  urnuiii'-; 
le  plu-  .un  lin.  (|u'il  r.ii  l.u  lu-  .'i  rroci' lU'  c-l  «'  Iruiitiui  ul  idli-  ,iiix 
liiiri/iiu-  l'i'i  1  I  uiiiii  II  I  .ir.uuic  dr  l.i  ri'un'H  de-  (  .r.mdr-  ri.iiiir-, 

II  II-  plu-  n'iiiii  .ipp.u-.iil  d.in--  dr-  li.i— iM>.  I.uii-Irt-  i-iili'>  di- 
l'iuli'rlrur  di-  l.i  piu^imi  (t  .i  <'t(''  (  l.i--r  -iiu>  le  dire-  j;iiur,il 
d'oli^i.i  r-ni-.  <  ht  nr  pi  ul  p.i-  di-lniili\  irurilt  r.ill.itlur  les 
strali-  de-  di\rr-t  -  .lin  -  de  i  c  dcrnitr  l;'"IM'''  ■'  H"  ~cul  cl  nirnu- 
liori/dii;  il  f.iut  plulûl  It-  (un-idrrtr  iimuiic  uiu'  >vr\r  du  luurlics 
nu  t;i-(ruint-.  dont  l<-  un-  -ont  pnjli.ililcnicnt  pUi>  liaiit:^  et  les 
autri'-  plu-  l'.i-.  |).ui-  11-  .unitii-  rapiiort-,  ci-  dfuxit'tnr  ';r(iii|K.' 
^■taii  attiiliui'  .Ul  iiiioci'iu-.  (  \'?-  ^i-cnifiil-  olii^iKi-ni>  xint 
fri''(|Uiiniiuiil  rtiiiuvcrts  de  roches  vok-.ini(iiii's  rcliwuit  ilc 
di\cr>c>  pr-riodi-  du  niiocriic.  Il  >■  a.  prr-  du  l.u'  Kamlimp-, 
uni.-  Mric  de  -l'dinunl-  .itlriluii'^  .lU  iniotiuc  inférieur  (|ui  ri- 
(in'-i  nie  unr  piiiinle  dr  repo-  fai>.int  -uitf  .iu\  preniirr-  rp.iiv 
ilit  nu  nt-  \(ili\mi(|UL>  du  iniocine. 

(  r-  h.i— in-  par.u--int  avoir  été  orné-  d'une  tlore  aliond.intc 
et  d.in-  plu-ieiir-.  r.uiuniul.ilion  de  déliri-  \éi;él.iUN  ,i  dniiin; 
lieu  à  la  l'ormatioii  <ri:uport.uues  coiu  he-  de  charlioii.  Heri 
nonihri'  <le  celU-s-ci  or.t  été  eompriniées  et  .iltérées  par  le  [)iii<l~ 
et  l.i  i  ii.iK'ur  de-  rorlu  -  \-oli'.uii(pie-  -u-j.ieenle-  el  m-  >onl  lr,l^^• 
formées  en  lii.irlioii-  iiininiimux,  ni.ii-  plu.-ieur-  de-  ni-eiiu'iits 
tertiaires  -ont  encore  demeuré-  à  l'élat  de  lignite  ou  de  ^eml- 
bituniineux. 
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N.Mis   iM.incm-.  (lune,   fl'.iprès   IVtudf  des  df-brist   vl-gHaax 
t;rou(KT  Ifs  niMni<Tii>  fidiiillir-.  (omni*'  "tiit: — 
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est  por.sible  que  certaines  d'entre  elles  (ioivcnt  être  rattachées 
aux  gisements  oligocènes  tie  la  Colombie  britannic|ue. 

Kn  Canada  les  roches  du  groupe  Puget  sont  reconnues  au 
Burrard  Iiilet.  La  de.-,cription  ([ue  nous  en  donnons  ci-après  est 
extraite  d'un  rapport  de  M.  O.-i;.  LeKoy:' 

_  •■Ckolpl:  I'uci.t.— Le  groupe  l'uget  se  développe  en  ckux 
régions  distinctes;  la  première  occupe  la  région  entre  le  Burrard 
Inlet  et  la  frontière  internationale  tandis  que  la  seconde  appar  ,it 
à  la  baie  WoUlsohn  e:  s'-iend  à  l'intérieur  des  terres  sur  le  délroi^ 
de  Malaspina. 

"Dans  la  première  étendue,  les  roches  affleurent  dans  une 
série  d'escarpements  le  long  de  la  rive  sud  du  Burrard  Inlet 
depuis  English  Bay  jUMiu'à  un  point  à  l'est  de  Rarnet.  Depuis 
Hastings  jusciu'à  Barnet  elles  forment  une  longue  chaîne  appelée 
'Xorth  Mountain"  qui  'lève  au  sud  de  Barnet  à  une  hauteur 
de  l,.U5  pieds.  Cette  chaîne  penche  h-  long  de  la  rivière  Fraser 
et  c'est  sur  >on  versant  nord  seulement  que  l'on  trou\-e  des 
affleurements  continus. 

"Du  côté  sud  ver-  frontière  on  n'aperçoit  plus  d'affleure- 
ments, Unité  la  contrée  étant  recouverte  de  drift  glaciaire  et 
d'alluNion,  mais  ce  groupe  est  considérablement  développé 
dans  l'état  de  Washington. 

"Le  groupe  se  compose  de  conglomérats  avec  grès  et  schistes 
bien  stratifiés.  Les  couches  sont  très  peu  disloquées:  leur 
direction  varie  du  nord-est  à  l'est  et  à  l'ouest  et  leur  plongement 
est  au  sud-esi  et  au  sud  à  des  angles  bas.  Les  conglomérats 
consistent  en  cailloux  bien  arrondis  de  schiste,  granité,  quartzite 
etc.,  clans  une  pâte  sableuse  et  ferrugineuse.  Les  grès  sont 
argileu.x  et  .'-e  désagrègent  rapidement  au  contact  de  l'air.  Par 
endroits  ils  renferment  <ie  petites  formations  lenticulaires 
de  lignite  brun  foncé.  On  trouve  une  couche  épaisse  de  grès 
feld.pathique  entrestratifié  avec  le  grès  plus  fin.  Il  présente 
une  décomposition  A  l'air  différenciellc  et  laisse  voir  de  grosses 
bosses  en  saillie  dans  k-  front  .les  escarpements.  Les  schistes 
sorUjgris  foncé  ou   noirs  et  ordinairement  charbonneux.     Cer- 

'  Rapport  prL-liminaire%ur  une  partie  de  la  côte  principale  de  la  Colombie 
Dritannque  et  lesjles  voisines,  1908,  n°  1556,  pp.  27-28. 
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l.iiius  (le  ces  couchts  renferment  des  restes  de  p!  mtes.  L'en- 
Minhle  (lu  groupe  dénote  qu'il  s'agit  de  dérxits  d'e-tuaires,  et 
It  Mui-^  sol  de  ces  roches  dans  la  partie  sud-ouest  fie  la  Coloni- 
l'i,  l)rilanni(|ue  ne  représente  que  l'enveloppe  septentrionale 
d'un  vaste  liassin.  M.  Bowman  estime  que  la  puissance  du 
groupe  est  cle  ,?,()0n  pieds  dans  le  voisinage  de  Vancouver,  tandis 
(|ue  dans  l'état  de  W  ashington  il  atteint  une  puissance  de  10,000 
pied-. 

Plusieur>  cr)lle<tions  des  restes  de  plantes  ont  été  soumises 
à  feu  sir  William   Dawson  et  celui-ci  les  a  rattachés  à  l'éocène.' 

A  Wa.-hiiiKton  le  «roupe  renferme  plusieurs  assises  de  lignite 
.1  une  JK.nne  valeur  commerciale.  On  n'a  pas  trouvé  de  charbon 
(lu  cote,  canadien  et,  s'il  en  existe  des  couches,  elles  sont  bien 
au-de.>,)us  des  assises  qui  sont  à  découvert.  Etant  donnée  la 
-uprriorité  du  charbon  de  File  de  Vancouver  il  n'est  guère 
prnluble  qu'il  se  fas>e  de  [iro^pection  active  dans  ce  groupe 
P  ur  un  charbon  (lui  ne  peut  être  de  toute  façon  que  de  (lualité 
iii-  intérieure. 

"Sur  la  baie  WoKïsohn  et  la  i  ivière  Sandstone  il  v  a  une  série 
'le  grès  (,ui  sont  probablement  de  cette  épcxiue,  et  on  les  y  a 
r.ii tachés  provisoirement.  L'on  suppose  qu'il  en  e.xiste  'un 
lu.Mn  cnsidérable  dans  les  terres,  mais,  en  raison  des  épaisses 
l"r>t-  et  dune  torte  végétation  de  broussailles,  cela  est  im- 
P">Hl)Ie  à  vérifier  pour  le  moment.  Sur  le  lot  1803  le  long 
'le  la  rive  d'un  petit  ruisseau  les  grès  tendres  renferment  des 
i'-uie-  traînées  de  lignite  impur;  mais  on  n'v  voit  affleurer 
aucune  couche  d'une  valeur  quelconque." 


Série  Coldwaler* 

I -étude  détaillée  des  couches  houillères  de  la  vallée  Xicola 
(1  ans  le  sud  de  la  Colombie  britannique  par  le  D'  G.  M.  Dawson 
ant.neurenient  .\  1914,  l'avait  amené  à  conclure  (,ue  ces  couches 
elan^it  antérieures  au  miocène  et,  dans  son  rapport  pour  cette 

>n.  'iv'""l3)  '*""  '^°^'''  ^'''"^'  °^  '^"''"»'''''  ^™"<J  ^--ies  1895-96,  vol.  I. 
'  Kap.  ann.,  Com.  géol.,  Can,,  vol.  VU. 
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mCmv  .mnrc  il  leur  altril)iia  If  nom  de  Krinipo  CoJdvatcr.  \,,ii^ 
citc.n-.  (  i-,iprr-  une  li.innc  partie  du  la  (lixriptiiui  ipril  en  (idiiiu-:' 
"Av.iiil  Ir  cciinnuMuxiafiit  i\v  la  période  de  plu-nonu'nts 
V(.l(Miiic|ii(-.  tt-riiairc--  dan-  vvXW  nuion,  crrt.iin-  iit>  -Vtaii'iit 
drpn-,-  M-  composant  cntirrcincnt  de  mati'riaiix  ordinairi-. 
Cette  déposition  -r  lit  dan-  <lc-  lac-  ,iu  des  e-lnain-  de  rivière-, 
dansde.-déi)re-ion-  t  \i-lam  alor-  -nr  l'aiK  icnne  -urtare  dénudir 
de-  roclie-  p,déo/ou|ue-  cl  tria-ii|Ur-.  il-  cnn-i-trnt  surtoiu 
en  eonohimérat-,  «ré-  et  argiles  sthisti'U-e-.  axtc  le-(|nel-  -,,ni 
as-ocié-  en  f|iie!>|ues  endroits,  de-  charbon-  et  lii;ni!e-.  ( ',  -  lit. 
n'ont  pas  été  tr..n\é-  en  di-eordaiice  réelle  avec  les  roche-  cré- 
tacée- redre-ée-  «k-  rivière-  ■rhom|)-on  ou  Fraser,  mais  connne 
elles  ne  p,irai--ent  [.a-  .ucir  p.irlieipé  .'i  la  grande  contraction 
du  creia.é  i;ui  ,i  prohahlement  eu  lieu  à  !'ép.  r,|ue  (hi  I„i;Mni!e 
ou  ver-  b  lui  de  cette  épo(|ui  ,  on  le-  considère  connue  pn-i- 
crélacée-  ei  proiMl)Uinent  connue  post-i„n-amie.  [die-  peiuenl 
donc  être  décrite-  comme  intervenant  entre  l,i  tin  du  crét.icé 
et  K  commencement  de  la  i;rande  période  \(.lcani(|ue  dans  cette 
ré^iion. 

"i.a  natm-e  des  dé|).*)ts,  et  particulièrement  r.iliondaiu c  rli- 
ni.uéri.iuv;  conKlomériti(|ue-  qu'il-  rmùrnu'nt,  semliU'nt  iiidi- 
(|iier  qu'il-  peuN-ent  fort  bien  re|)n-enler  le  tniv.iii  de  (|iie!.]iie 
->-tènie  de  ri\ière  de  l.i  i;r,mde  é[)o(]ue  de  dénudation  du  ter- 
tiaire priniilil,  durant  l,i<iuelle  le  pl.ile.iu  intérieur  l'ut  éredé 
ju-qu'.'i  (leMiiir  une  -nrlaee  relatix  enunt  unie,  ("est  -urtoiit 
pendant  l'interruption  ou  la  lin  de  cette  période  cpie  ces  dépéi- 
pi.uxaient  <e  former.  Mai-  comme  il  .1  lallu  éxidemment  lie.m- 
coup  de  lemp-,  k>-  dé|)ôls  isolés  (pie  l'on  trouve  aujourd'hui  d.ai- 
ditléreiUe-  parties  du  terr.iin  (Kuirr.iient  fort  bien  être  ratta- 
ché- à  de-  h.. ri/011-  tout  :i  fait  dinérent-,  bien  (|ue  tous  relèveiil 
<le  la  pren;ière  périoih'  du  terliaire. 

"On  a  trouvé,  cependant,  cpi'il  e.vi^te  d.ins  [)lu-ieurs  loca- 
lités séparées,  une  re-iinliLuice  el  une  -imililude  litlmlii- 
Riqiies  lellement  complèlt-  d.m-  rordre  de  sui)erposition  de  ce- 
dépôts,  .|u'il  lU'  peut  -iiére  \  a\oir  de  doute  (pie  les  lit-  de  celle 
localité   sont    eontempor.iin-    .-x    du-   à    l,i    même   suite   d'é\éne- 

'  Ka|.   ,11111  .  (uni    ^,:,)1  .  (  ,,n  ,  vol    \II 
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'tjue  les  <l('pnts  soient  aiUtTicurs  à  l'époque  ;\  laquelle  a 
enmnuiKr  r,i(li\ilé  volcanique  ^ur  uni'  grande  éehelle,  c', -t 
ce  (|ui  est  rendu  évident  par  deux  circonstances.  \U  ne  con- 
tiennent panai  leur  matériaux  aucane  roche  volcani(|ue  carac- 
ten-li(|iie  du  tertiaire,  tandir.  (|u'il^  paraissent  incontestable- 
nu  nt  être  aflecti's  par  des  plissenlent^  plus  i)ron(jno'^  (|ur  ( vi;x 
i|u'iait  s'ilii  les  roches  volcanif|Ues, 

'l'-n  certains  endroits  ces  lits  sont  pres(iiie,  sinon  lom  A 
tait  verticaux.  Cela  est  particulièrement  le  cas  près  des  cret  ks 
C'iappcrl.in  el  (Mi.piT;  mais  dans  d'autres  localités  comme 
par  exemple  sur  le  |ilate.iu  .à  l'inu-t  et  au  sud  de  Savona,  \',.n 
trouve  les  conglomérai-  de  ha-e  encore  pre-tiue  hori/ont.uix 
ou  inclinés  sous  de-  an,i;les  relali\ement  faillie-  comme  K -, 
anodes  normaux  dan-  le  ca-  de.-  roche-  volcaniciues 
I)k;s  récentes  du  tertiaire.  l:.n  ce  dernier  endroit,  non  seule- 
nunt  lis  conglomérats  de  ha-c  repo-ent  pre-tjue  à  plat,  mais  ils 
ne  dilïèrent  que  de  (|Uelque-  cenl.iines  de  pieds  d'élévation  de 
leius  reim'scntants  également  ikmi  déra  i^:és  dans  les  lambeaux 
sur  le  Karde-I.atïerty,  ,'i  vin.ut  milles  de  dist.mce.  Il  ()ar,iitr.i:t 
donc  qu'aprè-  (|ue  <'es  lil-  «lu  t'oldwater  eurent  été  dépo-é-,  il 
y  eut  une  i)ériode  de  mou\ement-  orogénique-  (jui  affecta  ces 
lits  particulièrement  sur  certaines  liL;nes  se  diri^'eant  N.X.E.J 
S.  S.F..,  tandis  (jue  de  grands  bloc-  de  terr.iin  intermé.liaire 
conservèrent  leur  rigidité,  que  ces  mouvements  furent  suivis  par 
une  période  de  déiuidation  durant  la(|uelle  une  grande  partie 
de-  lit-  du  ('old\v.,tir  fut  enlevée,  et  (lUe  la  dénudation  .se  pour- 
suivait depuis  longtemp-  ,ivant  (|ue  les  premiers  lits  de  l.i  for- 
mation volcanique  sui\anle  commencèrent  à  se  forintr." 


Co:{rlii's  de  lu  Traïu/nillc 

Ces  couches  qui  se  présentent  d.iiis  la  région  de  Kamionps 
ont  été  décrites  et  nommées  par  M.  G.-.M.  l)a\v.-(jn  dans  son 
rapp.irt  pour  l'année  1894,  p.  77  B  dont  nous  extrayons  le  passage 
sui\  int  : 

"Depuis  le  commencement  des  éruptions  tertiaires  jusqu'à 
leur  cessation.  quoi()u'ellcs  fussent  sans  doute  plus  ou  moins 
irréguhères  et  sp.isniodiques,  l'accumiil.ition  de  matières  d'origine 
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volcani.|uc  cl.ms  la  rc-^gion  du  plateau  n'a  pn.hahl.Tnnn  jamais 
.(-M-  tiuit  à  fait.  LV-xi^tcncc  de  rodu^  ^traliti.■•c.■,  dans  l'eau 
pr».|ur  rniRrcnicnt  composées  de  débris  volcanitiues  remaniés' 
Hi.lique  la  formation  de  lacs  qui  ont  duré  pendant  un  laps  dc 
i.nips  ronsidérable,  et  le  barrage  des  anciens  canaux  .ré^outte- 
ni'iit  .!,•  la  cuurée  par  de>  éi)anchements  de  l.,\.-  ou  d'autres 
I'ru.hiit.  -.nh-aniques  peut,  en  graiule  ,,artie,  Mnnn  tnut  ù  fait, 
expliqiKT  la  Icjrniation  de  ces  lacs. 

■Il  y  a  cependant,  il  faut  croire,  un  de  ces  intervalles  très 
n.'tabie  dont  on  croit  re,-onnaitrc  les  dépôts  acineux  sur  un  va^te 
espace.     On  a  .ionné  aux  dépôt-,  formés  alors  le  n<,m  de  couches 
<le    la     lran<|uille.      Klles    sont    largement    développées  dans  le 
^■<'<>m.,^^r   du    lac    Kaniloops.    surtout    vers   l'embouchure   de    la 
nvi.tv    iranqu.lle,  vl  l'on  croit  «|ue  la  /..ne  persistante  de  tufs 
=  tr.i'ilus  ,|ue  l'on  rencontre  sur  la  rivière  .Nicola  appartiennent 
M  nuine  horizon.     L'action  volcanique  n'a  pas  été  compléte- 
■II'  lit  en  repos  pendant  la  formation  de  ces  lits,  car  ils  renferment 
l'caucoiip   ,1e    matières   <,ui    paraissent    représenter   des    ceiulres 
v<'lcani(|iies.    tandis   ,,u'on    les   voit   s<,uvent   passer   presque   in- 
sensiblement   à    des    aKKlomérats    tutïeux.      Le    fait    qu'ils    con- 
tiennent de  minces  couches  de  charbon  près  de  Kamiuops,   fait 
v-ir  que  le  temps  représenté  p.ir  ces  dépôts  a  été  d'une  certaine 
«luree. 


TERRAIN  DE  BULL  RIVER 

On  ,i  trouNé  des  morceaux  détachés  de  li-nite  à  l'embou- 
'-•l'Ure  de  ce  cours  d'eau  sur  la  rivière  Koolenav,  ce  <|ui  ,,,it  croire 
a  la  presenci-  d'un  m.issif  terti.iire  d.ins  cette  vallée  tel  qu'il 
en  ..  été  trouvé  d.ins  plusieurs  autres  de  la  partir  su<l  de  la 
U)loml)ie  bnt.umique;  mais  peu  d'indices  de  dépôts  impor- 
tants ont  été  aperçus. 


lilIlRCATIOX  SEPTEXTRIOXALR  DU   TERRAIS  DE 
KITTLE  RIVER 

I  11  petit  lambeau  decouxert  du  Tertiaire  a  été  découvert 
près  de  la  source  de  cette  rivière  à  l'ouest  du  lac  Arrow;  mais 
les  couches  ai)p.,rues  ju.-qu'à  présent  n'ont  aucune  importance 
commerciale. 


2, s  s 
I  l:RRAI.\   MiniVAY 

(lu  ,1  irMiivr  (l,m-  11-  rnrlw-  (l,i-li(|ucs  et  pynx  Iasti(|Ucs  du 
tiTliaiic.  ,iu-(l(->(ius  do  \olc,mi(nn-.,  d,..  petites  k'nlil!t>  do 
l'Ii.nlin!!.  A  l'duc-t  de  Midw.iy,  il  y  ,i  iiiir  ((mclit'  ,i~>(  /  i)ui--,iiitc 
pour  .i\Mir  .illirr  ratlciilioii  ;  m.ii-^  rien  dv  Rnian|u,diK'  n'a  rir 
aprr.;ii  dan>  los  n)(lic~  tiriiairr-  indii|Urt-.  Mir  la  feuille  df 
l'Miini(lar\   (rcrk  l\iiir  \(il.  X\',  p.  \M  A.) 


j'j-RR.ux  nor/ijj'.R  ni:  wiiite  lake' 

(  \'oir  dia'^rammc  X  V I] 

n-Atrait  d'un  rafiport  dr  M.  Cliarlrs  raniscll) 

\\  hili'  I.akc  i-l  1111  prli!  liuixau  de  po-U'  ^itur  >.iir  le  ver>ant 
(iiit-i  dr  l.i  \allée  d'OkaiiaKan  à  (>  milles  à  l'oue-t  des  eluites 
()l<anai;.i;i.  Il  ^e  Innuc  dan-  une  réi;iiin  où  les  iiKlies  -mu 
hdiiilirTe-  Il  .nii  a  éle  dé-.ii;née  suii^  le  luiiil  de  has-iii  lidiiiller 
de  While  l.ake.  L'étendue  de  ce  bassin  e-l  d'eiuinm  (,  iiiilK.. 
c.irrés;  elle  i.ecaipe  le  nord  du  eantciii  5.^  de  la  divi-imi  terrildiiale 
de  Siiiiilkanieeii. 

l-.i  \ali'ur  de  ce  ha-sin  e-1  doateii^e  et  n'a  pas  encore  été 
Virilu'e.  On  a  eepeiichint  extrait  un  [leu  de  cliarhon  d'une 
\iiiie  élp.ite  pn'-.  du  «entre  du  l)a--in  et  ce  charbon  a  été  eni- 
plo\e  pour  la  !ori;e  de  l-'air\  iew  au  monu'iit  où  on  y  e\|)!oitait  le 
qu.irt/.  On  n'a  pas  incore  étudié  celte  ré-ion  ,iu  point  de  vue 
j,'éoloui(|ue  mais  uni'  petite  collection  de  plante:^  fossile-  \'  fui 
faite  par  l'auteur  en  l'MO,  >ur  un  aftleurement  de  schiste  et 
de  jjrè-  et  celte  colle<lion  a  [lermi  de  déterminer  l'âi^e  de  cette 
formai  ion. 

I.e  bassin  de  Wiiite  I.ake  est  en  forme  de  cuvette  et  est 
enlouré  pre-cpie  complètement  de  colline-,  aux  pentes  plus 
ou  moins  accentuées.  Un  petit  lac.  connu  sous  le  nom 
<lu  lac  Wiiite.  et  qui  n'a  p.i-  de  déversoir  se  trouve  presque 
au  ceiilij  et  -ert  de  point  de  départ  aux  versant-  des 
montagnes     environnante-.        .\    l'oue-i    leur     iiiclinai>on    est 


'RapfMJii  Miiiun.ilre,   l'M.'.  Coni.  m'ol.,  l\in.,  pp.  .'I5-_'1X 
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tr.i\  (  r-iiii  le 


M"in,      l.(    l'ark  Kill 


pénètre  le  tia>sin  à  l'one-t,  <■{ 


snrt  par  une  ('troile  \,illic  an  >ud 


'iMlher  Cre 


c  [)(  n 


ire  ,111  n^rd 


il  -'irt   par  une  i^nr-e  étruitc  il    peu  \i-ilile  (|iii   ira\i 


toiirnieiiti 
iiIjI 


du 


W 


lite  n'a   pa-  (le  (|('\er-nir  et   il 


semble  alimenté  [)ar  d( 


lac- 


-durce-  ciimme  pln>ienr-  aiiln-  pelil- 


il.in-   Min    \'(ii-mai;e 


II 


1)1 


ll-ielir>    -diirce 


cettt 


el   ( 


•11 


repri'-eiitent   pent-("tre 


\  iilcani(|Ue 


mil 


n'i;ion,  quel(|ne— une--  -ulfureii- 

li's  dernier-  \-esii^;e^  d'une  acli\-iii' 

(eiitrale  et   inférieure  de   la   ré^idii   c-l    -an-  ailue-;     pi 

.-ur  le- 

pins. 


l.i  [)artie 
laut. 


u- 


liaul 


^dlliniet-  de 
•aiiiti-   et    [)eU|)lier- 


eur-  avdi-inante-,  -e  Iroi.M-  une  tiin't  de 


it    le    1 


ia->in    dî'l'rait    aulri^ldi-    un 


excellent   pâturage  pniir  le-  chevaux  et   le-  he-t 
mis  tant  de  lie--tiaiix  (|iie  l'hcrlie  (|ui  1 


lanx  mal-  un 


;iil!,'e. 


1  hcrlie  (|ui  le  c()u\r,ut  a  lait  pLu c  à  la 
Wliite  e-t  -ce  et  doux  tt  -i  dii  poinait 
l'eau   pdur  l'irri.L'atidn   lieeiicdup  de  Iniils   |i(iurr.iient 


l.e  climat  du  Lk 


V  elre  (  nllnc' 


'  )u    Ut 


'.'(111    dan-  celtt^   n  uinu   aucune  n 


llUt 


If   tertiaire   mai- 
.ir-ilile- 


(liiehiues   '|uart/itt. 


iclie   plu- 


.ip< 


el    >an.-    ddUte    |)alédZdi(iiies,    at'lleurent     dans 


vitreiiM'-   a->dciéfs 
,fflc 


Viiil'i-  (In 


irk  Rill 


;iu  sud  du  bas-in.      Des  fraj,Miient- 


iiv^iulaire- 


ilf  ces  roches  sont  aussi  compris  dans  les  conj;l(imérat-  volc.i- 
niqucs  et  les  tufs  qui  recouvrent  les  couches  houillère^  et  indi- 
«liifiil  (|iruiie  a>sise  de  ces  ^(lche^  paléozoïtiues  se  trou\-e  sous  les 


nicher   tertiaire; 


(les  morceaux  tie  ce> 


ches 


ont  été  arraché: 


la  paroi  des  cratères  f)endant  les  éruptions  \-olcani(|i 


Sous  les  roche-  houillère- 


se  trou\e  une  >érie  de  la\t 


(•ini(|iies  basK|iies 


ou  mibasifiues  consistant  en  basaltes  et  por- 


phvriles.     (  ette   série  semble   reposer  en   concordance   sou- 
it.urhes  houillères  et  tl'après  la  nature  et  le  caractère  de  cette 
formation  elle  est  de  l'époque  tertiaire. 
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l.c^  CMiulio  houillrr.'s  ciivrcnt  un,-  .'i.thIuc  .le  6  milles 
carres  au  nnnl  ,1m  ,■.„,(,,„  ,r<  ..,  ...up.nt  pn.,,,..  r  Mnpl.-.,..,,,,,,, 
os  sc-c..,,,,^     , ,  .'S,  >,,  ,,,,  V,  .,  ,,  ,,  „„,.  ,,.,^,i..  ,,„^  ^,,^,^.  ^_^^  ,.^_^,_ 

trophcs.     1.11..,  ,n„.iMn,t   .„   ,„•.,   iMfaa-s  et  c„   vrais   tuû.  en 
nwiKluMi.-r.iN.  l,n  ,  li,  ■-  ,  i  ,„  p.tii.-  x,  iiu-  ,1,.  ,  lurl.MM 

I  nr.Mupr  IHu„^,U.  1,,  s,,ll,r,lr  l'r.it  hrr  .,u  nonLluIu-Mn 
•i;i-n„M,nr.t.Ml,,„Mr.'.(i(ilipH.,N,|,,,„„,|,,,  H  ,s,  ..roluM,. 
'l.'ill.'ur,  ,|„..  MU..  .•p.,i,.,.ur  nV,t  p..s  .nulnm,,.  ,],„„  ,,„n..  1, 
r.'m.m  mais  <|,i..  p,,r  Miit..  ,l.s  .-...Lliti-m,  ,1,,,,.  1,.m,u..|1..s  ,,.,  lit, 

;;"  '"■  ''V;-;  ^'  '">•  ^■■'■''''  '"••"„  .,„p  .r„„ . ,-„.-.  :,  r,,„tr..  .h,  hassi,,. 

Il  '1  prnlMl.l,.  ,„i^-i  ,|u..  I,.,  .',()(,()  pi,.<ls  .lV.p,u,M.ur  .Iv  ],,  „.<-tio„ 
n  pr.'M  nt,.  plu-,  ,|„..  l'.-pai-.-,  „r  r,-...ll..  ,|,.s  li,,,  ,..,r.  |,i,,,  ,^,,--\  „.^. 
ait  ui.-,m  .l,l,,,ulcnu.Mt  ,lv-  1,|,  p,ir  miii..  ,1,-  f.iill,.,,  il  .-t  pr„. 
•'•'l'I-  'in-  ;|U..|,|,M.,  ,li,-..nu-nN  ,1..,  p],,,,  ,1..  Mr.nili.-ati,,,,  se 
^..n,  pr,„lun-.  ,1..  ,„,,ni.-.n.  A  .l.M.n.r  un.,  .'paisseur  apparente  plus 
KraïKlc  (|iie  I  .  paiSM.iir  n'ell... 

'  "'■  •■•""''•  '!'■  la  <nupe  nie^urre  niuiitr..  .,„..  l.uite  la  M'rie 
rxMi.  au  pomt  ,1.-  VM..  li,h,.l,,,;  ,ue  ...  .livi-er  ..„  trois  parties  1  ,. 
tur>  mf.rwnr  ..,nii..„t  s„rt,jut  des  schistes  noirs  et  «ris  ivec 
l."..  p,.„„.  ,|„a„,iu-.  .1..  ,rès.  Les  schistes  sont  assoei.'.s  par 
fn.iru.t,  a  <le  minées  eourhes  ,1..  .harl.on.  [.e  tiers  mov.n 
'"îitient  surtout  ,lu  «rès  avec  f|uel,|u..s  bandes  de  s,hi>tes  ^ri^ 
l.e  tier.^  ■-iip.ri.ur  consiste  surtout  en  tir^s  tufac^ 

Dan,  la  partie  centrale  .le  la  n'-^ion  se  trouvent  ,,u..1,|ir.s 
scnistes  .^^ris  avec  deux  veines  ..troites  de  charbon.  Ces  lits  ne 
>ont  pa,  compris  dans  la  coupe  mesurée  et  la  recouvrent  sans 
dnii.e  en  f..rmant  relaie  supérieur  de  la  série. 

Les  Krcs  sont  tous  «ris  et  varient,  (,uant  h  la  grosseur  et  A 
la  forme  des  «rains,  de  l'est  à  Louest,  de  la  région.  A  lest  les 
grams  sont  plus  ronds  et  usés  par  l'eau  tandis  qu'à  l'ouest  ils 
sont  très  anguleux  ce  c|ui  indique  qu'ils  sont  au  voisina^'e  de 
leur  [)oint  d  orij,nne. 

Les  veines  de  houille  sont  petites  et  aucune  de  relies  qu'on 
voit  ne  semble  avoir  de  valeur  commerciale.  Au  nord  de  la 
région  dans  la  vallée  ,lu  IVather,  on  a  ouvert  une  veine  ,ie  3 
P-eds  qu  on  a  .suivie  sur  45  pieds  par  un  plan  incliné.  La  veine 
<-  ^'Il-'urs  contient  tant  de  lits  minces  d'argile  qu'elle  n'a  pas 
de  valeur.     A   100  pieds  à  l'est  de  ce  point  un   puits  vertical 
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I 


;)  |iU(l.-.  (le  iiriifiirnliiir  .i  (ht 


■un 


(1  <p.iisseur  i\v  (h, Il 
l'rathcr  mon  i  te  (|ii 
('xp(i-t''i's  c|,in^  Il  s  |)uii 


■I    c|( 


rcru-ontn'  un  lit  «le  9  |)ic.!s 


.lluil 


lilliiirs,  cil- 


(Xll 


.lll-(l 

r>M 

1-  -(• 

trui 

pai- 

•ur 

l-t 


Jll-'l 


.1 
ivftii  (lt>  li.mdc'^  Mil 
<t  M. m  cxplditahlr- 


a    cimpc 


<lu 


ili-    deux     \iiilfs 


III  I' 


'le  (  haririiti, 


Il  ICI    les    veines    de    lidiiille    le>    p|| 


■illi>  (|lli  se  trouvent  dans  un  | 


|s    impcirtante- 


sont 


Whitc 
J5  pit 


ci>  venu 


'lit     14    et    2{)    pouces    .1 


lelil   ra\in  a-  nord-ouest  du  1 


■els  de  protondeiir  a  et 


épaisseur. 


I 


liiiil- 


e   ereii-e    1 


Il     o| 


.1  i|ueli|iies  année 


>t  Iiit 


1  en  a  eMrait   un  millier  de  loum 


(  f  (  li.irli 


limmeuv  et  a  ili 
il   I 


1  nip|()\-e  a 


I 


'iir  la  lorj;( 


n  i;eneral   la   strimure  ilii   ha -mu  de  Uhite   |,ake  est 


il  un  svni  liual  dont    la  d 


irerlmn    ,-t 


iéi.li'  on   \    iroine  des  i  | 


st-i'U(  -t. 


I 


lii  ( 


surtout  snr 


\ainmee  plus 


ian^;emenls  imjiortants  de  direiiion 


nonce  tli 


le  MTsani   est  où 


\arii'  ( 


;ic'  (1 


le   (1. 
,=!(P 


le  l)onle\erseni(  nt  a  éli'    trè- 


pôt 


pro- 


eouetie 


et    atteint    en    mo%-ei 


Ile   iliarlion. 


() 


existent  siirtiiul  d.iiis  la  [lartie  disl,i,|U(-e  à  l'est. 

l.i'S    roches    de    l., 
(lépos^'cs  dans  un   Imss;  f,,is 

dure  ouest  de  la  région  i 


inclinaison 
'Uel(|iies   tailles 


ition    hoiiilirre 


seinlilent    avoir    été 


•ani    Kraduellement   sur   la  lior- 


diiitc> 


pendant   leur  dépôt,      l.e 


■  érui)tions  Milcaniqii 


nies  se  sont  [iro- 
éruplioiis  en   ce  point   étaient 


Kins  diiuti.  du   type  ex|)losif  et  de  grands    volumes  de   tuf 
s(iiit  ir.Mixés  projetés  et  déposés  dans  \c  |, 
parties  de  ce  1 
de  vrais  ^rè- 


Dan- 


)assin  ce; 


ifs 


certaines 


ont  été  usés  pa 


angul 


lais  en  d'autres  points  ils  ont  con 


eau  et  ont  donné 


ser\é  la  forme 


lire  (|ue  leurs  grains  avaient  au  moment  de  l'éru 


foS' 


Les  grès  et  les  schiste 


ption. 


les  et   une  très  petite  collée 


'S  contiennent  beaucoup  de  végétaux 


tion  de  ceux-ci  a 


rattac 
que  1. 


permis  (le  les 


HT  a  lépo,;ue  oligocène.     Ils  sont  donc  de  même  nature 


couche 


oui'lères   de    Princeton,    \ico 


autres  points  au  sud  de  la  Colombie  1 


Tul 


amen    et 


jritannir|ue. 


Au-dessus  des  roches  ;\  couches  de  houille  se  trouve  A  Test 


plus 


ie  de  brèches  et  tufs  et 


ridt 


|uel(iues  laves  andésitioues 


ou 


cèilent  en  concord 


certains  endroits,   les  roches  vole, 


ance  aux  roches  A  lits  houill 


emirnit,  il  y  a  une  discordance  angulaire  marq 
bable  d'ailleurs  (jue  cette  discordance  n'indique 


;mi()ues   suc- 

lers,  mais  à  d'autres 

uée.      Il  est  [iro- 


ique  pas  1  existence 
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'l'un    ^rni.l   iiit,  .  \  .ill.-  ,nlr.    I,-.  .1,  ii\  ,,,ii(lu-.      I ,.  s  r...  I,,-   \,,1. 

'■'""1"'-    ■iipTi'in. -^    ipriil     iiM.-    n-KiMii    tr.>    irr.'Kulirrc   ,t 

tnurnir,,..-.  ,,  l.-i  .In  |,,,.-,„  h,„ull.r  .r,,ù  |.ruvirnn.„i  .cruini- 
m.nt  Ir,  tuf>.  (VlU.  râ'i'.n  a  i-U-  1',  ,h|.I,„  ,  nu  nt  ,|„„  ancien 
vnl<-,u.  I. nuire  (|ui  a  .••té  actif  .^i  .linVnni-  ini,  rv.,llr,  prudant  et 
apn-  1,  ,l,-|x-.i  dos  coucher  de  li.niillr  |  H,.  ,,||,,-  i,,u->  lf>  carac- 
tvn>  d'un  ancien  (  rater.'  .léniid.'  dVrnin.ii  un  niill.'  ,1,-  diamt\tre 
dont  !.•  f.Mid  ,t  le,  .-.-.t.',  s..  >nnt  .llundr,'-.  lai^-ini  une  s.Tie 
de  .-ollim^  ;i  |,u  ri  ,!,■  irnu,  |,r.,|,,n,|..  .n,|M,n,ri„n  lré.|uen,nient 
rempli^  d'(.iu 

!''■  liAiiun  ,|r  la  -iiilaee  on  ne  p. m  ,  „  ,,  ,(,ii,|iiri-  de  dé- 
fimtil  sur  la  saletir  n'eile  ou  prol.ahle  ih-  ,,  l.a.^in.  De  pi^titc» 
veiiu>  de  houille  se  reneoiitrent  au  sonniiei  <  i  au  |)ied  de  la  y'rie. 
r.es  deux  veines  au  s.)mmet  .sont  p.iit...  ni.ii^  r\k-,  rontieniunt 

un  <harl)..n  pro|)re  de  l.oniie  (|ualité  et  „  .,  ,  .trait  une  petite 

ciuantité.  Cil,..  ,h-  la  hase  sont  plus  larKes  niais  où  elles  atTku- 
r.ni  ,11,-.  ^ont  trop  sales  pour  Ctre  utilis.:-C8  comme  charl.nn. 
(  e-  uui-uret.'s  jx-uvent  .-tre  due-  au  v-.isin  .«,  ,1e  la  liordur.'  du 
iKiss.n  et  il  ..st  iio-siMe  ,|u'il  soit  plu-  propre  en  se  rapprochant 
dur,.n.rrdn  lu- in,  I|,-,  .ra.ll,  ur-  i,„possil,le  de  s'en  assurer 
-an-  l.„vr  i:„  i,,,ii  an  ,  ,  „  i  r,  .  ir.m  Mui  ,1.  vrail  av,,ir  au  moins 
'■"""  Pi''l-'l''  pn.tnrhl,  ni  jk  .ur  al  I,  iii.li ,    l,,  \, .;„,,. 

(SonmiMn     ,!,■.    iviiM'it;niiii,  iit~    l.mrni-    pai     M.     |a-.    McEvoy) 

Outre  I,--  inl..rinaij,,n,  nhi.-nn,-.  par  M.  CaniM!!  ,n  l'MJ 
et  .Apo-.,-rs  ,|.,n.  le  rapp,,rl  pr.-eité,  un  iimiiwI  ,  xani,  n  a  ,t,  lait 
l-.ir  M,  Jas,  Mel-.voy  en  l'M4  ,,ni  non-  a  lait  p.  nt  de^  reii-ri.'iR- 
iinnu  -ui\  ,1111  -: 

'•'-<■  i"li'-  \'il,ani.in,-inf,'ri.nr  -  „.nt  puis-anti-s  ei  entn- 
mêlti's  ,1,  Mlii-i,-eliarli(,niun\;  on  u\  a  eiu  ,)ri.  .hVoiivert  qu.- 12 
ixiuc.-sd,  l.,.n  .harl.un  ,t  il  n'y  .n  a  pr.,l,al,l,  nient  pas  davantage. 

l'an-  la  pirli,  -np.ri.niv  <1,-  la  -.ri,-,  -iir  une  (•■i>ai-.eur  «le 
I.OOO  pieds  ce  sont  K- m  InMes  et  i^r,'  ,  ,|,ii  pr.-donnnent.      D.iii-I- 

-chistes  de  cett,-  partie  sept  .■nuilie>  ,!,•  eharl nt  l'ie  mi-o  à 

•  iécouverl  <lont  <|uatre  ne  nnferinaient  pas  i)kis  d'un  pied  de 
eh.irlKiii  propre. 

Les  troi.,  atitr»  cauiu-.  d,'si^iuVs  de  haut  en  bas  sous  les 
>H"ni.-io>  ,?,  4  et  5  sont  eellL-i  (|ui  donnent  à  la  mine  toutes  a 
\alenr  c  ■inniercialc. 
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1,1  ( oupi-  (ii>  la  CDU'  lie  n  ■  A  i>t  (  ummc  Mjii 

I  h.irlxin  M  «  hi«tf 
I    li.irlmll 


I  I     flOlilT» 

!5  i   ,iM   |K>u<cs 


le    .1    une    (lir«Mti,in     ol     ouest     <t     |,|.,f,i^,.    52°     au    ^u.l 


I..I  (  riui  lu'   11"  4  (loiuic 


1"  Il  c  II  <l<ux-ix)ints  (lu  puits  dv  pro-iMi  tion 


(|JU|H'  suivaiUi-  (|ui  v.irif  (|uil(|ui 


Chirbon 

ShJHtc 
(  h.irlxin. 

'  licrUin 


riil.il  lie  rhirU 


15 

pouce» 

.1 

u 

1» 

" 

6-8 

" 

li 

" 

48 

1)C)UCCS 

2. 


1 7  poiii  fs 

S 
16       » 

71     " 
22       " 


55  pouces 


l'n  demi-mille  i  l'out-st  de  IVnrlroit  nii  nous  avons  mcMin- 
•  l'iipe  pn(<:-(;jnte  on  a  obtenu  la  coupe  ci-aprùs: 

I  liariKin  

N  histc   

l  tiurlwn 

N  hihte   

(  h.irbon 


8  pourus 

4-6       " 

14J     " 

4       " 

20       " 


la  (  ouehe  n"  5  a  le  même  plongeaient  et  la  même  directio.i 
|ui  K>  IV  ,5  et  4  et  donne  près  de  la  surface  la  coupe  ci-après: 
'  l''^'»'"  "  »<^histe 1,  p„^^„ 


'  lurl)on 


40 


A  20  pieds  de  profondeur  la  coupe  était: 


Umrbon  et  schiste „  , 

(  harbon .,       u 

I  n  demi-mille  plus  à  l'ouest  on  a  trouvé  la  coupe  suivante 

'harbon  et  schiste ,2  , 

'  harbon ,oi      u 
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I.'.inalNM'  iinniéfliate  du  charbon  de  la  couche  n"  S  nous  est 
fournie  eonuiie  :-iiit  par  les  KeUo  Laboratories  do  CalgarN': 

Humidité 3  20 

.Matière  volatile  combustible 21   52 

Carbone  fixe 66-40 

Lcndres 8  SS 

100  00 

D'après  sa  fa(;nii  de  >e  conipcirtcr  au  feu  et  en  vase  clos  le 
charbon  semble  lairc  un  lion  coke,  mais  on  ne  peut  en  jujjer 
délinitivement  fiue  i)ar  un  essai  au  four  à  coke  dans  des  con- 
ditions pratiques.  Tout  indique  rjuc  pour  ce  charbon  le  meilleur 
proct'dt''  serait  |)ar  carbonisation  rapiile  dans  des  fours  à  cornue. 


TERRA  IX  nonf.LF.R  DE  PRIXCETOX' 


(  \'oir  diiV^rammi'  X  VII) 

(l'.xlraits  de  rajjports  par  M.  Charles  Cam>ell) 

['riiict'lon  est  situé  au  C(>nnuent  des  rivières  Sitnilk.imecn 
et  Tulameen  dans  une  dépression  profonde  de  la  région  du 
Plateau  de  l'Intérieur  qui  était  primiti\ement  un  bassin  lacustre. 

La  région  est  caractérisée  par  un  relief  relativement  modéré 
des  collines  doucement  arrondies  et  par  de  larges  vallées  ou- 
vertes. Elle  est  maigrement  boisée  et  par  cadroits  assez  dé- 
cou\'ert'.'  •  hi'rbeuse,  fournissant  de  bons  pâturages  pour  les 
che\iii\  et  le  bétail. 

Les  principales  roches  de  la  région  >ont  des  sédiments 
gisant  à  [liât  de  l'époque  oligocène,  reposant  sur  une  base  de 
rocher  paléozoïques  rcdres.sécs.  Elles  comprennent  des  grès, 
argiles,  schistes,  conglomérats  et  couches  de  houille  et  contiennent 
une  variété  rie  plan'es  fossiles,  d'insectes  et  de  flébris  de  plantes. 

'  C.  Camsell,  Rapport  préliminaire  sur  une  partie  <iu  district  de  Simil- 
kamecn,  C.  B.,  Coin,  géol.,  Can.,  p.  17  et  suiv. 

C.  Camsell,  Livret  t'.uiiie  n"  9.  Excursion  transcontinentale  C2, 
Coni.  géol.,  Can. 
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(  r-  niclu's  sont  surmontées  d'épanchcmonts  volcani(jui-s  d'an- 
(k'-iiu  ,  basalte  et  matériaux  fragmentaires. 

Les  roches  paléo/dùiues,  au  sud  de  la  ville  de  Princeton, 
à  (  ni)per  Mountain,  contiennent  des  gisements  de  cuivre  de 
basse  teneur  d'une  am[)leur  considérable  qui  sont  actuellement 
pr()Spcctés  vigoreusement.  Ils  contiennent  de  la  clialc(,[)\rite, 
à  titre  de  minéral  de  cuivre  principal  et  sont,  soit  sous  forme  de 
gisements  mét.iniorphi(|ues  de  contact  situés  dans  des  roches 
R'dinicntaires  altérées  au  contact  di's  gîtes  irruptifs  ignés,  soit 
vu  tissures  dans  les  roches  ignées  comme  dans  les  roches  sédi- 
ni'iitaircs. 

î.r-,  roches  oligocènes  couvrent  une  étendue  de  pres(iue 
•m  milles  c.irrés  (1(U  km.  ')}  et  contiennent  un  certain  nombre 
de  couches  de  houille,  allant  en  puissance  de  (|uel(iues  pieds  à 
60  pieds  (  KS  m.  <n».  Quelques-unes  des  couches  sont  exjjloitées. 
L'oligocène  comprend  aussi  des  lits  importants  d'argile  (|ui  sont 
utilisés  dans  la  fabrication  du  ciment. 

<  II!  a  commencé  à  faire  (k>  sondages  pour  le  lignite  dans  cette 
région  en  l';01  ii,  tlepuis,  les  travaux  ont  été  poursuivis  par 
des  compagnies  intéressées  dans  l'exploitation  du  bassin  houiller 
de  Princeton,  l.a  Princeton  Coal  and  i.and  Company  connue 
autrefois  sous  le  nom  de  Wrmillion  Forks  Mining  and  L)e- 
velopment  Company  détient  le  plus  grand  nombre  des  daims  de 
charbon  et  a  praticiué  six  trous  de  sonde  pour  en  faire  l'essai. 
Deux  autres  trous  ont  été  faits  par  M.  Rlakeniore  et  un  par  M. 
Sharp;  à  l'exception  de  ce  dernier,  tous  ont  été  foncés  dans  la 
vallée  de  la  Similkameen  entre  Princeton  et  Ashnola. 

l.e  district  de  Princeton  consiste  en  ime  partie  de  ce  ciui 
a  été  appelé  par  le  docteur  C,.  M.  Dawson  le  grand  plateau 
intérieur  de  la  Colombie  britannique.  Dans  la  partie  sud  du 
dwtrict,  cependant,  les  principaux  caractères  d'un  plateau  font 
partiellement  défaut,  tandis  qu'ils  sont  si  bien  illustrés  dans  la 
région  au  nord  de  ce  district,  et  t'est  ici  que  l'auteur  prend  ses 
raisons  de  l'appeler  un  plateau,  graduellement  le  terrain  devient 
moins  montagneux,  ju.<iu'à  ce  que  finalement  il  s'éteigne  dans 
les  hauts  .sommets  raboteux  et  couverts  de  neige  de  la  chaîne 
Cascade  au  sud  de  la  ligne  internationale  des  frontières.  Dans 
la  partie  nord  de  la  zone  explorée,  et  dans  le  pay-  au  nord  des 
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riviùri's  SimilkaniLcn  et  Tulanicen,  la  physionomie  du  plateau 
devii'nt  plus  prononcd'c  et  la  rudesse  de  la  région  monta^^ntu 
se  perd.  I.n  regardant  par-dessus  vers  le  sud  dans  la  directidti 
du  lac  Nicola  à  partir  des  points  les  plus  élevés  l'œil  seiniile 
voyager  sur  une  >urface  gentiment  ondulée,  laissant  voir  une 
succession  de  collines  rondes  et  généralement  boisées,  et  nulle 
part  de>  sommets  pointus  et  raboteux  ni  de  bancs  de  neige. 

l'ius  haut  que  Princeton  la  partie  sud  de  la  rivière  Simil- 
kanieen  suit  une  course  tout-à-fait  nord  et  sud  jus(iu'à  ce  ((u'elle 
bit'ur(|ue  à  \ingt-cin<|  milles  sud  d'ici.  l.a  branche  principale 
de  la  rivière  I'asa\ton  \a  en  inontant  d.:ns  Li  même  direction 
et  en  travers  di'  la  ligne  des  frontières,  pen('  ni  (|ue  la  branche 
oue-~t  (le  la  ri\  ièrt'  Roche  \ient  du  sud-ouest 

A  environ  un  mille  plus  bas  que  la  jonction  des  deux  cours 
d'eau,  la  partie  sud  de  la  rivière  Similkameen  entre  dans  un 
profond  et  étroit  canyon,  au  travers  duc|i:el  elle  coule  sur  une 
distance  d'environ  dix-huit  milles,  ou  aussi  loin  que  la  Miurce 
du  creek  W'hipsaw. 

Kn  aval  de  l'embout  bure  du  creek  Whipsaw  le  cours  d'eau 
entre  dans  le  peu  profond  bas>in  houiller  tertiaire,  et  il  (lc\ic!it 
très  abrupt.  Ici  la  pente  s'adoucit  légèrement  bien  (ju'i  lie 
demeure  très  raide  encore.  I.cs  bancs  de  la  vallée  sont  pour  l.i 
plupart  du  temps  faits  de  matériaux  sans  solidité,  et  ce  n'est 
que  par-ci  p.ir-là  iiu'il  y  a  des  sections  d'assises  contenant  ilu 
lignite. 

On  y  rencontre  des  roches  plutoniques,  volcaniques  et 
.-édimentaires,  qui  s'échelonnent  depuis  le  paléozoïc)ue  à  la  fin 
du  tertiaire.  On  trouve  des  fossiles  dans  le  bassin  de  lignite 
tertiaire,  près  de  Princeton,  et  aussi  dans  les  grès  crétacés  de  la 
ri\ière  Roche,  mais  les  autres  roches  sédimentaircs — calcaires, 
argilites  et  ([uartzites, — sont  soir  dépourvues  de  fossiles  ou  ont 
été  si  totalement  broyées  que  toute  trace  de  vie  animale  a  coin- 
plètement  disparu.  I,cs  contacts  entre  tes  roches  ignées  et  les 
roches  sédimeataires  n'afifleurent  que  très  rarement,  de  sorte 
qu'il  est  difficile  et  très  sou\ent  impossible  d'établir  les  relations 
géologiques.  Kn  plus  de  ceci  il  y  a  la  difficulté,  dans  la  moitié 
sud  de  la  ceinture,  de  voyager  ailleurs  que  dans  les  sentiers  qui 
ont    été    coupés    par    les    prospecteurs    à    travers    bois.     C  ette 
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lidiiièri'  (iitficultt-,  cependant,  n'existe  pa^  dans  la  partie  nord, 
où  l'ti  peut  avoir  aca>  partout,  (|u'il  y  ait  des  ^elltiers  ou  non. 
Les    formations    .L,éolo,     lues    (]ue    nous    avons    rencontrées 
,i\<  I-  leur  âse  approximatif  ou  relatif,  sont  ies  suivantes: — 

(1)  Prpots  'glaciaires  et  récents. 

(2)  Post-oliii^ocènc. 

Roches  volcani(|ues,  consistant  en  andésites,  has.iltes, 
trachytes.  tuf>  et  brèches. 
i.ï)  Oli'ioccne. 

Roches    sédimentaires,    consistant    en    grès,    schistes 
argileux,  ar^ile^  .ivec  couches  de  lignite. 
'  -1 1   Crétacé. 

firès  argilacés,  conglomérats  et  .irdoises. 

(5)  Past  palézoiijKe. 

C.ranodiorite  de  Remmel;  monzonite  de  l,i  montagne 
(  'opi)er. 

(6)  Paléozoïque. 

Calcaire,  quartzite  et  argilite  de  la  mont.igne  Copper. 
Schistes  verts  et  tachetés,  schistes  talqucux  et  graphi- 
tiques, micaschistes  et  schistes  et  hornblende,  avec 
quelqucs  Ixtndes  calcairi's  et  siliceuses. 

l'aléo-oique. — Les  plus  vieilles  roches  du  district  sont  les 
?chi-tes  de  la  rivière  Roi  hi .  qui  occupent  une  certaine  étendue 
(if  terrain  aux  environs  de  la  jonction  de  la  rivière  Roche  avec 
1'   i'i-a\ton. 

l'o^l-Paléozo'iquc. — Ce  sont  des  intrusions  b,itholithi(|ues,  et 
-ou-  (  e  titre  on  comprend  la  granodiorite  île  Remmel  de  la  rivière 
Hasaxton,  les  gneiss  de  la  rivière  Roche,  qui  sont  probablement 
une  phase  de  la  granodiorite  de  Remmel  et  la  mon/onite  de  la 
ninntagne  (\jpper. 

Crétacé. — Les  roches  du  crétacé  inférieur  couvrent  une 
«randi-  région  dans  le  coin  sud-ouest  du  district.  Klles  existent 
sur  1,1  rivière  Pasayton,  juste  au  nord  de  Li  frontière,  et  elles  ont 
une  direction  d'environ  33°  en  travers  de  la  rivière  Roche,  h 
l'nviron  6  milles  en  amont  de  la  jonction  de  ce  cours  d'eau  avec 
la  i',i-a\iop.  A  ces  deux  endroits  elles  recouvrent  les  roches 
iTuptives.     Les  lits  consistent  en  grès  durs,  interstratifi.-s  avec 
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(k>  .iriliiiM>  arj,'il,u(''t'>  noin-s  et  rciii^;(.':-;  ct's  rochf>  .-cinhlint 
tdiitts  ,iMiir  r-ulii  une  forte  pression,  car  les  ;iiit;les  du  ()en(l.ii;e 
sniu  iii.iintiii.int  très  rele\és,  eininm  50". 

Olr^iniiir. — ("es  roches  sédiiiieiuairo  à  elles  sei:les  (laiis  Li 
partie  nord  du  ilistrict  couvrent  une  >ut^^ii"icie  ti'en\ir<iii  50 
milles  carrés,  le  bassin  a>ant  une  loiiLiiieur  de  14  inille>  et  une 
l.ir,i;eur  \ariant  de  .^  à  5^  niilK>.  l-!lks  coiisi-tiiit  vn  liN  épais 
d(-  j^rès  a\ec  de  l'arj^ile,  des  schi-tes  argileux  et  plu>ieurs  couches 
du  li.yiiite.  La  lia^e  tle  la  formation  semble  êtr''  un  j^rès  très 
grossier  contenant  plu-ieur,-  yrain-  ronds  de  feld^patll  blanc  d^ns 
un  ciment  ralcaire.  Ce  .yrès  repose  sur  le  côté  r-~t  du  b.issin, 
sur  la  tormation  de  la  motita,L;ne  Copper,  tandis  que  dau^  {<<u< 
les  autres  endroits  les  sédiment,-.  >'enf(]ncent  sou>  1er.  roches 
volcani(|ues  plus  récentes,  nue  l'on  rencontre  en  bancs  hori- 
zontaux piirnii  eux.  M"  ci- -tains  endroits  aussi  ces  roche.-.  \  •!- 
canicpies  se  sont  intercal  ravers  les  sédiments  et  maintenant 

elles  semblent  former  de  .  i.  ians  des  roches  |)lus  vieilles.  Les 
lits  ne  sont  plu--  maintenant  hoiizontaux,  mais  ils  ont  été  redres- 
sés sous  un  petit  angle,  en  formant  une  série  irrégulière  de  plis. 
Il  y  a  aussi  des  failles. 

On  a  fait  plusieurs  trous  à  la  perforatrice  dans  le  bassin 
tertiaire  à  la  reihen  lie  des  couches  de  lignite,  et  avec  de  bon? 
résultats.  La  plui)art  d'entre  eux,  cependant,  ont  été  fait> 
sur  ou  près  du  bord  de  la  rivière,  et  un  seul  sur  le  céjté  oue,-.!  ilu 
bassin.  J'ai  pu  obtenir,  grâce  à  la  bonté  de  Monsieur  Kriu-t 
Waterman,  gérant  tle  la  Compagnie  Verniillion  Forks  Mining 
and  I)e\'elo[)ment,  des  copies  des  relevés  de  ces  trous  de  per- 
foratrice. Ceux-ci  ont  fait  connaître  (|ue  la  couche  de  lignite 
la  i)lus  épaisse  se  trouvait  dans  le  voi>inage  de  la  ville  de  Prince- 
ton, où  on  a  rencontré  un  lit  de  plus  de  18  pieds  d'é[)aisseur  à 
une  prol\)ndeur  de  V)  pieds  en  dessous  de  la  surface.  Le  trou 
qui  a  découvert  cette  couche  a  été  creusé  près  du  pont  (]ui 
traverse  la  rivière  Similkameen,  à  une  profondeur  de  280  [jieds. 
Dans  ce  trou  on  a  traversé  des  couches  de  lignite  au  total  de 
35  pieds,  et  le  reste  était  des  schistes  argileux  et  des  grès. 


Pr/nceton  coâ/  dreot 


>  Mmïv  »f  ^  P  o-w  ■. 
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\'c.i(i  le  roli'vc'  (le  ce  trou  de  sonde:- 


Matériaux 

É 

jaisseur 

1 

1 

{           Profondeur 

(iravicrs. 

Pds. 

14 

21 
4 
0 

6 
1 

is 

3 

4 

0 

0 

1 

2 

0 

1 

1 

1 

1 

1 

1 

1 
26 
31 
79 
44 
8 

Pcs. 

6 
6 
5} 

n 

10 

5] 

1 

6 

5 

8 

7 

1 

2 

1 
0 
8 
4 
6 
2 
6 
il 

6 
6 
6 

Pds.             Pcs. 

Sihivt    argileux 

Clurlion 

•  '.rès 

(-  liarbon 

40                  5} 

Argile 

Cli.irlion. . .  . 

48                 11 

Schiste  argileux 

Schiste  argileux  grapliiticjue. . . 
Argile 

N  histe  argileux  graphitique. . . 

*irts 

.\rgile  refractaire 

Ch.irl)on. . , 

Schiste  graphitique 

S<:hi.te  argileux 

C  iMrboii. . . 

81                 Uj 

Ar^;il,. 

ili.rhon   

^cliiste  graphitique. . .    . 

<  îi.irbdn. 

Ar^ilu,  schiste  argileux, 

etc.... 

Arcik ,  schiste  argileux, 

'  ir,  ... 

etc.... 

227 

Ar.ilf,  schiste  argileux, 

etc  ..  . 

280 

i  <jtal  de  charbon  pur,  34  pieds,  S  pouces. 

A  un  mille  et  demi  plus  haut  sur  la  rivière  Simllkameen,  on 
a  ohunt,  la  section  suivante  des  couches  à  la  Vermillon  Forks 
•Mm.nK  and   Development  Company,  dans  le  trou  de  sondage 
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M.ili'ri,i;i\ 


Schi-iti'  ,iri;ilcux 

Cri'- 

Si  hiiic  .iri;ili'u\ 

'  '.rr> 

Aruili- 

Sthistc  ,irt;ik-iix  Kr'ip'i'''il''E- 

C'harli.in  

Argile  

("h.irhon 
(  .rr, 

SihUti.'  ,irnilcux 

Arsiliv  

Schiste  argileux 

Grès 

S*  histe  argileux 

Grt'-s.      .  

S<  liistf  .irtjllciix  «r.iphitifujc, 

C'harl)on  

Sihistf  argiliiix  i;r,i|)!iitlc|iic. 
Sthistc  ar^iloux   .  -  .  ,    .  . 

Cli.irboii 

Argile 

Schiste  argileux  et  grès- 

('harl)on 

(■rè,-  et  sLJiiste  argileux 

Charbon  

Schiste  argileux  et  grès 


rn,f,,n.leur 


i'ds.  I', 


79 


201 


213 


241) 


302 


lolal  de  charbon  pur,  !  1  pieds,  6  pouces. 


I.c  trou  (le  sdiid^igi-  le  plus  profond  tiiii  ait  été  rreusû  (i.ui- 
toiit  k-  hashiii  houillcT  fut  celui  de  Bhikeniore  n"  2,  (]ui  atteignit 
une  [)r()londeur  de  1,000  pieds  en  'in  pouit  sur  la  rivière  Similka- 
tnecii.  à  eii\  irou  deux  milles  en  amont  de  Princeton.     I.e  ta!)KMU 
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-iii\  iiil  niiiiitrc  l't'pai-M'iir  et  la  priiloïKlfiir  à  I  i(|iicllc  on  .i 
rdidiiitri'  <'h,i(|in'  coiichi'  de  charlmii  l,a  >ciil(  <  nui  hr  ex- 
plditalilf  fut  alliinlf  à  070  ()if(is.  (  )n  a  iroini'-  (lu'illc  a\ail  imc 
«paisscur  di'  7  ijiniccs,  avec  une  pt'litf  loiiihi-  (l'arL;ilc  de  ()  [xhk  (-^ 
\i  r-  11-  inilifii. 

1'rufuiiili.ur  ftpaissfur  ili-  la  c  uiiclii-  île  i  li  irbon 

\    '/'a  nieds 1  («lurc 

'>'>  "         i   (K)UCCS        1        " 

-^'^^  "       ^       "  2  ixnicfi 

40»  "       (I       "  2 

427  ■•       2       "  «       " 

47"^  ••        ()        "  6 

47'*  ■■       (I       "  4 

50S  "       ')       "  ,?       " 

57<)  ••       4       "  2       " 

,S7<;  "       S       "  2 

'''<'  "       >*       "  10  piett-s,  7  [wuccs 

''''4  "       6       "  1  pouce 

'''>''  "       -3       "  1  pieds,  ,i  f)oiiccs 

7'H  "       2       "                                        .  1        "       0       " 

K|Missciir  totale  du  charbon  dans  l.CKX)  pieds,  quinze  pieds. 

A  quatre  milles  plus  haut  sur  l.i  rivière  Similkanieen  un  trou 
lit  ~(>niia.i,'e.  [jerré  à  une  profondeur  de  257  [lieds,  n'a  rencontré 
(lue  deux  pieds  cinq  pouces  de  charbon;  tandis  qu'iui  trou  de 
-<'i''ige  près  de  l'extrémité  sud  du  bassin  à  Ashnola,  (lui  a  at- 
tiHit  une  profondeur  de  3^8  pieds,  n'a  traversé  aucime  coiiche 
t\ploitai)le,  et  quelques  bandes  de  ce  (|uc  l'on  a  appelé  ".-.ciiiste 

I  li,irhi)Mneux." 

On  a  aussi  percé  un  trou  de  -ondage  près  du  bord  oue-t  du 
I'  i--iM,  où  les  sédiments  s'enfoncent  sous  les  roches  xolcanitiues, 

II  non  loin  de  l'endroit  où  il  y  a  un  affleurement  d'une  couche 
ilr  charbon  de  quatre  pieds  d'épaisseur.  Le  trou  a  >itteint  une 
profondeur  de  86.^  pieds,  et  sur  cette  distance  on  a  traversé  17 
ciiiiche>  de  charbon  formant  un  total  de  50^  pieds,  la  couche 
Il  plti    épaisse  étant  de  9  pieds. 

\-'.n  étudiant  ces  différents  tableatl.x  on  \oit  que  la  plu^ 
i;ninde  partie,  sinon  la  totalité  du  charbon  exploitable  se  trouve 
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dans  Ifh  Umi  pu  iiHits  picdx  .11  iIi~miii~  .|.-  la  ■~urt,i(c.  Il  |.,,ii 
nntiT,  (i[i.  ikI.iiiI,  <|ir,ill(liii  Iruil  lit-  Mili(l,ii;c  n'.i  (ti-  tait  -iir  le 
'i''!'    ii"i'l  ili   l.i  Msirri' Siniilkanirt  n. 

Il  iias-in  JKiiiill.r  ^'t'iciul  saii^  aucun  (Imilc  à  imr  i  irlaun' 
(li-taiRc  au  nord  de  la  rixii'rc  Siniilkariin  11  v\  au  de  là  tU-  lutiili'.s 
de  la  carte,  car  on  a  imiivr  d.>  altUur.  imut-  di  liv;niic  tt  (le 
HR-  .'1  rc-nihnucluMf  du  rui>M'au  Suniinir-.  A  deux  niilli-.  plus 
li.uit  d.'  1-  ce  rui~Mau,  les  j;r(-  -diil  liiiii  tx[)(isi'>  sur  la  rlw  du 
ccur-  d'iau  fl  là  ..u  \(iil  i|u'iK  -ont  n.  .uvcris  par  de-  roches 
\o|c  aiii(|N('s  rixiilcs.  l'Iu-  au  Mord  il-  plouj^cnl  -ou--  l.i  -.urfacc, 
mai-  il  (-1  irr-  prohalilr  ([u'on  dri'ouvrira  d'autro  n'-^;ion>  où 
Ir  '  Il  irli.iii  allK  lue  t  tiirc  (Cl  i'ndr..ii  ,1  |,.  Km    Nie, ,1a. 

la  li.;niir  aille  lire  en  pln-iiur-  1  iidroii-,  cl  -ur  la  ri\-ii^re 
Sinulkanii  m  tl  -ur  la  ri\icrc  ruianucii,  -ur  le  rui-c.iu  Hinnilcv 
cl  -ur  le  rui»cau  Nincniilc  A  rc  ilcrnicr  ciidtoit  luic  traruhrc 
lailc  daii>  la  riw  par  le  (,air>  d'eau  montre  un  lit  de  i|uin/c 
picil-  d  .'iiai-eur  île  li'^aiitc  a— t  z  pure,  avec  ciiui  iuter>tratili(a- 
•iou-  minrc-  d'ari^ile.  le  tout  rcpo-ant  -ur  de  l'argile  Manclic. 

•  )n  a  eu\(,yé  uu  cchaiitillou  de  la  eoiiehc  <lc  IS  pied-  de 
rrineeiiin,  qui  ot  exploitée  par  la  Princi  Ion  Coal  and  Laïul 
(  oinpau\.  à  Monsieur  Ilotïni.in,  de  la  C'ommi-sion  KW)loKi(|ue. 
Apre-  anaKse  il  lrou\-a  (|ue  c'était  une  li.i;uile  (Je  première 
cla.--e.      I,'aual>-e  domia  le-  ré-ullat-  -uiwuits: 

K.iu  hyKrosco[)iqiie     ..  lô- 17  pour  cent 

Matière  vulatilc  cuinljii>til)lu ,î7S8 

(   irtione  fixe 41   07         " 

teiitlie      4   î,s 

100  00 
Coke,  [mur  cent  46  25         " 

t  aractère  dti  coke,  puhéruleiit  ;  couleur  de  la  cen<lre,  jaune 
lirunâtre. 

L'an  dernier,  M.  Lawrence  Lainhe  de  ce  département 
reu  — it  à  rattacher  ces  couches  de  lignite  au  groupe  de  Coldwater 
du  Lie  Nicola,  et  avec  les  lits  semblables  sur  la  rivière  Horsellv. 
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(  •iilillli'  r('>-ul'  it  (le  se-,  rc(  lien  lies  ces  ciiihIh'^  nnt  ('tr  (l,i-s('fs 
iiiriimr  .ipp.uli  iKiMl  à  roli^cK  rue,  et  tlli -^  sont  -crnlilalilis  .lUx 
lii>.  .\iii\/i)ii  du   ( oluradii. 

i.'iioique  ces  lits  soient  ilii  nu'iiic  '\v.''  '|"i'  '''  ^-T'hii»-  (|(  (  cM- 
wii.r  ilf  11  n'^'ion  NIcdI.i.  (1uii>  lt(iutl  «m  trouva  du  (li.irhim, 
il  y  ,1  une  diltircnci'  dans  la  qualilr  du  lumhiisliiilf  iU~.  deux 
endroits.  Le  ch.irtMm  i|c  Nicoia  est  vraiimiit  lMiiimiiu'ii\,  laiidis 
(|Ui'  celui-ci  i-t  iiiu'  liv;tiit('.  I.o  premier  au-si,  ((ititieut  lieauioup 
plus  de  carlii.nc  ù\f  et  tiKiiii-.  d'eau,  taiidi>  ipie  le  taux  <lii  ((iiii- 
hustiliie  est  1 .447  à  Niiola,  il  n'est  i|ne  de  1 ,1I).H  à  l'rim  i  li  .n. 

Ouelipies  lits  du  hassiii  tiduillir  de  l'iinril(.M  ne  s,, in  (nic 
dans  un  ilat  piiiiiaiif  ik'  l'urinalinii,  ei  ils  inuntrciil  tihuri'  des 
risles  de  véKétaux  hruiis,  liulleux  <t  failileineiit  allérés.  Il  \  a 
aussi  heaucdup  de  retiiiite  dans  cc^  (ouilus.  (Juel(|iies  lit-  (,iit 
aussi  été  coniplèteiiient  déiriiils  par  la  cnuiliiistiMn  et  c'csi  à  la 
<'(iml)Ustion  du  lil  snus-jaiani  de  lignite  (|Ue  Dawsiin  atlrilniait 
le  niétaniorpliisine  et  la  ((inleur  (|ue  présentaient  les  rudus  aux 
rochers  de  Verntilion. 

Posl-olii;o(hh\ — I.i's  roches  solides  de  cet  âye  s(jnt  toutes 
d'iirii;ine  \olcaiu'(|ue.  Illles  sont  très  larv'iiiient  distrilmees  el 
|)rou\(iit  (|ue  cette  partie  du  pa\s  fut  le  théâtre  d'une  (.jrande 
.uti\ité  dur.mt  cette  période.  I.iur  surface  a  dt1  être  ((insidé- 
r.iMrnicnt  réduite  durant  la  péri<ide  «lac  iaire,  de  telle  sorte 
(|ue  leur  présente  étendue  ne  peut  être  prise  coninie  niontrant 
l'étendue  orii;inelle.  On  trouve  sou\ent  des  lambeaux  détachés 
de  Ces  roches,  trop  [letits  pour  être  indi(|ués  sur  l.i  carte,  recoii- 
vr.uit  des  roches  plus  \ieilles;  ."i  mie  époipie  elles  ont  dll  former 
une  étendue  continue,  mais  elles  ont  élé  séparées  aussi  en  lam- 
lieanx  p.ir  l'érosion.  On  connaît  un  exemple  où  ces  roches 
volcaniques  ont  servi  de  bouclier  aux  roches  sous-jacentes, 
en  empêchant  l'érosion  de  la  ^lace  de  les  entamer  et  d'enlr\er 
le-  matériaux  décomposés  [irovenaiit  de  ces  roches  sous-jacentes, 
et  ne  permettant  que  d'enlever  la  couche  de  roches  volcmitiues 
qui  les  recouvraient;  ainsi  maintenant  il  \  a  ime  beaucoup  plus 
^;r.ui(|e  épaisseur  de  roche  décomposée  que  l'on  en  trouve  générale- 
ment  dans   des   régions   soumises   à    une   action   glaciaire   plus 
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(■((n>i«l('r.il)lf,  l't    il   sVst    produit    un    ,i-i)«i  l    lo.,,!   ,|iii    risMtiil.l.- 
aux  nH;i<>ii-.  «■parutK'-cs  par  le-  ^1  i.i-,  du  -u,|  di-,  Ktats.!  iii- 

('<-  riirlu->  vi>l(arii(|ur^  s.,iil  1».,  plii>  n'cciitts  ,|iir  l'on 
trouve  ilan,  U-  diïtriit,  car  ou  U-,  irouvi-  sur  l.i  ri>  irrr  I  ul.iiii,,  m 
et  sur  le  ruisseau  Oiie-niili'  .l  -iir  le  ruisseau  Siuiuuers  re|)o-.,iMl 
directemuii  ^ur  le.  i.ulie.  de  i.i  lorniaiimi  lii^uitilère  Sur  l,i 
rivière  Idlaitu  eu  le  (ours  d'eau  eou[)e  îles  lits  d'argile,  de  s,  hi.ti 
argileux  et  <le  ^;rès  reiduverts  par  ees  roehes  vo|(ani(Hles  sur  une 
distann  .F. m  uioIih  diu\  uullcs  ei  demi  l,e>  s(lii,|,.^  ,|,.  |,, 
rivière  Roche  s,,iii  reiduverts  par  ,  es  nu  lies  vol(aiU(|Ues  au 
nord,  a  l'e-t  et  à  l'oue-l,  (I  ik  reiMuvreiil  aii-si  la  formation  le 
la  uioillamie  (  opper  au  nord  et  à  l'oui-s|.  Klles  <<insistein  (  il 
rinolile,  et  Irielivles,  en  aiidesii,.,.  |ia>alles,  lufsi't  hrèelies. 
Les  laves  de  iirlace  mjui  souvent  amy^daloïdales,  les  uèinies 
étant  reui|)lies  de  iliert.  ealeèdoiiie  ou  /èolites.  On  a  trouvé 
<|uel(nies  agates  et  semi-opales  dans  la  rénion  voliaui(|ue  à  l'est 
de   la    riv  ièit-   Coldwaler. 

'J(leN|ue-illl-    de    ce-,    (K  ke.    (|lli  .!i,ent     la    roclle    de    l,i 

uioiitai;ne  (opper  semliKnt   être  coiiii  i\ec  ces  ro<  lie, 

M'ii  .ini.|ue-  el   leur  être  as-oc  u  s  de  (|ueUiuc  m, 


'n:RR.\i.\  iiorii.i.ER  de  iriAMEi-.S' 

i  Voir  fliif^rcmnir  X  VIII) 


(l-.\trait- d'un  ra(>|)ort  de   Cl, as.  Canisell.) 

I.e  di-lricl  de  Tiilameen  e>t  .itué  <lan-  la  portion  sud-oucsl 
dan- la  Colomliii' hriiannii]iie  et  fait  partie  de  la  Division  minière 
«le  Similkameen.  S,,ii  i,,,i„t  central,  le  \ill,ii;e  de  Tul.'meen,  situé 
au  conlliKiit  du  (  reek  Otieret  de  la  rivière  Tiil.niieen  e-l  environ 
i'  milles  au  noril  de  l.i  frontière  internationale  et  eiu  iron  27 
mille- à  l'est  .le  l,i  I>.i>er  ,'i  Xortli  Hend. 

'  C   (  .iiiHoll      r,éc)lo.i;ir  II  i;i-  moins  niin.-iaiix  du  district  de  Tiilameen, 
t     H,      -Mitiioirt  20,  ('i)in    \i.vn\..  Cm. 
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I  I  -  vji'^inicMl^  lit'  (  h.irlMiii  du  <li^tri(  t  ilr  riil.mn  ii  (iiiiurit 
un  |H'lil  l'.i-~iii  .iu(|in  I  II"-  inn<''niiiirs  ri  le  puMu  i  ii  viimr.il 
ont  (liiniii  Ic^  Miiiiis  (le  li,i-.>-iii  honilltT  du  riil.iiiu-i  u.  Ii.i-sir< 
hciiiillir  du  nu--c,i'i  (ir.iiiilc,  nu  I1.1--U1  liouillir  du  r.i\iii  (  olliiis. 
(V  il(  u\  il(rtii'r>  iiipim>  -'.iptiliiiutr.iittil  primilivi  iriiil  ,iu\ 
,itlU  uriiriiiit>  du  rharbnii  di'h  diiix  1(m  alilis  c(Jrrl•^^K)lldalltl■^>, 
ni.ii>  ((nnnic  au  cours  de  nos  rcchiTcho  nous  avoiis  ,  u  constater 
i|Ui'  CCS  «|fu\  .ifilcuriiiirnt»  .ip|),irti  ii.iiciii  ,iu  iin"nif  li,i— .in,  li 
niiu-  a  senil)lr  pu  hr.dilc  de  iir  ^j.inUr  (|iic  l.i  pn  iiiicrc  di-  1 1 -. 
(li'nomiii.iliiMi-.,  Ii.i  — iii  liiiiulltr  du  InLuTiicn,  pour  l'in-riulilc 
ilu  nix  iiitiil 

Mil  11  i|!it  i(ll<'  p.irllc  du  diNiru  1  di  rui.iiiui'i  -oit  1  (uuiui- 
(Icptii-  ri'pu(|-,ic  (18X5)  di-s  (l('(('ii\(Tlf^  .lurifi'n'--  du  riiisM'.iu 
(ir.iiiiti'.  i|ui-  lf>  .ifiKurctiutit>  de  ('nrlidii  du  r.ivin  ("nlliii»  .liiiil 
<lû  (rappi  r  tiiUs  rtiix  (|ui  rcniniil. lient  le  tii,ii\\<i;.  .iiK  uni  Irnl.ilivf 
iii  -i-Miliic  .i\()ir  élc  l.nli-,  .iv.inl  cis  idiiii  -  dtrniiTi-.  .itiiu'-es, 
(Kiur  ni  (iini. litre  la  \.ilelir  nu  l'élendiie  de--  >,i-.emeiil~  <  )ii  a 
bii'U  cMr.iil  eli,ii|,  e  .innée  pend.iiil  (|neli|iie  leinp^  im  peu  de 
iharJ)"!!  de-  atlh  ureiiieiil-  Cnllin-,  ni.ii-  "1  l'heiiie  .k  tuelle  il 
n'\  ,1  enciae  au(  un  nian  lié  el  i c  (|ui  .1  été  enlevé  lut  .1  |)eine 
«lilli-.int  piiiir  io  liexiin-.  du  propriétaire,  riinni.i-  Kalihitl. 
I.a  déi(ju\erte  du  charhnn  d.ins  le-  etivirnn-  du  rui->e,iu  (  iranile 
(l.ilf  de  7  ."1  S  an--:  au»itnl  tout  k-  i^iys  fut  ((iii\ert  de  ilaim- 
In  >yndi(at,  le  syndicat  ['.r\,  prit  111  option  ton-  ees  elaini-  et 
t.;  ■•iiiel(|ue--  tr.ivaux  de  développenieni,  niai>  il  aliandonna 
l'iintôl  r.iltaire  -ans  acheter.  I'res(|ue  tout  le  Ir.i— in  e-t  m.iin- 
leii.iiit  entre  les  m. lins  de  la  "("nliimhi.i  ( Oal  .ind  Coke  (  Hnip.mv 
(|lii  y  f.iit  d'a<tifs  travaux  de  développement." 

'  e-t  \V.  F.  Robertson  (|ui  signala  le  premier  le  bassin  en 
l''iM.'  l'en  ai  fait  une  brève  mention  dans  le  Rapport  sonunairo 
(le  1,1  (  ommission  ^éologifiue  vn  l'XW,  el  une  description  plus 
'l' t  lillée  dans  le  Rapport  sommaire  pour  l'^fl'). 

le  lia-sin  se  tromc  dans  l'angle  sud-est  de  la  feuille  du  dis- 
'rii  I  de  'Iiil.mieen,  et  s'étemi  ^"1  la  fois  sur  le  bassin  d'é>;outte- 


Rap[X)rt  annuel,  Ministère  des  Mines,  C.  B.,  1901. 
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riunt  (k-  vall(-r>  O.llin  ;  et   FraM-r  et   sur  le  ha-in  du  rui-M-au 
'  .ranili  .      [I  cr-t  donc  traversé  par  une  lii^nc  de  faite. 

Il  i>t  Kr"s>irrenH'nt  ovale  et  allongé  du  iiord-oueM  ,iu 
sud-est:  son  Krand  axe  a  à  [)eu  prc".  S  nulles  i  et  sou  petit  ,,xe 
2  milles  ;,.  1.,.^  terraius  li.uuller>  s'étendent  sur  ,?,7nO  aères  et 
le-  nimlies  ,li.  ,li,irlM,n  peuvent  rouvrir  d'aiirés  une  estimation 
^.2>l  aères.  De  eetle  surface.  1,070  aère-,  s,,„t  ,..„.lu>  p,,r  un 
manteau  de  lave. 

l're-(|iie  tout  le  cliarlion  -e  tn.u\c  d.in,-.  huit  elain-,  ayaiH 
chaeun  un  mille  earre.  Il  ixi^tc.  .six  autres  elaims,  mais' .|ui 
s'étendent  |)res<|ue  entièrement  en  dehors  des  limites  du  Ijassin 
productif. 

<  »i-.  (onnait  des  at  leurements  de  petites  couches  de  houille 
au  milieu  de  yrés  !,■  l,,n.u  des  ruisseaux  Cedar  et  Blair,  au  nord 
de  la  rixién  Tiilameen.  i^i,  n  (|u'>lles  forment  réellement  (lariie 
du  même  has.-in.  leur  épaisseur  est  >i  taihle  et  la  .|u.nilité  jiro- 
l>al.le  <ie  cliarhon  (|u'elles  (cntietinent  e-t  ^i  linuté.'  (|ue  nous  ne 
les  a\ons  pas  indi(|uées  sur  la  c.irte  .y:«'-"l«>Ki(n:e  dans  la  repré- 
sentation du  bassin  houiller.  Xous  avons  déjà  décrit  précé.lem- 
ment  1,^  ril, nions  qui  unissent  ces  ,L;rés  aux  roches  du  bassin  et 
non-   n'y   rexiendrons   pas. 

I.a   situation  ,\u   b.  à  che\al   sur   la   lii^iu-  de   laite  r|ui 

sépare  le  ruis.seau  (".rai.  ,e  des  cours  d'eau  .|ui  se  jettent  dans  la 
nviére  Tulameen.  rend  son  ,'ccès  et  son  exploitation  dilficiles. 
Sa  topographie,  caractéristique  des  hauts  l'iateaux  de  l'intéiieiir, 
ajoute  encore  à  cette  difficulté.  Les  sommets  sont  arrondis  et 
les  iientes,  douces,  l.e  jioint  culminant  du  bassin  se  trouve  ,'i 
2,100  pieds  au-dessus  du  co  'luent  de  la  rivière  Tulameen  et  du 
ruisseau  «'.ranite:  le  point  1,.  pU.s  i,as  où  al=Heure  le  charbon  sc^ 
trouve  dans  le  ravin  Collins,  soit  ;\  850  pieds  au-dessus  de  la 
ruiére  Tulameen. 

Il  e:t  impossible  d'arriver  au  bassin  en  pente  douce,  par  les 
vallées.  Le  bassin  se  trouve  en  efi'ct  dans  les  bassins  de  récep- 
tion des  têtes  de  vallées,  et  toutes  les  vallées  elles-mêmes  d.s- 
rendcnt  en  pente  raidc  sur  la  vallée  maîtresse  du  Tulameen.  Le 
ra\in  Collins  prend  naissance  presque  au  centre  du  bassin  et  le 
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Ir^iviTM' (lu  >ih1  ,111  nurd,  tn  rcroiipanl  la  >tratiti(Mli<!n.  l.c  ravin 
Frasor  ftitaiiic  i''i;ak'n,(  ni  le  lia^^-iii  -air  un  mille  de  ion,;  i\  le 
f|ni;tc  pour  .SI-  (liriiL^cr  \-rr>  le  mini  laitiii  la  IhmiuIk'  nunl  ihi 
riiis>eau  Ciranito  fiitanic  la  jjartie  >u(l-(iii(^t  du  lia--iii  ~uv  nn 
iiiiliL'  de  long.  Ces  ruisseaux  et  quel(n;es-un;-  de  leurs  aftlueiits, 
Mint  les  seuls  cours  d'eau  qui  traversent  ie  lias^in,  et  niniiiK-  ils 
eut  des  vallées  reiativenieiit  petite^,  iU  ne  doiiiu  ni  pa-  de  lnMines 
sertions  des  terrains. 

Les  terrains  (jui  ronstitueiu  la  série  Imuillére  ~(int  leiidres, 
(il-  s(irte  (|ue  ii's  aftleurements  de  hanes  sont  très  rare-;  saul  c  ii 
(Hiei(|ues  pdints  des  liialwesis  tout  le  liassiii  est  eouxerl  de  driù. 
l'e  plus,  un  iiianleau  [)re~que  (-(jutiini  de  furets  s'étend  --ur  ie 
pa\s,  si  Ijien  <pie  le  earacièn  et  l,i  -truciiire  des  terrain-  -ont 
(lilViriles  à  déhroiiiller. 

Le-  plus  anciennes  rcKhe-  du  di-triet  de  ■|"iilanîeen  -ont 
(elles  du  t;r()iipe  Tulanieen  ([u'on  a  essayé  de  rattacher  à  la  série 
Xicdla  de  Dawson,  (|ui  est  d'ât;e  triasi(iue.  Ce  sont  des  maté- 
riaux généralement  \-olcani(|ue>  iiiler.-tralifié-  .ivcr  iiuel(]ues 
i  ar^ilites  et  avec  des  lits  minces  de  lalcaire.-.  le  -orie  qu'on 
peii.-e  (|u'ils  se  so!i«-  déposé-s  au  tond  des  eaux.  (  »n  .i  trouvé  des 
restes  de  plantes  dans  les  ar,i;ilites.  mais  ils  sont  lieaiicoup  trop 
brisés  pour  pouvoir  être  identitiés.  Ces  roches  ont  été  torte- 
ment  atteintes  par  le-  phénomènes  de  métaniorphi-me  ,\  l.i  fois 
régional  et  de  coni.ut.  IJles  apparais-ent  maintenant,  en  Lancs 
assez  redresst'S  et  (ouvrent  plus  de  territoire  qu'aucuiie  autre 
fnrniation  dans  te  district. 

Kntre  ie  dép(')t  des  roches  du  groupe  TulanKXMi  et  le  Crét.icé 
lit!  certain  nonilire  d'in\M-ions  ignées  se  produisirent:  ces  inwi- 
sicn-  sont  proiiaLlement  contemporaines  des  grandes  invasions 
l)atholiti(|ues  (]ui  forment  l'ouest  de  la  chaîne  des  Cordillères. 
l.(-  roches  ignées  (|ui  se  sont  ain-i  fait  jour  en  traversant  les 
roches  du  groujje  Tulameen  ont  été  placées  dans  le  Jurassi(]ue 
et  -e  divisent  en  (|uatre  classes:  (1)  granité  Roulder;  (2)  pérido- 
tite  et  pyroxénite;  (3)  syénite  ;\  augite;  (4)  granodiorite  Kagle. 
(es  roches  ignées  apparaissent  mail. tenant  en  divers  en- 
droit- ihi  district  sous  forme  de  massifs  de  toutes  dimensions, 
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alldiim''-  .i;<'ii.'r,ilcinciil  du  iinni  ,ui  miiI.  Kn  additi  lant  Inir 
^upt-rlicif  on  trouve  (\iw  dans  les  limiifs  de  la  leiiilh  ics  mclio 
ignées  coiivrenl  un  territoire  un  peu  plus  ronsidérabie  (|ue  a  lui 
ries  roches  '{"ulanum. 

Tes  niche,  su[)p()rtent  en  dismrd.inre  rleu.s  grouper,  (011- 
ciirdanN  de  nielles  (|u'iin  a  nittaehés  à  l'Oii^oeène  à  eau>e  lU- 
plante-  td-siles  ()u'(in  y  a  tn>ii\ées.  I.e  ^'nmpe  intÏTieur.  Idriin'' 
pre(|iie  entit'renient  de  la\cs  \  <ileani(|ues  di'  nature  aildésiti(|ue, 
a  re(;u  le  nom  de  série  \i  ilcanique  Cedar,  le  linilipe  su[)érieur  ne 
renlernie  que  des  sédiments  (i^ré-.  >ehisles.  ciin-luniéral^  et 
rouelles  de  eharliiiii  )  ;  il  a  n'eu  le  iiiini  de  série  Coldwattr  et  cm 
lui  eonnail  un  équixalent  <lan~  li'  dislrit  t  de  Kanilnop,.  (  ,- 
deux  .i;rou|ies  de  niches  recouvrent  la  plu-  v'rande  p.trtie  de  la 
nioilié  orientale  du  district  mais  e'e>t  le  ,i;T"npe  volcanique  (|ui 
domine.  Le-  terrains  (pii  les  composi'iit  sont  redres.-és  sou-  t\v> 
angles  (|ui  déi)a--ent  larenienl  45"  (.t  n'ont  [las  été  très  dislo(|iié- 
t)oslérieurenieni  ,1  leur  lormalion. 

les  roche-  oligocènes  ont  été  eiuahies  [irohahlenieiil  au 
Miocène,  par  un  massif  de  granités  ni>es  alcalins,  connu  -ou-  le 
nom  rie  granité  Dtter.  Ce  mas-it'  qui  s'étend  à  l'e-t  de  la  vallée 
Otter.  eiiire  le  rui-M'au  (  liina  el  la  lisière  nonl  ih:  la  feuille,  a 
une  longueur  d'eiuimn  ')  milles  et  luie  Ke-geur  d'im  ou  deux 
mille-, 

l.a  niche  compacte  la  plus  jeune  du  district  est  une  omlée 
\iilc,ini(]ue  de  h.i-alte  à  oli\ine  (nii  apparaît  sous  forme  d'une 
nappe  cintilairt'  entre  le  rui  .seau  (iranite  et   le  ravin  ("ollin-. 

(  ette  coulée,  qui  repose  en  discordance  sur  les  sédinicnl- 
oligocèiie.  a  coriser\é  sa  position  horizontale,  de  sorte  qu'on 
la  considère  comme  d'âge  miocène  inférieur  ou  [)eut-étre  [iliocèiie. 

On  rencontre  très  fré(|iiemment  dans  le  district  et  surtout 
au  milieu  des  roches  préoligocènes,  des  dykes  dont  la  coniposilion 
\arie  du  calcaire  graiiilir|ues  à  l.i  diahase  A  olivine.  De-  dé[x"ts 
Ihivi.itiles  encombrent  le  fond  de  la  vallée  Otter  et  la  partie 
inlérieure  de  la  vallée  Tulameen.  Par  contre,  en  amont  de 
l'emhouchure  du  ruisseau  Slate,  dans  la  vallée  Tulameen,  it 
d.ui-   les   vallées  affluentes,   les   gr.iviers   Huviatiles   ne  .-ont    pa- 
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trî-*  ;ili(m«l,illt>  cl  ne  m.-  rnicdiiliiiil  ^iii'rc  (lu'in  [),ii|Uit^  i^(.l(V. 
On  rincdiitro  des  inalériaux  ^l'itiairus  un  |i(u  iMinni'  mais 
iliim-  f.iron  irnjiuliLTL'  dans  le  ilistrici.  Ces  niaiiiiaux  lornunt 
i;.  i  ...s  endroits  de  grosses  accuniulations,  tandis  (|u'ailleiirs 
il-  Ile  Icrnient  (|u'iin  simple  placai^e. 

I.c  nom  de  "série  C'oldwater"  s'a[)plique  à  une  série  de 
niches  oligocènes  f|ii'i.ii  trouve  dan-  le  bassin  d'é,L;outter.  iit  du 
ravin  Collins  et  même  au  delà  de  la  liL;ne  de  faîte,  sur  le  versant 
(uii  conduit  au  ruisseau  C.ranite.  Dawson  a  déjà  décrit  des 
rnriies  d'âge  équivalent  ^.1IH  le  iiuni  de  'Cn.upr  ( 'nldw  ater," 
m.iis  comme  Lamhe  et  l'enlialluu',  (|ui  -e  sont  mis  posiérieiire- 
tnent  à  l'étude  paléontolotriqiie  de  ces  roches,  ont  montré  ([u'il 
s'a'.'issnit  là  d'un  ni-.-eau  bien  défini  ilu  système  tertiaire,  nous 
avons  cru  bon  de  nous  -cr\ir  du  t(  rnu'  plus  étroit  de  "série"  au 
liiii  du  tt  rnie  "groupe."  Il  faudra  simplement  se  souvenir 
tmitefois  f|ue  le  nom  de  série  Coldwater  ne  rempl.ice  le  nom  fie 
groupe  Coldwater  de  Dawson  que  là  où  il  s'applique  aux  roches 
CM  (|uestion  dans  ce  rapp^irr. 

Cette  série  a  une  certaine  importance  économique,  aussi 
en  .ivons-nous  très  soiirneusenient  tracé  les  limites  sur  la  carte. 
Le  territoire  c|u'elle  couvre  est  légèrement  ovale  et  allon-é  du 
iKinl-ouest  au  sud-est.  I.c  grand  axe  de  l'ovale  a  |)resque  -vV 
milles  de  long  et  le  petit  axe  2î  milles.  l.a  superficie  totale", 
telle  que  la  donne  la  carte,  est  de  5-78  milles  carrés,  soit  MOO 
acres.  De  ce  total  1070  acrc~  sont  en^eveli■^ 
(le  basalte  à  oli\ine,  de  sorte  f]ue  ' 
aftleurements  (|ue  2630  acres. 

Les  roches  qui  constituent  la  série  Coldwater  sont  toutes 
tendres  et  se  décnmpo-ent  si  facilement  quQ  les  bons  arfleurc- 
ment-i  en  sont  rare-^.  La  meilleure  coupe  naturelle  (ju'on  con- 
naisse est  celle  du  ravin  Collins  (jui  traverse  les  couches  normale- 
ment à  leur  direction.  Cette  coupe  a  été  soigneusement  relevée 
à  la  boussole  et  à  la  chaîne  et  a  donné  ime  épaisseur  de  2270 
pieds  de  sédiments,  comptée  entre  le  sommet  de  la  série  volcani- 


sous  une   coulée 
la   carte  ne   montre  comme 
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que  (  it  le  point  où  les  scdinuiits  (li-p;irais>(ni  mui-.  k-  drift. 

Comii  et'  dernier  point  est  prohahlon-ont  à  100  ou  200  piids  du 
sommet  de  la  série,  l'épaisseur  totale  des  sé<limunts  Coldwaicr 
est  un  peu  inférieure  h  2500  pieds. 

Le  terme  de  Isase  est  un  coiiulmnérat  ([ui,  dans  la  nioitif 
occidentale  du  bassin,  es',  séparé  de  la  masse  principale  de  la 
série  par  une  épaisseur  considérable  de  roches  volcani(|iies 
Ccdar;  au  contraire,  dans  l'est,  ce  cont;lomérat  semble  ne  faire 
qu'un  ,i\-.-e  k'  re^le  de  l.i  ^érie.  ( "e  coni^loniérat  se  voit  bien  Mir 
le  tlanc  nonl  du  ^bull  Jackson,  sur  le  ruisseau  Blair  et  en  dif- 
férents points  du  ruisseau  fedar  et  de  la  branche  nord  du  rui:->eau 
(iranite.  Au  ruisseau  Hlair  il  a  eiuiron  25  pieds  d'épaisseur 
et  suiiporte  un  grès;  il  est  formé  de  cailloux  roulés,  siliceux  et 
argileux,  cimentés  entn  eux  p.ir  des  matériaux  sableux  avec 
restes  de  plantes.  On  a  trouvé  au-dessus  de  ce  conglcjniérat 
certains  grès  fossilifères  (plantes)  associés  à  de  minces  couche.s 
de'  eh.irbon. 

I.a  figure  2  donne  une  coupe  théorique  des  terrains  ([u'on 
peut  voir  le  long  du  ra\in  ("ollin-.  Cette  coupe  peut  se  diviser 
(Il  tn.i-  parties,  i.a  p.irde  iidVrieure,  pui-auti'  de  600  pieds, 
repo.^e  en  concordance  >ur  le^  roi  he>  \(ile.ini(]ue--  Cedar  et  se 
compose  de  grès  interstralifiés  a\ec  «le  minces  lits  de  schistes. 
La  partie  moyenne,  puissante  de  460  pied>,  est  un  schiste  très 
fri.ible  contenant  an  moins  trois  niveaux  de  charbon.  La  partie 
supi'rieure  c  -1  -urtout  formée  de  grès  mai-  elle  contient  au>si 
quehiues  minces  bandes  schisteuses  et  des  lits  de  conglomér.its. 

Le  grès  de  base  de  l.i  coupe  du  ravin  Collins  repose  dirccte- 
nxiil  et  eu  concordance  sur  mu-  coulée  d'andésite;  c'e-t  une 
sorte  d'arko~e  tendre  d'iuie  couleur  rouge  brun,  d'une  structure 
massive,  et  contenant  de  nombreux  restes  de  pl.intes.  Faute 
d'affleurements  continus,  il  e-t  impossible  d'évaluer  la  [)rn- 
portion  de  >chistes  et  de  grès  dan?  cette  division  de  la  série,  mais 
la  ligure  montre  l'e.xistence  de  (juatre  bandes  de  schistes  ayant 
chacune  au  moins  10  pieds  d'épaisseur. 

Les  grès  de  la  division  inférieure  passent  graduellement 
au.\  -rhiste>  de  la  division  moyenne  par  amincissement  des  lits  et 
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auRment.itifm  de-  mati'ri.iux  argikux.  ("ctti'  divisi.iii  rnoyennc 
oiinprcnd  au  moins  deux  niveaux  de  charbon;  le  reste  (460 
pif<lsj  est  formé  entièrement  de  -cliisles  foncés  se  cassant  très 
facilement  en  pLicpies,  et  s'altérant  souvent  en  blanc  à  la  surface, 
("léiiéraienient,  on  ne  trouve  aucun  fossile  dans  les  alfleurenients 
mais  en  certains  endroits,  comme  sur  la  li-iére  iior(l-oue>t  du 
b.l>sin  ou  --ur  le  petit  attUieiit  du  n(,nl  du  riii^M-aii  (.nuiiîr,  on 
.1  recueilli  de  nombreux  restes  de  plantes  (|ui  ont  servi  à  déter- 
miner l'Ajîo  de  la  série  par  r.ipport  aux  terrains  vcnsins.  ^  .-s 
plantes  sjTont  décrites  plus  loin. 

l.,i  di\-ision  supérieure  de  la  -érie  est  lurmée  ~iirinut  de  grès, 
cnnnne  la  divi-ion  intérieure;  mai-  elle  roiiliiiii  aii—i  de>  lits 
minces  de  schistes  et  un  peu  de  conglomérai-.  1  <-  >;rès  sont 
généralement  de  texture  a-sez  ^ro^~iére  et  en  bancs  massifs. 
<  -ont  des  roc  lu-  claires  (onipo-ei's  <!e  i;raiii-  de  (piart/  reliés 
par  un  ciment  blanr  très  tin.  I,es  lits  de  schi-tes  et  de  coni;lo- 
niér.its  intercalés  au  milieu  des  grès  sont  relitiv , nient  minces 
cl  rares.  I.es  schi,-te-  -ont  |)lu.-  ou  ni.iin>  sableux  et  coiilienneiil 
seuvent  ile-i  trace-  île  rharbnn.  Il  i-t  pos-ible  (pi'il  i'\i-li'  une 
o.ache  de  cli.irbnn  dan-  cette  di\i-ion  car  dan-  le  -ud  du  ba--iu 
■  m  peut  voir  aflleurer  une  petite  cmielie  cpii  appartient  probable- 
ment  au   même  hori/nn. 

Il  n'\-  a  dans  les  .t;rès  et  srhi.-te-  de  la  série  t  oldwater  aucun 
tnétamorphisme  .i[)parenl,  pa-  plus  régional  'jue  de  contact. 
(In  trouve  cependant  de-  tr.iie>  d'actions  métaniorphicpies  dans 
If-  couches  <le  ch.itbon  (|ui  acconi;)aL;nenl  le-  -chistes.  fes 
tr.ice.-  ne  sont  pas  \  i-ible-  à  rixainen  -uperliciil  ;  elle-  n'apparais- 
s-Tit  (|u'en  faisant  lanaK-e  de-  éch.iiilillon-  de  diarbon  prélevés 
en  divers  endroits  du  bas-in.  C'est  ainsi  (pie  le-  éihantillons 
provenant  des  pentes  du  ra\in  <\u  ruisseau  C.ranite,  à  une  petite 
(ii-tance  du  ba-a!te  à  olivine,  donnent  un  coke  plu-  abondant 
et  Jilils  dur  (pie  ceux  iiro\en,int  du  ravin  ("ollins,  c'est-à-dire  à 
iim'  distance  assez  grande  du  basalte;  ils  ont  é.ualement  un 
pouvoir  calorifupie  plus  «rand.  Cette  dilférence  ne  peut  s'expli- 
qiKT  que  par  une  action  mét<iniorplii(pie  de  la  chaleur  du  ba.salte 
et   il  est  légitime  de  s'attendre  à   trouver  des  charbons  encore 
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iiuilltiir-  .1(1  \iri~in,.L;i-  iiimii(|i,il  du  1m  aile,  là  uii  1,^  aciions 
mt'-Iam(>r|)hi(|ii(.s  uni  ili'  plu-  intuiiNO.  ('(.'tti'  liypothiM-  ne 
fK'Ut  t'\i<k'niimnt  ;-f  m  iitu  ■•  i|iic  par  di-s  oliscrx.iliim-  lumvilli-i. 
l-ast-riu  CoMuaiir- c-t  (-.M-iiti(  lie  im  m  (ruriuiiR'  sédinu'ntairc 
fl  f?>t  formi'r  iliiiie  stuc f.--si('ii  de  :.liat''-  i|iii  -j  (li.'[)<iM'rfnt 
liori/ontaliiiu  lit  'HI  pris  de  riiurizontalc.  hi\ii-  i\("'ncniiiiis 
niil.  par  la  siiiu-,  .ilicclr  luiiic  la  -rrir.  dr  siirtu  (iii'à  l'iii  nre 
ncttiillc  riiorizuiilalilr  priniilixc  de-,  di\frs  liai  .  m'im-io 
plus.  I  ).uw  ri'ii-riiiMr  (llr  Inrnu'  une  cinrltc  svnrliiiak- ihiit 
Ir  i;nin(l  axo  va  à  peu  près  du  ilord-oui-sl  au  ~ud-( -t  «i  iImui 
\r  [)l()n.i;t-ment  se  fait  en  ^'t'iu'ral  au  iiord-r-i  pour  la  nunUL' 
nord-est.  Ces  plonKenii-nt-,  parimit  où  on  le-  a  mesurés, 
\ariint  de  20°  à  70°  et  HHit  d'.mlant  plus  j.;i,inds  (|u'on  s'appro- 
ilir  du  liord  ,],  la  cuMlir.  l.c  plon^eim-nt  niuveii  en  lisière  f-t 
(J'environ  K)  ;  il  (liiuiiuir  proi;rr- -i\  riiKiit  à  iit.-uri.'  (|u'oii  uaune 
le  centre  où   11   -annule. 

i5ieii  qu'on  piii--r  .idniellro  coninic  rèi^de  générale  quf  ks 
pldnijenients  sont  réguliers  di'  eliaipie  côté  du  i>assin,  on  trouve 
(|uel(]iiefois  des  pl()nj;enients  discordants  dans  des  sections  nii-es 
.lu  jour,  -oli  par  des  agent-  naturel-,  -oit  par  de.-  trav.inx  niiniiT-. 
Il  y  eut  là  des  elforts  de  pression  dans  une  direction  ()l)ll(|iic  -iir 
la  direction  princip.ile,  qui  corre-|)ond  à  la  formation  du  -\n- 
rlin  il.  et  il  en  est  ré-iillé  dis  plissements  secondaires.  Du  cnii- 
nait  des  L-.\uni)lc.-  de  ces  pli-senieiits  clans  le  ravin  Colliiis,  au.\ 
anciens  tr,ivau.\  di'  mine,  et  dans  les  grands  travaux  des  pentes 
du  ravin  du  ruisseau  (".rauite.  Dans  ce  dernier  cas,  les  peiuiages 
des  couches  des  tunnels  n"  1  et  2  se  font  vers  l'est,  mais  1'  est 
impossible-  (|iie  crs  pend  ires  .-e  continuent  trè.-  loin  dans  cette 
direction,  et  il  e^t  probable  qu'ils  prennent  bientôt  une  allure 
inverse. 

Dans  tous  les  cas  où  on  a  pu  observer  ces  plissements  on 
n'a  jamais  observé  de  [)lis  assez  aigus  pour  provoquer  des  failles, 
.sauf  des  failles  de  très  faible  rejet.  Il  ne  faut  pas  s'atteiuire 
non  plus  à  rencontrer  ces  sortes  de  failles  dans  tout  le  bassin. 
Il  est  évident  que  ces  sé'diments  ont  dû,  si  on  tient  compte  de 
leur  âge  et  de  leur  situation  actuelle,  passer  par  des  périodes  de 
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dir-liirations  (init;^ni(|ur-  (|iii  -c  muu  ir.uliiilr-  par  de-,  failles. 
Kn  fait,  «m  a  n'c..iinii  IVAi-tcrirc  ilr  lailics  dan-  1.-,  iiiinis  de 
charhon  de  la  pliiiiart  dr,  l)a->ins  d,-  ( ci  À^c,  tant  dans  (  ette 
partie  de  la  ("oloinliic  liril.inni(iiie  (|iic  dan-  les  réi^iims  \-oisincs 
du  \Va-hin:,.;ion.  Il  c-t  donc  pnilulilc  (in'il  \-  a  <le-  faille-  dans 
notre  lia— in. 

On  peut  d'aillenr-  ^'atti.idre  à  de-  f.nlle-  pour  luu-  autre 
raison.  iJans  les  coupes  tectoniiiucs,  à  travers  le  bassin  liouiller, 
on  représente  le  ha-alte  à  olivine  -ous  forme  de  nappe  rei  ou- 
vrant une  partie  du  l).i--in:  d'aiilic  part,  on  irnusc  des  dykes 
de  basalte  à  oli\  ine  d,ui-  le  voi-in.iye  ininiédi.it  du  bas-in  liouiller. 
Il  est  donc  prob.ible  (jue  la  ti—ure,  ou  les  tî--ures,  par  lesquelles 
monta  le  ba-.dte  ."i  oli\ine  ira\rrMiii  le-  -.'diini  nt 
houiller,  et  ('ue  l,i  roche  du  bas.ilti-  à  (i|i\iiie  ' 
logée  iinnirdi.ilrnunl  m  dossouii  du  b.i--in 
tension  du  nia^ma  qui  vid.i  la  porlie  [irofonde  et  l'étalemiiiî  du 
magma  à  la  surface  du  sol,  pro\(i(|uèrent  un  alfai--cinent  des 
couches  du  bassin  liouiller  et  |)ar  suite  [)rnlMl,l,-miit  une  série 
de  failles. 

La  série  ("oldwater  i\u  di-trict  d.-  lul.inK-in  -r  coiiipo-e  de 
roches  si  facilement  altérai,>les  que  1rs  arileurenunts  fniis  sont 
relativement  r.ires.  ("e-t  i)our(|uoi,  ni.ili.,'ré  (|uon  ((junaisse 
depuis  loii,;;temps  du  ch.crbon  ."i  la  -urface  du  s(jI  d.uis  Ir  ravin 
tollins,  il  s'est  passé  [ilusieurs  années  avant  qu'on  ait  sit;nalé 
ailleurs  celte  série  sédimentaire.  Les  couclu'-  -(■lii:-teuses  de  la 
série  sont  les  plu-  friable-,  ,ui  — i  peut-on  souvent  les  reconnaître 
et  les  suivre  ,'i  la  surlare  par  les  dépressions  du  terniiii.  Au 
contraire,  les  grès  .sont  les  termes  les  plus  durs,  et  lorstiu'iis  s'in- 
tercalent entre  les  schistes,  iis  apparai-.-ent  comme  des  arêtes 
entr  •   leux  sillons. 

•  Mils  leur  ensemble,  ces  terrains  donneiii  ,\  la  topo^jraphie 
un  modèle  adouci  et  sans  pentes  abruptes. 

la  plus  anc-enne  formation  ^vec  laquelle  la  série  ('oldwater 
vienne  en  contact  est  le  groupe  Tulameen.  La  nature  du  contact 
ne  lai-^e,iucun  doute  sur  les  relations  mutuelles  de  ces  deux  groupes 
de  terrain.    Dans  le  ravin  Kraser  les  grès  inférieurs  de  la  série  Cold- 
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w.itrr  .iltlcnrciil  à  i|ncli|ik  -  pied- (li>  .inldi-cs  n'>irr^  et  lilcu.'itrcs 
(lu  uroiipc  (le  rui.iinivn.  I.'- nr(>  ploni^cnt  ver-  li"  Mid-duoi  ot 
ont  une  (lirwtiuii  (l'cip  inin  S.  60'  i;.,  tiindi^.  (lue  les  ardoir,Là 
(ciircni  I  tivirim  X.fô"  i.  et  ]  1- nii^ini  .le  (),S°  vers  le  Nord.  (Vite 
v.ni.iiiuii  lini-(|iic  de  pluriuciiuiil.  ,i\rc  plor.^eiiuMit  iiiaxiimim 
[p"iir  II-  Uri.iin-  l'iilanuiii  -c  n'iuinr  -iir  le  -entier  ([ui  conduit 
.ni\  iniiii-  i\i\  rui--c.iii  (  .r.initi  ,  là  ,iù  !i-  -intiii  ira\-crse  la  ii.une 
de  iMiil.ul  iiilie  11-  dru\  i;ninpt>  di-  terrain.  (  e-  laits,  associés 
aux  |irMl()ndi->  dilN Triui-  de  -irnctnre  et  d'a-pici  pli\-i(iui'  (jui 
séparent  ce-  deux  groupes  de  terrain.  tiKiiitriin  <|ii'il  a  dfi  s'é- 
couler nne  loni;ue  période  de  tenip-  entre  le-  denx  sédinientalioiis. 
rmit  -1  nihie  indiquer  que  le-  roche-  du  L,Toupe  riilanicin 
turent  redressées  et  comprimée-,  [mis  -uliirent  im  r.ihotaKe  sur 
leur  tranche  ax.int  l,i  -édinient.itioii  Coldu.iter.  l'.u  d'autres 
mots,  ces  deux  i;roupe-  de  terr.iin^  -ont  séparés  par  une  prolmide 
discordaiK  f. 

Sur  ,'i  peu  prèi-  1er.  deux  tier>  de  s,i  périphérie  la  cuMIle 
Coldwater  est  en  contact  direct  .ivec  la  série  v(jlcaiiique  ('e<lar. 
Ce  contact  a  été  (léj,"i  écrit  en  détail.  On  a  vu  (|ue  le-  i\lu\  séries 
se  sui\-aitnt  en  concordance,  .ilteudu  que  le-  couches  intérieures 
du  (  oldwater  sont  iiUer^lratiliée-  au  milieu  des  bancs  supérieurs 
lie  la  -érie  volcanique  ("eilar.  Ces  couches  inl'érieurcs  de  la  série 
(  oldwater,  ([ui  ( nn-i-tent  en  conglomérats  p,i,--,mi  à  de-  yrè-  par 
en  haut,  se  trouxent  -éii.irés  dans  le  ra\in  Fra-er  de  la  masse 
princip.ile  de  la  -é.'ii^  p.ir  une  laniiue  de  terr.iins  l'edar.  Kn  lon- 
geant du  nord  au  sud  la  lisière  ouest  du  bassin,  les  conglomérats 
et  les  jzrès  ne  se  réimissent  à  la  niasse  principale  de  la  série 
Coldwater  ([u'aprè-  di-parition  par  coincement  de  la  l,int;ue  de 
terrains  Cedar,  c'est-à-dire  sur  la  branche  nord  du  fiisseau 
C.ranite,  à  l'extrémité  sud  du  bas-in.  Sur  ce  p.ircours  Ic^  :iulo- 
mérats  et  les  grès  aftleurent  en  plusieurs  endroits;  dans  les  in- 
tervalles on  les  reconnaît  au  nunlelé  topographique.  Tout 
montre  que  la  sédimentation  Coldwater  a  commencé  dans  la 
région  avant  la  montée  et  l'épanchement  djs  termes  supérieurs 
de  la  série  volcanique  Cedar,  de  sorte  que  les  deux  périodes 
chevauchent  un  peu  l'une  sttr  l'autre  et  il  n'y  a  pas  de  lacune 
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,1  dirertidii  il   Ir  pend.i'^'c  -e  ci m--er\ eut   -uii^  cette 


iMppe    ba.sa!ti(|Ui'    am:-i    (pi  en    ténioi^iie    l,i   tiipMi;r.ipliii 


terrains  basalti(|ues: 


•-    parallèle--,    ipii    (  (irre-pondriit 


iliiiite  aux  Kff^.  alteriieiil  a\ec  des  allons  (|iii  corri-pniideiit 
-clii^tes  et  t^rès  et  ^clli>te>  venant  ain>i  en  contait  a\i-c  le 
Ite.     Il  va  donc  \\  unr  pre 


ii\c  Ile  <li-cnrc 


l.iiue  entre  le  (  uld- 


iier  et  le  hasalte  et 


I, 


lu   (]IK 


( 


Uer  aient  été 


redressés   vt    raboté-,   sur    leur    traïuiir    p.ir    l'érosion    avant    de 


\')ir  1.1  COI 


liée  l)asalti(|ue. 


I  .1   pi^silinii  de  ces  terr,iin-,  et  l.i  présence  ,ui  milieu  d'eux 


•iiclu--  de  houille,   indii|uent   lliH 


imentalion  horizon 


it.ilc 


presi 


pie  horizontale.      Leur  faune  fossile  les  a  fait  rattacher 


lUpe  f'oldw.iter  de   |),i\\>on,  <lécrit  par 


I); 


iwson  dans  son 


■rt  sur  l.i 


.'uilK 


..imlooiis 


étude  (|ue  nous  ,i\ons 


ne  nous  a  pas  ajiporté  sur  leur  orij^ine  de  renseijjnenients 


(  OUI 


plets   rpie  ceux   du   rapport   de    Dawso 


,  e    sa\ant 


L'X]«isc  que  "ces  bancs  ont  pris  naissance  p  ir  dép<'')t  dans  les  lacs 
"Il  les  estuaires  de  rivières,  c'est-à-dire  dans  des  creux  de  la 
-urf.ice  érodée  de  l'ancien  continent  paléozoiquc  ou  triasi(|ue" 
•  1  (|ir"ils  peuvent  parfaitement  représenter  le  travail  de  rert.iins 


-I  uix  d  et;outtenn'nt  du  d(' 


but 


(le 


érosion  tertiaire. 


Si  on 


)i[  com 


pte  de 


e  la  torme  .ictuelle  du 


lassi 


n  Coldwater  de  notre 


'Coni.  gt'-ol.,  Can.      R.ijiport  diimiel,     \ol.  \ll,  l'.irt  B. 
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district  (c'est  un  imsHin  ovale  maiH(|ui  a  fort  lii(  ii  pu  rtrc  pratique 
cimil.iire  a\ant  la  compression)  on  e-^t  amcnr  à  penwr  (|ue  ce 
l'iK  plutôt  une  cuvette  lacustre  (pi'un  estil.iire.  Aussi  l'enh.illow', 
en  parlant  des  nn-hes  d'.1>je  analogue  (pii  aflleuri'Ut  sur  la  rivitVe 
Tulameen  près  de  son  emlmucluire  avec  le  Similkameen,  dit 
nettement  (|uc  "les  s^'<liments  se  sfint  ^'videmment  dé|H)S('!t 
au  fon<l  d'un  lac." 

La  déliTuiination  de  l'A^e  de  la  série  ("oldwater  du  district 
de  Tulameen  dépend  entièrement  de  sa  llore  f()->ilf.  l'iusieur» 
localités,  dans  notre  district,  ont  fourni  des  n-stes  di-  |)lantes,  et 
parmi  elles,  la  plus  prfxluctive  se  trouve  dans  les  parties  hautes  du 
petit  North  Fork,  ù  peu  près  au  milieu  du  lot  295.  Une  autre 
localité  se  trouve  vers  la  source  d'un  petit  ruisseau  «jui  se  ji  tle 
dans  le  ravin  Collins,  immédiatement  au  sud  du  Mont  Jackson. 
l'ne  troisième  se  trouve  dans  le  ravin  ("ollins,  immédiatenu  nt  en 
des  lus  de  l'endroit  où  on  avait  autnfuis  ixploité  du  charlmn. 
Les  deux  premiers  v;isements  sent  dans  les  schistes  de  l'horizon 
moyen  de  la  série  fiue,  (Kiur  des  raisons  lithoIoni(|ues,  on  a  divisé 
en  trois  >;rouiX's.  Le  dernier  gisement  est  dans  les  urès  de  l'hori- 
zon de  base.  Kn  dehors  de  ces  localités  on  a  signalé  des  restes 
fossiles  des  mêmes  variétés  de  plantes  dans  les  grès  des  parties 
d'amont  du  ravin  Collins  et  dans  les  grès  intercalés  dans  les 
laves  de  la  série  volcaniiiue  Ccdar;  ces  l.ives  se  trouvent  à  la 
base  de  la  série  et  afiliniriiit  le  lont;  du  ruisseau  HKiir,  du  côté 
nord  de  la  rivière    I  ul  uiuin. 

On  a  fait  une  collfctidu  di-  plus  tU'  ([u-irantc  s|)écimetis  dont 
b<'aucoiip  sont  en  bon  état  de  coii..ir\atiiin.  Ils  ont  été  étudiés 
p.ir  Ir  i  )r  I'.  11.  Kiiowiton,  de  la  ("omniission  ^;éo](i>;K|uc  îles 
Kt.its  l  ni:,  qui  y  a  pu  identifier  <leu.\  espèces  de  plantes: 

Complonia  ciispidata  (l.esquereu.\.> 

Séquoia  lan'^.sdorji  (  Rronv;ni.irt),  Heer. 

Le  Dr.  Kiiowlton  dit  ([uc  "ces  matériaux  -trente-neuf  sprc  I- 
nuns  (lu  (ôuitiTc  ei  une  >ciile  truiik'  de  dicotyléddne — ne  >iint 
pas  sul'tisauts  piiur  détiTininer  nettement  l'âj^e,  m, lis  (|IU'  c'est 
prol)al)leineiU  de  l'Oligocène  ou  du  "Miocène  inférieur.' 


'  I.cs  plantes  ti-rtl.iircs  ilc  la   l'oloniliie  brilaimicjuc,   Coiii.   géol.,  Can., 
1908,  pige  20. 
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^i  l'on  ac('f|)ic  1.1  'ir  11  I  iiiiii.iilciii  (r."ii.;c  (In  I  )r  Knnuli,,ri,  un 
(fiiil  relier  ces  tirrdin>  A  (CTi.iiiis  tirr.iiiis  à  Imuillc  i|iii'  l).iws()ii 
il(«ii;n,iit  sou»  k'  nom  de  <  iroiipc  ('i)lilw.iiir  rt  (iii'nii  trnuM-  il.ins 
l(>  liK-alités  voisines  suivantes  de  la  Colombir  lu  li.itinii|iii-: 
II, If  l'reck,  CopiHT  Criek,  V.illi'c  Nicnl.i  .m  ii.nlliu  ut  <lr  l.i  ('(il<|- 
w.MiT,  et  V'allée  Siniilk.inu'cii  .'i  l'rinii  ion  (  (  >,  diverses  locali- 
ti'-  ont  «K'jà  été  KroujH'is  enstnilile  p.r  l'i'iili.il|cp\v  (i,iii>  s<^)n  rap- 
nort  et  l'âne  des  terr.iins  a  rtf  li\i-  comme  t)liKOiène  il'aiirès  la 
iri-  fossile  qu'on  y  a  itmiMi  li.miliirsch  est  arriva!-  A  la  même 
■lulusion  en  étutliant  les  insectes  (|ui  s'y  trouvaient.' 

h.ins  la   ri'>;i"n  vni.-iiic.  au  sud  de  la  fnmlii're  des  lltats- 

'  i-,  on  a  «kVrit  sous  le  nom  de  formation  Koslyn'  des  couches 

1h mille  ayant    une   forte   ressenililanre   litholojiifiue   a\ei-    les 

Miliis  de  la  formation    Tulameen.      I.e  Service  K^oloi;ique  des 

l.i,il--l  ni>  a  classé  cette  fortnatiun  coninu'  ICocène  suiK-rieur, 

III. ii«  il  est  prnlialile  qu'elle  -iiii  d'un  ."ive  vdi^in  de  celui  du  Tula- 

I   I  prtVence  d'Anu/mi  dan.-  K  ■•  liaiu.>  du   li.is-iii  Similka- 

111^  '  n  .'(  Princeton  ont  amené  ('(i|K'  et  l.ainiie  ,'c  lali.icher  ce  lia>-sin 

\  couches  Amyzon,  de  l'Orégon.  du  Xé\.ida  ei  du  (  olor.ido. 

•   correspondance   des   assises   du    district   de    1  ulanieen   avec 

Hisdi'  Princeton  entraîneraient  la  corre--i)ondance  avec  Ic^a^-sises 

lie-  l'assins  des  1-  i,ii~  I  ni^  (|ue  iiniis  \eii(in^  d'éiuimén-r. 

L'épaisseur  t.iiale  i\f  ni  h   ^érie  inmilière  n'.itleini  \\t~  Î.MH) 

'il>  dans  le-   int-iire-  (|Ii'mii   a   laile-   le   idii;^   du    r.ixiri   (  ulliri-. 

I  ils'-  1).     Dan-  celle  -ectimi,   loule  l.i  -érie  peiil    -e  disi-cr  en 

'i-   'rzroupes.      I.e   gruupe    inférieur,   de    (lOO    pied-   irépii>  cur 

!n|iriiiri  des  grès  avec  i|nel(|ue-  miiui--  lii-  (li>  -chi-ie-  inier- 

!i -.      I.e  Kroup<>   moyen   cniiiprend   4()()   pied>  de   -chiste-   très 

iiilletés;  c'est  le  groupe  <|iii  renferme  les  principale-  couche-  de 

irhon.     f.e  i;riiupe  supérieur    e-t    -iirtout    comp(/>é    de    L;rè- 

'Mipa^nés  de  t|uel(|ues  minces  iiis  de  sclii>tes  et  de  con^;|nmé- 


'Com.  K«il.  ilii  Tan.      Mcnioire  n"  12-1".     Coiitribut.  .i  la  palcontoloKie 
in.idienne. 

'Strvicc  gilologiquu  des  États-lnis.     l'olio  n"  139,  1906. 
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Au  iiiiinl  <lf  vue  ti'diiiimiquo  le  [iliis  importan  <it~  trnis 
grmijH'^  i>t  If  uniiipe  mnxxn  (|ui  ((HUiint  k's  prin(i|i.ilis  \riius 
de  rliarlxm.  I-i's  sihistcs  (|iii  cnniposcnt  ce  uniiipc  sont  Iris 
l'eiiillott>  ri  MJ  (Irliittnt  l'acilcnuiil  in  jil.uiuc^  mimo.  Ils 
sont  d'uni'  cmilLur  foncie  en  cussure  tr.iithe,  mais  ils  ^i'  di'uini- 
tjo^cEil  laciienicnt  ,iUX  aftleurcnients.  Ils  contii-iuienl  de  iii.iu- 
brcux  listes  de  \éj;étau\  fos-iles  qui  ont  piTniis  de  les  classer 
i.\au--  i''  )liuoeèni'. 

(  )n  [Hiit  \oir  dans  le  lit  du  rui-scui  Tollins  deux  couches 
(11-  eharlion  .ippartenant  à  ce  groupe  movcn  et  comiiri-es  entre 
deux  murs  di'  si'histo.  Dans  les  couches  de  la  partie  sud  du 
l)a  in  (|u'on  suppo-c  appartenir  aux  i!iênu>  horizons,  les  murs 
sont  également  des  Mhisle--  mai-  un  peu  ]i!ns  sahliux. 

I.'hori/on  inférieur  présente  dan>  le  sud  du  has-in  une  sec- 
tion, mi-e  .ui  jour  par  Us  trawinx,  compriMiant  5  pied,^  '.  de  char- 
bon propre  repo-ant  --ur  de-  schi-tes.  Au-dessus  se  tr  ■vent  4 
pied-  de  eharlion  sale,  puis  .si)  |)ied-  d'une  succes-ion  de  hancs 
d'argile  on  de  ^al)le  et  de  minces  lits  de  ch.irhon. 

!,'hori/.on  supérieur  [)ré:-ente  au  ni'*me  endroit,  (kl  haut  eu 
bas  de  ia  remonte  du  tunnel  iV"  2: 

siX'Tiiix  UNS-  la;  tcxnki.  x"  2,  rcissk.vc  (.ramti;         Pieds         Poiuc- 

Grès  (ioniin.intr,  .uec  lits  minces  de  charhon 23 

Ar«ile *  " 

Charbon  sale 2  1 

Charlion  avec  lils  .iri;ileiix 3  9 

Arsile * 

Cliarl)on * 

Argile ■* 

C'IiarlKin  impur '  ' 

Charhon 1  ^ 

Argile 2 

Charbon  propre ^  " 

Charbon  ,ivec  lits  artjileux *  ° 

Arsile 1  0 

Charbon 3  0 

Argil.-   1  ^ 

Charbon  avee  deux  lits  sableux 1  ' 

Ch.irl.on  pur ^ 

Total 60  0 
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11  existerait,   paraîl- 


(lans  la  nifini'  partit'  du  l)a>-in,   un 


troi^irtiH'  hori/dU  houilUr  cDUtciunU  une  bonne  (-(luclu-  de  cliar- 
Imii  r\pl(iital)le,  et  supjiortant  inunrdi.iteiiient  les  horizons  |)ré- 
a-dent>.  u\m>  nous  n'a\c>ns  pas  ;)u  en  trouxer  d'attleurenuiils. 
Le  .;roupe  le  phis  élevé,  parmi  les  tniis  (|ui  (oinijn-ent  la 
série  tot.ilc  .  e-I  en  jurande  i)artie  fiirni,'  de  grè>.  Le  loni;  du  ra\iii 
('illin~.  un  certain  banc  schisteux  de 


e  groupe  contient  (|uel(|Ues 
traci  -  di-  charlMiii.  La  partie  sud  du  bassin  renferme  énaliiiunt 
un  altleunnient  d'une  petite  couche  de  charbon  (|ui  .ipp.irtient 


pn 


,babl 


emeilt  au  nieriu'  horizon. 


..I  section  la  plus  complète  en  cf>uche>  de  ch.irboii  t>t  cel 


({U( 


iia\.iu.\  de  reclierche  ont  mi^  au  jour  (l.in>  !,i  p.uiie  ^ul 


Cette    section    'oriiii.:!.    comme    iiou~ 


r.iv, 


1^    <lit, 


(|iiaire   (  ouclie^   de    charbon    exploit. ible,    awinl    resjiectix  ement 


.?. 


0,  et  s: 


pieils 


(^epal^■-l■nr,   ce  (pii   <ionne   une   pui^-.ini( 


P-   outre   une  i.iuclu-  sui)érieure, 


tcil.iK-  de  20  pieds.      Il   t\i~te  e 

priit-êta-  exploit. ible.   qui,  ajoutée  .'i   !,i   couche  d 

féri.ur.  peut  aui;menter  la  puis.^ance  totale  du  charbon  d, 


n 


iori/(in   ni- 


ai   f.iit,    pour    le    présent. 


ne    [)eut    j.;iièri'   intimer 


l'épais.seiir  toi. de  de  ch.irbon  du  di-lrict  à  plus    de    v'nv^l  pieds 


L.i  -url.ice  totale  (k>  terr.iins  hotiillers  est  d'emiron  .\7()() 
acres,  lu  -suivant  les  alfleurements  des  couches  (îe  ch.irlion  on 
a  pu  e-limer  ."i  3,2,S4  acres  la  surface  couxcrte  par  le  (barbon 
proprenun;  dit  Si  on  .idmel  (|ue  la  pui~r-.inci'  lot.de  do  couches 
exploitables  coiiser\e  une  nioyi'nne  de  20  pieds  sur  tout  le  bassin 
el  >i  on     ^tinie  à   1 ,000  t( 


'iiiies  le  ch.irl  xjn 


l'xploitable  p.i 


(le  surface,  on  arri\-e  ."i  une  (pLintité  tôt, de  de  6,S. 000, 0(10  tonnes 
exploita!)lcs  [loui  tout  le  b.i~-in.  Ce  chilïre  peut  cepeiuLml 
être  beaucoup  dépas.-é. 

Le-  terrains  (pii  (dntii'nni'iit  le  charbon  sont  essentiellenieiit 
(I  origine  >édinientairi'  et  se  sont  donc  p.ir  suite  déposés  d.iiis 
une  po~ilion  horizoïit.ile  Il>  forment  cependant  ni.iinii  n.int 
.issin    synclinal    doin    le   gr.ind    axe    est    (lirij;é    pres(|uc 


b 
il-ouest-sud-est.       Dans    la    partie    sud-ouest 


(lu    Ijassin 


C(juclu'    plongent   en    s;énéi,il    \-ers   le 


l-est,  tandis  (]ue  d. 


la  p,irti(  nord-e>t  (lies  plongent  vers  le  sud-ouesl.      Les  [leiidage^ 
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\.iri(iit  i]v  20'  à  70°  't  -cmMcnt   [ilu-  lL:r.ln(l^  ver     l.i  [)rri|ilii'rif 
du  ba>>iii.      La  nuiyiniir  dis  puiulauis  i>t  np^ndaiit  40  ilit^rr^. 

La  slnicture  des  lianc-^  lU'  coiuiirik'  pas  Idiijdur?  ..\tt  l'.il- 
lure  Erin'ra'c  du  s\  mlii..)!,  «t  on  hIimtx'c  >(iii\rnt  (k>  pindaijt- 
disrord.int~.  (  \-l  (|i!'al(ir^  il  >'c>l  |irodiiit  dt's  pri'ssidiis  si'con- 
d, lires,  -  rNtri;,iii|  d.iii-  mi  -<  ii^  ditU'-rciit,  l'I  pnidiiisaiit  des  plir-M>- 
tiiiiils  (ilili(|iu  -  -iir  l'axe  du  -\  mlinal.  Tek  -mit  (lar  cxc  ni]ilr  K.~ 
p'i— i-nirnl~  (|u'(in  priil  \  nir  dan-  le-  lia\  ,ui\  du  rui-M  au  (  irauilc 
(t  du   lui-scau  (  "llin-.      M-  -i.i,t   de  t  n' -  tailil:'  inipnrtancc. 

Il  Ile  siniMc  pas  >•  a\(iir  de  taille-,  s.uil  de  Irr-  pilitts,  si  on 
s'en  tient  aux  riVullai-  de-  travaux  actuel-.  Le  lanuel  n"  2. 
daîls  le  -ud  du  l>a--in.  n'.i  renemuré  (|ue  diu\  |><liles  laill'-  dt 
6  à  S  pnuee^  de  rejet.  Il  i -t  prnli.ilile  repeiidanl  (|u'a\e(  le 
dé\el<ippeitienl  de-  ir<i\.iux  en  iciiilier.i  -ur  des  failles  iiln-  im- 
portantes. Ce  i|ii'(.n  -.lit  lie  la  '^  l'-cli .-ie  du  pa\"-  (|ui  ni>u-  en- 
seii;ne  que  les  terrain-  de  eet  .V^i,'  ont  |),i-r-é  par  des  pi'ricid(  s  de 
dislocations  oro^éiii(|Ue-  eon-idi'r.ilile-.  rend  trè-  proli.ù'le  l'exi-- 
teiiee  de  taille-.  I  >'un  .uilre  eûté.  le-  (  xpl(ritati<in.-  de.--  Iias-in- 
iloiiillers  de  ei  t  .'lue  dan-  l.i  ( '<'l(iiii!iie  |irilanni(|in'  et  !e  W'a.-hiilL;- 
loil  ont  ré\('l'',  piiiir  l.i  iilup.irt.  l'i  \i-tenee  de  t.iille-  ,i-.-e/  im- 
portantes, il  est  donc  raisonalile  de  s'attendre  ,iu--i  .'i  des  t,iille.s 
dans  le  bassin  f|ui  nous  oceupe. 

La  e.ult-  et  1,1  ('(Hipe  de  te  li.i--ni  liduilUr  montrent  (pie  les 
teiiMin-  luuiiller-  -om  iccoUNiri-  p.ir  une  iKippe  de  Im-.iIii-  à 
olieine.  (  e  I  ,i-a'te  e-t  \enu  de-  [irotondeiir-  de  l.i  terre  |)  ir  des 
li.^.-lires  de  l'(  eoree  it  -'est  ép.melié  ,'i  l,i  slui.Ke.  Il  existe  des 
«K'kes  de  1,1  niênie  roche  d,ui>  le  lit  du  rni—iau  (ir.mite.  (  e- 
.Kkes  reiimpeiit  K-  terrain-  ipii  -npportent  I.-  terrains  liouiliiT:- 
it  il  est  irè-  i.roh.ihie  c|u'il-  recoupent  i':^alement  les  terrains 
houiller-.  I..i  -i  mrci'  du  li,i-,ilu  .'i  o'i\  ine  doit  donc  être  cherchée 
au-dessous  de  l,i  (u\ette  s\nclin,iU'.  Le  clép.irt  t]u  k.i-.ilîe  À 
oli\ine,  iiriaiilix  einent  en  profondeur,  et  -on  éi),inchiinent  .'i  la 
-url.ice  du  li,i-;-in  ont  dâ  pro\()i|uer  un  é^,lilli^-( ment  (l'un  nou\el 
é(liiiiil)re  lU'-  tiTi,iiiis  (|ui  ne  --'l'-t  p,i-  f.iit  sou>  toniKition  de  tailles. 

les  pr.  iprii' ti's  |)ln-iipie-  et  chiiiil,|ues  du  charlioii  x.irient 
d'u'i  |ioin!  ,"i  r.unie  du  li.i>-in.  I''r,iiclu  nient  cas-é,  le  cli,irli(>n  a 
un  .i-pcct   mil. inné  dû  ,'i   une  --iicce-sion  de  luindes  hrillintes  et 
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ti-ni<  -, 


l),mili>    Il 


rill.mti--    ('tant     lf>    plus    Irrqurnli's.      Ai 


imlicii  nu  iiif  (le; 


band 


t's  tcrni's  apparaissent  (!(.•  pctiti- 


/iitillt 


lie  cIK.rlKi 


n  brillant. 


11  y  a  un  peu  ilc  sdiitrt'  sous  tdrnK'  de  [iclli- 
iiilt  •  (!(.■  p\riti-.  mais  iirobablcmcnt  iii  très  petite  (|uantité. 
Kl  iliiit  (Il  p(iii~-i(re,  le  i 
{•an^  certaiiHs  coi 
lilocs  (^^^(lues,  lia 


harb 


)n  est  (1  iiu  brun  1res  liineé 


le 


e-l    ea- 


Ils  d'autres  il  est  |)lus  eoiiipael. 


ai 


r  le   réduit    en    poussière   fiiu 


(■Il   res;le 


en  i  liits 
.'e\pi  sitioil 
'né-rale,  les 


igcnts  .inn(i-phiri(|iie-   niett.nt   liini;teni[i-  ,i  laltaiiiler. 


■■'K' 


A  l'anaKse,   le  '  lurlidii   se  classe  Cdninie   bitiiiiiineu\   bien 


l|Uc  ( 


iTtaiiies  ])artie--  du 


in  donnent  à  l'analvse  des  charl 


un  peu   nili'iKUis.       1 
à  n  ux  t\u  bassin  de  ! 


eiiseniiile  c  est   un  charlion  seii 
11( 


ibh, 


.icola.  et  lef;er(.'iiH'nl  nuilleiir  que  1 1  ux  uu 
'riiKxton.      1..1   plup..rt   de--   (liarbuu-  de  (  el    â;.;!-  in 


brit, 


inniqile  >(int  de  \i  rit. 


li.t;niti.s,  mais  ceux  qui 


rapprochent    de 


rharb(jns 


liitumineux    doueiil    s  expliquer 


seir  par  (\v>  ] 
Pl 


)h(  nonieiies  de  conipres-ion  de  terrain^,  soit  [Kir  d 


henomene: 


th 


ermi(|Ues  dus  au  xoisinaue  de  roiiii  -  \  olcaiii(|Ue;- 


.i\ec  (kpart  d  une  i  irtaine  quantité  d  eau. 


Cert 


un- I harhon 


-d 


oiiiii  :it  beaiii'i  mp  de  cii 


uli 


ni.ii-  c'e~l   iiii  lail 


gênerai  elle/   tous 


elKU'oons  (lu   nii  nie  a^c 


dans  lis  (ii>lricls  \iii-in~.      Il  tant   l'attribuer  à  l.i  ni. mitre  dont 


on  ,1   prélevé   le- 


antilloils 


illant 


.n  au  ciseau  a 


tr,i\ers  la  couche,  du   toit  au  mur,  saii-  omettre  les  minces  lits 
lie  -chi-te-  iiilerc.ili's. 


r-cli,uitillons   di 


id   du    bassin   donnent    un    coke 


et  c.ihi'ri  ni.  à  \if  t'clat  ,ir^;i'ntt''.  Il  faudrait  cependant,  taire 
un  essai  sur  un  jikis  L;ros  (■'ch.mtillon,  si  on  \-oulait  déterminer  les 
jinipriétis  du  combustible  au  point  de  vue  de  son  coke. 

I.es  couches  du   ravin  Collins  donnent  un  coke  tendre  iiiii 
ne  supporte  [las  l.i  compre^ 
d'une  f|u.ilité  inférieure  ,'i   c 


erences  i)ro\ieiment 


oliins 


sion.  Le  charbon  est  d'ailleurs  là 
file  du  charbon  du  sud.  ("es  dif- 
iite  du  fait  que  les  couches  du  ra\  in 


iiit  ])lus  éloignées  du  manteau  de  roches  volcaniciue? 


Ij 


iK 


nuru-tere  de: 


M 


suivantes  ont  été  faites  dans  le  laboratoire  du 
I.es  citiatre  premiers  échantillons  ont  été 


ne- 


li  ve-.  par  moi-même;    les  deux  flernie 


LTs  par  Geo.  de  W'i 


'lui  rn  a  pu 


bli 


analvses  ri  .an  s 


te  R, 


iPP' 


irt  annuel  de  la 


niniission  géologique  pour  1899,  p.  29  R. 
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ANALYSES    I)  tCHAMILl-ONS    DR    CHARBON 


N"  de  l'échantillon 


I.ocalilc 


1 

on           I 

2 

.1 

4 

S 

6 

Mine  du 

Mine  <iu    Mine  du 

ruisseau  |  ruisseau    ruisseau 

K.ivin 

Ravin 

Ra\  in 

(  iranile 

(  '.ranite 

<  iranite 

loilins 

Collins 

Collins 

Puissance  de  la 

couche 

.    fii  pietis 

5 

lieds 

5  pieds 

> 

? 

? 

Humidité 

3  04  1 

4  34 

2  97 

3. 26  ' 

4  62 

4-87 

Matières  volatiles... 

i 
31-88  ! 

31  08 

31  28 

43  33 

4116 

36  86 

Carbone  fixe 


51    11        4S  .KQ  i     52  49 


49  70        49  04  !     50  99 


Cendres. 


Coke    pour    lent 


l,r97        1569  I      13-26  3  71 

65  08        64-58  |     65-75        53  41 


5-18 


2H 


54-22  I     58  27 


Caractère  du  coke 

dur, 

dur, 

dur. 

tendre, 

ferme. 

tendre, 

cohérent 

compact 

compact 

cohérent 

cohérent 

cohérent 

Carbone   fiye   .Mat. 

vol 

1:1  60 

1:1-57 

1:1  68 

1:1   15 

1:1   19 

!:1  38 

Couleur  des  cendres 

Kris 

«ris 

Kris         

gris 

sris 

1 

clair 

cendré 

clair 

clair 

clair 

l.cs  iireniiirs  travaux  de  n'cluTchc  de  tout  le  bassin  -nnt 
lis  trois  tunnels,  de  longueur  ineonnue,  (lui  s'enfoncent  en 
siii\ant  la  direction  des  terrains,  dans  les  flancs  du  ravin  ('(li- 
liiis.  Dtux  d'entre  eux  ont  leur  entrée  sur  les  pentes  ouest  de  la 
\Milée,  et  sont  éboulés.  Le  troisième  a  son  entrée  sur  les  pentes 
est  :   c'est  le  plus  long  des  trois. 

Jus(]u'au  printemps  de  1010,  les  grands  travaux  se  sont 
faits  dans  la  partie  sud  du  bassin.  Ils  comprennent  six  tunnels 
<le  lon};iieurs  diverst:s  ayant  un  total  de  plus  de  1,300  |)ieds,  et 
un  grand  nombre  de  tranchées  toutes  dans  le  charbon.  le 
tunnel  princiiMl,  connu  suus  le  ikjhi  de  tunnel  n"  2  suit  la  direetior. 
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4-87 

36  86 

50  99 

7  28 

.Il  -  Il  rraiiiN  sur  une  lonsiicur  de  plus  de  800  piwls.  De  ce  tiiniul 
jiM-i  iiiif  rcmdiilc  (le  40  pieds  sui\ant  lu  ligne  di-  plus  jurande 
|niiir,  et  uiu'  autre  lie  60  pieds,  sui\ant  une  ohliciue  à  la  li^;iie 
(le  plus  !;raiide  pente.  I.ï-vaeuatioii  du  charbon  de  cette  [lartie 
(lu  bassin,  vers  le  chemin  de  1er  (|ui  lon^^era  l.i  \all<''e  de  la  rivi('Te 
Tulameeii.  est  un  pniblènie  dittuik',  et  c'est  ce  (|ui  a  ann  ik'' 
r.ibaiidon  des  tnu.uix. 

Dans  le  ra\in  l'r.i^er,  le  (li.irlxtll  affleure  plus  [)r(~s  de  la 
ri\ii're  Tulaineen,  et  k's  tr.UMUX  se  sont  C(mcentr('s  en  ce  point. 
I.c  (liarboti  api)ar,iit  à  l.i  >urlace,  à  lUle  altitude  d'etniron  1.000 
pieds  au-dessus  de  la  ri\ii're  et  pl(in^;i'  \ ers  le  >ud-(iuest  en 
s'('cart.n  1  de  l.i  ri\iire  (  )n  a  suivi  les  at'tleur(.'ments  île-,  eiiuehe--. 
à  i)artir  du  ra\in  CoUin-  et  en  se  (lirii;i'.nit  \  >  rs  l'e^-t.  p.ir  un 
iKitiibre  coU'-idi'Table  de  tr<inc'i'''es.  In  tiuinel  de  |>ri)spectii)n 
tr.iNcrse  le-  terrains  au  niveau  du  premier  coude  du  ra\  in  I-Va-er.' 
On  ,t  (ommenei'  (lutkiues  sonda^^es  au  diamant  à  la  t(*te  i\v 
ra\in  l"ra~er  pour  voir  à  (|uelle  [irolondeiir  -c  tnuncnt  le-  cduche- 
en  ce  point. 


I  ERRAI XS  HOCflJJ-.RS  PF  MCOLA  ET  DR 
QUILCIIEXA 


(  Voir  dia'^^rnmmc  X  IX) 

(v-  deux  bassins  de  roches  oHj^ocènes  occupent  des  (k'prcs- 
sii'ii-  d.uis  les  trapps  triasiques  et  ressemblent  à  cet  (''gard  aux 
gi-ements  de  Tulamccn  et  de  Princeton.  I.'(.''tude  faite  ;>ar 
M  ( '.inisell  sur  l'âRC  des  dépTits  du  Tulameen  s'app!i(iue  tt;ale- 
iiK  lit  à  ce  terrain-ci  et  nous  n'en  donnerons  ''ci  (|u'un  aper(,ii.  La 
dt -1  riptioii  j;én('rale  suivante  est  emprunti'e  au  livret-guide 
II"  <■)-. 

"La  ville  de  Merritt  est   située  dans  la   \alléc   Nicol.i,  au 
((iiiiluent  de  la  rivière  Coldwater  et  de  la   Nicola.     La  r(''gion 

'  Le  tunnel  (]ue  l'on  a  pratirjué  à  partir  du  ravin  f" raser,  bien  qu'ayant 
reiKontré-  le  charbon  là  où  l'on  s'y  attendait,  a  ijtil'  abandonner  en  raison  de 
la  nature  désagrégiM;  du  charbon.  On  a,  depuis,  repris  les  travaux  d'abatage 
<ln  I "té  sud  du  bassin.     (C.  C.) 

'  Douzième  Congrès  international,  livret  guide  n"  0 
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(.-t  cciiupri-i'  (l.in-  Ir  l'I.iliMU  dr  rinlrrit-ur  où  !.i  rivitrc  \i(n|,i 
^V'.-t  taillr  une  du  fc-.  willûcs  larges  et  prohindus  cara('t(Ti>ti:|U('s 
de  11  Kiiitrrc.  Le  Iciiid  de  la  \allée  ot  à  envimn  1, •)()()  piids 
(.S"''  m.  Il  au-de>siis  du  iiiveaii  de  l.i  iiui  ,  tandi--  <|uc  le  [),ivs 
eiuirciniiaiil  e-l  à  1,501)  piid-^  ii>~  iiu  plu^  haut.  Le  i)ay,~e>-t 
diToUxiTI  uu  nu'iiii»  renient  lidi-é  et  le-  \er-aiil-  (|Uiii(|ue  i  .— 
(  arpé-  Minl   v:éi'i  raknuiit  eianerl--  d'un  é[)ais  niante,  u  de  drilt. 

"Le-  ri)(lu>  le-  phi-  aiuieiine-  d<'  la  réiiioil  sont  de  l'épiique 
tria-ii|Ue  et  a[)])artieinienl  .'i  l.i  -érie  \ienla.  i'.Ue-  l'on-i-tent 
en  épaneiienient.-  \i>l(  .inii|ne-  pli--i'-  et  niétaiiuiipho-és.  Kn 
(lisciiniaiue  .ui-de--n  ,  ii  \  a  le-  rm  hr-  hnuillères  nligocènes 
(pli  (Mii-i-tiiii  en  ;4rè.  ,  ei  iii^ic  miir.H ,  -i  iii-te  il  lniuille.  ("elles- 
ei  -nul  encore  -iirninntie-  e|i  pi. ne-  [i.ir  de-  i'[ianclienients 
li.i-.dliipu  -  phi-  ni  eut-. 

"i.'impiirtaiu  (■  lU  l.i  ri'-icm  de-  (lu'irun.-  de  Menit'  d<'|irr(l 
priniordi.ilenii  II!  de  l.i  i)ré:^eiiee  de  niclie^  ()lii;()eènL's  eonten.itil 
de  1,1  houille  Lilumineii-e. 

'  (  )ii  eroit  ipie  le-  r(,e!;e-  de-  environ-  de  Merrill  ceniiiie 
d'.iutri  -  .lin-  olinoi  ène-  de  l,i  Culcinihie  hritanniipn-  mu  été 
(lép<>s(.\>  d,in-  un  1m— in  licietre  il  eii-uite  .-oule\éi>  ,'i  leur 
po-ilifin  .letiielle.  Le  li.i--in  (eciipe  une  -uperfieie  d'en-.iniil 
40  mille-  e.irr,'-  ilO.i  km.  i  duiit  loi.i  c  ijîi  iid,inl  ne  par,iil  p,i^ 
être  -uppnrir-  p.ir  di  1,1  luniille.  Le-  nielle-  <'im-i>teiit  en  i,rr-, 
-ehi-le-  et  e(jnv;lomér,it-  ipii  jili  iip^eiil  -:iur  de-  an^le-  \,iri.int 
de  10  .',  -tO  de,i;ré-.  l',ir  pl.iee-,  li>  -irate-  ont  été  plis-ée-  in 
anticlinaux,  et  dan-  d'autre-,  ont  -uLi  de-  f.ulle-  (|ui  le.'i  ont  Irè= 
(lé[)la<'('i>.  I'.lk>  (  ontienneiit  une  v.uiéte  de  plante>  ln>-ik'S 
dont  r.'i^e  ,1  été  délerniiné." 

La  dépre-.-ion  dan-  la  -urt'aee  préterti.iire  c|ui  a  été  p.irliille- 
meiil  remplie  par  le-  dépôl-  oli.udiénes  du  bassin  \icol,i  e-t 
d'un  uroTil  irréi,;ulier  (.t  e'e,-t  p.ir  ^llite  de-  mêmes  phéiioniène- 
(pi'.i  été  érodée  la  \allée  de  l.i  Nieola  el  de  ses  ,iffluenls.  Le 
li.i— in  M'  compose  de  deux  partie-.  L.i  plus  i;rande  et  prii- 
li.ililenient  la  plus  protomle  s'étend  deimis  les  environ-  du  Lie 
.Nicol.i  ius(iu'à  (|iieliiues  milles  en  remontant  la  ri\ière  C  old- 
w.iter.  I-dle  se  ralt.ichi'  p.ir  une  étroite  dépression  à  un  autre 
bassin  ^itué  au  nord-ouest  à  travers  lequel  circule  le  creck 
Tenniile  pour  rejoindre  la  ri\ière  Nieola.     Dans  ces  bassins  les 
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rochi^  >tratifiéfs  plongent  vers  le  centre  et  sont  parfoi-^  dislo- 
(|iii'i-.  •lin'-i  (|u'()n  l'a  dit  préeédeinment.  l  tie  grande  partie 
ili^  ~iiat('--  houillères  a  été  t'ni()ortée  par  l'érosion  llusiak'  dans 
imil  le  lias;.iii  et  un  canal  profond  a  été  creusé  à  travers  le  centre 
(lu  lobe  [irincipal,  le(|iiel  a  été  plus  tard  comblé  par  des  débris 
^;laciaires.  ('e  recouvrenu'nt  de  drilt  a  doniié  lieu  A  beauioup 
(le  rlillicultés  dans  les  travaux  de  [)ros])ection  |)our  le  ch.irbon 
dans  le  terniin  bas.  l^n  massif  de  roches  oli^'ocènes  a  i  lé  épargné 
,1  l'ouest  de  la  rivière  C'oldw.iter  près  de  la  Nicola  et  l'on  y 
r\|iloile  a\ec  bi'aucoup  de  succès  des  couches  de  charbon 
T  lUi'  une  série  de  couches  ont  été  découvertes  plon^;eant  \-ers 
Ir  ba-^iii  et  deux  compagnies  minières  y  l'xploitent  plusieurs 
liiiliillrre~. 

l.e-  premiers  rajiports  f.dts  [)ar  le  docteur  ('•.  M.  l)aws(n 
^ur  ce  terrain  signal. lient  cette  cou|)e  dans  la  Coal  (iully  (|ui  pré- 
-<'nte  une  tranchée  dans  le  front  de  ce  massif  mettant  à  décou- 
\rrl  i|u,itre  couches  distinctes.  Il  est  possible  (|ue  l'on  ail 
iri)ii\é  <les  couches  supérieures  au  cours  des  travaux  d'abattage, 
mais  il  -erait  difficile  d'établir  leur  corrélation. 

\a>  (li\erses  couches  de  charbon  énumérées  de[)uis  la  jilus 
bas.-e,  '-ont  ainsi  décrites  par  le  docteur  R.  W.  Elis:' 

"A  treize  chaînes  au  sud  du  débouché  de  la  coulée,  on  ren- 
«'(inlre  le  premier  affleurement  de  houille  sur  la  r  e  ouest,  à 
(|u,ir,uite  pas  environ  du  ruisseau,  l'n  puits  de  fouille  que  l'on  a 
pr.iiiiiué  à  cet  endroit  révèle  la  présence  d'ime  faille  don*  la 
ilinriion  est  d'environ  N  30°  O.,  (]ui  interrompt  l)rus(|uement 
la  (ouche  de  houille;  la  base  ouest  est  bien  définie  et  consiste 
cil  un  t^rè-,  grisfitre  ;\  gros  grain.  A  l'est  de  la  faille  la  houille 
pliMi-o  X.  60°  E.  >  13°.  Les  couches  de  la  partie  supérieure 
ilii  puits  sont  un  peu  écrasées.  L'altitude  de  cet  endroit  est 
'l'uuiron  200  pieds  au-dessus  du  débouché  de  la  coulée. 

"Du  côté  est  f)n  a  percé  dans  la  même  couche  de  houille,  une 
galerie  longue  de  quatre-vingt  cinq  pieds  et  ((ui  débute  à  quinze 
pieds  au-dessus  du  lit  du  ruisseau,  l'ne  coupe  de  la  couche 
ih-  houille  telle  (juc  mesCirée  dans  la  galerie  donne: 


'  K.iiijxjrt  sommaire,  1904,  p.  53  A. 
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("iill(llr   II"    1. 

(  iris  au-(lrs,us  foriii.int  le  H.ini  ilc  l.i  i ollint — 

Cloison  schisteuse 

Ho.llk  


l'ifds  Pouces 
5  II 

1  (I 

,      1?  (. 


"I.i'  pli'iv^iiiU'Mt  wiric  (  oii~ii|i  raliliiiiriit.  I  )ciiis  l,i  K-i'i'ii^' 
()rr^  (le  l'cilir  ■  11'  pliiiiiitMU  lit  lie  l.i  ciiiiilu-  (le  hiiiiilie  (]lli  prc- 
r-i  iilr  iri  une  clcii-dii  -i  lii--ti  li-i'  de  deux  pifd^  et  ilcmi  semble  être 
N.  70'  1'..  <  l.S  et  S,  M)  I'..  <  1,S°  miiiitr.mt  un  pli  (>eii  proïKnicé. 
Ces  couelu'^  ^iinl  ptut-êtri'  l'tirées  car  elles  Idriiieiit  le  liane  l'^t 
(le  la  cmilée.  I.a  lnniille,  à  l'i'ntrée  de  la  i^.ilerie  est  éi^alenuiit 
étii'ée.  All-de->-nus.  un  trnu\e  en\  imn  175  pied-  d'un  v;rè-  ^ri-. 
An  Idiid  de  la  galerie,  antant  (|iie  niuis  avnns  pu  iujUs  en  as>urer, 
le  iildiiKeinenl  de  la  iKinille  est  N.  70°  K.  <  10°  et  un  (oiirt 
tra\ers-lianr  ieeiui()e  la  einiciie  de  lidiiille.  déliiitant  an  mur  et 
se  terminant  an  tuit.  I.a  iKniille  -emlile  êtrt'  <\v  Immie  i|ualité 
et  se  di'liite  en  lar.ue  liiiiis;  dii  l'exploite  depuis  pln-ii'iirs  aiiin'es 
pour  le-  hesiiins  locaux.  A  la  surface,  on  ne  peut  (las  suivre 
son  pnilnni;i'inent  \'ers  l'est,  mai-  il  est  probable  ([u'elle  s'étend 
à  la  eollliie  (|ne  non-  pourrons  appeler  ("oal  (  lUlK'  [lill.  Celte 
rouelle  semble  être  la  plus  biis-e  du  district  et  de\rait  s'étendre 
•  ers  le  nord-ouest,  sous  la  vallée  de  la  ('oldwater,  à  moins  qu'ille 
n'ait  été  i.-nlevée  par  dénudation,  (|uestion  (|ui  ne  peut  être  élu- 
i  idée  (|n'eu  l.ii-ant  des  sondages. 

"Sur  le  côté  ouest  de  la  coulée,  l'atlleurement  de  houille 
près  de  la  l'aille  repré-ente  le  ilanc  ouest  d'un  anticlinal  dont  la 
tlirection,  de  (|uel(|ues  degrés  S.l-".-\.().,  longi'  la  partie  infé- 
rieure (Ui  ravin,  car  iious  .imiUs  rele\é  en  i)lusieiirs  endroit-  le 
I)lon,;enient  opposé  vir-  le  sud-ouest.  Cn  troisième  aflleiire- 
ment,  à  trois  chaînes  et  demie  au  sud  de  la  galerie  sur  la  ri\e  est, 
représente  peut-être  un  prolongement  de  cette  même  couche. 
Les  prolongements  relevés  dans  cette  partie  de  la  coupe  dillèrent 
not.iblement  et  représentent  peut-être  d'autres  failles  ou  un 
.inticlin.d  dislociué. 
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Couche  n"  2. 

"A  huit  rhalni's  au  «-uil  de  l,i  ^'ilcric,  une  autre  (ourhc  af- 
tliiirc  (hl  côti''  est  <li'  la  cuuli'c.  \.i-  l(]it  si mblf  -c  louipoMT  de 
si'hi^tt"-   il    i|i-    vjrc'-^    schisteux:     r.illliiiritiu'it    tel    i|Ui'    mi-.uré 

,111  -'iniiiul   (Iniliic: 

l'ii'cl-.  l 'mires 
Houille. .                                                                                       5  5 

Schiste» 4  (i 

Houille <  1 

Sliiste» 

"Le  fond  du  murs  d'eau  et  li--  (laïu-s  de  la  coulée  sont  rn- 
comhn'-  d'rhoMlis  (|iii  ^;lisMiit  ile^  diux  côtés  et,  par  plan-,  il 
est  iliftiiilf  dr  ri'lfvtr  la  pui-^ancf  dt-  couches.  I.e  |)loiii.;rnuiU 
(le  l.l  cinii  lu'  n"  2  ~cnil(lc  être  sud-(-.t  <  l.ï°— 20',  rt  ,\  peu  de 
(li-tance  lie  là  le  lutii;  du  ruisse.ui,  ou  relève  des  M'histo  ijui 
tlinijent  vers  le  muI  à  <  l,ï°,  ci'  qui  dénote  un  ch  in^;enunt  de 
lirection  a-.s(/  bru-ipie  qui  e-t  peut-être  dil  ,iu  [)rolont;enient 
(le.  r.intii  linal  sinnaié  dan^  la  p.irlir-  -npérieiire.  (  )ii  .i  lait 
•]uel'|ue-  touilles  sur  cette  couche,  mai-  le>  p.iroi-,  sont  etïondrées 
et  on  ne  peut  pas  se  faire  une  idée  de  la  nature  ou  des  résultats 
dis  tr.iv.iux. 

"Coiiihcs  n"  3.  V.n  amont  de  ce  point  la  direction  de  la 
I  <''.'.'<  r  ,ip[)uie  vers  le  Mid-e.st,  et  (ittatrr  chaînes  plus  loin  on  trouve 
-  i  II  ri\e  orientale  un  autre  aftieurenient  de  houille  .lyant 
un.  1  p.ii— eur  apparente  de  17  ri  IS  pieds  et  recouvert  de  schistes 
m,irticu\  v;ris  ayant  lui  i)lonyenient  S.  .'>.s°  i;.  <  20°.  Il  est 
|)">-ilj|e  <|iie  ce  soit  la  couche  supérieure  de  l.i  coupe  du  D' 
n.iWMin,  à  lafpielle  il  attribue  une  épaisseur  de  15  pieds  .s  pouces, 
et  qui  -urnionle  des  grès.  On  n'a  guère  fait  de  tr.ivau.x  à  cet 
<'mlrnit  li  nous  n'.ivons  pas  de  détails  concernant  l,i  composition 
l't  l'éteniiiie  de  (ette  couche. 

"Couche  n"  4.  Plus  au  sud  près  de  la  partie  supérieure  de 
la  CDiiî' >  principale,  on  trouve  une  quatrième  couche  qui  affleure 
il:i  rôté  est  avec  un  grès  en  stratification  mince;  il  y  a  une 
éjui-eur  de  trois  pieds  de  houille  visiiile,  la  partie  inférieure 
étant  cachée  sous  le  lit  du  cours  d'eau.  On  n'a  pas  lait  de 
fniiilles  à  cet  endroit  et  cette  couche  ne  semble  pas  être  comprise 
dans  la  coupe  de  Daw.son." 


_'<)H 


\v;it<r  .iiiloiir  de 


1  idulii  .111  (  h.irliiin  M-  triiiivi-  l.i  ((illinc  (  'M- 
l.i(|iirllc  (imlc  1,1  livitrc  (In  im'mf  nom  II  va 
il  i  i,iii'  (  nui  Ile  ilr  l.i  p.irtii-  ^iip.  riiiirr  ili  !.i  -«rie  (ini  f^t  ,'i  dé- 
(oiivirl,  (illc-i'i  (--t  en  rN|ili  lil.ilicm  |iri''^  ilc  la  C'ildw.ilir; 
>i>li  i  ii.ii^^iur  c^t  (le  5  à  (>  piril-, 

l'iii--icurs  irijii^  (II-  "iiiiilr  iiiil  i  II-  pr.iiiiiui-  ."i  «lilli'nntM 
(![)<i(lins  afin  (l'cxpliinT  le  siiii>-(il,  et,  liiiii  i|ii>-  l'on  n'ait  pas 
luiitf^  les  fui-  |M'ni'ln'  le  ilrilt.  des  luuilu's  de  rliarliiin  ont  t'té 
(iridUMTlr-.  .\n--i.  If  -(ind. r^f  tail  en  lS">j-.<  alIriKmt  une 
cuiulii'  di'  5  piids  à  l''5  piid-  di'  l.i  -iirlacc  |>ri~s  de  la  rivi'TC 
(  (ildwalir,  cl  un  .mtri-  praliiiiit-  prr-  ilf  la  ris  ièrr  Nicola  attii^;nit 
uni-  inuilic  -iinlilaMt  à  l.<7  [liid-  de  profcndiiir.  la-  l)a>.--in 
lU'  Oiiililu'iia  <-t  silné  à  !'<>l  du  lia--in  Nicola  dm-  une  \  l'ice 
Iriliiitairc  du  l.ic  Nicola.  l'Iu-ii  nr-  cuui  lu-  de  ch.irlion  ..nt 
cU'-  i  (■n-l.il''c-  d.in-  le-  déiw')!-  olinocèni'-.  voici  ce  qu'en  dil  le 
docteur  l'.lls.' 

"Le- Ki-<'ilH'nth  lie  cli.irhon  de  ce  l),i--in  dont  -l'pt  |)eiivcMt 
être  a|Hr(;u-  d.ms  les  diverses  coulées  sont  à  un  niveau  plus 
éle\é  que  il.  :is  l.i  -érie  Coldw.iter.  Ils  ajiparai-.-ent  tous  sur 
1,1  ri\e  orientale  du  creek  nuilcluna,  de  -.orte  que  l,i  partie  pro- 
diutive  du  1m— in  doit  -e  troii\er  é\idcmment  sur  ce  même  côté 
du  cours  d'e.iu.  I,.i  déninlation  que  cette  vallée  ,i  -ubie  a 
évidemment  l.iit  di.-par;'ître  de  ^;ran(les  étendues  de  bon  ter- 
rain liouiller;  mais  cette  dénudation  ne  -eiiilile  (i.is  avoir  été 
aussi  forte  cpie  d.uis  la  lé^jion  de  la  rivière  Nicola  prè-  de  son 
contlucnt  a\-ec  la  Coldwater.  Kn  rai-un  de  l'immense  étenillie 
de  drift  recouvrant  toute  cette  région  la  véritable  valeur  érono- 
mique  de  ces  terrains  ne  peut  être  reconnue  que  par  une  -érie 
de  sonda^;e.  Il  peut  exister  des  failles  dont  ort  ne  voit  virtuel- 
lement pas  d'indice  à  la  surface  et  la  valeur  probable  des  ler- 
raiti-  pou-  la  production  du  charbon  peut  être  considérable- 
ment réduite  pour  cette  raison." 

Les  ch.irbons  extraits  d.ins  l.i  vallée  de  la  Nicol.i  sont  des 
ctwrbons  bitumineux  à  b,is-e  teneur  en  carbone  ne  donnant  n.is 
un  bon  coke  pour  le  commerce.  Ils  donnent  de  bons  résult.its 
au  ^jazogène  et  sont  très  sati-faisants  pour  les  générateurs.     Les 


'  Rapport  sommaire  de  1904,  p.  68. 


299 

an^ilvM"-  ili'j.'i  piililiic-- |).ir  1.1  |ii\i-icin  .|i'^  Mim-^  «lui-  li-^  "Kc- 
(hcrchfs  --ur  1(^  (  li.nlion^  du  ( '.iii.iil...  "  |iiilili(  .ilinn  ii  KIS  -^diit 
(■(iniiiU'  >iiit  ; 

Mi<MieslK>ro  Itouilihe  .\    /         llvudlhe  N-  2 

HuTiii'liii-  «l.inri  1,1  mine         4  4%                       ^  '^'  c 

ilumiditi' .i|>ri»  cx(Kisiti(>n  i  l'air ?  •»                           2  i 

AiLilvi*  iniint'ili.ilt'  clii  ih.irlion   -(•(■ 

Conilnntitilc  volaille  <''  1  ''>  '• 

CirlHjni'  fixe to  4  )"<   I 

ff nilri-s U  5  1  -'  '* 

TERRA  l.\S  IIOI  IL.'.ERS  ni:  KAMI.OOI'S  I.AKE' 

(  \()ir  (Hd'^ramnic  .VA) 
(  l-'.xtr.iil--  il'iiii   r.ipiicirt   ilc  (,.   M.    I  ),iw-(iii  ) 


,cs  gu->   tiilfi-ii\,    >lialitii 


(  I  ('■>!, L;Iu'■■ 


Iit- 


Tr.infiuillc  ^'l'iiiidciil    prdJMMrmrnt    --an--  inliTriiplicui   vu 


arriirc  di-,  rncho  du  I5,ittlc  liliill 


■suivant  un  ( nux 


""« 


i    lia>c   de-,    roi'hrr-.   et    rntcaiix    plu-'   rk'\c>   l't    plus 


fliiii;iu>  111  arnirc. 


Ils 


rcparai-ofiil   ^ur  le  Ixird  du 


près  (U' 


1.1  |miiilc  KdU^o,  >i\fi-  uuf  lari;.  '\r  d'ciuirou  un  mille,  l'taiit 
rij(  lés  seuls  lornir  d'uni'  coi;])!!'  iK  |>lis  ^viulinaK  it  tr.iMTsOs 
il  1.1  pointe  RoUKi"  niênie  p.ir  une  julite  l.iille.  I.n  ci  t  endroit 
1111  l'iiit  |irè-,  une  petite  rou,  lie  i\v  lignite  ,i  été  trmnée  piiid.int 
It's  ii|x'r.iti(in^  l'.iite>,  pour  le  (liiinin  de  1er,  p.ir  le  ^otixtrnenient 


in   1S7S.      I. 


L;re^   sont    ui    i.uin.iire^   et    nri^   loninie   (eux   qui 


•:iiit  pré-  de   l.i   'rraïuiuille.      I.e   reste-  de  leur  aftleurintent   e.-^t 

ited 


m.i-(|Ue  |Mr 


.11-  jus(|ii  .1  ce  (]u  il 


rei>,ir,ii>sent  dan^ 


les  I' 


Hl 


iills  près  du  ("oppiT  ("reek  où,  comme  je  l'ai  déj.'i  e.\i.li(]ué,  il 


.sont  tri-> 


ihé 


res  et  (,'éiuTaleiiient  ru 


hé  lit' 


on  retrouve  les  mêmes  ^rc 


tulïe 


"A  l'est  du  cap  Cherry 
III  (iitïéniits  endroits  as.socié-  aux  dolérites  déjà  mentionnées, 
tnai>  la  cou[)e  est  ici  tellement  (lis!o(|uée  qu'il  a  été  impossible 
(le  la  reconstituer  avec  les  rensei;<nements  que  ninis  possédions. 
Les  plus  larges  et  les  moins  bouleversés  des  aitleurements  de  ces 


'l"i.  M.  Dawson.     Rap.  ann.,  Com.  Ri'-ol.,  ("an.,  vol.  \  II,  pp.  177-lSO  B 
et  247  B. 
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Krè>  Il  argile-  >(tii>tfii-r-  (|iic  INjii  roncnnirc  ici  sont  prt-s  ilu 
244t'  piiUMii  niilliairc  Mir  k-  parcours  du  (  tuiniii  dr  l.r,  (iù  ils 
pl(ini;fiu  viTs  II-  nord  soiis  un  aiii;li'  d'ituirun  20°,  ci  i<ù  \\,n  ,i 
inmvr  (|iR'l(iU(H  plante-^  fi)>-.il.>.  i;,,ii  crnil  qu,-  ,-,^  courlii-- 
IHiirluiit  daii,-  l'iiitrricnr  à  parlir  dr  cet  fiidn.it  dans  luu-  <linr- 
''""  "i.f.il.ilf,  .'Il  -ui\ani  \v  (feux  (|iii  Imiyc  la  l,asf  sud  dr  la 
colline  DntkTin.  ^■l  (|u'ils  st-  rilient  À  ceux  de  la  r. -ion  li<,uill.'rr 
prrsd.'clu'/  C.uérin.  nù  iU -c  Imnincnt  en  hi-rau  sur  les  anri(iiML> 
rotlu-  siuis-jaccnli-.  à  .■nvinm  irni^  niilK-  franc  ^w\  <k-  la  \illi 
do   l\.inilii()p-. 

I.c^  niclu  -  ne  s,,nt  i)as  cxp.iM'.s  [)art(.ut  -ur  la  li.yn»-  d'atllctirt'- 
mcnt  ain-i  r-ui\ic,  mai-  il  ne  pcul  uiuVc  y  axnir  de    loulc  ([uc  lis 
couches    a--ii(ii'f>    au    ch.irhdn    cluv.    Cuérin    rcprésciilciil    les 
couches  de  la  'Iraniiuille  de  la  coupe  i^énéraie.     Ces  couclus  par- 
ticuli.Tcs  L'i  (jù  (in  les  \ciit  sur  la  iir<.|)riété  Guérin.  niériteiu  une 
iiuiilion  s[)é(iale  à  l'ause  de  l'intérêt  suscité  par  leur  contenu  de 
charlKin.  et  du  tait  (lu'il  a  été  exécuté  de-  tra\aux  d'explordti>  n 
en  vue  d'y  trouver  des  ^i-.  nunts  exploitalile-.      Les  couelu-  (|iii 
renlernient    le   charbon   ici   reposent   directement   M;r   !         irlare 
I)ré-tertiaire    jKir    chev.uiclienient,    les    étapes    sous-jaci    ,  -    da 
tertiaue    (     -ant    défaut.      Le    mur    -e    compose    d'une    surface 
ruuueu-e    de    conglomérat    diahasi(|ue.    ^^lr    lequel    reposent    les 
matières  tertiaires  s<ius  forme  d'une  synclinale  é\a-éc  qui  -'etemi 
II-  li'iii;  de  la  rampe  de  la  collitu'  .lu  charlion.      Les  at'tieureinenl- 
sont   [ire-que  entièrement  confiné-  aux  lier^'cs  et  au  lit  du  petit 
cours  d'eau   <|ui   passe   devant    la   maison   de   Cuérin.   et   même 
a\ee  laide  fies  --enseii^neiiienl-  acquis  en  prati(|uant  une  j^alerie 
a    travers   le-  a— ises.   ils   ne  donnent    i|u'une   idée  imparfaite  de 
la    coupe.      L'é  endue    réelle    de    iitte    apophyse    prolon.L;ée    du 
tertuure  est  indiquée  sur  l.i  c  irte  aussi  exactement  (|ue  le-  faits 
observés  sur   le   terrain   l'ont    iierini-.     Sa   lar:^i  ur  e-t   d'un   peu 
moins  d'un    tier-  de   mille.    landi-  (pie   la   puissance  des  assises 
com[in-e-  dans  le  synclinal   peut   aller  jusiiu'à   5W)  pieds,  mais 
peut    aussi    être    beaucouj)    moindre.      Les    couches    réellenieiit 
associées  aux  affleurements  houiller-  (|ui  ont  été  mis  à  nu  plon- 
gent  X.  2.S°  ().    <   .^8°,  mais  s'aplali-ent  probablement  ver-  le 
nord   et   prennent   la   posili<in   indicpiée  dans   la  coupe  ci-joiiile. 
Les  as.-ises  exposées  consistent  en   matériaux   liilTcux  et  aggio- 
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nu'riV  vrrdatrts  tl  jaui;alri>  plus  ou  nmuis  (listinctunuiil 
-liMlifir.--  (|ui  M-  ch.mK'i'iit  (Il  matiiTi'  arj^ili-usc  nmlti'  ;),ir  \\x- 
|(i.-ili(iri  (le  l'.iir,  xuni'nl  (l'iiiif  l'ciulcur  niu^câtrr.  Il  y  a 
i  iiiir-  (•(luclu's  Miiuccs  ik-  liduiif  huuilU-,  \ariaut  île  simples 
linuili's  à  uti  pied  (l'rpai^-i'ur  v\  toriiiaiu  in  I<.ut  à  peu  près 
liiuiuaiitf  i)ic(ls  (i'rpaissfur  d.uis  li's  a-~iscs. 

I.i-^  c.iuclu-^  .uiMiutllr-  11'  cliarlHiu  l'st  as-dcié  [lassunt  sous 
!•  -  ,i^i;loin('rés  l)asalti(iuts  du  uiont  Dulûriu  \l■r^  \v  nord,  vt  si 
I'mu  y  trouv.iit  du  charbon  en  .|uantitr  (.■xploitaliif,  ce  serait 
lia  iliamp  d't  xploitation  plus  propice'  (|u'.ai  ^ud  de  choz  Ciurrin, 
nh'nK'  si  li's  conclus  de  ciiarlion  de  (vtlc  dernière  loc.ililè  étaient 
l)e,uiC()Up  plu-  puissante-  (|ue  toutes  celles  C|ui  ont  été  vues 
iii!-(|u'ici. 

l'.n  \S')1  la  localité  où  a[)i)arais--ait  la  houilli'  ,i  été  xisitée 
ili  nou\-e,ui  piir  M.  j.  Mcll\d\'.  A  ci-tte  épc](|ue  on  creu>ait 
iim  galerie  inclim'e  sur  le  plon^enient  des  couclie-,  (jui  atteignit 
uiir  protondeur  de  "Il  à  Sd  piecN,  mais  ^ans  tromer  aucune 
aiui-lioralion  >en^il)le  dar     K'  caractèri'  des  couches. 

I..I  cou|>e  renlerman  ■(•  charbon  telle  (iu'aper(;ue  alors  était 
(ninnie  -uil.  <U-  haut  iii  bas:' 

Pouces 

Ciiûrbon 3 

>chiste 5 

Charbon 12 

Schiste 4 

(  harbon 2 

Schiste 6 

Charbon 3 

Schiste 5 

(  'harbon 5 

Schiste  et  grès 12 

Charbon 2 1 

I  Irès 8 

Charbon i 

La  (|iiantité  d'argile  est  variable  et  r]uel(iucs-uncs  des  cloisons 
scln-.teiises  ne  sont  pas  continues.  La  (niissance  totale  du  char- 
hon  en  ;'et  endroit  est        .^0  pouces  et  demi. 


R.ip.  >om.  (le  la  (c.ii   géol.,  Caii.,  18')2,  p.  12. 
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le  ((imlni-tihU-  (]m-  l'on  trouve  ici  (  -t  uiir  v.'ril.ihl,  ii.iuilU' 
|>liitôt  c|iic  (lu  litiniH',  hrûl.mt  liicii  et  produisiul  un  ckc  cdi,- 
"■"l-  "^''^  ;•■  inuu.lit  en  couilu-  (l'riui>>rur  rrrlUniciit  ,  x- 
ploii.ilii.-.,  il  aurait  une  valeur  indii^lrielle  ec.u-idéral.le.  Pour 
^-'a^-urer  détiniliveuunt  .s'il  exiMe  ih->  eouehes  phi-  iiui>>aiUL-. 
()iv-  (I,  la  ternir  C.uériu,  il  laudrail  en  ii-cr  ou  -oiider  verti(ale- 
nieiil  A  traxer-  !e>  a-i-e-,  prcV  d,-  touille-  actuelle-,  ju>(|u'à  ce 
'|iie  l'eu  ail  atl(int  la  ro,  lu-  diaiia-i(|ue  -ous-jacetite.  la  pro- 
londeur  n-  doit  |)a,  rtre  hien  ijranii-.  Ou  uc  prui  ^nère  -'at- 
tendu- à   liin    trouver  eu   suivant    les  coui  lus   uniici-  dcjà   dé- 

Cou\c|-!cs. 

i.  (-tendue  totale  d(-s  roche-  t]v  C(-tte  n\;;ion  (|iii  pi-iiMiit 
renfermer  du  (  liarluMi  t-t  c.peiidant  -i  re-lreinte  ipi'il  vaudmt 
iii'div  -',,-iit(-r  d'une  manii-n-  Kénc'-raU-  -'il  \-  ,-\i-t(-  du  (  liarl.on 
en  (]i:a;,'iii-  i-Nploitahli-,  (  ii  praticpiant  ini  r,n  plusieurs  tn.-j-  d,- 
sond(-  (l.in-  le-  (_iidroit-  où  la  m.'nii-  di\i-ion  i]v  la  s'rie  tertiain- 
.illeiiii    du   i)lii.  t;rand  d('-\(  loppc  nunl. 

i  e-  e-pi'-cr-  de  plante-  -ui\ant(  -  ont  ('li-  recoiniue-  dan-  la 
iclUclion  iaiti-  (u  (.1  cndroil  par  sir  J.  Wm,  I)a\\ -on  et  Ir 
Iiroi;-^.(i:i-  I  ).   I'.   |',.|,|;  ill,,u.' 

AzMopliyUiiii!    j>rim<iTiim.    Peu.:     Pituis    tninndus  Pu.; 

Airritcs  Jii-'^iirdifnlia   Dn.:     (.'(irpivus-'.yayiilis   Ttii;.;  i',.-- 

polilcs   ,lrii(li:li:s    I'i-ik  ;     Siyioiii   c-p.  ;     ' 'lv/'l,istr>l>ii.s  v~\<  : 
A'i'r  il'nu'l  1 

(  lii  /  McDonald,  (-ntre  le-  I.k  -  Trapp  (-i  Xapicr,  l'on  \.it 
vuii;t-cniii  pied-  ou  [)Iiis  d(-  ni.it.' ri.iiix  -('■dinientair(-s  -ou-  1(  s 
liré.lie-  l>,-.!lti(|u.-.  i;ile-  coii-i-ient  à  la  l.a-.-  (-n  .i;i.'s  à  .irlv^-,- 
f;ris  et  au  -oniniel  en  niali('-re  ternii-e  hruiie  .i\-ee  de-  cou(  hes 
de  ttlatière-  liouilleu-(  -  d(-  deux  ou  trois  poud-  (r('pai-seur. 

A  l'i-i  i\u  Stiuni)  I-'il-e,  le-  JH-èdu-s  liasalti()ues  du  creek 
l'r.  ;ppini;-\\.Uer  -e  contiiiu(-nt  -ur  un  esp.ice  de  deux  ou  tmi- 
niilK-,  apn'--  (|uoi  elle-  -ont  cou\,iies  par  de-  li,i-alt(-s  noir-  .i 
lirim-.      I,e-  lia-alle-  .it  l(-ii;nent  ic  i  une  liaut(-ur  de  4,20(1  |)i(-d- 

(!n  peut  ,ijoul(-r  (|ue  li-s  circon-t.uice-  (|ui  se  rattachent  ,'i 
<-ett(-   [>,irtie   sud   de   ce    ni.i-sil    t(-rtiaire   p.irai-scnt    rendre   pm- 

'  'Irans.  Sor.  Koy.,  (\,n,,  vol.  VII,  sec.   I\',  p.  7.v     I  ,-s  s|xVinH-ns  -ent 
a-u.\  (jui  y  sont  décrits  coniiiic  vcn.int  du  voisinage  du  Stuiiip  l.,ikc. 
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I  ..Mf  qu'uiu-  ccrt.iiru-  épaisseur  (k  lits  s<:'ciimcntaires  ordinaires 
p.  iMsUr  sous  ses  rochi^  volcaniqu.'s,  remplissant  une  dé- 
[.r  ion  en  forme  de  lac  dans  l'ancienne  surface.  Outres  les 
Hi^  ;.  plantes  silicifiées  d(,iit  il  vient  d'être  (luestion,  des  frag- 
ments de  schistes,  sableux  ^ris  d'âfie  tertiaire  ont  été  trouvés 
.laps  la  vallée  du  creek  I)ro[,pinK-\Vater  et  il  n'est  pas  in,[,os- 
-iMc  qu  .1  s  y  trouve  des  gisements  de  charbon.  Ceci  cependant 
iiL  peut  être  constaté  <|u'au  moyen  de  sondages  et  si  à  une  époque 
-luelcon.iue  on  se  «lécidait  ,'>  faire  cet  es.sai,  la  meilleure  localité 
pour  cela  paraît  être  celle  <|ui  est  à  deux  milles  en  amont  de 
1  iruJroit  où  le  chemin  traverse  le  creek. 

TKRRAIXS  IIOUILLERS  DR  HAT  CREEK> 
I  Voir  ji-:iirc  XXI) 
(Kxtraits  d'un  rapport  de  (;.  M.  Dawson) 
l.e  haut  d(-  la  v.illée  du  H.it  Creek  allant  du  sud  au  nord 
le  long  de  la  base  orientale  des  montagnes  Claires,  est  en  grande 
ÎMrlie   i.avé   de   lits   sédim.ntaires   tertiaires— généralem.-nt   des 
.r.ile^   -chisteuses  et    ^rés   lendres.     Toute   la   surface  <le  cette 
large   vallée   est    cependant    couverte   d'une   couche   de   drift    si 
'paisse  (|u'il   est    impossible  de  définir   la   superficie  de   ces   lits 
t.  ni, lires  avec  C]UelquL    [irécision. 

Les  contours  donnés  sur  la  carte  sont  probablement  aussi 
exacts  qu'il  est  possible  de  les  tracer  d'après  l'observation  des 
•:!<iirements  naturels,  mais  ce  n'est  en  réalité  (pie  dans  cette 
Mitir  de  la  vallée,  près  des  creeks  Limestone  et  Mcdicine,  et 
''■''  Il  en  remontant,  (]ue  les  dépé)ts  sédimentairi  -  tertiaires  sont 
vilement  exposés.  .\in.si,  le  prolongement  sud  de  ces  lits 
'  t  leur  largeur  dans  la  partie  sud  de  la  valle.  sont  particulière- 
'!■<  VA  ilouteuses. 

^  L'existence  d'un  gisement  important  cL>  houille-lignite  sur 
•^  ll.it  Ci.ek  près  lie  l'entrée  orientale  de  la  gorge  (rannn) 
Alarble.  est  connue  depuis  longtemps.  J'ai  visitai  cette  localité 
i:i  18//,  et  il  en  est  donné  une  description  dans  le  compte  rendu 
'ii^tte  année,  dont  lextrais  les  <pielques  lignes  qui  suivent:— 

'  Rap.  ann.,  Corn,  géol.,  Can.,  vol.  Vil,  1894,  pp.  218-222  B. 
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"On  rrnrontn'  une  localité  do  (|uelque  intérit  f)ui  sf  rattache 
au  terrain  tertiaire  sur  li'  Hat  Creek,  ;\  environ  un  mille  en 
amont  du  coude  brusque  qu'elle  fait  ;\  l'entrée  est  du  Marhie 
canyon.  Les  affleurements  s'étendent  sur  un  espace  d'environ 
500  verj;es  le  long  du  cours  d'eau,  mais  ne  sont  pas  continus,  et 
la  disposition  des  lits  est  (]uel(|ui'  peu  compli(]uée  par  le  fait 
que  des  éhoulis  de  terri-  considérables  oui  eu  lieu  dans  certaine- 
parties  des  hervjes.  (\s  éhoulis  ont  formé  des  creux  au  delà  (k> 
bords  de  la  l)cri;i\  et  deux  d'entre  eux  contiennent  aujourd'hui 
des  rnare->  d'i-.ui.  C'ei)endant.  il  existe  ici  une  Kr<mde  épaiss<'iir 
de  li.i;nite.  as>(H'ié  ."i  des  lits  ^-ablonneux  ou  ar^;i!eux,  jaunâtres, 
grisâtres  ou  pour|)rés,  (|ui  sont  généralement  assez  incohérent-. 
Le  cour>  d'eau  suit  pr(-(|ue  l'allure  des  lit-,  on  M)rti'  cjuc  le 
même  i^i-einenl  de  lignite  e-t  \i>il)le  en  nombre  d'endroit-. 
Le  plus  b,i-  des  bons  .lùleurements  montre  plus  de  treize  pied- 
de  lignite,  mais  on  ne  \oit  ni  le  f.iîte  ni  l.i  b>l^e  du  lit.  Le  liu;nite 
est  pur  partout,  !i  l'i'xccption  dv  (iuel(|ues  m.isses  lenticulaires  on 
plus  ou  moins  irré,t;ulièri.>  forméi-s  [lar  des  souches  d'arl)re^ 
silicitiées  ou  calcihées.  Kn  remontant  le  cours  d'eau,  l'on  voit 
fré(iuenmient  du  li^;niti-  semblable,  et  il  continue  à  montrer  des 
masses  de  bois  tossile  des  e-pèces  (■i-de^sus  décrites,  mais  il  ne 
s">  trou\e  pas  cTari^'ile  sdiisti'use.  (JueUiues  parties  du  bois  ont 
été  chani;ées  en  minerai  de  fer  de  brtnne  (jualité,  qui  aurait 
de  la  valeur  si  l'on  exploitait  le  lit  de  lignite.  Dans  le  plus  haut 
des  b'in-  afileuremeiil-..  les  lits  plongent  dans  la  berge  ouest  du 
ruisse.ui  ."i  un  angle  de  .>(!"',  et  ils  n'ont  [)rob,d)!ement  pas  t  ;é 
dérangés.  La  berge  ,i  été  soigni'usement  l'xaminée  ici,  et  la 
cou[)e  sui\ante  a  été  me-urée  dan>  l'ordri'  de.-cend,uit  : — 

(1).     Argiles  schiitt-iiscs  grisâtres  et   brunâtres,  et  ar^iics    I'ie(i,s.   Pouces, 
sahlonneiises,    avec    lii;nile    t-ri    liions    île    (|iic|ii!h;s 
[xjuccs,  environ 20  0 

(2).  l-innite,  avec  couches  schisteuses  et  lenticulaires  de 
matière  siliceuse,  H'.->rgi!c  ocrease  et  cl'arnile  schis- 
teuse. Le  lij;nite  d'assez  h'inne  qualité  forme 
environ  les  deu.\  tiers  du  tout  et  contient  luMucoup 
d'ambre  friable 26  0 

(3).  l.iiînite,  avec  peu  ou  point  d'argile  schisteuse  ou  au- 
tres impuretés.  Très  compacte  en  bas,  un  peu  plus 
tendre  dans  les  couches  supérieures 42  0 

88  0 
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"Je  n'ai  pa-^  vu  la  semelle  de  rct  énorme  lit  de  lignite,  le 
tiie-ur.iue  n'allant  (iiic  jus(]u';\  la  hauteur  de  l'eau  du  ruisseau 
^ou>  i.i(|uelle  la  base  est  caihée." 

lin  188'^  une  tentative  a  été  faite,  en  pratiquant  une  paierie 
it  en  découvrant  les  affleurements,  de  déterinini  i  l'étendue  et  la 
valeur  de  re  j^isement  de  lignite,  mai-  l.i  (juantilé  d'ouvrage  fait 
.1  été  insignitiante  et  les  renseignements  additionnels  obtenus 
-111-  importance.  J'ai  visité  les  fouilles  la  même  année,  et  je 
me  -uis  en  même  temps  applirpié  à  constater  lis  linntes  et  le 
laractère  du  terrain  conmie  en-cmhle.  la  |),iu\reté  d.  ren- 
-iii;nements  (|ue  l'on  peut  tirer  de-  travaux  d'ex[)loration  est 
-iirtout  due  au  fait  que  les  lits  sont  très  dérangés  l.'i  cù  il-  ,if- 
lliurent  le  long  des  berges  de  cette  partie  du  cours  .l'eau,  et 
'lu'iin  houk'xer-ement  plus  con-idér.ible  et  une  plus  grande  irré- 
gularité qu'on  ni-  pourrait  s'.itlendre  à  rencontrer,  ont  été  dé- 
\'iil(-  p,ir  le  trav.iil  fait. 

Ce  lioulever-ement  peut  être  mtièrement  dil  à  l'eltet  d'an- 

I  11  ti-  éboulements  (peut-être  préglaciaires),  affectant  un  cscarpe- 
niiiil  antérieur  de  roches  tendres,  au  pied  du(]uel  le  cours  d'eau 
l.ii-aii  son  travail,  l'ne  partie  de  l'irrégularité  est  certainement 
iliH-  à  cette  cause,  mais  je  suis  porté  à  croire  (|ii'il  y  a  aussi 
iliiili|ue  rejet  parallèle  à  la  ligne  du  cours  d'tau.  ou  (|ue  les 
lit-  plu-  tendres  ont  ici  été  brovés  par  la  pression  à  leur  ligne  de 
("iHacI  avec  les  anciennes  roches  plus  résistantes,  comme  cela 

i    'luveiit  lieu. 

A  l'endroit  où  les  principales  fouilles  ont  été  faites,  le  li      ite 

II  1'-  .irgiles  schisteuses  associées  plongent  S.  55°  O.  <  6(1  ,  ou 
III' me  plus  haut,  l'ne  g.ilerie  pratiquée  ici  sur  une  longueur 
'l'-  dix-luiit  pieds  p.issait  a  travers  du  lignite  pour  ainsi  dire  solide 
>nr  |)res(|ue  toute  cette  tli-t.mce,  lorsciue  l'on  rencontra  des 
aruilc-  schisteuses  et  des  grès  plongeant  dans  une  direction 
"ppo-ée,  sous  un  angle  d'environ  45°.  Comme  il  n'e^t  guère 
probable  que  le  lignite  n'occupe  ici  (pi'un  pli  synclinal  aussi 
lîruit,  il  f.uit  ou  qu'il  ait  glissé,  ou  qu'il  ait  été  rejeté  plii-^  bas 
P  ir  une  faille,  vers  l'est,  sur  les  argiles  schisteuses  et  les  grès 
tr'iii\,'.s  an  bout  de  la  galerie. 

Le  cours  d'eau  et  les  affleurements  qui  le  bordent  sont  ici 
t'iii  près  (lu  côté  est  de  la  large  vallée,  dont  le  fond  remonte 
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^;r.iili]i  ll(UU'Hl  \iT^  le  piiMl  i!c^  riKinlaKiio  (l.iiro  à  l'ouest. 
I.c  \a\\i~  .liii^i  liirnii''  fsl  lio^^ilr  et  irrrKulitr  i-ii  drl.iil.  (  cci 
e~t  pn 'liaMiiniTil  ilû  eu  |>.irlir  à  (i\iiiritn>  l'Iiniilcniciil -,  il  tn 
partit'  .1  di"^  art  iimiil.iliuiis  iiiiir>iiiii(|uc^  cl  à  ili'^  malit'rc^  de 
traii-p(irl  irréj^iilitrciiiciit  ilispu-ic,  ilorit  la  -iirlaïf  (--i  i  ii  yriiéral 
(•(iiixiTtc  On  iir  \'iiit  Kiiiri'  de  roclu-  hrliairi-^  ~lratilit'i>  in 
pi. ICC.  m, lis  elles  sont  lrc(|iicmimnl  rcprt'--i  iitccs,  sur  un  espace 
de  [irc-  de  deux  milles,  p.ir  des  ,irv;ilc^  -chi-icii-c-  tendres,  jau- 
n.'itrc-,  iiichi'c-.  (l  lioulevi  r-ct  >,  lu.ii--  c'a  idcnuiu  nt  |),is  rcnilées 
hicii  juin.  I.'cndriiil  le  plus  élevé  (n'i  ces  maliens  (int  été  iih- 
scr\cc-  l'i.iit  ,'i  cnviriin  (i5()  pieds  aii-dc.-sus  du  nixi.ui  du  Hat 
(rcck.  cl  cil  ■•upp(i>.mt  (|ui'  k-  lils  -nient  en  viénér.il  iKiri/ontaux, 
1.1  pui— aiici'  de-  lit--  -édiincnt.iiri  -  dnit  être  .in  inniiis  d'aut.iiit. 
l'n  peu  pins  haut .  nn  \iiit  de  [iui--ant-  lit  -  cle  ji.i-alte  \ésiculaire 
(pii  rcccin\reiil  lc>  in.iticri-  plu-  tendre-  et  reinnntcnt  mts  l.i 
lia-e  c-(  .irpci-  de  l.i  rli.iîne  de-  iniinl,ii;ne-  (l.iire-,  l.e-  rinlu> 
qui  rnm]iM-enl  relte  [lartie  de  l,i  chaîne  -.uni  de-  ;^r,inite-,  et 
au  nnrd  du  creek  I  .inie-tuiic.  le-  m, nierez  volc.mitiuc-  re|)n-ent 
directenicnl  -iir  ceux-ci  par  un  clie\MUcliemenl.  I,,i  -iirl.ice 
du  i;ranilc  c-i  ici  (|Ucli|ue  [khi  déciinipo-éc  <l  molli',  cl  elle  des- 
cend \  cr-  1,1  \,illét'  sous  un  .in^;le  (k'  prè-  de  20  .  I.a  roche 
réellenient  en  ciinl,.ct  .ixcc  le  iLjr.initi',  ."i  lui  endroit,  était  une 
méla[)h\re,  ,i\ec  une  -triHlurc  d'ép.uiclieiiuiu  liieii  dessinée 
et  rentcrni,int  d,in-  -,i  nuis-e  de  noinlireux  petits  fr.iKments 
eiiMinaili-    .lu    ;„r,niilr. 

le-  ép.inchenient-  lM-.ilti(|ui  -  ont  proliahlcnu  ni.  à  une 
ccrt.iinc  épiKiiie,  enticreiiKnl  cou\irt  le^  roches  >édinienl,iire- 
Icrti.iirc-  lie  cette  p.irtie  di  la  \,illce  du  H. il  (  reek,  c.ir  il  >'eil 
tromi-  di-  i;r,inds  re>t,i!il^  ,'i  dt  -  Iciuleiirs  pre-(|ile  coni.-poii- 
d,mie  du  côté  oppo-é  ou  i-t,  où  ils  forment  une  liordure  en 
^r,idin>    ii:\   roclu's  [)aléo/oii|ues  de-  colline-  plu-  éle\'ées, 

l.e.  ro(  Ile-  -édimcntaircs  ol;-er\ée>  ici  re>-eml)lent  liciu- 
coiip.  p,ir  leur  ,ipp,irence  i;énér,ile  et  d.in.-  le-  conditions  de  leur 
existence.  ,"i  celle-  déjà  décrite-  -nr  h  creek  (  luichon.  On 
n'a  p.i--  \n  (|u'clle-  n  !'lernia--en!  di'  in.itièrc-  \-olc,uiic|;ies  con- 
leiupor.iliic-,  (  t  il  e-l  'ort  proh.dik  iju'ellcs  -ont  r.iiiporlahlcs  à 
la  forin.ition  ("oldw.iier  de  l,i  cl.i— it'ic.ition  adoDlée  dan-  ce 
r,i[)porl.  On  n'\  a  p.is  troiné,  non  plu-,  de  déhri.s  organiques 
(létermin.il)les. 


#'is 
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I.CN    iIlKurim.nt-.    nattir.  1-    ne   MTVcnt    pa^   à    r<  li.r   ddiic 
manuTf  siii<,faisantf  les  |ii>,  M'dimciiiain-  .!.■  ictit-  paru,    .k-  la 
valk'C  du  Hat  (nrk  avec  U:  nmv.\<mirM^  cl  «ns  ,|„  |,as  dv  la 
wiWiv,  (|ui   r.pn-.  ni.rit   iiulul.ilahl.tiiciit   li-s  lit,  du  Coldwatcr 
un.-   int.  rriipti.m     le   ,,li,>   d',,,,    ,„i||,     ,„rvcMaMl    .  lUr.'   ciu,    ,ur 
l'i<|i"ll'-   nnu>   tr.,\,,M.    p,,     dr   rci-^ciKiuni.-Ml,.      jiicn   .in'i!    „,it 
p<)s-il.k-  <|uc  lf>  driix  ma>Mt-.  .,,i,Mt  continus  I,.  lonK  du  lond  di- 
la    vall.r,    nous     ivon,    ,  ,u    .|u'il    valait    mivux    U-s    rcpr.M'nlrr 
>ur  la  cari.'  .-..ninu'  .'tant  M'.par.'s.     l/„n  croit,  c-p.n.lani    ,|uc 
li-s  lits  vus  dans  If  haut  <lc  la  vallée  -!:•  liai  Cnck  rc,,n  nnl.nt 
l«>s  parties  les  plu,  .l.vcr-    landi.s  riuc  ,  eux  de  la   partie  iiilY-- 
rieure   représ. nient    I.-    ph,,   |,,,sses   d'une    imm.'    lornialion    de 
'lép<*ts    r.■rfiaire^.      1.,-   .  nn^l,,n,crat,    n'mit    .'t,--   vus    milK-    [,art 
«M  place  dans  le  haut   i\v  la   vall.'.-.  n,,,is  de  v;ros  mon  .aux  d.- 
liili.''s  de  cont;lnni,Tal.    idenll,|u,-   .,    celui   du   h,,^  de   l,i   \allc-e, 
'"Il    .'lé   trouvés    .   ,|u.'l<|u.-   nulle-  .,      niiont   des  atlL-urenients 
'II-  lignite  sur  la  .  oal.'-e. 

Les  roches  voici  n.ju.,  terii, lires.  ,|ue  l'on  \,,i,  eu  il.rni.T 
l"'ll  A  environ  un  mille  et  d.'mi  ei,  av.il  de  la  courbe  que  lait  le 
ll.it  r-eek  ,-,  rentrée  de  la  ^Mr^'e  Marhie.  m.u!  des  l.as.iltes,  ap- 
lur.nunent  l.r.'.hiform.s,  sup  .ort,'>  p,,r  un  ni,la|)hNre  purpurin 
l'Ienti.iue  à  ceh.i  ,|ui  a  été  d.  ut  comme  r.  ,uvr,.m  le.  granits 
près  <l,  r.'mliouchun  du  ,  reek  Liinestore.  ,  t  probablement  un 
pniI.jn,L;emi  nt  du  mèiTie  é'iancheiiuiil. 

'Juani  .-i  la  con  :.osi  .n  du  liKuite  que  l'on  rencontre  ici. 
lan.ilyse  suivante,  laite  p.r  !■  Dr  HarrinKton,  peut  être  citée 
'!u  r.ipix.rt  de  1877-78  (p.  146     i  :— 

!^".,  «-60 

.M  itiore  r  )tnl)ijstible  volatile 55-51 

l:"^'""'  ^■"^  '^.'.'.'.'.'......  ..'.'.'.'.  ib'.Hi 

'-'^"'^^^  9-05 

!'•  r  lui  lignite,  ce  combustible  est  donc  de  bonne  <iualité, 
'■'  la  t,rande  puissance  du  lit  devrait  lui  donner  de  l'importance, 
lU  moins  localement. 

tomme  résultat  des  ob-ervations  faites  sur  le  mtxle  d'exis- 
l'Mce  du  lignite  et  de  ses  roches  associées,  il  semblerait  qu'il 
vaudrait    mieux    aband'  mer    tous    nouveaux    travaux    d'explo- 


r.ition  fl.ins  1rs  asai»  jv-itm-cs  pr^s  du  lionl  urit-ntal  .;.•  la 

v.'liM-,  it  f.iirc  im  «»SM..  miiN'cti  il'iiii  fnr.ii;i  |)r.iii(|iii  .1  un  (lu.irt 
«ici  un  IKT-  (If  niillf  à  loiM'sl  i|«-  l.i  1m(  ihic,  -ur  le  nMir>.  iTtau. 
iiM  1 1-.  ii.i\  lux  ont  t'l('  ccimnii'nK's. 

r.ir  .Lii.iiov;!'-  .iM'c  11'  '|iic  l'on  v.iii  d.iti^  l,i  wiili'i'  île  la  NudI.i, 
il  cnI  Ic.fi  ixi^-ilili-  (|ui-  l'i  II  |Miiiri,iit  .iicdrc  troiiviT,  <lans  des 
lit--  .iii-dt~-niiN  du  liyiiitc  dr|.i  (cniiii,  (U'>  >  nmlpii^lihlcs  de  l.i 
nature  de  viril  dilo  hduilli-  M.ii-  <>ii  ui-  pi  ni  >'in  a>-urir 
dans  ciUi-  Incilii.  i|i;'(  n  |ir.iii(|u.ml  di -.  tcraiii-  Il  faut  de 
plus  se  raiiiiilir  (|ur  ii-  nu  lu-  lii:riilii|ii.  ~.  si  ,  ||c^  a|>|)arti- nnenl 
rt-cllcnu-nt  ;\  la  formation  di-  l'Ii.iu  IVoidc,  di\  raient  s'éi.ndre 
rn  de-Miii^  des  grandes  .k  iinnulaliiiils  \  oli-.iiii(|ue>  le-,  riimi- 
tannes  (  laire-,  (1  !  1  implique  (|iir.  n'iniiiorte  m'i  ,tu  ^ud  du 
Limesiiine  irnk,  les  riinnia'^ius  i|ui  ixinl.  m  la  \,dlée  ne  m.ir- 
(|Uont  pa-  néeessairenu  ni  I  1  lunile  de^  formai icii. s  ii-niti(|ui  -  dans 
une  direction  ouest  ou  sud. 


TI:RR.\l.\    IlOI   ll.l.l:K    1)1:    (DM.    CRI:I:K 
l  II()MI'St)S)y 


XORTll 


(  Voir  Ji'^nr,-  .V.V//1 

(I.Mrail    d'un    rapport    de   (.     M,    llawsoii) 

l.e  pli's  important  tli  cis  massifs  détachés  de  roches  ter- 
tiaire, est  leiui  (|ui  se  trouve  prés  du  village  et  (le  la  réservi  dis 
Sauv,ii;es.  dans  l'anyle  nord-est  e\trême  de  la  carte.  11  a  été 
particulièrement  examiné  en  1«77,  parce  (|u'il  y  exist.iit  de  la 
houille.  Les  roches  tertiaires  occupent  ici  une  partie  du  hassin 
de  la  Norlh  Ihompson,  et  sont  bornées  des  deux  côtés  par  les 
anciennes  roches  des  plus  hautes  collines,  l.a  <|u.mtité  de  drift 
dans  cette  partie  de  la  vallée  est  très  grande.  Sur  le  côté  est 
de  l.i  ri\iére,  il  y  a  (lueUpies  .iftleurements  de  j;rès  et  d'argiles 
schisteuses,  particulièrement  le  long  du  petit  cours  d'eau  ap(H-lé 
le  ruisseau  au  Charbon  a'oal  hrook).  mais  il  est  impossible  de 
(létinir  avec  précision  l'espace  occupé  par  ces  roches,  qui  ne  (K^ut 

'  Rap.  ann.  C.  G.  C,  vol.  VII,  1894,  pp.  242-24.S  lî. 
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[i|>ri>xim.iti\imtiit  iinliiiin'' (lu'cii  ~ii|)[«i-.,ini  (|ii"(  11.  -  <  .ir.i 


Il   I. 


parties  iiifiritiiri 


la   vall(«' 


M'ii    |)a? 


irs  aiui(iini>  rutlu's,      |)aii>  ntti-  In  |m)||i.'m',  la  iotn^inur  lotak- 
l'i   iiia-il    tertiaire  ,\   l'est   de  la   rivière   i 


iillo,  tan<li>^  (iii'elle  [«ut  être  I 


ouest  (le   1,1   rivière,   li 


le   peut    (lèp,i-.-er   (  in(j 
le.iiKoiip  iiKiiridre.     Sur  le  (  nté 


cuits   ruelles    terlMire; 


isihl, 


sipiit    (le- 


i-.iltes  yris  et    lirutis,  (|ui  se  Inuiveiil    tout  .^  f.iil   ,iu   iiivi 


1.1  riMere  eu  I 


I'  e  ilii   V  lll.iue  llKlieii.  et 


llllt    .lllssl 


k'S  vcrs,iut--   iiilèrii  iiis   iji 


I  ollliie 


de    ee    eiili 


h    'MUllini    (Il 


f)_'() 


11-  Il .  ,u\  ée~  ~iir 
.1    une    h.iuleiir 


pieds  ,iii-di  s,us  de  1,1  ri\  ière 


lits   sédinientairi-s   d,uis   le-.<|iiels   s,-   ii,,u\tiit    |,i    li(,,uile 


IKiivenl,    M.ilurelleiiient.    e\i-ler 


-1111-    (jiH  lc|iie    I  ,11  li 


di 


ssif 


'U    Ile    voit    que   des    li,(~,i||( 


I    1111    peu 


le  ir,i\.iil  d'exi 


Il    Miisiti.i^e    immèdi.it    di^s    ,illleu 
ireek,  unis  il  n'.i  rien  été  ,iiniité  ,'i 


le  couiH'.  et   il   n'est   |),is  priii 


,1 
)li>r,iiiiiii.  ( es  .11111, 


reiiiellls    de 
ce  (lue  iMii- 


l.l    sUll.K 


(lu 


ill( 


III     (   (1 


Mhie   (|lle   1  (ill   clilrcprelllic   des  (,| 


>.i\  iiiii~  (il  j.i  (Il 
l( 


niions  de  ((ir.iKc.     Les  (^-rè's  et  .ir^iies  scliist 
. incline    Ir.ice   de   ni.itière   V(ilcani(|ue   p.irnii   I 


1 1  il  est  proli.i 


l)le 


(Uses   ne   inniitreiit 
leurs   cdii-lituanls. 


I  "lilw.iter  (lu  terrain  tert 


(|U  ils  repn'seiilciit  une  étendue  de  l.i  Inrmatii 


Mire,   telle  (|ur  précédi'inmvnt   dét'inie 


I  •  -  Ii.i-.iltcs 
phi    récente 


appartiennent  prolialileineut  à 


une  epi)(|ue  lie.iucnup 


1.1  descrif)tion  et   l.i  coupe  (|ui  suisent   -ont    tirées  de 
irt  de  1X77  (pp.  l.r-l.^K  n):- 


.1    superticie   de    ce    laniheaii,    autant    (iirelli 


Unie 


[i.ir  les  coupes  prises  du  ci'ité  est  de  la  ri\ 


l)le.      Il  repose  sur  les 


roches  cristallin 


I  int    une  crête  d'environ   600 


|i:-i   de    I 


pied 


()eut    être 
ière,  n'est   pas 
is  pkis  anciennes, 
le  hauteur  le   Ion;,'  du 


i   rangée  de  montagnes  (|ui,   s'éle\-,int  A 


une 


-110   ,-i   ^,0^){) 


lauteiir 


de   I 


pied 


a   \allei 


ll( 


.iii-dessus  de   l.i   rivière,   fornient    ici    le 


I. 


i\  milles  et  dem 


jngueur  de  (ette  crête  est  d'env  in 


i,  et  c'est  à  l'endroit  où  le  petit  cours  d'ea 


lé  le  ruisseau  ,iu  tharhon  (Coal  cnrk)  la  t 


raverse  (]ue  sont 


M<o-ées  les  roches  tertiaires,  par  l'enlèvement  de  répai.s,se  couche 


il-  lit 


ithe  et   de  sédiments  q 


s  paraissen 


t  for 


la  recouvre  partout  ailleurs. 


mer  une  synclinale,  pres(]ue  para 


firections  générale  au  bassin  de  la  valléi 


llè'U 


dans 


M 


,U() 


Icuti- 

COlll  llf 

à  l'u'il 

1, 

2 

3. 
4. 

5. 
II. 

S. 

•). 
lit 
11. 
12. 
li. 
It 

1,=; 

Kl. 
17. 

IS. 

l'I. 

211. 
21. 

lî 
21 
2,^. 
26. 
27. 
2S. 

2'» 

.M 
.<2. 
.Î.V 
M 
.i.r 
36. 


'I.a  ("Upi'  ciui  >uit.  vu  iirdrc  (Icscfiulant,  romumiip  .jne 

-  lf>  .1— iM>  <]uc  l'on  Mill  (1.1I1-.  Il'  lit  (lu  nii^-f.iu.     <.)iicl(|iic~ 
o:;i   l'ir   mc^iirc'c-,   iii,ii>  (l'autre^   ndiil   rlr  <|irc-tiiTirf^ 


irr''\;ulirrrH. 


("in"-;    UTilrc 

Sclii>tf  j;r.iphitii|Uf 

.\ri;ilc  M-|iisliHisc  it  >;ri'v 

Ilouillf   sciiistciisc 

.\ri;ili'  (liirr 

Ari;ilf  sihi-.ti-UM- uiulri.'. 

Ar^'ile  fine,  grise,  avec  feuille  fixisiles 

I  ire.-  grossier  et  .'i  gr.iin  lin 

Argiles  grises,  diins,  lim •:. 

.\>~i-sc  iMrh<'e» 

(  aés   .  

Aryile^  schi-tciisos  grises. . . 

Crès   . 

Arijile  s(  lii>teiise  grin-,  t  "iiilre    . 

)lr,i,Ur 

.\r>;ile  scliisteusi' 

I  .ri's  et  grès  schisteux. 

Ilouiil, 

.\rgilt>  siiii^teu^rs  noir* -^ 

(  irè>  gris  fri.'lilc  .  . 

.\i  U'ie  si'histeu^i   i;r.i!)hil  i(iuf  1  pi»mi'."i 

i  <rr^  roiiilKiix,  noihiîciix 

»  trr>  Il  mire  en  loiu  tu-^  niiiiees 

.\ssises  cachées.  .  .  l.S    piiils  à 

t  .rès 

.\r^iK>  s<.histeii>e>  luàrcs 

I  .  ri'  -, 

.\ri;iles  si  lii^iiii-r-,  |ilii-.  nu  nmins  gr.i|)liilii;ues  .ivei. 

un  [H'U  lil    llDUllIr  

.Argile  l'errugincii^e,  nniluleiise 

.\rg;les  en  lits  ininiis,  gris,"itres  et  brun,"it-es.  2 

(  .rès  gris,  gènèr.iliiui  lit  ."i  i;ros  gr.iiiis  et  .issiv.  tendre      1(1 

Houille,  schisteux'  0 

.\rgiles  s;il)lt'iise--  Nrun.'itres '» 

.Argiles  sableuses  en  lits  niin(,.'s,  .•iss<'Z  dure--  enviriin      211 

'  liés     griKssier,     caillouteux environ       H 

Argile  sableuse  grin-brun.ltre,  à    '■   liase 


l'uds   Poua-s 
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"A  la  b !■;(',  les  lits  plm.t;cnt  sous  un  angle  de  12°,  i)his  haut 
il'  1^',  «I  ils  ricomnu'nc\,it  A  plonger  sous  un  angle  plus  doux 
an  -'.nimet.  La  dirertioi  du  plongement  v.irie  de  N.  56°  K. 
,1  \  26°  K.  On  rencont  e  ('abord  les  lits  inférieurs  en  remon- 
i.iMi  le  ruisseau.  Au  delà  de^  plus  élevés  représentés  dans  la 
.  Mix  détaillée  ci-dessus,  il  y  a  une  lacune  considérable  dans 
i  'liullr  les  berges  ne  montrent  aucun  aftleurenient.  Lorsqu'on 
It-  ntroiive  ensuite,  les  lits  sont  mal  exposé.-,  mais  une  berge 
iiKiiire  environ  vingt  pieds  de  grès  et  d'argiles  schisteuses  comme 

;;\  rencontrés  auparavant,  et  renferment  deux  petits  filons  de 
.  uille,  le  plus  bas  de  sept  ()ouces  et  le  plus  haut  de  neuf  [)ouces 
•iV|uisseur.  Ces  lits  sont  sans  doute  les  plus  élevés  ([ue  l'on 
t:   ,.v,-  ilans  celte  localité. 

11  semblerait  cependant  que,  dans  les  coupes,  l'on  ne  voit 

I  mil-  p.irlie  de  la  puis.sance  totale  des  lits  tertiaires  représen- 
I-  .11  cet  endroit.      Leur  caractère  général  ressemble  beaucoup 

•  c  lin  des  roches  d'autres  localités  dans  la  partie  sud  de  la  pro- 
Mi!  r.  1rs  grès  renfermant,  p(,'ut-être,  plus  de  matières  cnil- 
l"iiliiiMs  ;ros-ières  qu'à  l'ordinaire.  Nonobstant  cela,  cejjen- 
.laiil,  il  p  >■  a  pas  d'ai)pareiice  de  déjjôt  tumultueux,  et  les  filons 
lie  lioui  le.  (|iioique  minces,  montrent  une  grande  régularité, 
le  rara(  tère  houiller  de  la  formation  par.iît  se  maintenir  dans 
ti'iile  la  srtion,  et  il  sera  peut-être  utile  plus  tard  d'en  faire  un 
w.inun  ,111  moyen  de  .sondages.  La  liicalité  !a  plus  proi)ice  à 
un  Irou  d(  sonde  serait  probablement  dans  la  vallée  du  ruisseau, 
-iir  K>  lu,.-  inférieurs  de  la  coupe." 

I  II  1S<;2,  ^\.  McKvoy  visita  de  nouve.m  cette  localité  et 
'"Minil  1,1  note  suivante  à  son  égard: — ' 

■  Non-  troiiv.int  à  portée,  nous  a\ons  visité  la  mine  de  houille 
•  i^Tle  sur  l.i  .\orth  Thompson,  dans  la  réserve  des  Sauvages. 
\'!i-  v  .ivons  relevé  la  coupe  ci-des.sous,  dans  ime  galerie  parU.nt 
'l'.i  riii-cau  et  courant  \ers  le  nord. 

"","'"«= 6  pouces 

';'■'* 2  pieds     (variable) 

""•""e 9  [xjmos 

'"■'■s 6       - 

Houille ]g       .. 

Homptc   rendu   sommaire   des  travaux   de   la   Commission   «éologinue 
•'•''-,  f>.  11  A.  s        6  1     . 

.  I 


,^12 


"On  a>siire  qu'il  y  existe  iiiU'  autrr  cnurhi-  >\v  liduiMe  au- 
(l(.'>H(iii-.  (le  ii'lk's-ci. 

l.a  (luali't  <!(-■  la  luuiillu  (|iK'  l'on  troinu  ici  est  !•  inni',  et  si 
l'on  peut  I  11  liéeouxrir  des  couches  plus  [niissantes.  elle  aura  de 
suite  une  uuportaiice  ^'Conomifiue.  A  uni'  anaK  médiati  elle 
donna  les  résultat-  siiiwuit-  au  D'  15.  J.  Ilarringl    ..       ' 


Fan  hyRrosropiiniu 

MatitTtr  lonilui^îililc  volalilr 

Carbone  fixi" 

Cendre 


Coke 

l'ro|«)rtion  .le  la  iii.it ière  volai ile  au  carlioiie 
fixe 


l'.irhc 

misation 

Kl  pute 

Lente 

1-  21 

2-22 

38-li> 

?2-0S 

40-70 

5J-81 

IJ  92 

12-92 

'00. IK) 

1(K).(X) 

')  ■  OS 

0--7.? 

1-23     I 


n   65 


a   cari"  nnsalion    rapide   a   iloniie 


coke  clair  et    ferme 


(]ui  en  brûlant  lai-sait  une  lendre  d'ini  brun  roni;eâ're.  l'ar  la 
carhoni-.ition  lente,  la  pomlre  n'était  a;,;j;lu'  lée  ([u'au  fond  du 
cri'U~el." 

Sir  |.  \\"ni.  Pawson  décrit  coninn'  suit  (|iieli|ues  plantes 
fo— il(-  lr(.u\ées  dans  la  coU[)e  donnée  i)lus  li.iut  en  1S77; — ' 
■je-  leiiille-  de  (itte  localité,  dans  une  matrice  d  argile  scliis- 
teu-e  .irén.icée  i;rise.  sont  presipie  toutes  de  peu|)liers  des  genres 
Popiiliis  nidica,  P.  grmilnx.  Ne\vberr>-,  et  d'une  autre  ci-pi'ce. 
Il  s'y  trou\-e  .lu-si  une  l'spèce  d(  Klins  alliée  ."i  R.  rii.uifolia  de 
Lcsquereux." 

'   K.ipixjrt  lies  opt'raticjns,  (dm   «''ol,,  (    ai.,  1S70-/7,  p.  S25. 
«Trans.  Soc.  Koyalc  Can  .  \ol.  1.  IV,  p    M. 
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II.RRAIXS    IIOLILLEFS    DE    .V.IZCO.    HLAiKWMER, 
FORT  GEORCh  ET  QUESXEL  MOU I  [P 


(ICxlr.iii  d' 


\. 


r.ii)|)(irt  (k-  <  "..  M.  1  ),iv 


cndriiiN   Ir   Idiii;   di- 


inniu     (1  .illiniiiii    (ian>    (lilfrrcnts 


X, 


i/i'i)  l'ii   av.i 


Citid 


«•relia,  m.i 


jr  lu'  r, 


.1    nioiilafjni.' 


(Il  place  nulle  part       II  -e  truiive 


'>i   en   gninde   ahoiidancc   ^ur   la    iilaekw.iter.   (l,ln^   li 


K'-ri(  iir,  et  il  existe  |)eiit  êtri' 


ph 


Illrllt" 

1    ...  't. 


lee  au-(lessou>  des  i'[)aiic!ie- 


(le  basalte  à   iDuesl    de  la  chaîne  de  collines  ilu    l.< 
l  reek-      De  crusses   masses  de   lignite  <mt   ati-si   été  oh- 

<,uel(|iies-unes 
(|u'elles  lorniaient  un  combustible 


MIackwater,    près   du    pont,   dont 


étaient  si  compactes  et  si  pure- 


(le  tre 
\isibles  en 


Jiine  (|ualité.      De 


plus 


s   roches  du   groupe  de   hi;mte  .--ont 


l.ms  (le  petit>  affleurement- 


leurs  endroits  -iir  cette  rivière,  en  amont  «lu  iiont, 


•t   b 


pi. 111 


tes  fc 


(|u'il 


'\    troUM'  aussi  des 


elles  !U'  -ont  |)as  accomp.it;nées  ik'  lits  de  li,i;nit«\ 


1-' -  roches  sont    de  couleurs   pâk'-,   princip.ilement    \erdâtri'  et 
lilaiic-iL;n>âtre,  «>t  générak'ment  ,'i  ^rain  as~e/  fin;    eH'-;  i->rn, ..,-.» 
is  .irv;iles  réfractaires,  «luekiiieti 


Iles  I 


ornuTit 
massi\es,   mais  souvent  en 


uel(|Ues    lits 


iirii,  comme  la   .1/. 


«■ment    (liato- 
i-arians,  \    étiint 


liN  minces.  Il  ^'y  trouve  aunsi  des  grès  tendres,  et  parfois  des 
lit-  avec  petits  j^'.ilets.  ÇJiieldUes  lits  sont  forlcnn-ni  .li.itn. 
nufiiies,  une  es[)è(i.   de  .'/c/u 

1.1  plus  abondante.  Tous  ces  lits  re[)osent  sans  conc«)rdance 
sur   uni     -urkice    rugueuse   «le    roches   du    I.ower    Cache    Creek, 

;  la  «ouche  superficii'lle  de 


«1111  .sortent  souvent   a  trawrs  eux 
sable  et  «: 
p.iur  la 


et;ra\  ur  sédnientaires.    Les  lits  du  groupe  de  lignite  sont 


plupart   hori 


/ontaux,   mais  «)utre  «inekiiie- 


[■gères  irre- 


gularitis  primitives  dans  leur  dépi*)!,  ils  sont  parfois  légèrement 


incliné 
21)' 


De- 


igk- 


livers,    |)long«'ant    ()ar   milroii-   jus(;u'i\ 


empreintes    vegetak-s    obscure? 


ressiinblaiit    A    des 


racine-  ou  A  des  branche 
siiiiches  évidemment 
tin, 111 1   penchées   a\ec   les 
Elles  ont  été  pé'trifit'es,  le  b 
pèce  d'opale  do  couleur  liriii 


s,  sont  communes,  et 


stées  où  elles  avaient  poussé, 
ht-,   encai.ssants,   ont   été 


1  un  t  ndroit  deux 
mais  main- 
observées. 


is  en  étant  représenté  par  une  es- 

;',    iNi'C  des  cavités  renfermant  des 


K.ipixjrt  desopi^Tations,  1875-76,  pp.  283-2f,8 
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paillettes  (le  milice  pâle,  jaunâtre  et  ciiulrée.  Le>  lil>  Cdri- 
tdiiriu'tit  le--  soiic  lies,  mais  s'aiiiiîKisseiit  eu  y  .ii)[iriH  liant.  Les 
i;raines  de  (|Uel(|iie-^  espèces  de  eimifère»,  a\ee  (elles  d'une  braille 
et  d'autre>  déhris  de  plantes,  ont  été  trouvéïs  dans  des  allleure- 
inetits  \(ii-in--. 

Ces  lit--  par.ii-setit  aN'uir  été  toriués  dans  des  savanes  et 
des  lai-  séparées  par  des  ((illiius  de  ruches  <iu  i.ower  Cache  Creek, 
et  \arient  sans  doute  heau<ou[)  dans  les  dilïérenls  ha-sins  ainsi 
cnraissés.  Il  supporte  proh.ihlernent  une  partie  considérable 
de  la  ré^;ion  (|ui  s'étend  à  l'e-t  à  partir  des  collines  ((ui  traversent 
la  Ulack\\ater  au  caïudii  supérieur,  m, lis  tout  ce  pays  est  telle- 
ment i'ou\-ert  de  ,-édilHent^  (|u'il  e-t  impo--ihle  pour  le  moment 
d'en  <léfuiir  exactement  les  limite-.  (Ju<l(|Ue— im-  îles  ligniles 
troiiNé-  en  lilocs  détachés  sont  bien  supérieur-  ,'i  ceux  (\\iv  l'on 
\()it  dan-  les  eiuirons  de  (Jue^nel,  et  leur  ,ipp.ireiice,  ainsi  (lue 
l'exisience  de  sfiuches  en  (ilace,  donnent  lii  ii  d'espérer  (|iie  l'on 
pourra  trouver  des  lits  accumulés  sur  les  lieux  de  croissance  et 
non  pas  composés  de  bois  de  transport.  L'élévation  réelle  de 
ces  lits  cUi-des-us  de  ceux  de  (Juesnel  est  d'environ  .V^O  pied-. 

Il  \  a  aussi  Ihmucoii[)  de  liijiiite  de  transport  près  du  con- 
tinent des  rivières  Néch.icco  et  Fraser.  .\  environ  trois  mille- 
en  aval  du  tort  (  ieorL;i-,  l'on  voit  un  petit  artleiirement  de  l.i 
form.uion  du  li^;nite,  et  il  e-t  probable  c|ue  d'.iutres  l.iinbe.iiix 
de  ses  argiles  et  lits  o.irbonifères  sont  conservés  dans  les  enfon- 
cements des  roches  plus  anciennes  en  dilïérents  endroits  entre  le 
fort  C.eor>;e  et  Ouesnel.  De  Quesnel  à  Sod.i  Creek,  il  y  a  beau- 
coup de  bons  afileurenients  de  cette  formation,  et,  à  l'eau  basse, 
on  voit  des  couches  de  lignite  en  ditïérents  endroits.  ]f  ne  les 
ai  cepend.uit   pas  ex.iminés. 

La  formation  ciui  renferme  le  lignite  dans  \v  voisinage  île 
Ouesnel  a  déjà  été  mentionnée  dans  le  rapport  de  1871-72,  page 
.S8.  Le  long  du  pied  de  la  berge  de  la  rivière  Fraser,  en  face  de 
la  ville  de  (Jue-nel,  l'on  voit  une  épaisseur  di  lits  considérables. 
Les  plus  bas  (lue  j'ai  vus  sont  sjtui's  à  environ  un  mille  du  con- 
fluent de  la  Oue-nel  avec  la  rivière  Fr.iser,  et  se  composent  (le 
lignites  impurs  et  d'argiles,  avec  couches  de  grès  tendre  et  con- 
crétions de  fer  lithoïde.  Ils  sont  suivis  en  ordre  ascendant  par 
des  argiles  et  des  .irgiles    irénacées  de  nuances  gris  pâle,  ver- 
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(■[«•iKlariI,   Il   ne  si-   iniii\i-   pa--  en   liN  1 
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.i\()ir  i' 


té  dt 


l'-l    i)arl()iit    iiiItT-.ratitir   d'ari;ili-. 


posi'  sinis  loriTif  de  lidij, 


Courant  .ismz  (nri,  mais  il 


If  Iian^piirl  cliarri 


parait 
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l'-t  pi-  assez  pur  [)<)ur  être  (k 


que  valeur  éc()ii(.mi(|ue.     De  petites  taches   et 


-'M'  .lll()ndante^ 


KOUtte: 


(|iiel- 
unbre 


(|ueli|ui--  ((luclii^. 


[insitiou  Kfiiérale  et  la 


relalKiii  il 


l'I'i-  ancieiis  et  de  plus  récente  dépût-  à  Oue^ 
'i  il-  la  e(iup(,'  ci-a|)rès. 

A  un  demi-milk  en  a\a 
iirl.  -ur  11  ri\e  est  de  la  Kt 
IDll  pied-,  de  hauteur  est  fi 
viens  de  décrire  avec  l'addit 


lits  de  liiiiiite  ,ivec  de 


nel  est  reprexiUée 


iniiKiiictiure  de 


Kl 


Te  Oues- 


p<is<-s  f|iie  l'on  voit  ;\  la 


a-er.  une  lalai-e  di'rn'piie  d'environ 

l'e  |)ar  la  zone  li^iiiitifère  (|ue  je 

ion  de  (|iiel(iiies  uns  de>  lits  super- 


ville  (le 


Quesri 


p,ues  5S-5<)  du  ra 


d'i 


I, 


pport  ci-dessus  menîiom 


,a  coupe  (|(.nnee  aux 
11''  a  (''!('•  mesurée  prè^s 


lis'Uite  e-t  disparu  de  la   plus  grande  partie  de  la  f, 


p.ir  combustion,  et  les  argiles  1 1  s.il 


ili'\enus  de  plusi 


ont  él 


i- 

é  cuits  et  sont 


ratll 


plusieurs  nuances  de  n 


eurem.  ni    un   asiiect    très  rv 


mtje  et  de  j.iune,  ce  rpji  donne 


m,iri|iial>Ie. 


1)( 


--einbl.nl    a  l.i  hruiuc 


onlin.ure.  et  à 


(jUI 


i  porcelaine  a  hiscuit 


■•'lit   très   abondantes,    m.iis   (iuel(|ues-unes   des   couches   sont   ,à 
'inii-vitritiées,  et  d'autres  (| 


été  loiidui 


m   rnitermeiit   be.uicoup  de  1er  ont 


en  scories  vesiculaire^ 


I. 


.ipi).irence  générale  de 


l;i 


«■'  iii'ii,  et  l.i  nature  des  produits  de  la  combustion  sont  prec 


Il   (■ 


du  M 


files  de  be.iuc()U[)  de  localités  de  la  T 


IssO 


un  Si 


'•il   tnjii 


perieur  et  d'ailleurs  où  la  même  ch 


)rtiialion   .i   lis:nit( 


Ose  .1  eu  lieu. 


loi 


ve  des  débris  de  plantes  dans  quelques   lits  de 
liialion  de  linnile  de  Qucsnel,  comme  on  le  dit  dans  le  r, 


«-dessus   inentionné.      Il 
à  cette  form.ition   p.ir 


n   nouvel   intérêt 


ittad 


ipport 
le   m. lin  tenant 


.1  décou\-erte  d'une  couche   mince  dans 
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le  II-  n-ti-  ik'  plii-iiiir-  (-ikci-  (riii-i'ctc-  -ont   parfailr- 

(■(iii~ir\i'-.     Jf  (Iciniu'  i  i-(lfs-.(.ii-,   iiiir  CdiiiK'  (k>  \'\\-  .i~mi- 

rouclif  niilrrmaiit   lO   in>citf-,  (lui   >c-   tniuvf  -iir 

l.l  rive  «auclif  di'  la  I"ra:-iT,  A  la  ville  de  (JueMiel,  et  (|iii  foriiie 

l)artie  des  lits  -niierpo-é-  à  la  priiiiipale  zone  liv;iiitifèri-. 

Ces  lits  soiil  cniiiMic  -uit,  de  h.iiit  en  has:— 


la(|\u 
nuiil 
ciés  à  eitti 


10. 
11. 


12. 
i 


14 


l.S. 
U). 


s.ililc-  l't  .irKili'>  .irin.uifs,  de     niliur  \A\r  vl  blan- 
châtre, en  lits  rrKuliir» 
S.ilile  Kris   .  . 

ArRilf  .irénaiiV  «risc,  en  lit--  miiuo 
(■riV  IrrniKiniiix,  nodiili-iix  et  irré^juliiT 
Ar^;lk-  ]iri~i-  fine,  en  lit'*  ilistincts 

Argile  >;ris-j,iun.ltre  line  ... 

Très    lielle   ar^;ile   réfraet.iire    uris^ife  et    M.inc -ver- 

dâtre  en  couelies  minces,  avec  feuilles  et  graines  de 

conifères  et  <l'.inKii)S[)erines,  et  débris  d'ins<-ctes 

Ar^ili-    v;r.ipliiti(|iie,   ou    lignite    in\iiur,   conn)osé   en 

beaucoup  d'endroits  de  feuilles  natte-es,  mélangi-es 

,ivec  de  ^ar^;ile    

.Xrnile  arénacif,  gris-jaun.'itre,  très  divis/^e  par  des 
tissures  rouilleuses,  en   lits  assc^z  distincts,   mais 

en  couches  éiiaisses 

Argile  arénai  ée  gris-jaunâtre  grossière 

Argile  arénacée  grise  avec  jK-tits  galets  siliceux,  pro- 
venant   probablement    de    rixhes    du    grou]»-    ilu 

I.ower  Cache  (reek 

Argile  arénacée  grise 

C.ros    sable    gris,    parfois    avec    masses    de    lignite 

aplaties,  de  six  pouces  à 
C.ros  sal)le  et  gravier,     (ne  louche  rouilleuse  irré- 

gidière  d'environ 
Argile  jauîiàtfe 
Argile  grisâtre 


l'ii-ils   Pnuin 
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Si 


0 
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I..1  cniipc  e-t  travcr-ée  par  deux  petite-  failles,  et  de  sem- 
blables di^l()eatioIls  peu  importantes  se  rene(jntrent  aussi  (lans 
d'autres  parties  de  la  formation  du  l:v;nite  d.iiis  ee  >oismaKe- 
Les  lits  les  plus  élevés  de  la  coupe  p.lonnetit  à  un  an^le  d'environ 
22''  dans  une  dirertion  ()l>li(|ue  à  celle  de  la  rive.  Les  bords 
relevés  des  lits  ont  été  rongés  p,ir  l'e.ai  et  son.  couverts  par  les 
dépôts  de  eravier  et  de  -able  de  l.i  '  .lUée  de  la  rivière. 


m; 


I  iii 


Miit   .ittirmcr 


!|ii  mu-  p.ircillc  (riiii«'   ri  |iri-(  ntf, 


uiu'  t'ii,ii>'(  iir  tant  --oit  piii  (•(>ii>i(lt  r.ililc,  une  [x'riodv  de  temps 
iiiinttTri)ni[)iic;   mais  fii  sup[M)sant  (|iif  U>  cuiicho  (|iii  cnioiiriiit 


immciliaicmiiit    li- 


lit^ 


a    in-i('tts  il  a  piaule 


!.■  t, 


Isseill. 


(pi;u'  (le^  (le[)()|s  .ivec  ceux  (|iii  |xmrraierit  representir  une  --eiilf 


-aisnii,  <laiis  l'état  actuel  de  la  n'>;i<in.  est  frap[)a'ite.  Dans 
c|iieli|ue  i  refk  ou  estuaire  \aseux  de  l'un  des  lac--  .ildr--  exis- 
tant-. 1 


'■[x^ts  les  |)lus  ^;^lssiers  de  l'inondation  de  l'été     p 


■n  ni  des  IK 
;\  1  •  par  une 
Mie-uri'   i|ue 


l^CH 

to 

ma-- 

■e 

la    s. 

ai- 

m  te; 


es    montagnes — [)ou\.ntiit    être 


des  leuille-  lomliante-  <\v  l'automne  (|ui, 
■on  devinait  plus  froide,  diminu, lient  le 
\.iluiin  d'eau  courante  et  en  même  tem[)s  l.i  (]iiaiililé  et  la 
i;ro-seur  des  |)articiiles  coristituantis  du  sédiment,  et  él. lient 
siii\ii-  à  leur  tour  par  les  diriiieris  feuilles  et  les  in-ectes  qui 
n-taiiiil    encore,    et    ipii    sont    .icluilleni'tit    distribués   dans   les 


Hii  lu-    di'    manière    à    être    sepaninent    reconnaissaoU- 


1. 


iii-ei  le-  du   lit    n 


de   la   idiil)e  ci-(lessiis  ont    été    envo\és    ,\ 


M    ^    II.  Scudder,  de  ('aml)rid>,;e,  Mas-, 


(|ui  a  bien  voulu  con 


n:r  a  les  examiniT. 


e  très  intére-sant  rapport  de  M.  Scudder 


1-    iilsecti'^ 


fossil 


e-  est    [Hib'ie   -eparemi'nt    comme   <mnex<' 


pnncip.i 


1   I) 


aw.-oii,  (|ui  a  eu  la  com 


ipl.ii^ai 


exanniur 


il  -   pl.lîlle^ 


fc 


de  (Juesnel  et  de  la  rivière   lilackwatir. 


lUna  la  liste  t 


I  1 


es  notes  (jui  suivent  : 


l'I.ANTKS    1)1     (,)t  I  SM  I. 


Aiir.  l!-pèce  représentée  [)ar  une  feuille  ressemblant  à  une 
petite  feuille  d'.4.  grossedetituttim.  Heer,  du  terrain  ter- 
tiaire euroi)éen.  Il  n'est  pas  im[)robalile  (|u'elle  appar- 
lit une  .\  i  elle  espèce. 

.h('Jaii.\  nijcUa,  Hr.  Cette  ()lante  se  trou\e  aussi  dans  l'Alaska, 
et  est  une  proch  alliée  de  J.  hilinira  du  tertiaire  eiiro()éen,  et 
du  J.  iiiiint  moderne,  ou  noyer  noir. 

J!r:la>i.\  esp.  (ilands  troi:\és  en  compagnie  du  précédent,  et 
prnli.iblenient  ses  fruits.  Ils  sont  aliiés  à  ceux  du  Ju^lans 
''li'ira  et  ressemblent  ;\  ceux  appelés  J.  tutx-lauriensis  par 
llrcngniart,  que  l'on  trouve  avec  les  débris  du  J.  hilinica. 


,?!8 


(\ir\ii,  f~p  I  nr  riii|\.  ri|iri'-(iil.iiil  iirnli.iliK  un  ii  I  mu-  rsp^re 
m  in  ('i  TLti' 

Cii^liiiuii  rir.'cn.  Ht  rniiiM'c  ,iu^-i  dm-  le-  iiir.nn-  lirli.iires 
(le  l'Al.i-k.i  cl  lin  (  iriiiiil.iMil,  Il  I  riK  lu-  .illu  i  i|c  l.i  iiiiKliTtie 
t'.  pHmtl<i  ili-  r.\nirriijuc  ilii  iinnl 

Domh\(>l>.\is  Islaiuluii,  llr,  (iiir  [iLniii'  -r  iiiiu\i  ,ui-~i  ilm, 
l'Ulaïulc.  in.ii-  il  t,iiiilr.i  pinl-rlir  l.i  rl.i--rr  'l.in-  i|Urli|Ui- 
autre  ki-'iii"*' 

Fazus  Feroniv.  l  n^iT  Au-.-!  imuM c  il.ui- le  Mim  i' nr  il'l  urHiw 
v\  ik'  1  Al.i^ka. 

Plii/iiiiii\  aceroidi's,  S|  Aii--i  i  Mumii- 1|  m-- Ir  Mim  rm  ■riiirci|H.', 
(lu  ( 'irocnl.iMil,  ili-  l.i  rivir-rr  M.h  km/ii-  il  iln  Spil/I.i  ri;. 

(Jiifrihs  pseudoaisUnuii,  (.iii|i.  Aii--i  Irmui  r  ilin-  le  Miciimc 
l'iirnprin  l't  tic  l'Al.i>k,i. 

Qiterius,  c-|i 

BetliUi.  c-|>.  l'rc^i|iic  cnnfnrnic  an  /{  f'riMti  i\'\a\\u'j,~,  m.ii- 
a\cc  nnc  il. 1-1  li'i^rn  ment  iunli'r:  |icnl-i'lrc  l.i  iih  nu 
opci  c  i|iic  cclK  iiii  niilirc  p.ir  Hcci  ,i\r(  le  /<.  pn^m  il.iti- 
r.M,i-l<,i.  I^auciinp  il'i-i  li.nililinn-  ilc  l.i  -.imar.i  d'un 
linnlcHl  -mil  ,i--iirir-  .imc  ccUc  tiiiillc,  !.'■  luiitour 
c-1  r.iiul.  cniar);iiir  à  l.i  p  liiiic,  d\i.i'  ilcn\  niiirrn>;  (;raini' 
i;ri'lc.  j^iitillrc  par  le  lianl;  l.iri^cnr  iiuirmi  .^  mm.  l'nc 
l>ra(  li'c  triluliéc,  ilimt  le  Inlie  ccnlral  i>l  île  tie.inrnup  'i- 
pin-  liin'.j   -'\    iriii  iinire  .iu>;-i 

/■'iji;(/\  (l'ilifu'ri.  .\liiili.     Au»i  trnuvéc  dan-  l'.AI.i-ka. 

XonlcKskoldui  l>ii)i-(ili\.  llr,  Triuivéc  <lans  li'  miiiccnc  ilu  Spil/- 
licr.:.  1  ne  plante  iloiit  le-  attiiiilé-  -uni  in('crtaiii>,  m  li- 
(|ni.  pent-êtrc,  pi.nrr.i  ilétniiln  eineiit  être  ila--éc  dan-  le 
i;eiire  Piitspyrcs.  repré-eiité  d.in-  le  tertiaire  du  < '.rnenlanil, 
Kriiil. 

Pof'Hlii^  (ir(  lu(i,  I  Ir.  f 

Rhinnnus.  e-p. 

Khami!U.\.  .Mlicc  à  R.  (iliilcnioiilr.s.  Hr.  mai.-  d'une  cspèei'  non 
llic  riie. 

Nyssidiumf 
Taxodiiim? 
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l'I.ANTl'.s    or    lil.ACKWATl.R 

A  (T,  L'i-p.     Rcpasfiiti'e  par  une  graine  à  larges  aile-,  d'i'iiMr'.n 
(k'UX   pouces   de   lonsueur,    mais   très   inipartaiu  niiiit    o-n- 
r-ervéf.     l'roliablement  A.  mai/optcrum.  Hr.,  espèce  tmuvée 
tlans  le  miocène  de  l'Alaska. 
Saittoia  La'i'j^sdorfi'. 
'l'axoduim  ocnilriilale.  Newberry. 
Ti.iija.      l'as    délermiiiahle,     mais    alliée    au     77;.   intcrriipUi  de 

.Newberry. 
PiiiH!,.      Deux  espèces  représentées  i)ar  de  petite.-  graines  ailées. 
Ca.<liiuia  L'uiierl  f 
F(:ç,us  coiame  F.  Fcroniœ. 
Pio.'pyros  Alaskauii.  '>vh.  f     l'ne  leuille. 

Les  collection;-  ne  sont  |)as  considérables,  ni  U's  spécimens 
très  parfaits.  Cependant,  on  peut  regarder  comme  certain  (lUC 
le-  formations  de  Bl.ickwater  et  de  Quesnel  (lui  renferment  ces 
pl.mtes  sont  tertiaires,  et  probablement  d'âge  peu  diflérent. 
Le-  i)laiUes  des  lits  de  Ouesnel  sont  en  grande  partie  identiciues 
à  celles  du  Miocène  de  l'Alaska,  telles  riue  décrites  par  le  pro- 
fesseur Heer,  et  elles  ont  aussi  des  points  de  ressemblance  avec 
c  elle-  de  la  baie  de  Bellingham,  telles  que  décrites  par  Newberry. 
Cipeiidant,  on  ne  sait  pas  encore  positivement  si  ces  lits  sont 
d  .■ii;e  miocène  ou  un  peu  plus  vieux. 


TERREUX  non  LIER  DE  BOWRON  RIVER' 


(Extrait  d'un  travail  de  C.  F.  J.  Cîalloway) 

Ce  bassin  qui  donne  de  bonnes  espérances  est  situé  à  environ 
45  milles  franc  est  de  Fort  George,  et  80  milles  au  nord  de  Bar- 
k.rville.  La  rivière  Bowron-  traverse  le  bassin  en  direction 
nord-ouest  daas  son  parcours  depuis  près  de  Barkerville  jus- 
qu'à la  Fraser. 


•  The  Canadian  Mining  Journal,  15  mai,  1912,  p.  335. 
2  Ce  nouveau  nom  a  été  donné  à  l'ancienne  Bear  River  qui  se  jette  dans 
1,1  rivière  Fraser  à  l'est  de  Fort  (jeorge  près  de  Barkerville. 
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I  ,.  a-^.ises  houillèTfs  occupent  un  bassin  plal  cntourrr  ,1. 
colline.  compo.cvs  de  roche  cristalline  qui  lui  tiennent  luu  ,ie 
Umites  dans  -er.aines  directions,  mais  sa  ^érnable  étendue  ne 
pourrait  être  dé.uutivetnent  déterminée  que  par  de  nombreux 
Uavaux  de  sondage,  en  raison  <ie  l'épaisse  couverture  de  .d,le 
S      .nnaire  de  .ravier  et  d^.r,ile.  la  roche  de    ond  étant   ex- 

posée  seulement  à  quelques  endroits  dans  le  ht  et  les  berges  de  la 

'""on  remarque  :t  dtvers  endroits,  des  infiltrations  éruptne. 
.ui  bouU.ersc.n.  les  assises  par  places,  .nais  la  n.ajeure  par,,.. 
du  terrain  .wniit  exempte  de  tout  bouleversement. 

M  X  -K.  Hepburn  de  Vancouver.  C.B..  dét.ent  quatorze  lots 
d'un'mnie  carré  rh.uun.  e,  :>  l'intérieur,  cette  re„on  <1.  d.x 
lues  et  demi  carrés  surmonte  prob,.blem..nt  .les  ass.ses  hou.l- 

'"'-'Z  Ik^^pÉ:  coupe  .les  ..sises  seulement  est  .  déœuvert 
.nais  il  y  a  un  en.ln.it  .,ù  troi,  .ouches  explo.tables  affleurent 

sur  la  berue  de  la  rivière. 

1,  s\  est  fai,  un  peu  .l'abattage  et  les  cupes  su.vantes  s<,nt 

^P^'-^'"'''-'--  i.:paissc.>r  totale  Tot.U  <le  charbon. 

Couche  snp.-neure 1»  Pj •      I     ^  ^  ,         j 

Couche  muoyenne 5  t^^..     PC  ^         , 

Couche  infcrieure "  P<''-        t"-^'-  ^  J 

,      ,  21  pds.  1  pcs. + 

Total  (le  ch.irbon        ^ 

,,s  <leuK  c,.u,hes  mférieures.  et  la  base  de  la  couche  su- 
périeure .,nt,  ju.,u'à  tu,  certain  ,.nnt,  -tresc.U.hees  avec  .ht 
1res  et   .le   l'argile  schisteuse,   .m.si   <,u  on   peut    e   x...r   par  ks 
e",p.^s  ci-.lessus:   mais  les  .,..  premiers  pie.ls  .le  la  cuche  supc- 
;        ne   renfer.nent   .,u'un..   ban.le  .le   grés  de  quatre   pouce. 
0:.,i,  qn'il  V  a  en  plus  une  épaisseur  .1..  trots  ot.  «juatre  p.«^  <• 
charbon    propr..   -latt»   cette   c.n.che.   au-dessus   '^^^^^^^ 
été  meure.     C'eM  .v  .juc  n.ais  n'av.ms  pas  pu  vo.r.  la  tntmh 
;:  i"était  ex„.,sé  étant  remplie  .le  v.tse.  et  située  .  P- --^-  ^ 
,U.   nive,tu  .le  la  rivière  qu'il  éta.t   '"n^-'^^'*;.'»  ^' /' !  -^j^  , 
raître  la  v.tse.      H  faut  <lonc  .tj.ntter  ce  supplément  '1^P^>-; 
,,  „„M  .,.,„né  plus  h,u..  et  l'on  arrive  a.ns,  aux  ntesurcs  exact.- 
obtenues  par  l'auteur. 
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Dans  les  assises  immédiatement  sous-jacentes,  il  y  a  de 
iinmbrciise  couches  minces  de  charbon  allant  jusqu'il  trois  pieds 
d'épaisseur,  séparées  par  des  bandes  minces  de  schiste  et  de 
grés,  et  il  est  très  possible  que  quelques  une;,  d'entre  elles  arri- 
vent ;\  se  raccorder  pour  former  ainsi  des  couches  exploitables 
dans  le  sous-sol  de  ce  terrain.  On  aper(,oit  ailleurs  fl'autres 
(dUches   minces   sur    un    horizon    légèrement    plus   élevé. 

Kn  comptant  l'épaisseur  de  charbon  exploitable  dans  les 
trois  couches  qui  affleurent,  le  terrain  détenu  par  M.  Hepburn 
I„ut  être  estimé  contenir  au  bas  mot  150  millions  de  Icnius  de 

cliarbon. 

Le  charbon  est  bitumineux,  brillant  et  passablement  dur, 
ri  donne  en  vase  clos  un  excellent  coke,  dur  et  ferme. 

Les  analvses  suivantes  de  ce  charbon  ont  été  faites  par 
M    L  (VSullivan,  P'.C.S.,  de  Vancouver: 

•■A"        "B"     N"  1  N'  2 

i:,ui  hygroscopique ■'■■''         ^'5         f»*'  ■*•" 

Matières  volatiles  combustibles 37-5       40-8       ,^7-3  44-4 

(■..■honefixe 54-0      .8-3       54-3  469 

remires ■»"         ^''^         ''^  ^'^ 

so.trc '■"         >-^         '-^  '-^ 

1000     lOOO      1000      xOOO 

A  l'endroit  où  les  trois  couches  exploitables  sont  exposées, 
les  assises  plongent  sous  un  angle  d'environ  43°;  mais  il  semble 
(|ue  cela  soit  sur  le  flanc  d'une  ondulation  anticlinale  et  le  plon- 
urnient  s'adoucit  en  allant  au  nord-est,  de  sorte  que  l'on  est 
.11  droit  de  supposer  que  les  assises  gisent  relativement  en 
platcure  sous  la  plus  grande  partie  du  terrain. 

Le  sol  (lui  recouvre  les  assises  houillères  se  composant 
,  lUièrement  de  terrain  plat  F)ar  banquettes,  il  faudra  extraire 
\v  charbon  entièrement  au  moyen  de  puits  qui  seront  pratique- 
ment tous  au-dessous  du  niveau  d'égouttement. 
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TERR^UN  nOUILLER  DE  SEClIAKO' 

(l-lMrait  d'un  rapport  do  C.  M.  Daw^on) 
1  ,  n.urs  d'eau  du  lac  Cluslata  .o  déverse  d.ins  le  Nechako 
en  venant  de  l'ouest  un  peu  en  aval  de  la  première  ,ra..de  courl.v 
Vu   allant  depuis  cet  endroit   à   quelc.ue   d.stance   au    n.ml.   tel 
,,ue  vér.r.é  par  M.  Bowman  <iui  a  renu.nté  la  nvure  en  canct, 
,.,  ha^alte^  sont  supportés  par  tuu-  lormaUon  se.i.menta.re  très 
étendue,  renfermant  des  li^nites  ,lont  on  a  trouvé  une  couche  de 
,n..  Lonne  qualité  ayant  c.uatre  p.eds  d'é,KUs.et>r.     Les  rodu-s 
,,i   .eeompaunent   les  liRuites  paraissent   être  des  argiles  ar- 
,.,..  de  l'e;péce  ordinaire  ntais  associées  à  .les  conglomérats 
en  plus  grandi  proportion  c.ue  d'habitude.     C  eux-a  renfern^ent 
les    frauments    bien    arrondi,    de    roches    volcan.ques    s.hc.fiees 
semblabU.  à  ceux  .,uc  nous  avons  déjà  décr.ts  et  -1--;  -; 
probablement  la  série  mésozotque  sur  cette  partie  de  la  nvure 
r.  roche,  basaltiques  et  .tutres  éruptives  plus  récentes  aperçues 
.en.blent,  à  cet  en.lroit,  de  métne  qu'en  d'autres  ^^^p'->^^^^; 
.•Ctre    épanchée,    dans    .les    n.are.    et    des    la.-s    renlerman        s 
dépôts  ,lu  tertiaire  primitil,  et  sont  par  conséquent  da...  W.  . 
...nie.  infér;..ure.  vésicula^e.  et   parf.ns  terreuses.     ^  "  ^^'^^ 
Licun  ahlet,rem..nt  ,ians  l'aftluent  .lu  ^f^'^"  <'"\-:;^^ 
nord  .Lm-  la  .lireclion  .lu  lac  Fraser,  mats  les  roches  sousjactntts 
.ont  probablement  .-.lies  .le  la  formation  tertiaire  , 

l,:./v.o-  de  charbon  de  Xechako  par  M.  B.-J.  Harrn^lon.- 
m  échantillon  .le  lignite  provenant  d'une  "'"che  de  quaUe 
nieds  gisant  à  cet  endn.il,  m'a  été  remis  par  M.  O-M.  Daxvson 
po  r  Se  examiné.  11  .-^t  noir  et  en  majeure  partie  d'une  strttc^ 
C-  nctten.ent  ligneuse  bien  .,.ie  certaines  parties  aient  peru 
toute  trace  ,1e  structure  et  soic.nt  deventies  très  lustrées  et  cra 
n  lées  ...  un  grand  nombre  .le  fente,  réticulées,  précisément 
comme  ce  que  l'on  trouve  .lans  certains  lignites  tertiaires  a 
l'est  des  Montagnes  Rocheuses. 

M<ari>"rt  lies  op.Tatinns,  1876-77,  Corn.  rl-oI.,  Can. 
«  Rapport  des  opérations,  1S76-77,  Corn,  gcol.,  Can. 
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Il  ronfcrme  («aie  nent  dt's  paillettes  de  résine  minérale. 
Ias  analyses  en   carbdnisation   tantôt   rapide   tantôt   lente  ont 

donné: 

Carbonisiition 

rapide  lente 

Kau  hygroscopique 10-46  10-46 

Matières    volatiles  combustibles 41-44  ,?501 

tarbonefixe ■»,?-21  4'). 64 

Cendres -IS^  ->■«" 

100(X)  10000 

Proportion  du  combustible  volatile  au  carbone 

fixe i       1"^     1^         1-" 

Kn  chauffant  rapidement  une  partie  du  poussier  s'est  fondue 
fil  un  coke  friable  gris  d'argent.  La  cendre  en  était  rouge 
liri(iue. 

TERRAIN  ITOUILLER  DE  KOHASGANKO' 


(Extrait  d'un  rapport  de  ("..  M.  Dawson) 

Sur  la  rivière  Kohasganko,  affluent  de  la  ri\ière  Dean,  au 
~ik1  du  lac  Tan>abunkut  les  art,nles  ordinaires  et  les  argiles 
arénacées  du  tertiaire  apparaissent  à  partir  de  la  base  des  ma- 
tières éruptives.  La  ligne  de  jonction  est  caractérisée  par  une 
M-rie  de  roches  singulières  protluites  évidemment  par  l'épanche- 
r.ient  de  matière  fondue  sur  des  argiles  molles  et  humides,  et 
peut-être  sous  l'eau.  Les  basaltes  et  dolérites  qui,  au  sommet 
(le  la  coupe,  sont  de  couleur  noirâtre  ou  grisâtre  et  de  texture 
compacte,  deviennent  ternes,  blanchâtres,  opaques  ou  tuffeux, 
montrant  quelquefois  des  vésicules  comme  celles  des  couches 
su>jacentes,  mais  souvent  obscures  et  sans  texture.  Dans  les 
cnuches  supériet  .es  compactes,  certaines  zones  sont  caractérisées 
par  de  nombreu\  fragments  durcis  et  quelquefois  presque  émaillés 
des  argiles  schisteuses  sousjaccntes.  Quelques-unes  des  vési- 
cules, tant  dans  les  roches  basaltiques  compactes  que  dans  les 
terreuses    renferment   des    minéraux    zéolitiques    finement   cris- 

'  Rapport  des  opérations,  1876-77,  Com.  géol.,  Can. 
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tallisés      A    trente    ou    ciuarante    pieds    aii-<Iessous   du    l)asalte 
le  plus  inférieur,  se  trouve  une  couche  de  lignite  .[ut  parait  .tre 
(le  trè-  bonne  qualité      On  pouvait  en  voir  une  épaisseur  d  en- 
viron  quatre   pie<ls   au   moment  de   notre   visite,   la   ha^e   etanl 
recouverte  |)ar  les  haute,  eaux,  ces  <,uatre  pie.ls  comprenaient 
cependant  quelque,  «lois,,,..  >chi.teuse.,      lin  un  certain  en.lnut, 
on  remar<|ue  une  >in.uuliére  argile  brune  pre^iu.-  ^ras.e  <|iu  s..n.b  e 
rcpré-enler    une    matière    tourbeuse   durcie,      l.e.   couches   sedi- 
mentaire.   cont.'nant    le   lignite   rep.sent    sur   la   M.rface   de   la 
nvi-e  intruMNc  décrite  précédemment   (i)aue  69)  qui,  la  ou  elles 
ont  été   récemment   enkvée>  par  dénudation  e^t   pourrie  et  <1.- 
compo.ée  jusqu'à   une  profondeur  considérable.^    '-'/:;"','": '^^ 
lilinite  et  les  ba.altes  susiacents  plon^;ent  ^.  .U     l-..  a  -..   1^     i- 
sou.  de.,  angles  variant   de,,uis   1^  .1    1H^      Leur  direction  e.t 
vers  la  ré^iion  centrale  des  collines  T.itsutl,  et  décèle  un  peu  de 
plissement   survenu   après   la   tin   de   la   période   volcanique   ter- 
tiaire, ou  d'affaissement  xcr.  le  centre  de  l'émission  volcanuiue. 
les    affleurements    des    couches    li^;nitifères    sont     ici    très 
médiocres    et    n'appar.iissent    (,ue    sur    les    bers;es    <lu    ruisseau. 
D'aprè.  1,1  nature  tendre  et  fragile  de  ces  couches,  et  la  tendance 
des  ba-altes.  l..rs<iu'ils  sont  exposés  dans  des  falaises  ou  escarpe- 
ments   à  se  détacher  par  colonnes  ou  frai;ments  anguleux  tor- 
mant  Lu  bas  un  talus  c,ui  mas<,ue  la  base,  la  véritable  apparence 
de  la  partie  lipiitifère  de  la  formation  est  très  difl^ci  e  a  cons- 
taler  bien  .lu'elle  ..  .nble  former  le  sous-sol  d'une  grande  étendue 
de  terrain.     La  couche  de  lignite  dans  la  Kohasganko  pourrait 
être   facilement   mise  à  décuvert  avec   un   peu  de  travail  aux 
basses  eaux,  pendant  le  mois  d'août  et  l'on  déterminerait  1  épais- 
seur et  l'étendue  du  bassin  en  sondant  à  travers  le  recouvre- 
ment de  basalte  du  côté  sud.     Il  ne  semble  pas  intervenir  de 
couches  entre  les  basaltes  tertiaires  et  les  porphyntes  discor- 
dantes sousjacentes  sur  le  côté  sud  des  collines. 

Analyse  de  charbon  de  la  Kohasmnko  en  Colombie  britanmque, 
par  B  -J  ' Harrin^on}  Ce  spécimen  fut  apporté  par  le  docteur 
r.  M  Dawson  qui  l'a  prélevé  sur  une  couche  de  lignite  située 
.ur  Ui   rivière  précitée.     11  varie  du   brun   sombre  au   noir  et. 


'  Rapport  des  opération,  1877-73,  Corn,  gtol.,  Can. 
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Mlle  lois  sec.  Iciinhi'  cil  petite  fraRmiiits  ;\  surfacts  Muivcut  très 
liii-,inti'>.  Il  f^t  nfttt'iiifiit  lamelle  et  dt  ((li'  une  lionne  (|iiantité 
,lf  eharhon  minéral  entre  les  lamelles.  La  poudre  est  brun 
noirâtre  et  colore  très  fortement  la  solution  de  potasse  On 
.Jitienl  le>  résultats  suivants  par  c.irbonisation  lente  et  carboni- 

-,ilion  r.ipide: — 

Carlionisation 

rapide  lente 

K.ui  (i  lOO^-llSM-) •)  90  9-90 

C'(inilnistilil<:  vulatilc .?7-71  42-61 

CarlKm.- t^xL- .W  S?  33<)5 

Cendres  (Kfis  pâle) 13-54  13-54 


KM)  00 


KK)  00 


PARSMP  RIVER' 


(Extrait  d'un  rapport  de  A.-R.-C.  SeKvyn) 

Sauf  dans  un  petit  affleurement  sur  la  ri\f  gauche  de  la 
l'ar.-nip.  tout  près  de  l'embouchure  de  la  Pack,  nous  n'avons  pas 
\u  d'autres  lits  de  lignite  après  avoir  quitté  Que>nel;  mais 
(Luis  la  vallée  de  la  Blackwater,  comme  le  mentionne  M.  Dawson, 
et  comme  je  l'ai  moi-mêaie  observé,  ainsi  (lu'à  partir  du  point  le 
plus  élevé  autiuel  nous  nous  sommes  rendus,  en  remontant  la 
ii\ière  Parsnip,  justiu'à  l'embouchure  de  la  rivière  de  la  Nation 
i-ii  descendant,  l'on  trouve  de  nombreuses  preuves,  par  la  pré- 
sence fréquente  de  gros  blocs  détachés,  qu'une  formation  de 
lii;nite,  semblable  à  celle  que  l'on  voit  sur  la  rivière  P'raser  à 
(jiRsnel,  occupe  une  très  grande  étendue  de  terrain,  dans  le 
v(jisinage  de  la  Blackwater,  et  aussi,  probablement,  par  inter- 
\  ,dks  entre  le  portage  Ciiscomc  et  la  vallée  de  la  Nation. 

Quelques-uns  de  ces  blocs  trouvés  le  long  des  grèves  de  la 
rivière  Parsnip  étaient  très  gros  et  suffisamment  purs  et  com- 
pactes pour  être  utilisés  comme  combustible,  si  on  le  trouvait 
I  M  veines  épaisses.  A  environ  trois  milles  en  aval  de  la  Nation, 
une  falaise  escarpée  s'élève  à  partir  du  bord  de  l'eau,  sur  la  rive 

'  Rapport  des  opérations,  Com.  gé  il.,  Can.,  1875-76,  p.  80. 
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.In.ilf,  ]n-i\n^  uni-  hauteur  de  M.ixante-.iix  A  <iu.ilr.-,  uiRt-,  pu-.!-. 
•\  1,1  l.a-c,  (in  v.,it  <1(-  ar<il.>  liloues  <lures,  .t  .,Hr-c.  M,nt  n- 
ounrrte.  par  -les  coll.  lu-  .1.-  '■aMe  et  (le  Viravier  lin.  -e  rlian^eanl 
.ur  U-  laite  en  ^u,~  v;ravi.  r  nuile.  ('.M  pn,bal.l.-me,it  prè.  .le 
la  limite  n..r.l  .lu  ha-iu  «le  li-nil.-  t.rliair.'  .l.'  la  nM.r.'  i'ar~rnp. 
car  à  une  l.H;^re  di-taïue  i.lu>  l.iiii,  une  crcte  r.icluUM  traver-.- 
la  rivi.r.-  et  altleure  .lan.  U-  «leux  rive>,  apn->  <|U...  le  terrain 
-,Vle%,-  rapi.lein.iil,  .l'un  .ôté  jUMiu'aux  M..ntmn.^  K,.,  lieuses 
et  (le  l'autre  jUM|u'au  plal.au  .rrpaiulienuut  entn-  I.  -  rivières 
Ominéca  cl  Par^nip. 


TERRA  IXS  IIOl  ll.l-r.RS  /'/■:  I.IARP  RIVI-R 

I.  Voir  dui'.'jannnc  .VA  ///> 

\„lre  .■..niiai^>an.-.'  <le~  i).r-i'..  tiv.-  li..uill.''re.  .laiw  l.> 
n,clu-^  .U'  ..tU'  ivui'-n  m^  l.nrn.-  à  .le  liv~  hâtive.  expl..rati<ms 
de  o.  c.,ur>  d'.MU.  M-  !<-<  ■•  M.C'mn.'ll  a  r.'.nar.iu.-  .Uux  ha- 
sins  du  tertiair,-  Mir  la  l.ianl  pr.'-  .le  reinlK.u.-hur.'  .1.-  la  nvi.re 
I),'a~c  et  <Ui  liunii.'  .rrati.iue  Mir  un  tribuMire  .lu  .  .'.u'  .mot  des 
M.mtaKUo  K.uheu.o.  l.'..n  trouve  .!.■>  terrain^  crétac.-s, 
p„>^il.l..ni.MU  h.uiiller-  à  l'e.t  .1.-  in.nua^.u-  tant  .lan^  la  n  :;>..n 
boule%.i-re  .1. -^  c..iuret..rt-  au  milieu  des  .liver-.-  t-^r^.-  (lue 
dan.  le.  ..ui.lu-  n.Mi  l...':levers.-e.  .lu  c.'t.'  e~t.  l.'.-xtrait  .in- 
vanl  .lu  rapport  .le  M.  .IcC.mnell  .e  rapp..rtc  à  la  iv',;ion  .'U 
aval  .1.'  l'enibouchur.-  de  la  ri\i.'Te  Dce-e:' 

■i  c.  roche,  atth-urent  rarement  .lan.  la  vall.'.'  <1.'  la  rivi.re 
1  iar.l.  .leiMii.  l'embouchur,  <!.•  la  1  )ea.e  jUM|u'au  l.ittle  Cany.m; 
nou.  all.m.  .l.'rrin'  .u.cc.mn  .nient  celles  .,ue  nous  av.'Us  <ib- 
serv.V..  Trois  mille  en  a^al  -lu  c.nlluent,  apparai..ent,  dans 
une  surface  de  peu  d'éten.lue,  des  schistes  noirs  assc^z  tendres 
associés  à  des  Rrès  ou  à  des  cm^lonn-tals.  Les  mêmes  c.u- 
ches  .e  prcsen.eut  encre  un  mille  plus  ba.;  ici  elles  plongent 
N  00°  C).  <  20=  et  disparaissent.  Ces  roqhes  ne  rentermeiil 
pas  .le  f.issiles,  mais,  en  raison  de  leur  caractères  litholo^iques  et, 
atten.lu    .lu'elles    rep.isent    en    discor.lance    sur    les    .luart/ites, 

Tuappon  ..nnuel.  Cor,,.  gOol.,  Can.,  vol.  IV.  1888.89,  p.  40  D. 
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les  schistes  l't  Ic-^  cilc.iiris  du  Nui-ini^c,  iinii~  It-^  a\niis  .itlri- 
Ii.k'cs  aux  terrains  tirtiaircs.  A  l'i  iiihcnn  liiirc  de  la  rivière 
I  li-;!ilaii(l,  j'ai  ()l)-er\r  ■^iir  un  ilôt,  tin  yrt'-^  >hir  lilan(  lialrr  |M~>aiit 
la  (|nart/ilr.  Celle  rorlie  ()renil  une  ciiuleiir  iaune  à  l'air  l't 
Ii|on:;e  N.  50"  !■'..  <  50^.  Six  tiiilU>  plus  liar-,  (l.iii-- lin  déioiir  (lue 
tait  la  ri\iùrc  du  (ûté  nord,  on  .i|)er(,oit  dans  un  talus  des  -.ihles, 
des  .irj;iles  saMeUse^  et  des  ^T'iviiTs  sans  cohé-ion  renlermant 
«lud'iues  lits  minci'^  de  lignite  impur,  l'.n  av. il  de  ee  point, 
à  l'cxeeption  de  ^ra\  iers  roulé-^,  on  ne  \'oit  plus  de  roches  avant 
d'irriwr  aux  environs  de  l.ittle  C'an\dii,  où  des  selii-ie^  noirs 
ipparai-sent  en  une  couple  d'endroits." 

i)epuis  I.iltli-  C",iii>-on  ji:--qii'au  cun'ui  Whirlpool,  les 
rorh.es  sont  ])rinei|)ak'nient  di's  grès,  mais  l'on  a[)tr(,  ^it  é:<.ile- 
nieiit  (ks  schistes  et  des  conL;loniér;its. 

"Depuis  le  canyon  Whirlpool,  l,i  rivière  glisse  rapidement 
dans  une  rniirho  de  peu  de  longueur  à  l'extrémité  de  l,i(|iielle 
ille  ret.oit  la  rivièri'  .lu  Cha.'bon  (Coal  River),  et,  après  un  par- 
cours non  interrompu  de  rjuatre  milles,  s'élance  dans  le  rapide 
du  l'ortane-Hrulé. 

La  rivière  au  Charbon  est  un  petit  cours  d'eau  aux  eaux 
lim[)ides,  large  d'une  centaine  de  pieds  et  intéressant  en  rai-oi> 
lie  la  grande  (luantilé  de  lignite  f|u'il  charrie.  Au  moment  où 
nous  y  passions,  un  banc  de  sable  qui  se  trouve  ;\  son  embou- 
chure était  littéralement  couvert  de  gros  blocs  de  ce  combustible, 
dont  les  arêtes,  encore  vives,  témoignaient  qu'ils  n'a\-aient  pas 
été  trans|iortés  à  de  grandes  distances.  Cette  circonstance 
m'engagea  :\  m'arrêter  ici  durant  un  jour,  et,  pendant  riue  mes 
I  'Himes  transportaient  notre  équipement  par  le  Portage-Hrulé, 
à  tenter  de  découvrir  le  dépôt  d'où  jjrovient  ce  lignite;  mais  c'est 
en  v.iin  f]ue  je  remontai  le  cours  rl'eau  pendant  plusieurs  milles, 
]i-  ne  pus  trouver  aucune  trace  des  couches  en  question,  qiioi- 
([ue  les  rivi's  fussent  partout  jonchées  de  fragments  de  lignite 
al)andonr,és  par  les  eaux.  Ce  combustible  est  de  finalité  infé- 
rieure; il  est  friable  et  l'on  y  voit  encore  très  bien  la  structure 
1  iireusc  du  bois.  Jusfiu'au  point  où  je  les  ai  explorées,  les  berges 
lie  la  rivière  au  Charbon  sont  basses  et  formées  de  sables,  d'ar- 
giles et  de  graviers  sans  consistance  et  semblables  ;\  ceux  dans 
lesquels  nous  avions  aperçu  du  lignite  en  amont  du  Liltle  Canyon. 
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je  ks  ai  observes  dans  les  d^-pressions  des  ^ouche^  ..;«.  1.     ""K 
1  p.muurs  .l.,,uis  r..,nl,.m.Iu>,e  ,!.  la  D.-e  jum.u  ,.ux   Mon- 

1  ,.  ..,„r^  s,.,K-rieur  -Ir  la  I  i.rd  a  aé  explore  par  le  doc.uir 
(;.   M.   DauM.n  .,ui  .i^nale  d..  roches  ter.ia.r.^  sur  la     u  .ère 
Dcase  de  nun.e  ..ue  sur  les  rivières  Uani  .  -    1  .-...■-,   e.^su 
sa  carte,  il  les  rasscml.le  tout.>  .  .i  un  n.e.ue  n  a>ie  u  .r  un.     Nous 
donnons  ci-après  sa  description  des  n.cl.es  >..r  la  laar.    - 

•■A  six  mille,  de  U  tète  de  la  gorge,  on  r..u.,n,„-  p„..r  la 
première  fois  des  argiles  de  IVpoque  tertiaire;    1;:''^.;;;;'  ^^J^^ 
«risc  ou  hlanclultre  et  elles  sont  a.socues  à  des  >•«"'-""?;• 
Cc-8  ar^iiles  apparaissent  à  divers  endro.ls  ju.c,u  a  la  I  rancc^ 
,  ,  plu,  i,np..r.anle  couche  de  lignite  que  non-  ayons  ol..  r  .e 
,,„;,   .,„,,!,n    trois   pieds  dVpai,.eur  et  se   î'-^'^  ■'   '    j 
„„„...„  asal.l-  la  Fr.m,,.     (  V  M.U.  e^t  .eneraUn.  u.  n 
„.n.vuu„v.-u.„.nu.n.  Uu.lU......      1''- .....enu-nt  .1  n-s-c 

^US  li...i..-K'  lV!-.,.,r  U,i...r,-  .,n'..U   ..nu^r  ,lan.  la  t  ulnmlMC 

bïua  mi.,...  ,  -l^'  .H-.-  <.-  le>  ar,ik.  et  lc>  .h.s.c.  .eu.  re,  ,u. 
?^l,pa.n..ut  „^..n,l.U..t  aux  ar.iles  et  aux  sclustes  de  ceU. 
(ormaù.m.  1  .a,.  .  .-..e  pa,  .;■•  .1-  la  .-i^  kt...  .a>  f.uve  .le  .- 
h,..ux  caill.u,x  l,a.alu.,..e>,  .-.,  uM,n.M,a..-....t  --  av..  -k  .,- 
,,„.,,,,„r.  ,U.  la  Rancberia.  ...  a,,  r.,.U  un..  ta!au-e  *  ^''.  '^^ 
.•.,,v>..  .1..  .MH.  pi..U  au-.l..~M,.  .!.■  !..  .  is  iCre  et  .,n.  r-.-.-UN  re  es  .  km- 
,„,n.'<l..s  .-ouclu.  .!.■  r,.."..'-  1>-  •••■^-'^■^  Ml..>t.u.e.  et  a;. 
::,   U    parai»ent    av.ir    C.r   ni.    ,„.ul..v..r^^s    et   ...nt    parf.n, 

r,,..  at.nhu.-.-  à  <r,.nci..n-  .M.uulon.ent,,  nuus  .Ik  e^t  ^P  "'';' 
trop  ...„~t,uue  p.u.r  .VNpll.in.r  ain-i  .l'une  m,..nure  tont-a-l.ut 

sati^f.iisunte."  ,       ...       n, ..,..„ 

(-es  roche,  furent  ap.nn.es  en  traversant  la  ";-- ^';^^; 
et   n.n.  ci,-.,,  .le  nonv.au   le,  comun-ntau-es  du    Dr     .a.^on. 
■•Au-.les,u,  .1..  c,  ro.h..s  a.u.ennes  on  rencontre  en  .hven,    .  - 
dnats,   .\   envin.n    huit    nulle,   de    Ik^nbouchure   de    la    Dca,  . 
,  a  .lies  ,chUeu-es  et   .1..  ,rès  grossiers  et   teu.lres.   rcnfer- 


1  Ibkl,  p.  4.Î  I). 

«  R.ip.  ann.,  Co,n.  «éol.,  vol.  III,  1SS/-S8. 

r  -If-,,     h,,l    in    l«8/-S,^   p.  106  B. 

•  Kap,  ann.,  Coni.  seol.,  c.in.,  bul.  lu,  i-^'       .  i 
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iii.iiit  un  niinri'  lit  dr  lignite.  (  ,-,  rix  ho  sumI  ('n  idrinniii!!  !e 
r»pr,<|iii'  i.rii.iiir,  ft  app.irtk'iiiicnt  A  la  form.iiii.n  i|iic  nous 
ivcitis  jilii^   i.ikI  .i|iM'r\i'c  --tir  la  ri\-i("rc  .mx   l.ianls,  in  .iiiiuiil 

'     l'cnilMiUc  llllrc.li-  1,1  I  ).  ,i-.r...u  ,11,-  1-1  1m  .111,  .il||)  |>llNtl''ALlu[)|H'c. 

\.iis  y  .i\(iiis  tp>u\t-  <|tuli|uis  (Iciiris  iK'  fiuilifs  fosMies,  dunt 
i:  lis  n'a  .uns  pas  rtruiilli  <l'iiliantillon>.  I.i's  lits  sont  inclinés 
I  ihs  angles  divers,  qutiquf/ois  jusqu'à  15°,  et-  cjui  (H)rit'  à 
iroirc  qu'ils  ont  l'ii'  iI.'ranKés  dans  une  certaine-  nii--iin'  après 
Irur  formation.  Il  ( -t  ns.M'z  probable  (|ii'un"  puriion  totisi- 
il''ral)le  du  plate. ui  <|ni  li.nle  i,  j  U-,  diiix  i.'.hV,  de  1.1  ti\-ière 
I  t  tonnée  de  ees  roeiie^  plus  réeenies  reposant  -^iir  la  ■  mik  lie 
dr>  cuiiclu's  schisU'Uses  redressées."' 

On  sii^'nale  an^i  du  limiilc  ^nr  un  .inlnent  de  l.i  I  »iM~e,  la 
rivière  Rapide,  dnnt  le  ri.iiiliimi  ,  t  en  a\,il  de  ^lylve^ters' 
L-iiiding,  niai^  inui.-.  ii'.i\'.n>  aui  i:iie  inlurniatioii  précise. 


TERRAI  V  IKU-lI.LI-R  l)r  riJ.TA  ph  /..i  y.-A'.I.SV  A' 

lel  (|Ue  di'rrit  p.ir  M.  (  .ini-ell-  (\iu^  K-  li\ret-j;uide  pour 
l'excursion  ('  1  du  X I  h  CoïKirè-^  !.;é(ili].;i(iiie  inleriiaiioii.il,  le 
(iilta  est  d'une  >lrurlure  {-oinposée  et  .^.i  foriiuilion  ilate  de 
|)liisietirs  épociuc^  in  rumuKiu,.int  p.ir  réu<ène. 

"Tout  ce  Icrrilnire  est  en  ^riiéral  li.is  et  as'-e/  [)lal  et  se 
maintient  à  ile^  .iltiludes  de  400  (lied^  (120  m.)  ail-de>>iis  du 
niveau  de  la  nur.  De  teinp-  en  leir.p-  cependant,  dans  la  partie 
h.mte  du  delta,  de-  colline^  1-olées  >c  dre~Mnt  au-di'^>us  du 
niveau  v;v"éral  et  atleiunent  luie  .iltilude  d'envinni  1.000  pieds 
(^00  ni.)  au-de--us  de  la  mer.  Les  mont-  Sumas  et  C'hilliwack 
iii  sont  des  exemples  t\pi(iues 

Les  plus  vieilles  roct'.es  (pie  l'on  coimaissc  sont  des  j^ranites 
(lu  hathnlitln  de  l.i  diaîne  côtière  (pii  forme  au  nord  la  bordure 
'  :   ]■■  --oub,ls^ement  du  delta. 

Quelrpies  collines  de  la  partie  sup('rieure  du  delta  sont 
(ks   témoins   d'un    ancien    manteau    de    terrains   du    crétacé   in- 

'  Xir  Congres  international,  Livret-guide  n"  8,  pp.  289-290. 
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fériour;  c'est  autour  de  res  collini^  (]iic  he  ili'[)(jM'-r(nt  les  s6(ll- 
meiits  plus  réceiit~. 

riMticiuenient  tout  le  delta,  ^allf  les  collines  témoins  du 
crétacé,  est  i)rotial)lcment  constitué  de  roche~  stralifiées  éocènes 
désignées  dans  les  ouvrages  géologiqui--  sous  le  iinin  de  troupe 
de  Puget.  Ce  sont  des  couches  peu  di-  lo(|uées  de  conglomérats, 
grès  et  schistes  <iui  furent  apportés  par  l'ancienne  ri\iére  Fraser 
et  (lép^^é■-  daii'^  un  estuaire  de  la  mer.  Leur  épais-eur  au  Ca- 
nada est  d'tiuiron  ,>,OnO  pieds  (000  m.)  mais  elles  sont  beaucoup 
I)lus  puis^ante^  dan-  l'Klat  de  W'a-hington.  Files  contiennent 
di\i'rs  rist'>  de  plantes  et   plusieurs  petites  couches  de  lienite. 

("e-  sédiment-  é, .(ùies  furent  soumis  à  l'érosion  pendant 
tout  le  re-ie  de-  tenip-  tertiaires,  mais  la  fin  de  la  période  gla- 
ciaire les  recouNrit  l'iitiCrenieiit  de  p,d)les,  graviers  et  limons. 
Ces  rlerniers  dépôts  se  retrou\-ent  actuellement  sous  forme  de 
larges  plati'aux  hori/oniaux  d'eti\iron  401)  pieds  (120  m.)  de 
haut  qui  app.irtenaient  tiutrefois  à  un  m.inteau  continu,  mais 
qui  maintenant  sont  i.^olés  lt>s  uns  des  autres,  à  la  suite  des 
travaux  de  creusement  qu'a  elïecttié  'a  rivière  actuelle  à  la  suite 
de  soulèvements  postglaciaires.  Ce  découpage  du  manteau 
glaciaire  s'est  f  dt  "'  li  mêiiie  époque  itie  le  creusement  des 
terrasses  dans  les  (Kii.',ts  glaciaires  de  la  partie  supérieure  du 
cours  de  la  ri\ière  Fraser." 

L'importanc^■  imlustrielle  de  ces  couches  éocènes  réside 
non  seulement  d.uts  les  précieuse-  coachcs  d'argile  réfractairc 
qu'on  y  a  découxcrtes,  mais  aussi  dans  les  couches  de  charbon 
qui  i>eii\int  trè-  bien  y  être  renfermées  jusqu'à  présent  les 
traxMiix  d''  xploration  n'ont  pas  encc.irc  dt^nné  de  ré.;ultat  bien 
précis,  mais  tout  porte  à  croire  qu'il  y  a  ici  en  perspective  une 
bonne  ré>^erve  de  combustible  pouvant  alimenter  plu.-ieurj 
régions.  La  continmté  des  couches  est  incertaine  et  il  est  pos- 
sible que  les  dépôts  se  présentent  sous  forme  de  lentilles.  Les 
renseignements  recueillies  par  le  personnel  de  la  Commission 
géologi(]ue  qui,  en  grande  partii-,  ni'  sont  pas  à  la  portée  de  tous 
les  lecteurs,  sont  donnés  ci-aprè'^. 

"M.es  assises  houillères  tertiaires  de  Puget  Sound  et  Rel- 
lingham  Bav  sont  continuera  au  nord  du  49e  parallèle  et  siip- 


'G.-M.  Dawson,  Cum.  géol.,  Can.,  Rap.  des  opérations,  1876-77. 
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porfcnt  prohahlcmont  pr^s  de  1,000  milles  carrés  .le  ,errai„  bas 

\  ,lVe      On   -,     r  V  •^•"''  '•'  I"^"^'  "il-Tieure  de  sa 

H.t      On  a  trnuNv  ch.  h.nue  en  compagnie  ,1e  ces  r„ehes  à 

Hnrrani  Inlet  et  autre,  endroits,  et  Ion  a  obtenu  de.  échan  iPons 
H"  o.mbust.ble  re.sen>l.lant  au  véritable  charbon  bit        ZJ 

-...lut.nant  a    a  chaleur)  près  de  la  Frayer  en  amont  de" 

UeMmms.er.     I   échantillon  de  charbon  très  remarnuable  p  o 

fMr  le  D    Harnn,ton  a  la  pa,.e  99  du  rapport  de  la  Commiss  on 

..oloK,c,ue   pour    1.7:,.74   relève   probablement   de   cetaîle 

■•>    ouclK.,  autant  qu'on  les  connaît,  sont  très  minces,  ma"  b 

rl.nne  „u,  surmonte  cette  formation  est  recouverte  d'  n.  ép.  is 

-^-  ;  e  la  région  n'a  pas  été  examiné  prospecté.       i   S  Jiï 
doublement    fa.re    une    exploration    géologique    de    to 
"jurements  connus  accompagnée  de  sondages  dans  des  c.ndJi 
-'  clKHs-s.  av-ant  de  pouvoir  vérifier  la  valeur  des  charbonTe 
àr.  liL,aiites  renfermés  dans  ces  roches." 

'■'-M.  John  Jessop,  surintendant  des  écoles  ,h^  l-,  r„!      u- 
ntannicue,  a  envoyé  un  échantillon  de  charbon  d     co,  le  ^ 
a.compagné  d'une  notice  à  Felïet  <,ue  celui-ci  provenaT    d  un" 
couche  récemment  découverte  dans  le  district  de  ChilH  va  k  à 
-n-.ron  un  m.lle  de  la  rivière  Chillivvack  et  à  moins  de  ci^miLt 
'!-•  a  Iraser;  ma,s  que  cette  couche  n'avait  pas  été  suffisa  nn  en 
-Poree  pour  en  connaître  l'épaisseur  ou  fétendue      I  '"h  ^ 
;.1U.  exammé  par  le  D^  Harringtot.  a  donné  les  résultats  sui- 

"Un  échantillon   bitumineux  propre  et  luisant.     Par  car- 
oonisation  rapide,  on  obtient. 

Matitre  volatile 

Carbone  fixe 35-73 

Cendres 63-86 

Il  cokéifie    mais  donne  un  coke  sans 'cohésion' et  "fragile 

ont     •:  r     T   ''   ''■°''°''''°"   "^   remarquablement  Se 
sont  d  une  couleur  rouge  sombre. 

'  Jas.  Richardson.  Com.  géol..  Can..  Rap,  des  opérations,  1873-74. 


"'Dis  roilu'.--  nssrnil liant  (luclinic  peu  à  elles  «if  la  série 
hdi'.ilère  en  leée  (jiit  élé  aussi  reniarciuées  siir  la  ri\e  sud  de 
l'entrée  du  Burrard  Inlel,  où  elles  ccmslituent  des  falaises  de  70 
à  80  pieds  de  hauteur,  lllles  se  c()ni[)()sent  de  près  gris  et  de 
schistes  arénacés  se  décomposant  iinniédiatcnient  sou:  l'in- 
fluence de-  agents  atmosphéri(iues.  Dans  certains  lits,  on  a 
rencontré  des  fragments  et  des  couches  lenticuLiires  de  lignite, 
mais  aucun  t'o-sile  n'a  été  aperçi!.  de  sorte  qu'il  est  difficile  d'en 
déterminer  l'.'iee.  Si  l'on  en  juge  cependant  d'après  l'attitude 
presque  hori/untale  des  strates  et  d'après  leur  ressemblance  à 
celles  de  Sooke  (page  199)  dans  lesquelles  on  a  trouvé  des 
fossiles  tertiaires,  il  est  possible  qu'elles  soient  également  du 
tertiaire  et  f|u'elles  se  répandent  sur  une  grande  partie  des 
platières  à  l'eniljouchure  de  la  ri\  ière  Fraser,  et  sur  une  ving- 
taine de  milles  en  remontant  la  \allée,  fie  même  que  vers  le  sud 
dans   le   territoire  de  Washington. 

"Les  détails  donnés  dans  la  coupe  suivante  proviennent 
d'un  trou  de  sonde  [iratiqué  par  M.  John  Dick  tjui  a  bien  voulu 
me  les  conmuiniquer.  ("e  sondage  a  été  fait  sur  la  plage  ma- 
rine, en\iron  trois  fjuarts  de  mille  à  l'ouest  des  scieries  de  la 
Compagnie. 

"Journal  du  trou  de  sonde  n"  t  -iir  la  propriété  de  la  British 
Columliia  (  "oal  Mining  ConipanN'  ;\  Burrard  Inlet.  Les  couches 
traversées  sont  comme  suit  de  haut  en  bas: 

Pieds  Pouces 

Argile  de  surf.ice 8  10 

Grès  ut  schistu  «ris  [ûlf 9  H 

Cloison 0  6 

Grùs  gris  pale 27  7 

"       8  6 

"        6  2 

Schiste  gris  foncé,  avec  liis  minces  de  charbon 0  5 

Schiste  gris  pâle,  avec  lits  minces  de  grès 7  8 

Grès  gris  pâle 7  2 

plus  dur 3  0 

Cloison  renfermant  des  galets 0  7 

Grès  gris  dur 0  11 

Grès  gris  pâle  tendre 12  3 

'Jas.  Richardson,  Com.  gèol.,  C^n.,  Rap.  des  opérations,  1876-77. 
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■rts  gris  très  dur, 
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"'Lis  \illts  (lu  Xiw  \V(>iiiiiii>t(_r  et  de  Wmcouvor  sont 
situccs  dans  ci-tlo  RKion,  (|ui  comprend  le  delta  de  la  l'raser  ainsi 
que  le  delta  quaternaire  heauccnip  plus  grand  du  i.u'nie  cours 
d'eau.  On  y  rencontre  des  dépôts  assez  étendus  de  terrains 
tertiaires  portant  des  lignites,  et  des  roches  crétacées  renfer- 
mant des  houilles  bitumineuses,  les  deux  formations  présentant 
une  série  de  collines  détachées  et  de  chaînes  de  hauteurs  qui 
longent  les  chaînes  graniti(|ues  plun  élevées  de  la  côte. 

On  croit  (|u'il  e.\iste  des  dépôts  exploitai )les  de  lignite  et 
de  houille  dans  lis  formations  les  plu.s  anciennes,  aussi  bien  (|ue 
dans  les  plus  récentes  de  ces  *err:iiis.  Ces  gisements  finiront 
par  être  exploités  quand  on  en  aura  reconnu  l'importance  au 
mo>en  de  sondages  (ai  de  ga'crics  creusées  à  des  profondeurs 
où  l'intluence  des  agents  atmosphériques  ne  se  fait  pas  sentir. 
Dans  Ks  parties  avoisinantes  des  Ktats-Unis,  les  mêmes  roches 
ont  été  explorées  sur  une  grande  échelle  et  dans  divers  endroits 
où  on  les  a  exploitées,  on  a  pu  constater  qu'elles  présentent  des 
conditions  très  favorables  à  la  formation  des  dépôts  houillers, 
le  long  de  la  côte  orientale  de  Puget  Sound  et  du  détroit  de 
Fuca,  depuis  l'extrémité  méridionale  du  premier  jusqu'à  la 
vallée  de  la  Fraser  au  nord,  en  d'autres  termes,  sur  le  versant 
du  bassin  sur  lequel  se  trouve  Westminster  aussi  bien  que  sur 
le  versant  opposé  où  gît  l'île  de  Vancouver.  Les  roches  les 
plus  anciennes  ou  crétacées  sont  très  répandues,  sur  le  territoire 
canadien,  dans  la  région  du  lac  Harri.son  et  dans  la  partie  mé- 
ridionale de  la  région  relevée  par  M.  Bowman. 

On  peut  se  faire  quekiue  idée  de  la  quantité  de  houille  ou  de 
lignite  que  des  sondages  judicieusement  conduits,  pourraient 
mettre  au  jour  dans  le  voisinage  de  Westminster  et  de  Vancouver 
par  l'expérience  acquise  à  la  baie  de  Bellingham,  où  a  été  faite 
l'une  des  premières  entreprises  minières  profitables  de  la  côte 
du  Pacifique.  Le  bassin  et  les  couches  n'y  étant  pas  interrompus, 
il  doit  en  être  de  même  des  dépôts  de  houille. 

Quoiqu'on  ait  découvert  de  la  houille  sur  un  grand  nombre 
de  points,  au  nord  de  la  frontière  internationale,  dans  le  delta 

'  A.-R.   Selwyn.     Résumé  des  travaux  de  Araos  Bowman  pour   1888, 
Com.  géol.,  Can.     Rap.  ann.,  1887-88,  p.  76  A. 
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>.  rtiairc  de  la  Fraser,   les  explorations  n'ont  6té  poussées  que 
'l.ms  deux  cas  .soIés,  aux  profondeurs  où  l'innuence  des  agents 
...n,o>pherK,ues  ne  .e  fait  plus  sentir,  et  encore  le  capital  don 
->  ,h>po.aU  eta.t-1  insuffisant.     I.a  prennùre  de  ces  tentative 
■l  .te  fa.te  a  Coal  Harlour  (Vancouver)  au  n.oyen  de  sond  ^  s  e 

■n.  re  a   la  montagne  de  Sun.as  où   l'on   a   percé   une  g^He 
,lallonKenK.„t.     Les   résultats  obtenus   sont   loin   dure  Sécou! 

I-a  qualité  de  cette  houille  tertiaire  est  quelque  peu  supé- 
ruure  à  celle  de  la  houille  de  Monte  1  )iablo  Ca Ifor.ne  q  i  a 
rendu  1;\  de  très  grands  services.  ^ 

Les  conditions  actuelles  du  pays  devraient  encourager 
1  explorafor,  de  ces  charbons  et  de  ces  lignites.  Leu  ifon 
.narche  et  la  demande  locale  qui  sest  accrue  d'une  man  "e 
-marquabe,  rendraient  leur  extraction  très  a^•antagc"se 
dans  b,en  des  cas  ces  combustibles  pourraient  faire  une  heuœuse 
concurrence  aux  houilles  expédiées  de  File  de  Vancouver 

Ln  faisant  choix  des  endroits  où  l'on  voudra  faire  des  son- 
c    ses  d  e-xplorafon  en   profondeur,   il  faudra  avant  tout  faire 
attention  de  ne  pas  s'éloigner  des  affleurements  des  félons  qu! 
sont  regardés  comme  les  plus  encourageants.     Autreme       'on 
.-urra.t  nsque  de  creuser  tout  à  fait  à  côté  du  dépôt,  et  l' e^pé" 
r.ence  pourrait  servir  seulement  à  prouver  ou  à  renverser 'une 
opm.on,  tandis  qu'en  suivant  l'indication  que  nous  donn^L     e 
>ona,e  donnera  une  idée  des  couches  aussi  bien  que  du  f^  on 
ou  d  s  hlons  en  c,uest>ons.  à  quelque  profondeur  qu'on  le  pousse 
L  épaisseur  des  couches  qu'il  est  désirable  d'explorer  réglera 
aturellement  la  profondeur  des  sondages  dans   telle  ou   tel  e 
.alite.     L  épaisseur  totale  de  la  formation  qui  affleure  dans 
!'■  voisinage  de  l'entrée  de  Burrard  est  peu  inférieure  à    fooo 
l>.«is.     Mais  toutes  les  couches,  excepté  quelques-unes  qui  ^ont 
".connues,  et  qui  appartiennent  peut-être  aux  assises  inférieures 
rnvent  à  la  surface,  les  plus  rapprochées  de  l'entrée  étar^t  à  la 
-ase,  et  les  plus  rapprochées  de  la  Fraser,  au  sommet  de    a 
•rmation.     Un    trou    de    sonde,    percé    près    de    Port-Motll 
l.sons  au  terminus  du  North  Road.  ferait  connaître  la  nature  de* 
ouches  ml^-rieures    mais  ne  dirait  rien  des  assises  super  eurs 
•lu.,  ICI,  ont  été  enlevées  par  l'érosion.     Pour  explorer  celles-c  ' 


.5.i() 


il  (.nuirait  niiicnlcr  le  l)a~>in  hniiilliT  jn-iiu'à  la  rarrivrt'  dr 
Rra\iiT  (<',ra\cl  i'iti  pr(-(|iH'  vis-à-vi>  le  bras  iionl  (k>  rcntri'L- 
ilu  Hurranl  Iiik't:  eut  tiidniit  est  aussi  connu  sous  \v  nom  de 
canipcnicnt  n  '  2  et  de  lainpinifnt  italien  sur  le  chemin  de  fer. 
On  aurait  ainsi  plus  de  facilité  à  \-  faire  \-enir  les  appareils  de 
soudaine.  Les  ni'"mes  roches  >e  rencontreraient  à  une  grande 
profondeur  au  lac  Hiirnaby,  et  probablement  à  i)lusieurs  milliers 
de  pieds  au-de-.sous  de  la  surface  à  Westminster. 

l'nc  (i.derie  inclinée,  un  puits  ou  im  tunnel  d'iuie  très  f.iible 
lonmieur  pnurr.iit  --uriire  .'i  déterminer  la  valeur  d'un  ^iti'  sur  un 
point,  tandis  (|u'ailK'urs  il  faudra  pratiquer  un  tnju  de  sonde  de 
plusieurs  centaines  de  pieds.  Le  choix  entre  l'une  ou  l'.uitre 
nii'thoiie  de\r;i  être  réL'lé  p.ir  le  prix  du  contrat.  Le  creusage 
d'un  puits  ([ui  néi-essiterait  l'emploi  d'appareils  d'épuisement, 
ne  <lcvra  être  abordé  qu'après  que  le  gîte  aura  été  exploré  et 
que  si  son  importance  justifie  ces  frais. 

Le  i)ercement  des  puits  pour  la  recherche  des  eaux  potables, 
qui  e-t  une  ([iiestion  d'intérêt  (uiblic,  devient  un  problème 
dilficile  si  l'on  a  affaire  à  des  terrains  jioreux  comme  les  dé[Xjts 
de  t;raviers  ou  les  couches  cjui  recouvrent  le^  i,'isements  houillers 
di'  Westminster.  Cour  é'ablir  un  puits  artésien  en  cet  endroit, 
il  faudrait  atteindre  iiin'  profondeur  d'un  à  deux  mille  pieds 
avant  de  pou\oir  faire  entrer  en  ligne  de  compte  les  couches  de 
houille  (lu'on  y  a  décou\ertes  jus(]u'ici,  et  à  cette  profondeur, 
même  dans  le  \-oisinage  de  la  ville,  un  tel  gisement  ne  saurait 
être  exiiloité  avec  profit. 

Les  terrains  h<iuillers  de  l'époque  crétacée  auxquels  nous 
axons  déjà  fait  allll^ion  sont  probablement  à  une  trop  grande 
profondeur,  dans  la  p.irtie  du  littoral  dont  nous  parlons,  pour 
être  atteints  par  la  sonde,  si  ce  n'est  peut-être  dans  certaines 
localités  situées  le  long  de  la  côte  sud  de  l'entrée  de  Burrard, 
où  elle  passerait  peut-être  à  travers  certains  anciens  rivages 
crétacés,  avant  de  rencontrer  les  granité  sous-jacents.  comme, 
par  exemple,  \is-;\-vis  des  vallées  du  bras  nord  et  de  la  rivière 
l'itt.  qui  représentent  deux  bras  de  la  mer  crétacée. 

On  pourrait  faire  des  sondages,  sur  n'importe  quel  point, 
entre  le  haut-fourneau  et  le  terminus  du  North  Road,  avec 
quelques  chances  de  rt-ncontrer  les  terrains  houillers  profonds 
de  l'époque  crétacée  qui  te  présentent  dans  le  \oisinage.     L'eni- 


pl.u.nifni  ,!„  vill.iKc  (k.  Mastinijs,  où  la  houille  attlcnro,  MTait 
aiisM  a\antaKCUX  (|u'aucuii  autre  et  >e  trouve  en  outre  ,|ans  le 
vrM-uiaue  (les  exploitations  houillèrcH  intéressantes  et  -uivie, 
(|Ui  ont  été  f.iites  (lan~  le>  terrains  tertiaires. 

A  la  inontaune  <le  Sunias,  ainsi  qu'à  la  nionta.^'ne  du  ruis- 
seau Warnoek-Kanaka,  la  houille  des  terrains  tertiaires  pirtnut 
où  elle  a  été  rencontrée,  se  trr,uve  à  la  partie  inférieure  de  la 
onnat.on.  t)n  pourrait  ,l„,i.ir  axe,:  asantaRc  le  ruisseau 
l'vanaka  pour  explorer  par  des  son.la^es  l'ancienne  vallée  de  1  , 
riMcre  de  Lillooet. 

Deux  groupes  de  couches  .le  houille  affleurent  de  deux  côtés 
"pposés    de    la    ^•ilIe    <!e    Wuicouver.      Les    gisements    houillers 
nccupcnt  toute  l'étendue  de  Stanley  Park  et  s'étendent  jusqu'au 
dessous  de  la  ville.     En  pratiquant  un  sondage  de  [.lu.  de  4()() 
pieds  de  [)rol(.ndcur  prés  de  l'hÔtcl  Granville,  Vancouxcr,  il  y  a 
près  de  vuigt  ans,  on  a  constaté  que  quelques-uns  <les  lit's  infé'. 
rieurs  de  la  formation,  affleurant  dans  Stanlev  l'ark,  -<,nt  Mériles 
ou  bien  qu'ils  ne  sont  pas  continus.     Mais  les  couches  f,ui  ont 
rendu    Coal    Harhour   célèbre,    ont    probablement   écha,,pé    aux 
recherches  faites  alors,  parce  que  l'endroit  choisi  p„ur  les  son- 
dages ne  présentait  selon  toute  apparence,  (pie  les  lits  recouvrant 
es    gisements    rie    charbon.      I..s     itileurements    supérieurs    de 
Orewery  C  reek  et  de  certaines  autres  localités  de  la  rive  sud  de 
lalse  (reek,  ne  s'étendent  nulle  part  au  nord  de  re  dernier  cours 
>leau.     On    les    attein.irait    avantageusement    par    un    sondage 
pratiqué  sur  le  sentier  qui  va  de  False  Creek  à  la  Frayer   et  ce 
sondage  pourrait  être  fait  en   un   point  tel  qu'il  rencon'trerait 
le  gisement  ;\  une  profondeur  donnée. 

TKRJtilX  IIOUILLER  DE  SOOKE' 


(FCxtrait  d'un  rapport  de  C.  H.  Clapp) 

I!  y  a,  le  long  du  littoral  de  l'île  de  Xancouver,  un  groupe 
de  .sédiments  marins  d'âge  tertiaire.  Ce  groupe  a  été  sub- 
'-Innse  par  Merriam'^  d'après  des  témoignages  paléontr.logiques 

ml  ppIlïsV^'  ^°"''  *''°''  ^'"-  ^-  ^^^'  "  '^'P-  '°'"'  ^°'^-  8^°'-  <^^"- 
=  J.-C.  .Merriam,  Bull.  Univ.  Cal.  Gcol.,  vol.  II,  n«  3,  pp.  lOMOS.  1,S96. 
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en  (l.iix  torni,Ui..ns,  la  ("armanali  et  la  S(,nkf,  IrM|iu'll.s  ne 
pianviU  pas  >e  miImIIvImt  d'aprrs  iK>  l('m..i;;nni;cs  lillH.lui^i.iups 
ou  structuraux;  quant  aux  fossiles  rcLucillis  [lar  l'auteur,  ils 
n'ont  pas  i  îKi.re  ('■tû  'ii'tcrminés. 

Les  sédiments  tertiaires  se  présentent  en  petits  ha-sins 
isolés  (jui  longent  la  côte  occidentale  entre  la  haie  de  l'acliena 
au  nord-oue-i  et  la  haie  Ikcher  au  sud-e^t.  Ils  irisent  sous  des 
étendues  basses  et  plates  situées  à  une  altitude  \ariant  de  150 
il  200  pieds  au-dessus  du  niveau  actuel  de  la  mer.  Les  plus  ^jrands 
hassins  s'étendent  sur  plusieurs  milles  i)arallèlement  à  la  côte 
mais  ne  s'avancent  ^uére  de  plus  d'un  mille  dans  l'intérieur. 
Outre  les  grands  bas>ins  il  y  en  a  un  certain  nombre  de  plus 
petits,  <!ont  (|uel(|ues-uns  fi(;urent  sur  la  carte,  apparaissant 
entre  des  promontoires  fermés  par  les  roches  cristallines  saus- 
jacentes. 

Les  sédiments  sont  assez  bien  exposés  le  long  du  rivage 
où  ils  forment  ordinairement  une  petite  falaise  de  100  à  150 
pieds  de  hauteur.  Les  grands  bassins  sont  partiellement  re- 
cou\erts  de  drift  stratifié  afHcurant  sur  le  rivage  en  falaises 
escarpées  sous  cavées  par  les  vagues,  excepté  là  où  elles  sont 
érodée  jusqu'au  niveau  actuel  de  la  mer  par  les  grands  cours 
d'eau;  on  trouve  dans  ces  endroits  des  plages  à  gros  galets. 
Les  sédiments,  sauf  en  un  ou  deux  cas,  n'ont  pas  été  trouvés 
dans  l'intérieur  des  terres  mais  leur  limite  du  côté  de  l'intérieur 
peut  être  assez  localisée  depuis  le  rivage  puisque  les  roches 
cristallines  sousjacentes  surmontent  en  pente  raide  les  terrains 
bas  supportés  par  les  sédiments  relativement  tendres. 

L'étage  Sooke  le  long  de  la  côte  sud-ouest  a  été  cité  comme 
susceptible  de  donner  du  charbon  et  du  pétrole  et, a  été  pros- 
pecté à  Sooke,  sur  la  Muir  et  sur  le  Kirby.  Les  seuls  v'>s. 
tiges  de  charbon  trouvés  ont  été  de  minces  veines  de  lignites 
et  de  grès  lignitiques  avec  parfois  des  lentiiies  allongées  et  des 
masses  cylindriques  de  lignite.  La  formation  Sooke  consiste 
surtout  en  débris  grossiers  déposés  rapidement  sur  une  côte 
accidentée  et  d'origine  marine.  Ces  conditions  ne  sont  pas 
favorables  à  la  formation  de  charbon.  Les  matières  charbon- 
neuses présentes  semblent  provenir  du  drift  c'est-à-dire  des 
matières  minérales  qui  se  sont  accumulées  le  long  des  côtes  de 
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r..(van  tertiaire  pendant  1.  ,lépôt  ,1e  la  formation  Sooke.  Les 
prlil,,  venus  ,le  lignite  qii',,n  reneontre  sont  très  impiiros. 
\oici  l'analyse  d'un  échantillon  provenant  île  la  v(  ine  h  ,,l,i, 
épaisse  amnue  (H  ponces  .«'épaisMur)  affleurant  snr  le  Kirl,y 
inv,  ,hi  pont-route  du  Jo.dan.  Cet  éch.nitillon  a  ^té  récolté 
lur  M.  W.-I..  r^low  el  a  écé  analysé  au  lal.oratoire  de  la  ,livi- 
siin  des  Mines. 

E^" 7.70 

Combustible  volatile ,,.  ,, 

Carbone  fi.\e t?  n 

^'''"'^''■' ••■■•■•';';■■;;;;;;!!::;;;:;:;:  3<i'H2 

10000 

Dans  la  formation  Sookc  il  n\  a  pas  d'a-sise  épai.-e,  <le 
^chi.tes  nches  en  matières  organicmes  doèi  du  pétrole  pourrait 
cire  extrait,  !„en  que  <|uel(,nes-ims  des  grès  contiennent  un 
gran.l  noinl.re  d'organismes  marins  dont  pro%-enait  sans  .loute 
la  petite  quantité  <]e  pétrole  qu'on  a  récolté  sur  des  suintement  ; 
^ans  importance.  Comme  la  roche  est  grossière  et  poreuse,  sans 
couche  imperméable,  et  non  pliée  mais  coupée  de  nombreuses 
petites  failles,  les  conditions  sont  peu  favorables  pour  l'accu- 
MUiIation  <le  pétrole.  De  plus  les  bassins  de  la  formation  Sooke 
sont  de  petites  dimensions  et  les  roches  v  sont  sans  doute  moins 
de^OO  à  600  pieds  -l'épaisseur  si  ce  n'est  en  quel(,ues  points 
iso.es.  \ous  ne  pouvons  donc  trouver  aucune  raison  pour 
encourager  de  nouvelles  recherches  de  charbon  et  de  pétrole. 

TERREUX  IIOUILLER  TERTIAIRE  DE  L'ILE  GRAIIAM^ 

(Extrait  d'un  rapport  de  C.-H.  Clapp) 

I.es  charbons  tertiaires  (|ui  comme  nous  l'avons  vu  sont 
tous  des  hgnites  se  rencontrant  dans  les  sédiments  tertiaires 
qui  occupent  1-  partie  nord-est  de  l'île  Graham.  Il  en  existe 
des  gisements  dans  plusieurs  localités  et  en  particulier  à  Sk.mun 
1^  sur  la  côte  nord.     C'est  le  seul  endroit  qu'a  visité  l'au- 

'  Rap.  som.,  Corn,  gi'ol.,  Cnn  ,  1912,  pp.  3S,  39. 
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nutii^  de  liKiiiU'.  Sur  le  l  liiiiiikiindl  i|iii  -,■  j,  u,.  ,!,,„,  1,-  d,ir,,li 
d'IIrc.ili-  à  8  niilli's  au  ti..rd  d'Iiiu^.'  r<,iul  n'ui  troiiv.iit  (|,i,l- 

<iur-  minces  vi-ino  iiiipiin  ,.     Au  1  de  ce  cour^  d'.au  ,.„irr, 

I..i\Mi  llill  et  Cape  1-itc  <iii  Iniuvu  -i,r  I.i  pl.i,;,-  ,!,•  u.unlirrux 
morceaux  de  liKuite  ce  (jui  indique  iiu'il  d.,li  y  ,i\(.u-  un  atlkurc- 
ment  de  lignite  «lans  les  environs,  peut-Cire  au-dessous  du  niveau 
de  la  basse  mer.  A  Vakan  Point  sur  la  cAte  nord,  .\  10  mille, 
à  l'est  de  Skouiiu  l'.mit,  des  masses  irrif^^ulières  de  lignite  exis- 
tent d<ins  les  grès  et  les  schistes.  A  si.x  milles  en  remontant  le 
Maniin  ([ui  se  jette  dans  Tsuskaili  Arm  une  des  ramifications  de 
Mas-ci  Inlit,  on  rencontre  du  lignite  en  veines  minces.  Dans 
le  lit  (Tuii  cours  d'tvu  i|ui  se  jette  sur  la  côte  est  du  liavre  de 
.Xaderi  .dx.ndent  les  fra:.;nients  de  lignite  et  ceux-ci  xicurunt 
sans  douti-  (Tuu  ,iii1.  iiivimiii  peu  éloigné  eu  .uni. ut.  l'.uitcur 
a  éiT.iUimiit  Ml  de,  r.li.nilillnus  d'un  l»>n  iiguile  noir  à  struc- 
ture iinmili.n-  et  à  fracture  couclini.lale  (|ui  proviii.iit  pro- 
bahleninil  du  nord  du  Iki-mu  do  M-.inii<ni>  (Juct  ii  (  ■liarlnue 
près  des  sources  du  Tlrll. 

A  Skoiimi  l',,i,u  .-i  ui.ir>V  l.avM'  plu.  de  dix  v,!,,,.,  d-unif.)r- 
niitr  variée  s„nt  exposées;  le  ligui.c  y  vM  dur  et  phis  lé^i.tant 
à  r.H  tion  des  \agues  <|ue  les  sclii>tcs  gn'-.'ux  dan.  !c,|u.l  il  m- 
tn.uw.  l.v.  \eiiR-,  out  -le  1  \  15  pir.U  d'épai-M.ur,  (uiunic 
on  1  a  (lit  .11  parlant  (kv.  sédiiii(iit>,  la  roche  encaissante  a  été 
déloruié,'  cuii-idéral.K'im-nt;  À  cet  endroit  il  -.cml.le  v  avoir  un 
petit  anliclinal  d..nl  la  dir.ctinii  (rm^eiuhle  cM  ot-oiic-t  cl  <|ui 
est  coupé  h  sou  -uniiiK  t  p.ir  une  taille  à  iku  pré>  p.irallélc  à  l'axe. 
Le  llauc  sti.l  de  rautidinal  coiuicnt  de-,  x^iius  «k.  lignite  qui 
s'enfoncent  -ous  un  .niule  \ariant  de  J,S  ,,  (,1)\  C-s  gi^^nients 
appartienncui  à  1.,  .\uierican  Cau.idl.iu  C'o.il  Ccnip.iuv:  un 
trou^de  sonde  incliné  y  a  atteint  1,000  pieds.  (Ju  a  ,iin>i  tra- 
versé treize  \-eines  de  plus  d'iui  pied. 

Les  propriétés  du  li:<nite  exposé  à  la  surface  .-out  indi.iuécs 
par  les  anahses  élément, lire  et  immédi.Uc  -iii\antes  d'un  éck.in- 
tillon  (iesséché  à  l'iir  <hr-  l'auteur  .ivait  récolté  sur  la  veine  la 
plus  épaisse.  L'an,dy,e  imnié.liate  a  été  f.iile  par  F.  G.  Wait  au 
labor.itoire  de  la  dixi.-ion  des  Miius  et  l'.maly.sc  élémentaire  par 

'  Rapport  des  opOr.uit.ns  <\v  l,ST,S-70,  Tom.  gCo!.,  C.ki. 
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Analyse  tmmtVIiate: 

ICau 

Combustible  volatile ll'^l 

<'arl»nelixe !     '* 

Cendre. ^^•''* 

Coke .■:.■.■.;.■.■; •'•" 

Caractère 1/ "•  I  '  T  '  '  ■.'  ^''^^ 

ij,„~,-.  1  L      .;■. résistant   mais  tendre 

Kapport  du  combustible -  ! 

Kapiiort  des  maticrcs  volatile» ....'.[..'..... j.ii 

Analyse  élémentaire: 

Carbone 

Hydrogène....     ^^'^ 

.Azote ■'•'' 

OxvRÙne "•' 

Soufre ■"■' 

lluri-Hité....  "'^ 

Cendres '  '  ^  !  '  !  '  !  !  !  !  !  !  !  !  !  !  !  !  !  !  !  ;  ! '"" 

l<ap[)ort  Carbon  hydrogène 


11 
'J-5 


X'iiiri    (! 


ilrlIX     .illtri' 


srptcmluc  1911,  it  l.nir-  p,,r 
Kau 


y-«-    <lii    li.'.iiiic   ilr    Si<,,nim    [><.int 
AiiK  li.  .111    (o,,l    Cunipatiy, 
ulliwui  lie  \',iiu..n\t  r. 


.0 


Combustible  volalilu 45.5 

C.irliune  fixe 3J.5 


(  '.  luJres 


10 


lOUUO 


100  00 


'••'  «-vrvv  ,1..  rlMrlH.n  à  Skoium  Point  est  im|K,rtante 
l-^>  wnu>  .Mvurvm  mt  un  ,\vnn-,mUv  le  long  do  la  plane  et 
■;•  prolonKent  .ans  ,!„ule  In.K.cup  pIus  loin.  Si  on  .-.value 
' -paee  couvert  par  ce  charl,on  h  2  milles  carrés  ce  .pii  est  .ans 
'.Mite  au-de.-sous  ,1e  la  vérité,  et  si  o„  admet  six  pieds  comme 

il!''6™nîw!7"'  '''■'  '"'"^  "Ploital-les  on  obtient  un  réserve 
d..  00,()00,0()()  Je  tonnes.  La  ré.erxe  possible  est  beaucoup  plus 
Lrancle.  Les  remuions  couvertes  de  sédiments  tertiaires  où  se 
•r.uive    pres,,ue    cert.iinement    (hi    lignite    occupent    le    nord-est 
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«11-  l'ili-  rt  |.iii\iiil  .'Ire  .AMliircs  à  im  niiniiniiiii  de  1  <(>  niilh  , 
c.irn-..  I.a  r(-ir\c  pn.lMl,!,-  ,lf  limiii,'  <■-!  .T. m  niniiis  niillc 
millions  ,\v  tnntus.  |  ,.  |„,i|it  à  diirriniiur  ii'c  i  dniic  pi,  l.i 
(lU.-inlitr  du  liriiilc  111.11^  -.1  .ni.dilr  .1   -.1  \,d,  iir  .■.miiiirrc  i.ilc. 

Hi  11  i|iii-  (jui  liiuc,  liv;nilc>  -iiiriit  d'cMclIciiIc  (|ii,diti'-,  omirii.' 
'''■'"'  'l'ii  •'  i''-  diiiit  cnnimo  vcn.int  -.m-  dnulc  des  «-nin-i".  du 
''•"■  !■'  I''i''  ,i;t.iMdc  (|ii.mliir  Mf.i  (11-  \,ilinr  iinmidn'  (miumic 
Liiiil  de  sk. ,111111  C.  ]ii  nd.i.ii,  Ir  li'  iiitc  (A.iiiiiiir  p.ir  r,iiiiciir 
est  iV-iM,iiil  .1  lie  s'.iliiii-  p.,.  .'i  r.iir  (.iiiinic  cilui  di'^  prairies 
(!<■  I'(,iu-I.  On  peut  d.itic  K-  ir.iii-porirr  ,t  rcnip!(.\<r  liii- 
ni.'inc  (diimic  i  iMiilm-iil,!,  .  I  )i-  pin,,  |,r,iii(nup  d,.  li-nilc-,  il 
•  Il  p.iiliciilirr  (dix  de  SkMuiin  l'.,liit.  -..iit  (ruiu-  Liiliir  tini  iir 
fi  .(ndri-..  [.,1  teneur  éie\éc  en  e.iii  et  en  i>\\,:rm-  e>t  n.ilurelle- 
incnt  1111  v;r,ind  innmvénient  cir  ses  suliNt.inrcs  rédtii-ent  le 
pouvoir  cilorilKine  du  li-^niti-.  ((■[»  nd.nit  eu  (  er-  dernièri's 
années  on  a  lie,iiir..ii[,  étudié  \,<  ji^.iiiies  de  i'Ainéri.|ui-  du  Nord 
et  on  a  trouvé  des  nioxcn-  de  Ks  utiliser  éc,iiii.nii(|ueiiKiit.  Les 
liKtlitcs  de  l'ile  Cr.ih.un  ont  donc  une  réelli'  v.ileur. 


TERIi.\IS  IIOriI.I.ER   DE  STIKIXK  RIVER 
{OU  TU  VA) 

N'oli'  du  Minéralogiste  provincial.'  Le  passade  suivant 
e-t  (Atr.iit  d'un  rapport  de  M.  K.-I).  Feallierstonliaut;h  |ioiir 
rAtlin-Tuya  Co.il  rrospeclint;  Syndicale,  sur  certains  terrains 
houillers  situés  sur  la  rivière  Tu>a: 

"Cette  propriété  est  située  sur  la  rivière  Tuya  dans  le  district 
de  Cassiar,  Colnnil.ie  lirii,inni(nie,  environ  25  milles  en  remon- 
tant la  rivière  là  où  elle  se  déverse  dans  la  Stikine,  et  à  environ 
35  milles  du  villa.t;e  de  Telej^r  ipl,  Creek.  On  trouve  à  ce  dernier 
endroit  des  boutique-,  des  hôtels,  un  liureau  de  poste  et  un 
hiire.iu  de  téléKra[)lie.  I.a  propriété  se  compose  de  1,>  lots  d'un 
fpi.irt  de  mille  chacun,  soit  au  delà  de  .S.OOO  acres. 

"Pendant  près  de  15  milles  le  long  de  la  Tuya  le  terrain  est 
de  composition  sédiment.iire  et  consiste  en  conglomérat  car- 
bonifère, «:rès  et  schistes,  dont  la  tlirection  in'nérale  est  nord-est 

'  Kap.  du  .Mini=t/e  des  Mines,  Col.  brit.,  1904,  pp.  97-98. 


-1"".M   ,  .   ,|n„,   le  contact  ,lu   .ÛU.  nord  ..t  prinripal..m..nt 

-•     l..«r...   ,.,    I,.  .onKlonura.    .nuUUnr   .V.,,„.|n.  ,i.u,.      . 
''""•"'Vr'""-"" ^'■'—  ''■•  Pr.V  .1..  .SU  ,„ilU.,  j„.     -, 

:.:-",:-;:;:•  ;:l!;:,;-^      "-'^ '■-■■•-" 

l-ntn.  les  .s.,„..^  M..r.,„v,nt.l..v;ran,l.-,„„,l„.s.l,Ml,,>rl.„n 
'  •''''*•'"'■''''■"'''*'-''''■'■'"- lu.  lH,n,ll.Ve  .le  .iHpM.NdVn" 
^'••ynH.an,. ur  un  lu  dW.n.e,.ehMen.„uven  ,!•,.: 

^  -  Km»u.r  au  M,„,n,.  ,  ,lu,,u..l  les  .,!,■,  e.  „„,  .lép„  ,-.  „,„.,,,, 
-"  P.-.1>  .le  Kn,s  .,ravi...  ,„„„„.,  ,1e  .-.nllnux  ^ran  ,i,,„.'s    ,      "' 

■    ;  .  *-.  »:    ;'^'<re,ln.s..e  j„.,,uV,  „„  an.le  .lVnv,r.,„  40=- 
■'  '■"•  '■"'•""-  P-  la  nvi.-.r..  j,„,„V,  unr  pn>,.,n,Ieur  ,1..  ,,S 

cet    n.lroit.     I.  K^sayeur  pr„v,„,-,„|  ,„.,■  .,  f.,i,  à\i,„,na  C    H 

"l'Iciui  les  re-iill.its  -iiuarits- 

""""■'""■  11., 5.- 

(  "mluislihle  V(,lalile   ...  ,«    \' ,'.? 

^•'f''""L'  1'^''    4<;.7,r? 

Cfridrcs.  .  "■"   '' 

p  ,  ■.: 1-15', 

louvoir  <al,.ri(i(|,i.'  en  H.T.I" i,  4,,, 

"r.'am,.„r..nu„,  „"  J  es,  une  c„u.1h.  ,1e  .  IktI,,.,,  ,1..   '(,  n.V.ls 

ie;:";::':'^:'""' ^^  ^'"-T  ""''-•'■-'''•<•"  aval  .K^:;;,:^^ 

n  .t  n  1,  .ne,-  mêmes  d.rccu.n  et  plr.nK.ment  qu.  cvlui-ci 
mais  form.uu  un  pscrncnt  bien  .listinct  .pu.  Ion  peu^  s  vre 
Mir  un.,  lonuue  distance  à  la  surface. 

■;i-'affleurement  n»  3  apparaît  sur  le  creek  (-ou„s  à  -nvinm 
Uns  en  remontant  le  cours  deau  sur  la  rive  droite      ,e 

a    d  c^  -;^— t  dans  la  Tuva  en^■iron  un  mîlle  el  ,lem 
aval  de  1  affleurement  n»  1.     Cet  afileurement  a  au  d,!à  de 
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40  pieds  de  largeur,  ploncp  au  nord  sous  un  angle  de  35°  et  suit 
la  même  direction  que  le  terrain,  c'est-à-dire  est-ouesl.  On 
trouve  beaucoup  de  charbon  dans  l'alluvion  au  fond  du  creek. 

"L'ensemble  de  la  ri^'gion  est  assez  bien  boisée  d'épinette 
pour  fournir  le  bois  nécessaire  aux  travaux  d'extraction  et  de 
construction. 

"On  peut  obtenir  ;\  peu  de  frais  de  la  rivière  Tu  va  et  du 
creek  Coutts,  une  provision  illimitée  d'énergie  hydraulique. 

"Il  faudra  naturellement  des  facilités  de  transport  par  voie 
ferrée.  Le  chemin  de  fer  projetée  depuis  le  port  de  Kitimat 
ou  Hazelton  jusqu'à  Davvson  passerait  ;\  travers  ce  te-rain  à 
quelques  milles  de  l'afTieurcmcnt  houiller  en  question,  s  :ivant 
l'ancien  tracé  du  Cassiar  Central  Railway." 
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